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loi: 1° de M. Jacques Bardoux relative à 
l'élection des membres du Conseil de Ja 
République; 2° de M. Jacques Duclos et 
plusieurs de ses collègues sur la compo- 
cition et l'élection du Conseil de la Répn- 
blique; 3° de M. René Capilant relative 
à l'élection des conseillers de la Répubii- 
que [n'+ 4191, 806, 2006, 4982, 4953, 5047, 
nouvelles rédactions (1 et 2) 


[Article (suite).] 


M. le président. Ilier soir, l'Assemblée 
a commencé examen de l'article 8 et 
son, n° 119, qu'elle a décidé de soumettre 
au vele par division. 


Je rappelle d’abord les termes de lar- 
ticle 8: 
« Art, 8. — Les conseils municipaux éli- 


sent dans leur sein: 

« 1 délégué pour {1 conseillers munici- 
Paux, 

« à délégués pour 13 
Cipaux ; 

« 5 délégués pour 17 conseillers muni- 
CIpaux ; 

« 7 délégués pour 21 conseillers muni- 
Cipaux ; 

« 15 délégués pour 23 conseillers muni- 
cipaux. 

« À partir de 9.000 habitants, et dans 
toutes les communes de la Seine, tous les 
conseillers municipaux sont délégués de 
droit. 

« Dans les communes de plus de trente 
mille habitants les conseils municipaux 
élisent, en outre, des délégués eupplé- 
mentaires, à raison de 1 pour 3.000 habi- 
tants ou par fraction de 2.000 au delà 
de 30.000 » 


conseillers muni- 


L'amendement présenté par M. Desson 
et les membres du groupe socialiste était 
ainsi conçu: 
suit l’article 8: 

« Le nombre des délégués des conseils 
délégué jusqu'à 500 habitants et, en outre, 
municipaux et de leurs suppléants est dé- 
terminé, dans chaque commune, en fonc- 
tion de Ja population totale de la com- 
mune. Chaque commune a droit à un 
à un délégué par fraction supplémentaire 
de habitants, 

« Toutelois, dans les départements qui 
comptent une ou plusieurs villes de plus 
de 200.000 habitants, chaque commune a 
droit à un délégué jusqu'à 1.000 habitants, 


« Rédiger comme 


tt arrètée à un amendement de M. Des- | 


et, en outre, a un délégué par fraction 


supplémentaire de 41.000 habitants. 
« Dans le département de la Sein?, 


cha- | 


que commune à droit à une délégué ïus- | 


qu'à 10.000 habitants et, en outre, à un 


délégué par fraction eupplémentairz de 
10.000 habitants, » 
Conformément à la décision prise de 


voler par division, je Vais mettre aux voix 
Je premier alinéa de cet amendement, 


M. Paul CGiacobbi, rapporleur, La com- 
mission repousse l'amendement, 


M. Joseph Delachenal. Quel est l'avis du 
Gouvernement ? 


M. Jules Moch, ministre de l'intérieur. Le 
Gouvernement à pris position hier au soir. 


M. le généra! Aumeran. En ne prenant 
pis position, 


A. le président. Je mets aux voix le pre- 
mier alinéa de l'amendement de M. Pesson. 

Je suis saisi d'une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe communiste. 

Le scrutin est ouvert. 

(Les voles sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?.…. 

Le scrutin est clos. 

(MM. les secrélaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. MM. les secrétaires rn'in- 
forment qu'il y a lieu de faire le pointage 
des votes. 

Il va y ètre procédé. Le résultat en sera 
proclamé ultérieurement, 

Il y a donc lieu de réserver l’article 8. 


[Article 1% (suite).] 


M. le président, L'Assemblée voudra 
sans doute, en attendant le résultat du 


pointage, reprendre la discussion de l'ar- 
ticle 17 ? (Assentiment.) 

Je rappelle que cet article avait été ré- 
servé jusqu'à la promulgation du résul- 
tt du scrutin vérifié sur la suppression 
du paragraphe 1°. 

Le résultat de ce scrutin à été proclamé 
hier soir à la fin de la séance. Il en ré- 
sulte que l'Assemblée n’a pas prononcé 
cette suppression. 

La parole est à M. Louis Marin pour dé- 
fendre une motion relative à l’ordre de la 
discussion. 


M. Louis Marin. Je fais remarquer à 
l’Assemblée et à vous-même, monsieur le 
président, que si nous examinons chacun 


des aliénas de l’article {* indépendamment 
des autres, il nous manquera une vue 


d'ensemble qui est essentielle. 

Que devons-nous faire en ce qui con- 
cerne cet article ? Nous devons établir un 
juste équilibre entre les catégories de 
représentants. Le nombre des conseillers 
de chaque catégorie sera plus ou moins 
grand selon la décision que nous pren- 
drons, mais, en tout état de causé, le 
nombre total des conseillers ne pourra 
dépasser 320, 

Si nous continuons à discuter cet article 
par alinéas, il nous arrivera, peut-être, 
au troisième paragraphe, de dépasser déjà 
ce chire ou, à la fin, de ne pas l'avoir 


atteint, 11 faudrait done que nous ne per- | 


dions pas de vue l’ensemble. 

I est un fait particulier sur lequel j'ap- 
pelle l’attention de FAssemblée, Quelle 
que soit la méthode que nous adoptions, 
il faudra, quand nous fixerons le chiffre 
de chacune des catégories autres que celle 
qui comprend 14 représentants et qui est 
déjà décidée. 


M. le rapporteur. Elle n'est pas décidée. 


M. Paul-Emi!le Viard. Le nombre de 14 
n'est pis décidé, 


M. Louis Marin. dont l'existence tout 
au moins est déjà décidée, il faudra que 
nos décisions portent sur le détail jusqu’à 
un certain point, puisque tous les amen- 
dements sont fondés sur le nombre des 
représentants des départements métropo- 


litains et des départements d'outre-mer. | 


IL faut done que nous recherchions un 
mode d'élection de ces conseillers per- 
mettant de respecter ce nombre. 

J'ai proposé d'augmenter légèrement le 
nombre des représentants métropolitains. 


Dans cette intention, he été obligé de 
prévoir un mode d'élection spécial en 


essayant de parer au principal reproche 
adressé par MM. Cristofol et Péron au sys- 
tème préconisé par la commission, à savoir 
la différence de valeur des élus par rap- 
port au nombre d'habitants que chacun 
représente. 

Des explications sont nécessaires. Si 
nous ne les donnons pas avant d'engager 
la discussion, nous ne les donnerons ja- 
ais, puisque, si une décision définitive 


est prise, quant aux chiffres, pour chacune 
de ces catégories, tous les amendemer, 
portant sur l’ensemble des catégories de. 
viendront sans objet. Pourtant, les amer. 
dements de ce genre, etant « les pin; 
opposés » au texte de la commission, de. 
vraient être examinés les premiers, 

Je demande done que l’Assemblée 
mine, en premier lieu, les amendements 
ui portent sur l’ensemb'e et, ensuite 
discute les amendements de détail afin 
ue le droit de tous les auteurs d’amer 
dements sait, selon le règlement, respecté, 


M. le président. La paro:c est à M le 
ministre de l’intérieur. 


M. le minisire de l'intérieur. J'avais 0. 
posé hier une méthode analogue à celle que 
suggère M. Louis Marin pour éviter de noi 
trouver en présence de Ia difficulté qu'il à 
signalée. 

Cette méthode se résume de la facon sui. 
vante: nous sommes limités par le non. 
bre des conseillers qui a fixé au mai 
à 320. Par conséquent, les 
supplémentaires que nous attribuerons à 
l'une des sept catégories prévues devrait 
nécessairement être pris à une autre, 

Or, la catégorie dont il est technique. 
ment le plus difficile de fixer le sort et 
celle des élus métropoilitains, ear, à où 
siège près, on risque d'être abligé de 
changer tout le tableau de la progression 
arithmétique fixant le nombre des conseil: 
iers en fonction de Ja population des di. 
partements. 

J'avais done, hier, suggéré que F'Assene 
blée se prononçät d'abord sur le principe 
de la suppression des cooptés, demandé 
par M. Pleven — c'est chose faite mar 
tenant — et qu'elle statce ensuite — c'est 
en cela que ma suggestion diffère un peu 
de celle de M. Louis Marin — sur le prin 
cipe du grand nombre de cooptés demande 
par nos collègues communistes. 

Il est clair, en effet, que si, d'aventure 
l’Assemb'ée, dans sa majorité, accepta 
de revenir au nombre de 50 cooptés que 
compte actuellement le Conseil de Ja ht- 
publique, tout le travaii serait à remelhe 
en chantier et il faudrait renvoyer l'article 
dans son ensemble à la commission. 

Dans lhypothèse où serait éliminé 4 
principe des cooptés nombreux, conte 
dans l’amendement de M. Péron, les deux 
votes successifs émis par l’Assemblée 
queraient qu'elle désire fixer un nombre 
de cooptés égal à celui proposé par k 
cominission ou très voisin de celui-ci, à 
une ou deux unités près. 

Je suggérerais alors à l’Assemhée € 
réserver le paragraphe 1% et de rx 
ser à la discussion d'ensemble des pai- 


graphes visant les autres catégories dont 
parie M. Louis Marin, afin d'ajuster, dans 


l'étude finale, le nombre des cooplés d° 
l'Assemblée, qui pourrait, à peu près ind 
téremment, être fixé à quinze, quatorr, 
treize. 


M. Paul-Emile Viard. Ou à dix. 


M. le ministre de l’intérieur. ... ou à 0 
— la commission ayant proposé quator/ 
— mais qui serait fixé en fonction (ds 
décisions prises pour les autres petites 
catégories. 

Nous pourrions ainsi aboutir à une °0- 
lution raisonnable, sans avoir à remeltr° 
en chantier le mode d'élection des 21, 
212 ou 250 conseillers de la métropole. 

e me résume. Il serait sage, à moi 
sens, de discuter maintenant la propost- 
tion tendant à fixer le nombre des coopits 
à cinquante; si cette proposition €: 


adoptée, je demanderai le renvoi de l'en 


semble de l'article à la commission: si el 


| 
| | 
| 
| 
| | 
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ct repoussée, la discussion telle que l'en- 
visageait M. Louis Marin pourra élre en- 
gagée. | 

M. le président. La parole est à M. Louis 
Marin. 

#, Louis Marin. Je formule deux de 
mandes. La prem'ere est que soit respecté 
le droit d'amendement de tous 
gues, comme Île mien. | 

Nous avons déposé des amendements 
d'importance variee. I ne faut pas, après 
qu'une décision Sera intervenue à propos 
de chaque catégorie, qu'on nous dise que 
ec: amendements n'ont plus d'objet, C'est 
pourquoi l'habitude réglementaire de dis- 
éuter d'abord amendements les plus 
opposés au texte de la commission est la 
bonne, pare? qu ils sont, ainsi, tous appe- 
sans avoir perdn quelque raison d'etre, 

Par ailleurs, j'hésite à accepter la pro- 


M. le rapporieur. J'allais répondre à 
M. le ministre de l'intérieur que FAssem- 
blée ne peut voier sur Je principe du 
grand hormbre où sur celui du petit nom- 
bre, Elle ne peut que se prononcer pour 


ou contre l'amendement de M. Péron tel 
esl présente, 
Au demeurant, je suis d'accord avec 


M. Louis Marin, puisque la méthode qu'il 
préconise a été appliquée comimission : 
1! faut avoir une vue d'ensemble du ta- 
bleau, car ce n'est qu'aprés avoir mesuré 
les diverses répercussions de l'ensemble 
des amendement: qu'on peut se pronon- 
cér, en définitive, sur chacun d'eux, 
L'Assemblée étant déja liée pour cer- 
taines catégories, 11 serait de bonne 
thode de réserver pour la fin Je chiffre 
243, de nous pronencer immédiatement 
sur l'amendement de M. Péron #+t, en- 
suite, de procéder à une discussion d'en 
semble sur les diverses calégories. 


M. ie président. Je vais done mettre 
d'abord en diseusson l'amendement pré- 
senté par M. Péron, (Assentiment.) 

Cet amendement tend à substituer, dans 
le paragraphe de l'article au chiffre : 

i4 » le chiffre: « 50 ». 

La parole est à M. Péron. 


Vves Péron. messieurs, la 
nolvelle rédaction de l'article 1% est fort 
différente de la première, 

Mon Demusois et moi-même avions 
dans Ja discussion générale, soulevé la 
question des conseillers elus par F'Assem- 
blée nationale, IL semblat, alors, que 
es références que nous avions citées 
pouvaient ébranler là position de certains 
nos collègues, Depuis hier, le principe 
que nous avons défendu est adimis. 
L'argument essentiel de M. Pleven a con- 
Sisté à faire admettre le mot de « coopta- 
Uon », Of, ce terme est impropre. 

Les conseillers de 


ccdure proposée par M. le ministre de l'in- la République élus par 


À térieur, car si nous fixons en premier lieu |. Les _Changerrents ne peuvent ètre que | l'Assemblée nationale seraient cooptés si 
mire le nombre des conseillers de la premiere limités, sauf en ce qui concerne les ter- | Ja seconde Assemblée décidait elle-même 
ritoires d'outre-mer où votre amendement, de sa Composition: mais il n'en est pas 
monsieur Louis Marin, peut modifier 1e |'ainsi. L'ailleurs, Ja commission. ja 
DS à le ministre de l’intérieur. Nous ne | chiffre d'une façon assez sensible. 


quasi-Unanimilé, a considéré que le terme 
| 


voutons pas de cinquante cooptés; nous ne 
vou'ons pas non plus qu'il n'y en ait 
aucun, en admettant que l'amendement 
suit repoussé. 


UM. Louis Marin. Monsieur Je ministre, 
sous imoginez done que l'amenderaent de 
M. Pcron va être repoussé. Quant à moi, 
je ue veux pas préjuger le résullat du vote 


M. Yves Péron. C'est Cviderment V'As- 
sernblée qui décide et non pas M. le minis- 
tre de lintérieur, a 

M. le ministre de l'intérieur. J'ai envi 
sagé les deux hypothèses. 


M. Jean Cristofol, Mais avec l'intention 
d'exercer une pression particulière, 


M. Louis Marin. Je ne sais <i cet arnen- 
derent sera adopté. 

La commission — c'est un peu le repro- 
che que je lui fais — a placé en tête des 
catégories de représentants qui vont com- 
poser je Conseil de la Répubiique, ceile 
précisément qui fait l'objet de lamude- 
tent de M, Péron. 

Fle dit que le Conseil de la République 
se compose: 1° de 14 conseillers, disons 
«a cooptés », ben que ce terme ne soit 
as exact en l'occurrence. Or, en premier 
ieu devraieut figurer les conseillers 
tropolitains nommés par le suffrage uni- 
versel direct où indrect, Ce sent eux qui 
constituent l'élément essentiel de cette 
Assemblée, les pseudo-cooptés ne pouvant, 
moralement, venir qu'ensuite. 

le demande qu'on ne statue pas, 
d'abord, sur le nombre de ces conseillers, 
Supposons, monsieur le ministre, que, 
contrairement à l'hypothèse que vous fai- 
tés intérieurement, le chiffre de 50 soit 
adopté, 


M. le ministre de l'intérieur, Non! Il 
faidrait donner au vote de l'amendement 
lé sens j'ai indiqué, c'est-à-dire le 
Mincipe du grand nombre de cooptés, la 
alon définitive du nombre de ces 
conseillers étant réservée pour un nouvel 
EVunen de 'article par la commission. 


M. Louis Marin. On ne peut voter que 
sur des amendements précis, Le « principe 
du grand nombre », ce n’est pas un amen- 
dément; en tout cas, aueun amendement 
M'est Jibellé en ce sens, tandis qu'il ea 
Est un précis sur le chiffre de 50, 


M. le président, La parule est à M. le 
Tapporiçur, 


Pour me résumer, je propose à l'Assem- 
blée de statuer tout de suite sur l'amen 
dement de M, Péron qui pourrait rnodi- 
fier considérablement la réparülion totae, 
et d'examiner ensuite l'ensemble des au- 
amesderments en réservant pour la fin 
le chiffre de 243. 


M. je ministse de l'intérieur, soui- 
d'accord. 


M. Yves Péron. Nou: en sommes exac- 
temert au même point qu'avant la dis- 
cussion de l'amendement de M. Pleven. 
On aurait dû nous écouter hier, 


M. le président. La parole e<l à M. De- 


M. Antoine Demusois. Je 
M. Louis Marin de sa déclaration. 

Son souci, qui est Je nôtre, de défendre 
tous les amendements, inet en lumière le 
fait auquel nous avons assisté nier soir, 
à savoir que nous n'avons pes eu la pos- 
sibilité de discuter d'articles à propos des- 
quels nous ne connaissions pas l'ensemble 
des amendements déposés, Nous avons 
inême vu que Ja méthode employée pour 
discuter les amendements ne permettait 
pius, à l'égard de chacun d'eux, d'appli- 
quer le reglement qui prévoit qu'ont droit 
à parole, l'auteur amendement, un 
orateur contre, le rapporteur et le Gouver- 
nement. 
. Le fait de scunrettre à une discussion 
commune tous les amendements ct de 
n'autoriser qu'un seul orateur à prendre 
la parole sur l'ensemble est, en vérité, 
contraire à l'esprit méme du règlement. 
Si l'on avait bien voulu suivre, comme le 
demande M. Marin avec le souci de dé- 
fendre tous les «amendements pour éclairer 
l'Assemblée, les propositions de M. Péron, 
on n'aurait pas abouti aux incidents d'hier 
soir. 
Je me rallie done à l'idée de M. Marin. 
vaut mieux que l'Assemblée connaisse 
le contenu des amendements afin d'avoir 
une vue d'ensemble, Sinon, en se pronon- 
sion, elle risquerait d'empêcher l'expres- 
sion d'une pensée nouvelle contenue dans 
un autre autendement., Même si cel amen- 
dement était susceptible de recueillir Jes 
voix de la majorité de l'Assemblée, celle-ci 
ne pourrait l'adopter en raison de son vote 
précédent. 

La suggestion de M. Marin doit done être 
acceptée. 


reine 


Nous 


M. le rapporteur. 
d'accord, 


en cause Clait impropre, 

M. Pleven à insisté, car tout son raison- 
nement était fondé sur cet argument: s'il 
cuit vrai que des conseillers de la Répu- 
blique fussent cooptés, il pouvait se référer 
aux sénateurs inamovibles de 1875. Mais 
ce n'est pas exact. 

La Constitution dispose que « le Conseil 
de Ja République est élu au suffrage uni- 
versel indirect », Faire élire des conseillers 
de Ja République par les membres de l'As- 
semblée nationale, c'est done respecter Ja 
leitre et l'esprit de la Constitution. 

L'argumentation qu'on nous oppose ne 
tend qu'à favoriser une opération politi- 
que, JE ferait bon d'aller, quand on est 
membre de l'intergroupe gaulliste, devant 
le pays, dénigrer des Assembléss qui se 
nommeraient elles-mêmes, On  tenterait 
ainsi d'ajouter au d'scrédit du régime et 


d'alimenter la campagne antiparlementaire 
menée par certains. 

M. Pleven, aux applaudicements de 
quelques-uns de nos collegues, parlait hier 
‘Au Caractère représentatif des conseillers 
ainsi élus, Nous sommes à notre aise pour 
répondre à cet argument, 

Vous qui instituez un évstéme qui fait 
participer diverses catégories de person- 
nes aux élections, sauf les citoyens du 
Pays: vous qui vous refusez à tenir 
compte du moindre avis de ces citoyens 
et allez même jusqu'à leur interdire d'as- 
sister à la campagne électorale: vous qui 
tentez de réaliser une opération politique 
en vase clos; Vous qui ne Voulez prs que 
la peuple soit consulté sur cette ques- 
tion, vous parlez d'un Conseil de la Ré- 
publique représentatif! 

Je l'ai dit l'autre jour: Quelle sera l'au- 
torité de ceux que vous aurez ainsi élus 
d'une facon artificielle ? 

Queile sera l'allure de ce Conseil de la 
République que vous appelez à voter la 
loi, comme nous-mêmes, et qui ne sera 
pas l'émanation du suffrage universel ? 

JL'arrivera que main! conseiller de la Ré 
publique s'eutendra dire par le peuple de 
nos villages vous prétendez être mon 
représentant, je né rerolinais pour 
tel que celui pour l'élection duquel j'ai été 
consulté, 


M. Ren&é-jean Schmitt. 
cas des cooptés, 


M. Paul-Emile Viard, Vou- 
volre amendement. 


parlez contre 


M. Yves Péron. | 
ait une opération de çe germe qu'on peur 
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itatif du Con- sait d'élection, Quand l'Assemblée natio- M. Chartes Lussy. Nous ne sommes pas 

soil nale donne son approbation" à un mandat | duns un meeting, mais à l’Assemblée 
qu erlains tiennent au terme | quelconque, elle ne designe pas, elle élit, tianale! 

optés — dont on sent bien qu'il ne D'ailleurs, lorsque certains parlent jei 

k ou pas à la vérité — car leur argu- | de « désignation », ils saveñt Men de M. Yves Péron. … et lirer argument 4: 

Jui st fondée sur l’'empioi de ce | quoi ül s’agit. Je rappelle une fois de fait que la représentation socialiste au 

mot. En rlalité, ces conseillers sont élus | plus me les membres du conseil natio- | Conseil de la République comprend cer. 

D \ssemblé licnole, au suffrage | nal de Pétain étaient « désignés » et que, tains mermbres importants, qui sont, pour 

univerees indirect, injourd'hui, c'est encore le cas de nom- | des élus, mais que vous considére» 
Nous avons de bons auteurs en la ma- | breux membres du fonseil national du | v8c mépris comme des cooptés, 

tiére, Je les ai rappelés l’autre jour, R PF Je comprends tout cela, mais il n':,- 
M. Rarmadier S'exprimait ainsi dévaut Ja En tout état de cause. les conseillers | partient qu'à moi de savoir ee qu'il co 

Commission de la Constitution : de La Fépubl'que dont il s’agit sergent vient de dire pour défendre mon amend - 
« L'idée d'une représentation de V'As- nar la renrésentation nationale sou- | ment. ‘App'augissements à 

sembl tionaie au sein du Conseil de Ja | eraine. M. Pleven, hier soir, à eru de- | gauche.) 

voir argumenter en la matière. S'il veut Et voici ma conclusion: 

Jitique, qui un appel « aux républicains » 
L'autre jour. mon ami: 5, pour l'adoption de son amendement ter. 


cité l'avis exprimé par le militant socia- 
diste Weill-Raynal dans la Revue socinste. 
Ce n'est pas notre affaire si, dans €2 débat, 
on relève une différence entre ies paroles 
d'hier et celles d'aujourd'hui et si, surtout, 
on constate vue opposition entre lexpres- 
sion de la pensée des militants sociahstes 
ut les actes des députés socialistes. Mais 
ce qui est écrit le demeure. 

M. Delichenal aussi s’est élevé, hier, 
coutre le principe de l'élection de conseil- 
lers de la République par l'Assemblée na- 
tionaie en s’en tenant au terme merson- 
ger de coopiés, ar si l'on ahandonne cette 
formule, certains raisonnetments ne tien- 
hent plus. 

Sur vos bancs aussi, nous trouvons des 
références. C'est ainsi que M. René Coty 
avait éprouvé le besoin de dire des choses 
{res intéressantes : 

« Quant aux 42 conseillers désignés par 
l'Assemblée nationale — il était quesiion 
le ec chiffre à l'époque — ils contribue- 
ront à l'équilibre politique des deux Cham- 
bres. » 

Ce qui paraissait souhaitable à M. fiené 
Coty à une certaine Cpoque pourrait le de- 
meurer encore pour quelques-uns de ses 

M. Ron Coty disait encore : 

« ]!s pourraient, en assurer une 
certaine continuité si l’on décidait qu'ils 


seront élus pour la durée du mandat de 


t Assemblée nationale, Enfin et surtout, on 
faire siéger au Conseil de Ja 
Répubtique des hormmes qui échappent 
aux contingences départementales et qui 
le précieux concours de 
techmens. » 

Tel est l'avis de M. René Coty, qui est 
tnaintenant combatiu par ses amis el, Sem - 
blotil, par certains membres du Gouver- 
nement dont it fait lui-même partie, 

Un autre argument à été avancé. Le 
maintien de ce mode de désignation per- 
mnettrait de repêécher les biackbouiés » 
du suffrage universel. 

Si nos collègurs avaient pris la peine 
de lire le texte, ils auraient constaté que 
la commission propose de faire élire ces 
conseillers par l’Assemblée nationale avant 
que les conceillers métrapolitains soient 
edf La critique est donc sans va- 

On à dit encore que ces conseillers 6c- 
ront « désignés v. Le n'est pas exact: 
ils seront, en réalité, élus par des putés 
qui sont l'émanation du suffrage univer- 
sel direct 


M. Jacques Chastellain. 1e texte de 
commission précise que les quatorze con- 
soillers sont « désignés » par l'Assemblée 
gitionale et non pas « élus », 


M. Yves Péron. Je n° suis pas surpris 
mot « désignés ». Mais 

comic noi qn'à ia commis- 
avons fail préciser qu'ii s'agis- 


ne Tenrontret 


dérons que le terme « désigné » est 
impropre, car 1l s'agit d'élus et non de 
coopiés. 

Mainténant que le principe est admis, je 
me tourne vers ceux qui, avec nous, l'ont 
fait admettre, et je dis à nos collègues du 
mouvement répulricain populaire qu'il 
faut assurer l'efficacité de mesure 5dop- 
tée. 

Si l’on aumet les crguments de MM. Ra- 
madier et Cotv, il sermbie qu'à l'ésoque 
on ait eu vue d'assurer une proportwnna- 
lité, nn équilibre poitique, et de per- 
meitre, avant mème l'élection‘des autres 
conseillers, de fournir à la seconde Assem- 
Diéa des éléments dont chacun reconnai- 
{rait la vaieur. 

Telle semble avoir été l'opinion des au- 
teurs premiers. Et quand nos coilègues du 


mouvement républicain popalaire nous 
disent qu'il n'est pas possble d'aler 
plus loin, je leur rappelie, me réfé- 
rant de nouveau aux travaux de Ja 


commission de la Constitution, que ‘la 
proposition initiaie émarnait de M. Coste- 
Floret qui, lors des transactions envisagées 
sur l’ensemble de la Consüututon, proposait 
que le Conseil de la République soit élu, 
moitié par l'Assemblée nationsle et moiti£ 
par les conseils généraux. 

Le principe étant admis, son application 
ne serait pas assurée si l'on se bornait à 
faire élire quatorze ronseillers par l'AS- 
sembée nationale. C’est pourquot nous 
proposons le retour au systéme prevu par 
la loi du 27 octobre 1946 et dont l'effica- 
cité a éié démontrée. 

Cinquante conseillers de la République, 
élus par l'Assemblée nationale, siègent ait 
Palais du Luxembourg. Nous n'avons 
mais entenda formuler la moindre ceriti- 
que sur la qualité rie leur‘travail. Ii serait 
malséant, par exemple, que nos collègues 
socialistes mettent en difficulté leur ami 
politique M. Grumbach. 


M. Charles Lussy. Ne vous occupez pas 
de cela! 


M. Jean Médecin. Voire arguiment n'a au- 
cune valeur: on aurait nommé des fonc- 
tionnaires que cela irait encore mneux, 


M. Charles Lussy. Parlez du projet et non 
des socialistes. Cela ne vous regarde pas. 


M. Yves Péron. J: croyais que n'étaient 
interdites ici que les injures envers des 
collègues. Je ne savais pas qu'il était dé- 
fendu de rappeler aux socialistes que leur 
ami M. Salomon Grumhach siège au 
bourg. 


M. Charles Lussy. Je considère que c'est 
un argument déplacé, 


M. Yves Péron. Je comprends qu'il soit 
délicat d'entendre rappeler la position des 
militants socialistes... 


dant à la suppression des quatorze coi- 
seiliers élus par lASsemblée nationa'e, 

IH faudrait en conelare que ne sont répu. 
bhisains ai M. Ramadier, ni M. Coste-K'o. 
ret, ni les autres élus actuels du mouve. 
ment républicain populaire, 

Parlant des républicains. M. Pieven à 
devoir parer également de la Rési<- 
tanre, 

I est vrai que le jour où nous débatton. 
de cette loi est l'anniversaire de Finsur- 
rection nationale et surtout de l'insurrec- 
parisienne, 

Peutétre d'aucuns pourraientils axc 
profit se remémorer l'histoire de la Rési-- 
tance. Ts se rappclleraient ainsi qu'il y 
quatre ans peu d'hommes de Ja Résistance 
auraient pu penser qu'uue suite d’abar 
dons abontirait à mettre en échee d'un: 
si outrageant#æ la volonté de note 
peuje, en reconstiluant l'ancien Sénat! 

L'apnel aux résislanis ne pourrait 
faire que sur la base de notre charte von 
inuae: le programme conseil natiorai 
de la résistance dont le ‘quatrième point 
est le suivant: 

« Afin d'assurer l’étalnissement de ! 
démagrale la plus large en rendant ! 
parole au peuple français par le rétsbir 
serment du suffrage universel... », 449 
à l'extrême gauche.) 

Or, dias le cas précis dont nous traiton 
aujonrd'hni, c'est ce que vous ne vou'e. 
pas faire. Je vous demande, je demarite 
en tout sas à la majorité qui a fait a“ 
en commission le principe d'anrès 
leqnel un certain nombre de conseilier 
de la Républiqne doivent être élus pa 
notre Assemblée, de se retrouver ji: 
et, afin de repdre efficace le principe qu 
a été adnus, de voter mon amendemer 
tendant à faire élire cinquante conseiller 
de la République par l’Assemblée natir 
Applaudissements à l'extrême 


M. le président. La parole est à M. à 
lapparieur. 


le rapporteur. commission repousse 
l'amendement. 


M. le ministre de l’intérieur. Le Gouve:- 
nernent le repousse également, 


M. Antoine Derausois. ne tient pas! 


M. le ministre de l'intérieur. J'ai dc. 
expliqué hier les raisons de l'attitude di 
Gouvernement. 


M. le président. Personne ne 
pius la parole? 


M. Yves Péron. Je constate que l'en \. 
voter dans l'ombre et que d'aneur:- 
u'éprouvent pas le, besoin d'explion 
leur changermnent de position! 

Quant à M. Pleven, il n'est pas présent 


| | 
| | A 
| | 
| 
| | 

| 
| | 
| 


que ce nombre soit fixé à 90: de M. Viard, 
qu propose le chiffre de 11: de M. Bouxcm, 
qui prévoit le chiffre de 15: de M. Desson, 
qui suggère le chiffre de 14. 


M. le rapporteur, Je voulais dire, rmon- 
‘ur le président, qu'avant le vote sur ces 
mendements il conviendrait que la dis- 
ussion des amendements relatifs aux au- 
catégories, sauf, bien entendu, celle 
les conseillers métropolitains, soit épuisée. 
Mais il serait de bonne méthot 6e, me 
“nble-til, de poursuivre le débat € n exà- 
iaant d'abord les propositions relatives 
u notubre des conscillers cooptés. 


res 


M. ie président. La commission propos 
l'Assgmblée d'examiner maintenant Les 3 
amendements relatifs an nombre 
conseillers désignés par l'Assemblée 
itionale, puis les amendements concer- 
int les autres catégories, et de reuvoyeg 
ia fin de cette discussion le vote sur ces 

nendiements, 

Je mets aux voix cette propositi n, 


proposition, mnise au 
/ 
M. le président. J'appclie d'abord l'in en. 
doment de M. Llante, qui gans le 


mots: « 14 conseillers dési », Île 

élus 

La purole est À M. Hlante, 


M. Jean Llante, Le principe de 
conse illers par J'Ass 
odmis. s'agit maintenant de fixer 
12 nombre de ces conseillers. 
Mon ami Péron avait proposé le chiffre 
U* Cinquante, Sa demande a été rejetée. 
J'ai déposé un amendement proposant le 
Caifre de trente, et non de qua 
vous l'aviez pensé, 


substitin À 
> 


bo 


l'élection 
hationale 


YA ta 


L'Assemblée nationale a'a pas adopté. 

M. Viard à présenté un amendemer 
dant à eubstituer, dans le paragrapl 
de l'article 17, aux mats « 144 | 
les mots « 11 conseillers ». 

La parple est à M. Viard. 


M. Paul-Emiia Viard, Monsieur le priés. 
dent, mon amegdement n'a pas pour but 
de diminue idiquerment le 


porbre 
ers l'Aescrmblée natio- 


‘onseil 


des 
häle, 

Je n'ai présent mi demande ju dans 
la inesure où je demandais le rét 
ment, au D° et au 6° de l'article 4%, du 
nombre primitiverment prevu 
lers de ja République représentant 
Francais de de ‘Tumsie et 
du Maroc, 

Par conscqu 
diminuer 
mliée nationale 
ter elui des représentants des F1 
l'in de Ja Tun: 

] 


des 


nt, Fair pour but de 
des conselilérs 
que d'augmi 
| anrais «ae 


sie et du Ma 


Suit clins de lée natonal 
à tout et je ne Vi s la 
discussi Je sienale simplement 
n'en suis pas un farouche partisan, avant 
voté ment de M. Per 

Puisque je parle de M. mie | 
permets de faire une rectification à De: 
discours d'hier en ce qui concerne Je sens 
du n cooplalion », qui, dans Ja bou- 
ch notre etait SSez Dé] Ta- 
tifs les H 1 Sont pas | 

d'ailleurs réputé po si | 
sont gusuite proposés par une assembice 
de de faculté, Je conseil de 
l'Universiti , Cnlii, lis Sont nommés par 


décision 
d'une 


roopta 


pi 


Mais 


ASSEMBLEE NATIONALE — 17% SEANCE BU 18 AGUT 5871 
M. le président. Je aux voix Si le chiffre, qui semble avoir élé retenu M. Antoñne Dsimuscis. di: 
‘ment de M. Péron, repoussé par la coin- par commission et qui est de 45, 11 pue Les fu ! - 
mission et par le Gouvernement. ou 15, était accepté, bien des groupes de { millent d'e: \ nt s acte. 
Je suis saisi d'une demande de serulin | cette Assemblée ne pourraient pas avoi 
résentée par le groupe communiste, un de leurs candidats parmi Les conseillers Paut-Emile Viard, 
Le scrutin est ouvert. éius par nous, inéni 
Les votes sont recueillis.) Afin que tous les groupes, grands et pe- | en reviens à Eee 
lits, puissent bénélicier de la mécsure qui, Je Ju je le 
résident. Personne ne demande | maintenant, est adimise par l'Assemblée | ne sur 16 
M. p - 
nlus à voter?... nationale, je propose le chiffre de trente OÙ 6 Mais 
Le scrutin est clos. et je demande qu l'Acscetmblee Pl ! 
fa au serut! ph 
Les secrélares font Le dépouiile- aonce au FUIT. d 
nt des votes. M. le président. Lx paroie est à M, le | l'Assemblée sur la décision trés en qui 
M. le président. Voici le résultat du rapporteu a Cle prise, en Gernier Heu, 
notilioment du serutin : QU QUI à 
Nombre des votants.......... 59 pousse lunisie et du Mars it la Ri- 
Maiiorité 207 M. le ministre de l'intérieur. Le La } ‘pt hita 
Pour l'adoption... 183 néinent le repousse également, 
nire 410 de et celle Ji hin deux 
à M. le président. L'amendement de Vous savez que discu-siens ont en 
L'Aemblée nationale n'a pas adopté M. Llante est repoussé par le Gouverne- | lieu sûr représentation des territoires 
La commission estime-t-clle qu'il y a ment et par la commission. d'outre-mer et que a 
où de continuer la discussion en appelant Je mets done aux voix, par sérulin, | frage universel a-élé sensible aux arxu- 
es autres amendements relatifs au nom: | l'amendement de M. ments présentés par commission 
bre des conseillers désignis par l'Assem- Je suis saisi d'une demande de scrutin | terriloires d'outre-mer par son rappore 
Wie nationale présentée au nom du groupe comimuuiste, | teur M. Devinat, 
Le serntin est onvert, Elle à considéré, un peu arliticiellement, 
H. le rapporteur. Le chiffre propo- é par cornme intang ble 4 chiffre di 
Péron étant rejeté, je crois que la mé- (Les votes sont quatre représentants des terrioires 
‘hode proposée püi M. Louis Marin est la M. le président, Persons demarde tr afin de he pas donner à 
bonne et que les amendements pourraient plus à voter d'outre-mer Pimpression \ssetul 
ètre soumis à une discussion commune, |” Je cerulin est clos nationale revenait en partie sui qui 
fin que Assemblée ait une vue d’ ensem- , avait ete décide précéden mont 
de 3 diverses « ratégories et puisse, eti- los SPCTCIAITeS font di po! Par const qui de toy] re 
tixer le des conseillers des | des votes.) d'outre-mer ser re du mo 
M. le président. Je suis d'abord saisi de | Pouillement du scrutin: mission étaient maintents | 
amendements portant sur Je Nombre des volants On a fait des argumenls fond 
nbre des conse illers dé Signé par l’As- \iiorité 116 sur des ch ffre QU I 
emblée nationale. 175.000 à 260.000 Francois en Tunisie 
lis émanent: de M. Llanté, qui demande Pour l'adoption... 18 qu'il v en avait 350.000 an Mar 
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J'ajoute shnplement, en ce qui concerne 
le Maroc, qu'a mon avis, il 
beaucoup plus de 330,090 habitants fran- 
Cals. 


M. Rogert Bichet, sont 175.000, 

M. Henri Bouvier Leur nom- 
bre dépasse, à lheure actueile, 450,009, 
car, dans ja population française, IL faut 
comprendre les Français qui servent, eu 
Marc, au titre fnilitaire. 

Par aitleurs, la représentation prévue 
pour de Müaroc, qui existait jusqu'à pré- 
sent et qui était de trois conseillers, 


permettait aux rois composant 
Cousell de 


un dosage équi- 
table icurs représentants sur 
plan agricole, industriel, commercial et 
ouvrier, 


La désisnalion ,des conseillers per Île 
conseil du gouvernement facilituit grande- 
ment le; 

Je demanderai donc à l'Assembiée. pour 
Jes raisons qu'a exposées M. Viard et 
ne pas nuire à Ja representation de la 
du Maroc et de Findoch ne, de 
iclablir chiffres du paragra- 
phe 


M. le président. La parole est à M. 
uinistre de l'intérieur. 


M. le ministre de l'iniérieur. Je désire 
sofligner que M. Viard à raison de lier la 
que des couseillers Per l’Assern- 
à celle des conseillers désignés 
à divers titres selon les dispositions de 
la fin de l'artic'e 

Si, en effet, l’Assemblée, cédant 4 une 
certaine facilité, votait un nombre d'élus 
par l'Assemblée nationale égal où supé- 
rieur à celui qui est proposé, et en même 
temps angiuentait d'une unité le nombre 
de délégués du Maroe, d'une unité celni 
de la Tunisie, et ainsi de suite, pour satis- 
faire à des arguments qu'elle jugerait 
justes, 11 faudrait remettre tout le texte 
sur le chantier, en vertu de la rehiarque 
que faisait M. Louis Marin. 

Je demande dons dés maintenant qu'au 
moment du vote ji! soit bien enteada entre 
nOUS, par une sorte de gentlemen’s 
agreement », que si Vous adoptez le chif- 
fre de 11 äu lieu du chiffre de 14. ce'a 
voudra dire qu'il y aura trois conseillers 
et trois seulement à répartir dans toutes 
les autres catégories, ÿ compris, d'ailleurs. 
celle des Francais de l'étranger di 
n'a pas parlé, 

Si, äh contraire. vous votez le chiffre 
de 14, cela signifiera qu'i! 


int on 


ne restera 
aucun siège à répartir, 
Si nous ne 


faisons cel avrangement 
entre nous, 


nous irons à une impasse, 


M. le président. La parole et M. Ve rap- 
porteur. 


M. le rapporteur. s'était 
rangée La de voir eXpousec jpar 
M. Louis Merin que, d'ailleurs, J'avais 
puyée. Elle m'avait paru accepter de ne vo- 
ler sur ces derniers aimendeiments que lors- 
que la dis:uesion commune aurait été ter- 
minée, 

Ea effet, aux ubservations que vient de 
formuler M. le iministre de l'intérieur très 
justement doivent “ajouter eclles que ne 
manquerajent pas de suggérer les amende 
ments <tupplémentaires de M. Pleven, de 
M. Julien ét de M. Pronteau, 
Ce n'est donc qu'après avoir entendu les 
divers oralCurs, conne nous venons d’'en- 
MM, Bouvier O'Cottereau et Viard, 
que je vous demanderai, monsieur le pré- 
sident, de mettre aux voix les divers textes 


- 


OHPEUCS, 


M. le président. IL sera protédé de cette 
facon. 

Mu. Bouxom, Bichet et Bour ont déposé 
un omendement tendant à rédiger comme 
syit ie paragraphe 1°: 

« 4° 15 mernbres par F'Assemidbiée na- 
lionaie, » 


M. Robert Bichet. 
pas soutenn, 


L'ainendement n'est 


M. Louis Bour. nie maintenons pas 
parce que M. Bouxom 
déposé un autre sur le paragraphe 7°, qui 
tend à porter de un à deux les représen- 
lants des citoyens français résidant à 
l'étranger. 


M. le président. L'an: 


M. Desson à déposé deux amendements, 
le premier tendant à substituer, dans le 
paragraphe 1° de lartiele au chiffre 
« 44 » je chiffre « 15 », le deuxième ten- 
dant à substituer, dans le paragraphe 2°, 
au chiffre « 243 » le chiffre « 242 » 


ndement est reUré. 


M. le rapporteur. Ce armen- 
demenut est lié au chiffre 243. Par consé- 
guent, 1 doit ètre examiné à Ja fin. 


M, le nrésident. En outre, M. Demusois a 
déposé un amendement tendant à substi- 
tuer, au paragraphe 4° de Particle 1%, a 
mot « désignés » le mot «élus ». 

La parole est à M. Je rapporteur, 


M. le rapporteur. 
M. Demuasois, je 
ment déposé 


Avaut d'entendre 
rappelle qu'un amende- 
par M. Pronteau tend à éup- 


primer le paregraphe 7, qu'un amende- 
ment dévosé par M Moutillot tend aux 


mémes frs et qu'enfin un second amen- 
dement de M. Pronteau tend à supprimer 
les paragraphes 5° et 6°, 

C'est à la discussion de ces amende- 
ments que l'Assemblée devrait procéder 
avant de passer à l'amendement de M. De- 
musois qui répond à un tout autre ordre 
d'idées. 


Antoine Demusois. Je défére \olon- 
tiers au désir de logique de M.,le rappor- 
teur. 


M. fe président. l'amendement de M. De- 
musois sera don: examiné ultérieurement. 

M. Dumet vient de déposer à l'instant 
qui tend à substituer 
dans le paragraphe 1° de l'article 1%, au 
chiffre « 14 » le chiffre « 15 ». 

La parole est à M. Dumet pour défendre 
son amendement, 


M. Jean Dumet. Apri: le vole qui à eu 
Heu sur Famendement de M. Llante tixant 
à 30 le nombre des conseillers élns par FAS- 
cemblée nationale, j'ai décidé do repren- 
dre celui par lequel nos collègues du 
groupe du mouvement républheain popu- 
aire proposaient de fixer à 15 le nombre 
des conseillers élus par FAssemblée naño- 
nalc. 

Je ne reprendrai pas les arguments déve- 
loppés par nos coilègucs Péron et Liante, 
Mus je tiens à souligner que l’amende- 
ment avait été adopté une premiére fois 
par Ja commission du suffrage universel, 

Je pense done qu'il peut obtenir les 45ix 
de la majorité de Ascembiee et Je dénose 
uue demande de scrutin, 


M. le rapporteur. L'\sseinbi£e se pronon- 
cera après l'exainen de tous les 
ments, 

M. Jean Liante. 


M. le président. Noux arrivons aux 2men- 


dements portant eur le paragraphe 2°. | 


M. Valentino avait déposé, :sous Ja 
n° 411, un amendement tendant à: 

IL — Rédiger comme suit le paragra- 
phe 2° de l'article 47: « 20 245 conseillers 
éius par les départements métropolitains ; 

— Rédiger comme suit le paragrac 
phe 4: « 51 conseillers élus par les dépar. 
tements, les territoires d'outre-mer et leg 
territoires sous tutelle, » 

Mais l'Assembiée s’est prononets 
vendredi dernier, sur le principe posé 
par cet amendement, à propos de l’amen 
dement n° 14% à l'article 34, 


M. le rapporteur, amendement, cn 
eftet, n’a plus d'objet, 


M, le président, M. Plevon avait déposé 
un amendement tendant : 

— A supprimer le paragraphe 1°. 

HE, — Dans le paragraphe 2° à substituer 
au chiffre 243 le chiffre 253. 

LE, — Dans ‘es paragraphes 5°, 6° et 7° 
à porter les chiffres respectivement à 2, : 
2, 3 

Mais la première partie de cet amen. 
dement à été repoussée et le reste parait 
conditionné par ce premier vote, 

La parole est à M. Pleven. 


M. René Pleven. À Ja suite du vos 
d'hier, au cours duquel j'ai été batin pur 
une coalition de nos collègues communis 
tes et de nos collègues du mouvement 
républiéain populaire à p'opos de la sup- 
pression de Ja cooptation, je retire, ea 
effet, la deuxièine partie de non amende- 
ment. 

Mais je maintiens la troisième partie, qui 
tend à rétablir Ja représentation de diver- 
ses catégories de Français d'outre-iner. 


M. le président. La deuxième partie 0 
l'amendement de M. Pleven, qui vise 1 
paragraphe 2°, est retirée. 

La troisième partie sera appelée 
rieurement, 

MM. Beyiet, Doicos Galv-Gasparrou ont 
déposé un amendement tendant à substi- 
tuer, dans le paragraphe 2° de l’article 17, 
au chiffre 252 le chiffre 258. 


M, le rapporteur. Cet amendement 
abandonné, 


M. le ministre de l'intérieur, 11 est in- 


compatible avee le vote qui a été émis. 


par l'Assemblée, 


M. le président, L'armendement est 
ré. 

M. Louis Marin a présenté un amende- 
ment qui fait, dans les paragraphes 2° 
et 4° de larticie remplacer respecli- 
vement les noinbres 243 et 44 par les nor- 
bres 257 et 37, 

La parole est à M. Louis Marin. 


M. Louis Marin. La règle habituelle ds 
l'Assembiée est de discuter les amende- 
ments qui s'opposent le plus au texte d0 
la commission, C'est pourquoi insisté, 
il y a quelques jastants, pour la méthode 
que l'Assemblée à finalement adoptée. 

Si nous continuons à examiner les ali- 
néas un à un, nous aurons chaque fos 
de très bons arguments pour faire auy:- 
imenter le nombre des conseillers affecies 
à la catégorie visée, mais nous ne tiei- 
drons jamais compte de l'équilibre «o 
l'ensemble. 

Je voudrais profiter de cette intervention 
pour bien indiquer à l’Assemblée quel'e 
méthode je crois réglementaire, obligatori: e 
et, au demeurant, pratiquement Ja seule 
bonne, 

Dans l'amendement que j'ai déposé, ea 
raison du fait que Je nombre de quator’e 
conseillers élus par l'Assemblée 
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peut être considéré comme acquis — dut Pourquoi y a-t-il des difficultés ? Parce | plus heureuse, celle proposée par le Gou- 


ons pour l'instant — je vais être obligé 
heureusement de modifier légèrement 
ks chiffres que je proposais. Peut-être 
nime vais-je être amené à changer le 
node d'élection des conseillers entrant 
aus certaines catégories, pour aboutir au 
total exact de 320. 

Mais vous allez voir, mes chers collè- 
uw, quelles questions de principe très 
es on oublie de poser, à propos de 
ces textes. 

[a première s'applique à mon amende- 
meut. Quelle proportion doit être donnée, 
du: cet ensemble de conseillers de Ja 
Republique, aux métropolitains ? 

le prie, d’ailleurs, mes collègues de 
ndirer que, lorsque j’emploie ce terme 
delus « métropolitains », je vise ceux de 
les dépariements, y compris l'Algé- 
rie, les Antilles, la Réunion, le Sénégal, 
du moment qu'ils sont, en Europe ou ail- 
leurs, départements, 

Quelle est la part des élus des départe- 
moots français, ce qualificatif avant l’ac- 
cption que je viens de définir, et quelle 
ei celle des élus français ou des désignés 
frnucuis qui ne le sont pas au titre des 
d'partements francais ? 

c'est une question extrêmement grave, 
er ilest bien entendu — je le dis pour 
no: collègues indigènes. 


#. Léopoid-Setiar Senghor. 
un indigène. 


D 


Vous êtes 


M. Louis Marin. .. que ie pays repré- 
suit importe peu; du moment qu'ils siè- 
got dans une assemblée, les élus ou 
désignés ont les mêmes droits. Et nous 
â tous ici les mêmes droits. Il ne 
peut y avoir de députés français de se- 
conde zone. 


Léopold-Sedar Senghor. Très bien! 


M, Louis Marin. IL convient toutefois de 
une particularité, 

Nok collègues qui ne représentent pas 
de: départements français ont ou auront 
kurs assemblées Jscales, leur parlement 
local. faut bien que, nous aussi, gens 
nous ayons notre par- 
lement. 


De plus, la conception générale de 
JUn'on française veut qu'il y ait une as- 
sermblée qui lui soit entièrement adaptée. 
Cest actuellement l'Assemb'ée de l'Union 
frinçaise, 

Jr, dans cetle assemblée, les autoch:- 
ones ont déjà da moilié des sièges, Un 
équiibre est déjà réaisé entre les élus 
des départements et ceux de tous Is ter- 
lituires de notre ancien empire de la Ré- 
publique actuelle, qui se trouvent ainsi s0- 
ilement unis les uns à côté des autres. 

Mais, à l'Assemblée nationale et au Con- 
£ell de Ja République, il s'agit avant tout 
des Clus des départements, et personne ne 
conteste. 


Pourquoi y avons-nous appelé des élus 
des territoires qui ne sont pas départe- 
lents français ? Parce que sous avons 
pensé que cela solidifierait l'Union fran- 
(18e, parce que nous avons estimé que 
nous avions intérèt à les faire venir non 
seulement à l’Assemblée de l'Union, qui 
Gt un parlement commun entre eux et 
lous, mais qu'il y avait un intérêt con- 
Sidérable à les appeler dans chacune des 
äsemblées représentant strictement Ja 
Metropole, afin que, sur des questions qui 
(: intéresseraient, directement où par in- 
€ lence, ils puissent faire entendre leur 
Vuix et défendre les causes qu'ils connais- 
al particulièrement, 


que, nalurellement, on ne peut faire élire 
les représentants dans <es territoires 
comme on doit le faire dans les départe- 
ments francais. 


Personne n'a pensé, même à l1 commis- 
sion des territoires d'outre-mer, même M. 
Devinat — quand il rappelait que l'Afrique 
occidentale comptait 28 millions d'habi- 
tants et des richesses de toute espère — 
à lui donner Ja même représentation 
qu'aux départements français, Et c'est nor- 
mal, car il aurait fallu attribuer à la seu'e 
Afrique occidentale française les trois sep- 
tièmes des sièges de l'actuel Conseil de la 
République. 

Ce n'est pas là Ja plus grosse difficu:té, 
celle à laquelle il faut prêter la plus 
grande attention. C’est que nos collègues 
qui ne sont pas des élus des départements 
français ont à légiférer sur des questions 
qui ne concerment pas :eurs territoires ou 
leurs populations. 


C'est très grave. Noue les invitons à le 
faire parce que leur présence ici répond à 
l'intérêt général de l'Union française, Mais 
il s’agit de savoir combien ils ont réclle- 
ment besoin d'être, dans l'Assemblée na- 
tionale ou au Conseil de Ja Répubiique, 
pour y faire entendre leur voix. Autant il 
est normal qu'un élu vote des lois et des 
impôts pour ses propres électeurs, aulant 
il est délicat pour lui, par nature, de voter 
des lois et des impôts pour ceux qui ne 
l'ont pas élu et, en même temps, de voter 
des lois et des impôts qui ne s'applique- 
ront pas à ses propres électeurs et aux 
terriloires qui l'ent envoyé. 

L'honneur de notre régime. c'est que 
tout y est publie, que le public des dé- 
partements français sait quels sont les 
votes des éjus. Or. il a déjà vu, dans no- 
tre Assemblée nationale, le bloc des élus 
des territoires d'outre-mer passer tantôt 
d'un côté, tantôt de l’autre et se faire 
ainsi l'arbitre de nos décisions, 

C'est une chose assez grave, qui mérite 
toute notre attention. I] ne faut pas que 
les citoyens de la métropole se disent: Ce 
n'est pas la peine d’avoir une assemblée 
à nous, si nous n’y sommes pas les diri- 
geants de notre politique, si ce ne sont 
pas les élus de la métropole qui décident. 

Il convient, par conséquent, que le nom- 
bre des élns hors des départements ne 
soit pas tel que, dans l'état actuel des 
partis, où beaucoup de majorités ne sont 
acquises qu'à er voix — et ma re- 
marque vaut pour le Conseil de la Répu- 
blique — ce soit ces élus des territoires 
non départementaux qui, dans nos discus- 
sions, emportent la décision. 

Siñon, nous pourrions aboutir à une 
révolte de l'opinion publique de Ja 
métropole qui dirait : Ce n'est pas 
la peine d'avoir une Assemblée dite 
nationale et un Conseil de Ja Répu- 
blique, dis national, puisqu'iis ne font 
que doubier l’Assembijlée de l'Union fran- 
çaise el la mal doubler, Supprimons tout 
cela et alors qu'à l’Assemblée de FUnion 
française, élus des départements et élus 
des territoires ou des protectorats seront 
tous ensemble, nos collégues d'oulre-mer 
auront leur parlement et nous-mêmes au- 
rons un parle:rent spécial pour les dépar- 
tements. 

‘Or c'est, comme je l'ai dit, ce que nous 
ne voulons pas. Nous voulons soliditier 
l'Union francaise en appelant, comme il 
est logique, les élus d'outre-mer dans 
cette union avec nous, mais aussi, dans 
nos propres assemblées métropolitaines. 

IH faut done éviter de telles réactions 
de l'opinion et c'est pourquoi j'avais de- 
mandé que fût prévue une proportion 


vernerment, monsieur le ministre de Fin- 
térieur, ou celle proposée par M. Bour, 
ou celle proposée par M. Giacobbi, que je 
trouve beaucoup plus norxale que cell 
à laquelle on semble vouloir s'arrêter, 

Un autre point de principe, non moins 
important, est celui qui à trait à l’élec- 
tion des élus des départements, 

La commission à proposé un élu par 
200.000 habitants, puis un élu par 200.000 
habitants et fraction supérieure à 25.009 
habitants, et ainsi de suite. 

J'ai été frappé, en écoutant avant-hier 
l'argumentation de nos collègues commu 
pistes, MM. Cristofol et Péron, d'un résultat 
mauvais qu'obtenait ce système et qu'il 
était facile de corriger. Des représentants 
des départements français, avec le Ssvs- 
tème de la commission, étaient élus, les 
uns avee 250.000 voix, les autres avec 
60.000 ou 80.000 voix, Je laisse de côté Ja 
Guadeloupe qui, sous ce rapport, a une 
position exceptionnelle, 11 y avait done, 
outre la valeur des élus, au point de vue 
du nombre d'habitants qu'ils représen- 
taient, des différences entre eux considée 
rables, comme si l'un valait trois ou qua- 
tre fois l’autre, cependant qu'au contraire 
le département que Fun d'eux représentait 
était lésé par rapport aux autres. 

Poux ma part, je préconise: un élu par 
100.000 habitants, un second élu par 
200.000 habitants, mais avec la fraction 
moyenne de 100.000 et non pas de 25.000 
qui permettrait un second élu. 

Qu'arrive-t-if dans ce cas? Les onze 
départements qui avaient pius de 198.000 
habitants par disparaissent, Aucun élu 


ne représentera pus de 198.009 voix. Les 
trois quarts des éus obtiendront entwe 
150.000 et 170.060 voix. Comme 


n'avons pas Ja prétention d'obtenir jamais 
une égalité mathématique, je dis à M. Pc- 
ron, par exempie, qu'entre 130.000 et 
170.000, l'écart est parfaitement acccpta- 
ble, Nous ne ferons jamais un système 
tel que tous les élus aient exacte- 
ment le mème nombre de voix. Mais 
si l'écart extrême pour les trois quarts 
des élus ne dépasse pas 25.600, nous abou- 
tirons à une solution de bon sens à la- 
queile on peut se raïier. Nous ne con- 
naitrons pus un écart de 80.000 à 19$.000 
voix, et le devient acceplaie. 

Evidemment, je serai peut-être obiigé de 
changer le système, puisque les chiffres 
prs pour base sont démolis avec l'en- 
trée d'un certain nombre d'éius désignés 
ar l’Assemblée nationale et qu'il nous 
aut Jeur faire place au détriment d'au- 
tres catégories. Mais supposez que jes 
chiffres restent les mêmes ou que je n'aie 
pas à les changer dans de grandes pro- 
portions, Il y aurait onze départements 
dans lesquels, je le dis pour mes voisins 
qui ont 1éclamé hier, se trouverait un élu 
de plus. 

Ce sont: Je Caïvados, Ja Charente-Ma- 
ritime, Jura, la Moselle, les Ilhautes- 
Pyrénées, les Basses-Pyrénées, le Bas-Rhin, 
la Haute-Saône, la Sarthe, Ja Seine-et-Oise 
et la Seine-et-Marne. Tous ces départe- 
ments auraient un élu de plus. En revan- 
che, six départements auraient un élu de 
moins, 

Mais je veux vous indiquer fout de suite, 
à leur sujet, la troisième question de 
principe que, si vous me Je permettez, je 
trancherai en supprimant, des propositions 
de Ja commission, le fameux alinéa sur 
les départements qui comprennent deux 
de 70.000 habitants. 


M. Jacques Chasieliain. Cette disposition 
n'existe p'us. 

M. Louis Marin. Dans ce conditions, je 
n'ai pas besoin de démontrer qu'il avait 
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jà un principe invraisemblable, absolu- 
ment impossible à admettre dans une dé- 
mocratie, car il aboutissait outrageusement 
à une véritable combinaison, 


M. Edmond Barrachin, /ce-président de 
la commission. I établissait une justice 
rigoureuse. A partir du monrent où vous 
J'abandonnez, vous donnez libre cours à 
toutes les discussions, 


M. Louis Marin, Je n'en rien, mais 
je vous dernande comment vous ferez pour 
expiquer que, de deux départements 
ayant l’un et l’autre 610.000 hab:tants, 
mais dont l'un compte trois villes de 
50.06%) à 60.00) habilants et l'autre deux 
vilcs dont !a population excède 70.009 
habitants, le premier aura trois sièges et 
le seconu quatre. 

Peut-être expliquerez-vous cela, M. Bar- 
rachin, au suffrage universel, mais il n’ad- 
mettra pas vos explications, parce qu'il a 
bon sens. 


M. le ministre de l’intérieur. de 
fusionner trois villes en deux pour gagner 
un siège avec ce systéme. 


M. Louis Marin. Monsieur le ministre de 
Pintérieur, je n'insiste pas, puisque ja 
question est abandonnée. 

Mais l’équiibre entre les six ou sept 
catégories d'élus dont nous nous propo- 
sons d>: composer le Conseil de la Répu- 
biique est une queslion eapilale et il 
faudra bien Ja trancher avant de fixer 
les chiffres. 

A cet égard, les calculs qui ont abouti 
à la rédaction de l'article 5 devront être 
revus si l’on veut éviter des erreurs Jna- 
nifestes, IL est invraisemblable qu'un élu 
représente 246.000 habitants et un autre 
seu'ement. 

Voilà pourquoi, sans avoir soutenu Jes 
chiffres de mon amendement, je suis heu- 
reux d'avoir pu donner ces explications 
qui répondent, je J'ai constaté, aux préoc- 
eupations d’un nd nombre de nos 
collègues, 


M. le président. La parole est à M. Sen- 


ghor, 


lu 
t 


M. Leopold-Sedar Senghor. Pour défen- 
dre sa thèse, M. Louis Marin à emp'ové 
des arguments que nous avons eu déjà 
très souvent l’occasion d'entendre. 

Je regrette — il me permettra d’être 
franc — cette sorte de chantage à l’opi- 
nion publique métropolitaine, Mais je re- 
viendrai sur ce point. 


M. Louis Marin. Co n'est pas du chan- 
tage; c’est le ref'et de la réalité, 


M. Léopold-Sedar 
Louis Marin, je ne 
rompa et je vous 
sant de me rendre 

Vous présentez votre argumentation 
comine inspirée de Ja lagique. La « pure 
logique » voudrait ainsi que le nombre 
des représentants des territoires d’outre- 
mer au Conseil de Ja “République fût 
aligné sur le nombre des députés. 

Je crains que ce ne soit faire fi un 
peu hâtivement — je ne dis pas « légère- 
ment » — de l'esprit et de :a lettre de la 
Constitution. J'entends, en effet, me pla- 
cer surtout sur le terrain constitutionnel. 

Or, la Constitution dispose, en son ar- 
ticle 6: « Toutefois, les deux chambres 
sont élues sur une base territoriale, l’As- 
semblée nationale au suffrage universel 
direct, le Conseil de la République par 
Jes collectivités communales et départe- 
mentales au suffrage universel indirect ». 

M. Louis Marin semble oublier que les 
territoires d'outre-mer font partie de la 


Senghor. Monsieur 

vous ai pas inter- 
serais reconnais- 
la pareille, 


République française, que l'Assembiée na- 
tionale et le Conseil de Ja Répubiique 
sont des institutions de la République 
francaise et que, à ce titre, les territoires 
d'outre-mer doivent être représentés dans 
ces deux Assemblées, 


M. Louis Marin. D'accord, 


M. le ministre de l'intérieur. C'e<l in- 
discutable. 


M. Jacques Chasteilain. C'est une ques- 
tion de proportion. 


M. Léopoid-Sedar Senghor. Qu'est-ce à 
dire, sinon que les deux Chambres ne 
représentent pas les mêmes personnes mo- 
rales — je ne veux pas dire « les mêmes 
intérêts » — l'Assemblée nationale repré- 
sentant des individus, des citoyens, le 
Conseil de la République des collectivités 
territoriales ? 

La « pure logique » voudrait done qu’on 
alignät le nombre des représentants des 
terriloires d'outre-mer du Conseil de Ja Ré- 
publique sur celui des élus d'outre-mer 
à l'Assemblée de l'Union française, et non 
pas à l'Assemblée nationale. ; 

Je n’en veux pour preuve que les arti- 
cles C6 et 67 de la Constitution. 

Au demeurant, M. de Tinguy, du groupe 
du M. R. P., vient ici à mon secours, ce 
dont je le remercie, JL écrit, dans son rap- 
port n° 1136, sur la composition et l’élec- 
tion de l'Assemblée de l'Union française: 
« Au total, on retrouve à peu de chose 
près, pour l’Assemblée de l'Union fran- 
çaise, La chiffres adoptés pour le Conseil 
de la République. Cela permet de rappro- 
cher le système électoral des deux Assem- 
biées et d'établir entre elles un parallé- 
lisme très complet, puisque les collèges 
électoraux sont identiques. » 

Je pourrais aussi invoquer le témoignage 
d'autres membres de l’Assemblée : ceux de 
M. Plever, de M. Viard et de M. de Menthon, 
président du groupe du M. R. k. 

Lors @e la discussion du premier projet 
äe loi con«titutionnelle, M. de Menthon 
trouvait qu'une place suffisante n'était pas 
faile aux territoires d'outre-mer dans les 
institutions de Ja République. Voici ce qu’il 
disait très exactement: « Dans celte Cons- 
titution, une place suffisante n'est pas faite 
à tous ces peuples dans les inétitulions de 
la République », 

Car, encore une fois, monsieur Louis 
Mann, nous faisons partie de la République 
française (Applaudissements à qauwche et 
sur divers bancs à l'extrême gauche). 


M. Louis Marin, D'accord. 


M. Léopold-Sedar Senghor. ce n'est 
pas l’Assemblée de l'Union française qui 
est le Parlement de la République, mais 
bien l'Aésemblée nationale et le Conseil de 
la République. 


M. Jean Silvandre. Me permeltez-vous de 
vous Inierrompre, mon cher collègue ? 


M. Léopold-Sedar Senghor. Je vous en 
prie. 


M. Jean Silvandre, Je professais une pro- 
fonde admiration pour le grand patriote 
qu'est M. Louis Marin avant même d’ap- 
partenir à cette Assemblée et de :e con- 
naître, 

Aussi m'a-t-il été très pénible de l’en- 
tendre développer certains arguments. 

Nous pensons être des Français au mème 
titre que ceux de Ja métropole, par le 
cœur et par l'esprit, et il nous est dou- 
loureux de constater qu'il entend faire 
une différence selon qu'il s’agit de légi- 
férer pour nos territoires ou pour la mé- 
tropole. 


Je rappele que, lorsque s'est poste Ja 
question de l'application du plan Marshal 
nous savions que certains sacrifices nons 
seraient demandés. Il est hors de doute. 
en effet, qu'une partie des avantages con: 
sentis à la France par ce plan ont ét4 
contrebalancés par :e transfert de cer. 
taines ressources mises par l'Union fran 
çaise à la disposition de la métropole. 


M. Louis Marin. Ce n'est pas douteux, 


M. Jean Siivandre. Or, nous n'avons pis 
encore demandé quelle sera notre part du 
plan Marshal, monsieur Louis Merin, 
parce que nous avons conscience que nous 
devons consen‘ir des sacrifices quand la 
France souffre. 

L'une des causes de notre attachement 
à la France tient au fait que le peuple 
francais, nous le savons, à toujours été À 
la tête de toutes les luttes pour l'émanci- 
palion sociale des hommes. 


M. Louis Marin. Il continuera. 


Jean Silvandre. Voilà pourquoi, 
sieur Louis Marin, il nous est pénible de 
vous entendre défendre vos thèses, 


M. Louis Marin. Vous vous l'ompez, je 
le montrerai dans ma réponse. 


M. Jean Silvandre. Nous avons été sc. 
sibles au fait que la commission des ter. 
ritoires d'outre-mer et la commission di 
suffrage universel aient admis comme un 
minimum Je chiffre de quarante-quatre 
pour la représentation de ces territoires qui 
comptent des millions d'habitants, 


M. Henri Bouvier O'Coitereau. Très Don! 


M. Léopoïd-Sedar Senghor. Vous dite: 
monsieur Marin, que les lois votées par 
l'Assemblée nationale ne s'appliquent 
qu'aux citoyens de la métropole, Certaines 
de ces nous sont app'icables, Reliez 
le texte 42 Ja Constitution; vous conetate- 
rez qu'en ce qui concerne le régime des 
libertés publiques, droit criminel, l'or- 
ganisation politique et administrative, FAs- 
semblée nationale seule légifère pour les 
lerri'oires d'outre-mer. en va de méme, 
vous le savez hien, en matière de poi- 
tiqu> étrangère, de défense nationale, 
politique économique de l'Union française, 

IL m'apparaît done que votre 
tation n'est pas valable. 

Je ferai état d’un autre argument 
d'ordre, à la fois, moral et politique; le: 
deux domaines sont, en effet, connexes; 
c’est M. le ministre de l'intérieur qui disait, 
l'autre jour, au cours d'une réunion 
d'amis, que la morale coïncide avee 
tendances d’une politique de longue dure. 


Tors de Ja discussion du projet de li 


relatif aux élections à l’Assemblée 
nale, on nous fit des promesses solcn- 


nelles, Les partis et le Gouvernement nou: 
promitent que, si les territoires d’outr 
mer étaient faiblement représentés à 
l’Assemblée nationale. ils le seraient, 
compensation, plus fortement au Con ci 
de la République. Ni les partis, ni le Gon- 
vernement n’ont le droit de se d“drie 
aujourd’hui, Car nous avons, nous, horr- 
mes de PAfrique noire, le respret de 
parole donnée et nous n'avons jam: 
trahi la France. (Applaudissements à q0t- 
che, à l'extrême gauche et sur divers ban 
au centre.) 


Vous oubliez, monsieur Louis Marin, qu’, 
pendant deux années. 


M. Louis Marin. Je n’oublic pas ! 


M. Léopold-Sédar Senghor, 3 
françaises libres ont été constituées, 
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vwajorité, par des. tirailleurs sénégalais. 
à gauche et à l'extrême 
“c'est pourquoi nous espérons que l’As- 
scmblée voura bien se rallier à pro- 
de la commission des territoires 
outre-mer. cornme s'y sont déjà raliés 
couvernement et la commission du 
suffrage universel. 

c'est Je résultat d'un compromis 
honorable pour tous; c’est, ce qui et 
mieux, une solution de pruderce, je veux 
dire « de Jucidité ». 

Aussi bien: st les partis et le Gouver- 
rement se décidaient en violant la Cons- 
non pas, peut-être, dans sa lettre, 
nai assurément dans son esprit, Ja foi 
l'Union française mourrait dans nos 
cœurs. Ge serait naïveté que de croire 
qu'on pourra bâtir l'Union française sans 
libre con<entement des peuples d'outre- 
(Applaudissements à gauche et à l'er- 
tome gauche.) 

J'ai dit, monsieur Louis Marin, que vous 
ous étiez à un chantage <ur l'opi- 
“on publique rétropolitaine; nous pour- 
tions, NOUS aus, Jecourir au chantage, 
en nous adressant à l'opinion publique 
des territoires d'outre-mer. Mais ce sont de 
ce chanlages qui aboutissent aux guerres 
«uzlainies, comme celles d'Indochine et 
de Madagascar, 

Si vous vouliez pas nous admettre 
duus ces asseinhlées, nous serions en droit, 
en vertu de la Constitution méme, de 
demander un statut d'Etat associé. Que se 
passerait-il alors ? 

Monsieur Louis Marin, nes territoires 
comptent 28 milljons G'habitants et nous 
vous demandons 44 sièges, ce qui est 
conforme et à l'esprit de la Constitution 
et cux promesses solennelles que les partis 
et ls gouvernementé nous ant faites 

Je pense que l'Assemblée voudra hien 
fure droit à notre requête, pour les rui- 
ons constitutionnelles que j'ai dévelop- 
pres ici, ainsi que pour des raisons 
raies encore politiques. (Applaudisse- 
ments gauche, à lertrême qauche et sur 
de nombreur bancs au centre.) 


le président. La paro!e est à M. Horrua 
Babana, 


M. Horma Guid Bakäna, Je regrette 

coup que M. Louis Marin ait cru devoir 
ture une intervention qui a quelque peu 
notre amour-propre. 


M. Louis Marin. À tort! 


4. Horma Quid Babara. M. Louis Marin 
« parlé des « indigènes », 1 faut dire les 
‘“huses telles qu'elles sont. En consuitant 
le dictionnaire, on constate que, dans Ja 
cireoustance, le mot ne se rapporte pa; 
aux Africains, mais aux métropolitains. 
‘\pzlaudissements el rires sur de nom- 
banes.) 

Le mot « indigènes » n’est done pas à 
sa place dans l'intervention de M. Louis 
Marin. 

lelni-ci, d'autre part, a déclaré que les 
Ieprésontants des territoires d'ouire mer 
l'ont pas à légiférer s'agissant des offaires 


M. Jean Silzandre, Ft nous CÜons à 
Convention ! 


M. Horma Cuid Eabana. à 
legligé le fait que, s'il y avait une guerre, 
l'Assemblée nationale ne dirait pas: 
« Celuidà est des territoires d'outre-mer, 
ne faut pas qu'il fasse la guerre au 
Inéme titre que les métropolitains ». 

Nous, Africains, n'avons pas oublié 
qui nous étreignit quand Ja 
buvire éclalu. Nous avons revendi- 


qué l'honneur de mourir parmi les pre- 
miers. Vous n'avez donc pas le droit, 
aujourd'hui, de minimiser notre présence 
et notre représentalion au sein de vos 
Assemblées. 

Croyez que c'est du sang qui coule dans 
nos veines et que nous avonx, nous aussi, 
notre honneur et notre dignité, Or, il est 
des moments où, vraiment, nous avons le 
droit de nous.demander si ce sont des 

romesses fallacieuses qui nous ont été 
aites quand il s'agissait de sortir de l'im- 
passe, ou si des engagements ont élé pris 
par une nation indépendante, Hbre, et qui 
seront tenus, 

Mes chers collègues, l'intervention de 
M. Louis Marin n'est pas faile pour arrau 
ger les choses, je vous l'assure. 

J'en ai terminé. Je vous demande seule- 
ment de penser à la France métropolitaine 
des années 1940 à 1944 et de ne pas oublier 
le rôle des territoires d'outre-mer pendant 
cette période, (Applaudissements sur de 
nombreux Lancs à gauche, à l'ertrème 
gauche et au centre.) 


M. le président. La parole est à M. Pouis 
Marin. 


M. Louis Marin. Mesdames, messieurs, je 
iiens tout de suite à dire à nos collègues 
que je ne suis pas intervenu sans m'être 
convaineu que j'avais le devoir absolu 
d'appeler leur attention sur le prohième 
qui se pose, comme celle des indigènes 
français que nous sommes. (Sourires.) Car 
nous sommes bien, en effet, des indigenes 
« mmétropoiitains », et le terme n'a rien 
d'injurieux, il s'en faut, dans aucun pays. 
Je Suis un indigène de Lorraine et j'en 
suis fier. 

Quand j'ai indiqué que nous avions cru 
nécessaire et bon d'appeler dans cette As- 
sernblée des hommes des terriloires d'ou- 
tre-mer, des pays sous tutelle, des Fran- 
çais de l'étranger, d'Indochine, de Tuni- 
sie où du Maroc, j'ai fait observer que, tou- 
tefois, une question de proportion se p- 
sait. 

Ce n'est pas moi qui dirai à M. Senghor 
qu'il ne fait pas honneur à cette Assem- 
Llée. Je le conuais, lui et ses œuvres, de- 
puis assez longtemps. Nous sommes tres 
tiers et heureux de lé compter parmi nous. 
(Applaudissements.) 

Mais tout ce qu'il a déclaré, tout ce que 
d'autres orateurs ont rappelé des devoirs 
remplis — je reprends le mot — par les 
« indigènes » de nos terriloires d'ouire- 
mer, qui font, en effet, partie de la Répu- 
blique, tout cela ne change pas le pro- 
Llème. 

Le problème est celui-ci. Une proportion 
doit être gardée. Vous ne pouvez pas de- 
mander — aucun d'entre vous, d'aifleuis, 
n'y songe —... 


M. Léopoid-Sedar Sengñnor, Not: 
à conserver Ja proportion qui ete 
établie l'an dernier. 


M. Louis Marin. qu'on applique à votre 
représentation ici les mêmes régles qu'au 
territoire métropolitain. Vous adimettez, en 
conséquence, qu'une proportion doit etre 
yardée, 

Pourquoi choisissez-vous le chiffre 
de 41, sans tenir compte des modifications 
intervenues où à intervenir dans le pre- 
mier paragraphe de Particle 1% où dans 
d'autres? 

Votre argument essentiel eat tiré de 
Constitution, Je conteste formellement son 
hien-fondé, La Constitution dispose que les 
conseiders seront élus par les collectivités 
départementales. C'est pourquoi il con 
vient de donner aux départements fran- 
cais la représeutation constitutionnelle 


ainsi déterminte. Mais vous n'avez pas da 
collectivités départementales; que je 
sache ? 

Votre argument, au point de vue cons- 
Ütutionnel, n'est done pas bon. 

Pourquoi le chiffre de 14 e:t-il trop 
élevé ? 

C'est que la proportion, pour cotte As- 
semblée — la nôtre — qui se compose da 
plus de 600 membres à été soigneuse- 
ment établie. Or, si vous prenez le inème 
chiffre pour le Conseil de la République, 
qui couple obligatoirement la moitié seue 
lement des membres de l'Assemblée na- 
tionale, vous doub'ez la proportion, Dès 
lors, craignez que les inconvénients qui se 
sont naunifestés quelquefois jei — à côté 
de gros avantages, ecrtes — ne deviennent 
trop sensibles, 

Je dis que la proportion raisonnable ext 
dépassée avec le chiffre de 44, et ecla n'a 
rien de choquant pour vou: Je connats 
votre susceptibilité et je comprends, 
Mais il est une question de justice, d'équis 
übre qui doit primer. Elle est, en tout cas, 
suffisamment fmportante pour qu'on re. 
garde de près; et là l'essentiel de ma 
démonstration. 

Je dis à mes collègues — je les appelte 
encore collègues indigènes s'its le ven'ent 
bien: je leur répète que je Suis moi-méèmo 
un indigene de Lorraine, et je tiens à ce 
ütre, qui n'a rien d'insuitant, bien an 
contraire —.que je leur demande perdon 
de les avoir éhoqués mais je l'ai fait par 
devoir, parce que j'ai jugé que ce pro- 
blème devait ètre évoqué et tranché par 
l'Assemblée, 


M. le président. Li parole ect à M Sis 
soko. 


M. Frly-Dabo Sissoko. Je voudra 
tour, répondre à M. Louis Marin. 

Notre collègue prouve, par sa diatribe, 
que, comme les émigiés de 1793, il n'a riett 
compris à Ja situation de l'Union 
Il me semble tout à fait rétrograde. 


M. Louis Marin est historien. JL suit très 
bien que la France est fière d'avoir subi 
la politique romaine et qu'elle 
tendu vers Je prince pe le 


totale, intégrale, 


a fotjours 


on 


M. Louis Marin sait que fous les Fran- 
çais sont de cet avis, et les historiens 
aussi bien que les hommes politiques. 4 
l'exception peut-être de Comille 
Cependant il regretle que des élus des ters 
riloires d'outre-mer arrivent À intluencer 
les votes de L'Assemblée naljonale. Mai 
il n'a pas dit toute sa pensée. 

Chaque fois qu'un vote à lieu 
drait, lui, que les élus des territoires d'ou 
Îre-mer solent à ses côtés. Ce n'est pas ce 
qui nous intéresse, monsicur Louis Marin. 
Nous voyons l'intérêt de Ja nation tout 


it \Île 
tière, 

Quels que soient vos sentiment VOUS 
De POUVEZ puis dissocier les territoires 
tre-mer de Ja nation francais 
sements yauche. 

Vous vous trouvez devant un dilemme 


et je reviens maintenant à 
tnentation. 

Si toutes Jos 
HOUS 


L 
dans cetle Assembite lai mas 
jorité absolue, de sorte que les territoire 
d'outre-mer feraient Ja dans meétr 


pole. On ne pas demander ln + 
leurs, «ous ne le demerndons ] 

D'autre part, vous he pouvez pas nous 
éliminer de représentation nalionale, 
que soit à l'Assemblée national 
Conseil de République où à 
frar 


de l'Uniot 


Li 
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Que vous le vou’ où non, nous parti- 
Ciperons à vos votes, même quand il 
s'agira de sé prononcer sur des projets 
jintéressan! les cochers de Paris. Nous vous 
demandons: de faire la mème chose pour 
nous. 

J'ajoute que la représentation propor- 
tionnelle existe tout de même dans une 
certaine mesure à l’Assemblée nationale, 
au Conseil de la République et à l’Assem- 
blée de l'Union française. 

A l’Assemblée nationale, un certain nom- 
bre d'élus sont, à certains moments, les 
arbitres de la situation. Vous le regrettez 
beaucoup, mais c’est un éclat de fait et 
vous n’y pouvez rien! 

Voi'à votre dilemme : si les élus des terri- 
toires d'outre-mer sont très nombreux, ils 
# at la loi, s'ils ne sont pas assez nom- 
breux, leur arbitrage fait la loi Vous ne 
ouvez pas trouver de solution à ce di- 
emme. Je vais vous l'indiquer. 

Vous êtes âgé, monsieur Louis Marin, 
vous avez des cheveux blancs, je crois 
que la sagesse vous côtoie beaucoup. Ac- 
ceptez notre présence, Nous sommes des 
citoyens français comme vous, Nous votons 
des lois qui concernent uniquement la mé- 
tropole, mais nt acceplons que vous 
participiez au vote de lois semblables chez 
nous. Voilà la solution. (Applaudissements 
sur de nombreux bancs à gauche et au 
centre.) 


M. Louis Marin. J'ai dit en commençant 
qu'il était impossible que certains de ceux 
qui siègent ici aient des droits moindres 
que les autres. Tous les députés ont les 
amémes droits, je le répète avec force. 

Avant les mèmes droits, vous êtes appe- 
Jés à voter des lois qui ne s'appliquent pas 
aux populations que vous représentez. 


H. Fily-Dabo Sissoko. Faites une diffé- 
rence entre ces lois et celes qui s’appli- 
quent à nous. Vous avez l’autre jour établi 
une démareation entre le pouvoir régle- 
mentaire et le pouvoir législatif. Employez 
la mème solution. 


M. Louis Marin, Ne compliquez pas les 
Choses, je vous en prie. Si nous parlons 
des bornes-froulitres entre le pouvoir lé- 
gisalif et le pouvoir réglementaire, nous 
pouvons aller tiès loin. 


M. Fily-Daho Sissoko. 
chose, 


Louis Marin. Mais non! 


M. Fily-Dabo Sissoko. Mais si, mon cher 
collègue, En 1917, sur le piateau de 
Craonne a-t-on fait une diserimination 
entre ies métropolitains, les Sénégalais et 
les Soudanais qui mouraient sous les 
ordre. du général Mangin ? 


C'est la même 


M. Louis Marin. Permettez-moi de vous 
repondre, Nous sommes tous d'accord pour 
dire que nous reconnaissons Jes immenses 
services que les territoires d'outre-mer 
nous ont rendus et l’hérofsme de jeurs 
soldats, Ne revenons pas sur ce point, ce 
l'est pas la question. 

La seule question qui se pose, est de sa- 
Noir quelle proportion il faut donner à une 
représentalion, non pas seulement à Ja vô- 
îre, Mais aussi à celle des différentes ca- 
tégories qui sont en jeu. 

Le nombre des représentants des terri- 
foires d'outre-mer au Conseil de la Répu- 
Dhique ne peut pas être le même que celui 
des représentants de ces territoires À l'As- 
semblée malionale, puisque le nombre des 
membres du Conseil de Ja République est 
«zal à environ la moitié du nombre des 
de J'Assémblée nationale. Si Je 


nombre des représentants des territoires 
d'outre-mer était le même, la proportion 
ne serait pas respecte. 

Je répète à M. Senghor que son argu- 
ment relatif à la Constitution se retourne 
contre Jui En effet, l’article 6 dispose no- 
tamment: « Toutefois, les deux Chambres 
sont élues sur une base territoriale, l’As- 
semblée nationale au suffrage universel 
direct, le Conseil de la République par les 
collectivités communales et départementa- 
les au suffrage universel indirect, » 

Dans les territoires d'outre-mer, il n’y 
a pas de départements. 


M. Hachemi Benchennouf. Et l'Algérie? 
Ce territoire n'a pas une représentation 
proportionnelle à sa population et vous ne 
lui avez pas donné un nombre de repré- 
sentants suffisants. IL s’agit de savoir si 
vous voulez nous consilérer comme des 
Français ou non. 


M. Louis Marin. L'Algérie forme trois dé- 
partements français. Nous parlons de Ja 
proportion des représentants des territoires 
d'outre-mer, par rapport à ceux des autres 
départements. Ne compliquons pas cette 
question, déjà suffisante à occuper notre 
attention. 

Je repète encore à M. Senghor que la 
Constitution, dans son texte et dans son 
esprit, est contre lui. 


M. le président. La parole est à M. Mar- 
tine. 


M. Jean Martine. Vous voudrez bien re- 
connaître que c’est en connaissance de 
cause que la commission des territoires 
d'outre-mer a adopté le chiffre de 44. Les 
arguments présentés el M. Louis Marin 
ont été examinés par la commission. 

M. Louis Marin me semble avoir une 
idée un peu fausse de la représentation 
des territoires d'outre-mer. Je n'en veux 

our preuve que le fait qu'il parle de 
FAssemblée de l'Union française. 

Certes, les territoires d'outre-mer sont 
très attachés à cetle assemblée, mais elle 
ne légifère pas. Nous sommes bien obli- 
gés, si nous voulons que nos intérêls 
soient défendus, d'être représentés dans 


les deux autres assemblées, à savoir l’As- 


semblée nationale et le Conseil de la 
République. 

M. Louis Marin semble tirer un argument 
capital de la Constitution qui dit que les 
conseillers de la République sont élus par 
les collectivités départementaies et il nous 
fait observer que, dans nos territoires, ces 
colleclivités départementales n'existent 
pas. Evidemment, si l’on s’en tient à la 
dénomination des assemblées de nos ter- 
ritoires. Mais est-ce la faute des terri- 
toires et des élus de ces territoires si l'on 
a jugé bon d'appeler ces assemblées « as- 
semblée représentative » ou « conseil gé- 
néral » ? Ce qui est important, c’est que 
ces assemblées, quel que soit leur nom, 
défendent justement des intérêts bien par- 
ticuliers aux territoires d'outre-mer. 

Nous sommes tenus de ne pas mécon- 
naîlre l'importance du rôle de res assem- 
blées. 

Si nos Assemblées, comme le dit M. 
Louis Marin, délibèrent et votent des lois 
qui ne s'appliquent pas à nos territoires, 
nous avons l'expérience de cas différents, 
ne serait-ce que lorsqu'on nous demante 
d'entretenir une dévaluation, par exemiie. 


Nous avons indiqué que de telles me- 


sures nous affectaient beaucoup. Cepen- 
dant, ‘a coalition dont parle M. Louis Ma- 
rin n'a pas empêché le Gouvernement de 
faire ee qu'il voulait, 

M. Louis Marin semble oublier que 3? 
chiffre de 44 à été retenu par 1: com- 
missions intéressées parce que les terti- 


toires comportent un nombre asiez grand 
non pas ile couseils départemestiaux, 
d’assemblées et que, dans chacune de ces 
assemblées siègent des communautés 
férentes. 

Tant que l'Assemblée nationale elle 
même n'aura pas admis que le suffrise 
universel doit s’appliquer avec un collige 
unique et que ces assemblées ne doive:it 
coprendre qu'une seule catégorie de per. 
sonnes, d'élus, elles fanctiouneront sous 
le régime du double collège. 

Si vous vouliez modifier ce sysliine, 
nous pourrions en discuter à l’occasion des 
articles qui seront examinés uitérieure. 
ment, mais, pour le moment, la commiz 
sion des territoires d'outre-mer, 
tenu du nomire des assemh'ées que vous 
voudriez voir assimiler à des assemblées 
départementales, et soucieuse de veiller 
aux intérêts à défendre, a retenu le chiffre 
de 44. | 

Je crois être ici l'interprète de ‘ous ses 
membres en disant que nous -ombatirons 
l'amendement de M. Marin et que nou 
nous efforcerons de faire admettre ce chif- 
fre, car il est à la fois juste et indispen- 
sable, 

Nous ne méronnaissons pas lintérôt de 
l’équiibre à établir, mais si vous voulrz 
faire de la représentation proportionnelle 
dans Assemblée une question primor- 
diale, vous faites, entre les membres ri 
la composent, une discrimination que Je 
ne quaäfierai pas. Je pense que telle n'e:t 
pas votre volonté. (Très bien! très bien! 


M. Louis Marin. Je demande la para’. 
Voix diverses. Côture! 


M. ie président. La parole est d'abori à 
M. le rapporteur. 


M. le rapporteur. Monsieur le présihlent, 
je demande la clôture de Ja diseusston 
sur ce point, qui à été longuement exi- 
miné par les deux commissions. 

Je l'ai évoqué au cours de mon expo-c 
d'ensemble. Il est certain que lameénde- 
ment de M. Louis Marin pose un problème 
d'ordre constitutionnel. 

On peut, en eflet, se demander si fi 
Constitution a fait la part qui devait etre 
réservée aux pays d'outre-mer, si la ma- 
hière dont leur représentation a été ci: 
biie est juste ou non, si l’Assemb'ée d: 
l'Union fransaise correspond à son objet 
réel et S'il aurait pas intérêt, au 
taire, à avoir deux assemblées, Jun: 
élant une sorte d’assembh'ée fédérative. 
comprenant ies membres de l'Union fran- 
caise en proportion plus forte ct avec des 
porvoirs élevés. Mais ceci est ua 
autre problème, qu'il ne nous appartiern! 
pas de résoudre. 

A l'heure actueile, pour répondre à 
M. Louis Marin et mettre, je crois, le point 
final à cette discussion, je lui rappel®e 
que moi-même, soucieux, non pas d' 
réduire une représentation des pays d'ot- 
tre-mer que je me glorifie d'avoir été le 
premier à instiluer, mais d'établir une 
proportion acceptable pour tous, j'avais 
proposé au début de fixer le nombre de: 
conseillers, quelle que soit la catégorie, 
qu'il s'agisse des départements métrop:- 
lilains ou des départements 
à la moitié du nombre des députés. 

Cette proposition n'a pas été adimie. 
parce que la commission du suffrage ur 
versel, qui l'avait d'abord prise en 
dération, s'est rendu compte, à la suite 
des délibérations de Ja comimnission des 
territoires d'outre-mer, qu'elle posait un 
problème politique, étant donné les engi- 
gements pris lors de la discussion de- 
précédentes lois et qu'en Félat actnel des 
institutions, nous ne pouvions pas, sais 
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avoir l'air de rompre un contrat librement 
passé, réduire Ja proportion des représen- 
iants des pays d'outre-mer au Conseil de 
République. : 

C'est la raison pour laquelle nous avons 
ïdopté le chiffre de 41 et je demande 
à M. Louis Marin de ne pas insister pou 
le chiffre de 37. A à qau- 
che et au centre. 


M. le président. La clôture a té deman- 
dce. 

Aux termes de l'article 45 du règlement, 
l'Assemblée doit être appelée à se pro- 
uoncer sans débat sur la clôture. 


M. Yves Péron. Nous voterons contic Ja 
cloture, 

Mais, auparavant, n'est-il pas possible 
à un orateur de prendre la parole contre 
l1 clôture ? 


M. le président, Non. Aux termes de 
l'article 45 du règlement, ce n'est possible 
que Jorsqu'il s'agit de la discussion gé- 
ntrale. 

Je consulte l'Assemblée Ja clôture. 

(L'Assemblée, consultée, prononce ta 
cloture.) 


M. le rapporteur. Monsieur le président, 
je crois que nous pourrions régler défini- 
tivernent la question des représentants des 
territoires d'outre-mer et statuer 
l'amendement de M. Marin, s'il est main 
tenu. 

Maintenez-vous votre amendement, mon- 
sieur Marin, ou accepteriez-vous de vous 
rallier au point de vue de la commis- 
sion ? 


M. Louis Marin. Mes chers collègues, 
vous reconnaitrez que je n'abuse pas de la 
parole même lorsque je suis un peu impé- 
fueux et que je la prends sans que M. le 
président me l'ait donnée. 

Un de mes collègues, tout à l'heure, se 
laignait du fait que l'Asemblée de 
‘Union française n’était pas bien équili- 
brée. Je suis d'accord avec lui, mais ce 
n'est pas là la question. 


M. le président. Je vais mettre aux voix 
l'amendement de M. Louis Marin, 


M. Louis Marin. Monsieur le président, 
je voudrais expliquer les raisons pour les- 
quelles je vais maintenir ou non mon 
amendement. (Sourires.) 

Ai-je le droit de m'expliquer sur cette 
question aussi grave ? Je suis heureux de 
l'avoir soulevée malgré les susceptibilités 
qu'elle à naturellement éveillées. Si, dans 
cette Assemblée, elle n'avait pas été sou- 
levée, c'eût été un scandale ! 

Je tiens également à répondre à notre 
collègue, étant donné la préoccupation 
qu'il a évo@uée, que, dans mes chiffres, 
j'ai naturellement tenu compte des deux 
collèges qui, tant qu'ils subsisteront, de- 
vront permettre à chacun d'eux de faire 
entendre sa voix. 

Que faut-il, ici et au Conseil de là Pépu- 
blique ? C'est que les territoires qui ne 
sont pas des départements français puis- 
sent, dans tous les cas, faire entendre 
leur voix; s'il existe deux collèges, il faut 
deux représentants différents, 

A cette heure, je ne veux pas impeser 
une perte de temps à l'Assembiée. Da 
mént que je vois, par son atlitude, que 
mon amendeinent ne recueillerait pas la 
majorité, je lui fais le plaisir de le retirer 
et de lui ‘aire gagner du temps. (Applau- 
dissements au centre ct à gauche. 


M. le président. L'armendement re- 
tiré. 

Nous arrivons aux amendements relatifs 
au paragraphe 5°, 


M. Yves Péion à déposé un amendement 


visant notamment ce paragraphe, 


M. le rapporteur ]1 n'y a plus de raison 
de maintenir cet amenderment, 


M. le président. La parole est à M. Péron. 


M. Yves Péron. Monsieur le président, 
l'amendement n° 91 a été déposé d'après 
le rapport supplémentaire de M. Jacques 
Bardoux. Il proposait une répartition gené- 
rale des sièges qui tenait compte de notre 

rojosilion de faire élire cinquante 1nem- 

res par l’Assemblée nationale, 

Mais, en ce qui concerne le point parti- 
culier actueïlement en discuss'on, à savoi 
lé nombre des Conseillers de la République 
devant représenter les départements d'Al- 
gérie, je ne présente pas d'amenderment, 


M. le président. C'est par scrupuie que 
j'ai appeé cette partie de votre amewde- 
ment qui visait l'ensemble de l'articie 17, 
“ur le paragraphe 3°, il n'y a donc pas 
d'amendement. 

M. Louis Marin a retiré l'amendement 
qu'il avait présenté au paragraphe 4°, 

Nous arrivons aux amendements portant 
sur Île paragraphe 5°, 

M. Pronteau et plusieurs de ses collègues 
ont présenté un amendemnent tendant à 
supprimer le paragraphe 5° de l'arlicie 1°, 

La parole est à M. Pronteau. (Applaudis- 
sements à l'extrême gauche.) 


M. Jean Pronteau. Mes chers collègues, 
j'ai déposé, avec les mermbres du groupe 
communiste, deux amendements, l'un ten- 
dant à supprimer le paragraphe 5°, l'autre 
tendant à supprimer le paragraphe 6°, 


M. le président. Je me permets de vous 
indiquer, monsieur Pronteau, que vous 
avez la parole jusqu'à midi moins le quart. 


M. Jean Pronteau. Pour répondre au souci 
de M. le président, j'ai l'intention de m'ex- 
pliquer sur ces deux amendements à propos 
du paragraphe n°. 

Il s'agit, en eflet, d'une question de prin- 
cive et le vote qui interviendra sur ce 
paragraphe, s’il se produit dans le sens 
où nous le demandous, présumera de 
décision à intervenir sur le paragraphe 6°. 

De quoi s'agit-il ? Nous persons qu'une 
question très grave vient en ce moment 
eu discussion devant l'Assemnblée natio- 
nale. C’est le problème même de l'Union 
francaise qui est posé et c'est en fonction 
des intérêts supérieurs de l'Union fran- 
çaise que nous voulons examiner la pro- 
position faite par Ja commission de con- 
férer aux citoyens français résidant, soit 
en Indochine, soit en Tunisie, soil œu Ma- 
roc, le droit d’être représentés, éous des 
formes différentes — élection, où désigna- 
tion — au Conseil de la République. 

A ce propos, 1 n'est pas inutile de rappe- 
ler à l'Assemb'ée nationale les principes 
qui, dans notre Constitution, fixent la ligne 
de ce que devrait êtr2 notre condu'te. 

« L'Union française, dit Ja Constitution, 
est composée de nalions et de peuples qui 
mettent en où coordonnent Ieurs 
ressources et leurs efforts pour développet 
leurs civilisations respectives, accroître leur 
bien-être et assurer leur sécurité. » 

Cela suppose que, lorsque nous exalni 


_nons les problèmes du Maroc et de Ja Tu 


nisie qui sont encore — et nous Je regret 
tons — des pays subissant des régimes de 
protectorat, nous devons avoir Je souci de 
préserver l'avenir qui est tracé par Ja Cons- 
{itution, done de respecter au moins sou 
veraineté, actuel'ement, Hélas, théorique, 
de ces pays. 

Vouloir faire représenter les Français du 
Muoc, de la Tunisie et de l'Indochine au 


Parlement français, c'est, à notre sens, 
anticonst:tut'onnel. 

Je voudrais en apporter quelques preuves 
et rappeler quelques arguments, venant 
de tous les groupes de cette Assemblée, 
qui furent avancés lors des ‘ravaux de la 
commission de la Constitution. 

C'est anticonstitutionne: parce qu'ainsi 
une assemb'ée française se permettra’t 
d'agir un‘atéralement, alors que M. Geor- 
ges Bidault, à l'époque président du con- 
éeil, appelait, lors de la discussion de la 
Constitution, l'attention des membres de 
commiss'on, le 10 septembre par 
une déclaration dont je vous rappelle les 
termes : 

« Les Etats associés ne peuvent être inté 
grés de force dans l'Union francaise, His 
bénéficient d'un statut d'organi-aticn de 
fait et de droit résultant des traités, On 
ne peut les obliger à modifier ce statut. 
Vouloir, par conséquent, régler un'latérale. 
ment la situation des Francais du Maroc 
ce serait, de notre part, une pure folie, » 

Voilà ce que déclarait Je président du 
conseil, qui était également ministre des 
affaires étrangères. 

Aux yeux des Marocains, des Tu- 
aisiens et des peuples d'Indochine, arcep- 
ter les propositions de Ja commission, 
c'est vouloir conférer aux Français ré- 
sidant dans ces pays des privilèges qui, 
joints à la politique colonialisté de force 
et d'oppression pratiquée par le Gouver- 
nement dans ces pays, ne manqueront pas 
d’accentuer le ma'aise et de rendre, par 
conséquent, plus difticiles les rapports de 
la France avec le Maroc, la Tunisie et 
l'Indochine. 

Ce soni ces craintes qu'exprimaient 
d'ailleurs la plupart de nos collègues + la 
commission de Constitution, à laquelle 
je me réfère. 

C'est ainsi que M. André Philip, qui pré- 
Sidait les travaux de celte commission, 
déclarait le 12 septembre 1916: 

« J'ai bien étudié ce problème et j'es- 
time qu'il ést impossible d'instituer une 
telle représentation, car elle entrainerait 
la réciprocité. » 

De son côté, M. Pierre Cot, le 17 septem- 
bre 1946, déclarait : 

« Les traités actuels avec les Etats 1ss0- 
ciés De permettant pas la représentation 
des Français, adopter un tel amendement 
équivaudrait à modifier ces traités par 
voice unilatérale, » 


I ajoutait : 


cultes. Il serait prudent de consuiltcr le 
ministère des affaires étrangéres avant de 
prendre une décision, » 


La réponse de M. le ministre des affaires 
étrangères de l'époque, c'est celle de 
M. Georges Pidault, que je vous àai rap- 
pelce : 

« y a les traités internationaux: l'acte 
d'Algésiras et le traité du Bardo, en ce 
qui concerne notamment a Tunisie et le 
Marce. Hs pourront êlre modifiés, mais, 
pour ils existent. 

Et M. le ministre des affaires cfrangéres 
ajoulait: Je ne veux courir aucun risque 
en les modifiant unilatéralement, » 

Ainsi, l'Assemblée est mise devant a 
responsabilité qui me parait dépasser 


gemeént Je problème électoral. Sr 
accepte les propositions de comnussion, 
lue référant aux déclaralions du 
Iüinistre des aäflaires étrangeres à propos 
de la mème question, je constate qu'elle 
modifiera, unilatéralement, des  {fraités 
internationaux qui nous hent à ces dfe- 
réents pays, d'une gencrule, 


au droit international, 


« Vous allez an devant de graves difn- 
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« Certes, ajoutuit M. Georges Bidault, on pr 


pourrait décider que tous les Français 
résidant à l'étranger serunt représentés. 
Mais les Français du Maroc et de la Tunisie 
'accepterent pas d'ètre assimilés aux 
Français de l'étranger et, d'autre part, une 
telle mesure entraincrait ki réciprocité. 

“ Or, j'estime qu'il est capilal que nous 
onservions notre pleine souveraineté sur 
uotre territoire, ee qui ne serait plus 
ci des eentaines de rnillters 
l’étrangers, vivant em France, exerçaient 
à leur tour des droits politiques. » ; 

Et le ministre des affaires étrangères 
concluat en ces termes: 

« Je regrette que nous perdions un cer- 
lain nombre de collègues. Mais l'intérêt 
-upérieur de France exige qu'elle ne 
iécroche pa- des traités qu'elle à signés, » 

J'ai le sentiment qu'à la commrission et 
peut-étre dans certains groupes de cette 
Assemblée, ke souci de récupérer certains 
sollegues matntenant sur les con- 
sidérations générales d'intérèt nationak et 
de respect du droit internationar, que je 
fais valoir au nom du groupe commu 
niste ipplaudissements à l'ertrème gau- 
che.) 

Pour noir: part. nous ne pourrions avi 
liser, en acceptant les propositions de 
une décision qui, loin de 
ditier les traités existants dans un sens 
démocratique et conforme à la volonté des 
peuples de ces pays, confère aux Francais 
résidant au Maroc, en Funisie et dans Jes 
différents territoires d'Indochine des droits 
qui sont comme un oufrage nouveau, à 
notre sens, à la dignité de ces peuples. 

Nous en profitons pour rappeler à FAs- 
cemblée nationale que ces peuples veulent 
voir disparaître le régime honteux et pé- 
tiré du protectorat et qu'ils entendent gé- 
rer eux-mêmes et démocratiquement leurs 
propres affaires, ainsi que Findiquait la 
Coustiluton., Es aspirent à posséder enfin 
leur propre assemblée nationale qui ékira 
elle-meéme le gouvernement de ces pays. 

Nous aftirmons que eette politique: est la 
seule conforme aux intérèts de France, 
parce qu'elle est Ia setile à eréer les eon- 
ditions d'une alliance féconde, lovale et 
durable au sein d'une véritable union 
française. 

J'aborderai enfin nn autre aspect du pro- 
bième, qui, quoique secondaire, à som 
portince, 

Nous serions heureux de connaitre Île 
role joue depuis l'installation du Conseil de 
la République par les conseillers de 
publique qui représentent actuellement le 
Maroc et la Tunisie dans cette Assemhb'ée. 

Si erait La Vigie marocaine, 
ne peut pas susperter de sympathie 
communiste, du 30 juilet 1948, les Fran- 
eais résidant au Maroc et en Tuuisie me 
semblent pas très informés sûr ce que font 
leurs actuels représentants au Conseil de 
Hépublique. 

On hit, en effet, dans ce journal: 


« Jamais les conseillers de la Répulnique 
qui « renrésentent » Les Francais du Maroc 
n'ont fat autant parier d'eux. A dire vrai, 
L'homme de rue ne les connait pas 
davantage qu'hier, il ne les à 
ve, entendus dans une réunion 
publique que aurait permis un compte 
rendu de mandat. Et celui des trois que 
vuisis d'Algérie noms ont donné — 
chacun comprend de qui il s'agit — à la 
suite d'un échange qui tenait plus dela 
que de là vraie politique, 
vet houime n'est pas encore vers voir les 
Français du Maroc qu'il est censé repré- 
senter, Cependant, en parle plus que 
jamais de ces conseiliers parce que teut 
arrive et, vuyez-Vous, est question 


possible 


sion de ce sentiment publie, tout au moins 
en pays marocain, Mais il n'apparait que 
| la représentation des Français du Maroc et 
de Tunisie découle de préoccupations qui 
me semblent avoir un caractère bien par- 
ticulier et qui, dans tous les eas, mont 
aucun rapport avee le souci de coustruire 
‘une vériltabie Union francaise et de tra- 
vailler à la prospérité et aw bonheur des 
peuples de ces pays, je dirai mème, à la 
praspérité et au bonheur de la plupart des 
Franeais qui v résident. 

Fe groupe communiste me saurait, par 
conséquent, trop mettre en garde F Assem- 
blée nationale eontre Ia décision qu'elle 
va prendre à €e propos. 
| Je voudrais encore me référer à un 
récent débat, qui s'est institué à FAssem- 
hlée de L'Union française, le 9 juin 19%8, 
au cours duquel M. Max André citait un 
texte de l'Assemblée nationale Khmer dans 
leque ezlle-ci posait au Gouvernement 
cambodgien les questions suivantes : 

« t° Quel est le statut de FÜnian fran- 
caise ? Au cas où ce statut ne serait pas 
encore détini, les représentants cambod- 
giens à l'Assemblée de l'Union francaise 
seront-ils appelés à participer à son élæbo- 
ration ? 

« 2% Dans ce cas particulier, quelle est 
| la conception que se fait le gouvernement 
royal de l'Union francaise ? » 

Et l'Assemblée ajoutaït : 

.« L'Assemblée estime que cette concep- 
lion doit être approuvée par elle avant 
que les représentants de F'Union française 
| püissent être autorisés à partir pour Ja 
France. » 

Ce n'est pas nous qui le disons, ce n'est 
pas non plus le Gouvernement du Viet- 
de M. Ho Chi Minh, c’est L'Assembiée 
ravale Khinmer qui dit que l'Acsemb'ée es- 
time que cetle conception doit ètre ap- 
prouver par elle, avant que les représe:r- 


autorisées à partir pour La France. 
| Cela signitie, à notre sens, que le Gou- 
vernement doit, dans ce domaine, revenir 
à là position qui avait été prise par les pré- 
cédents gouvernements et ne pas se borner 
4 s'abstenir, À cet égard, le moins qu'on 
uisse dire, c'est que M. le ministre de 
‘iterieur pur la dont il a exprimé 
| l'opinion de M. le mimistre 
élrangeres, ne S'est pas montré bon avo- 


à FAssembiée ? 

Je pense qu'au contraire le Gouverne- 
ment se doit d'attirer lattention de 
 l'Asscrmblée de danger qu'il y a à inter- 
preter d'une mamiére aussi légère et 
térale les actes internationaux et à mettre 
-eause par méme: tout l'avenir de 
l'Union franeaise qui ne peut se fonder 
que sur l'accord mutuel entre les peuples 
qui la représente. 

Je pourrais avanrer un certain nombre 
| d'autres arguments. mais je me bornerai, 
pour terminer, à donner quelques exem- 
ples précis de la manière dont le Gouver- 


conçoit actuellement les rapports 


à l'interieur de l'Ermion francaise, 

I ogit, en fait, pour dresser, une fois 
de plus, en faisant représenter de cette 
unilatérale les Français de Tunisie 
et du Mare, contre le peuple français les 


peuples de ces pays et pour s'opposer à 


une union qui ne peut se 


dans l'avenir que sw le respect 


serupuleux de la liherte de chacun et l'éta- 
biissement entre tous de rapports 4'absa- 


| ne égalité. 


Le Genvernehent et son ministre de l'in- 
térieur tolerent, voire facilitent peut-être, 
cette imaræuvre et inontrent, ume fois de 
plus, qu'ils he font aucun cas de Pesprit 


Benunt de lies remplacer, » 


comme des icÂtes de Constilution, 


Je n'ajouterai pas grand’ehose à l'expres- 


taats «de l'Unien fraueaise puissent être | 


des affaires | 


cat. IL a, pour une fois, laissé toute liberté | 


lutte et qu'us ont 


La démonstration pourrait en être a». 
ortée par la situation qui règne aujour- 
d'hui dans certains de ces pays. 

Pour ne prendre que lexemple du M:- 
roc, voici, en quelques mmats, Ia situs- 
tion: pas de liberté de réunion mi d'as. 
sociation dans ce pays, pas de Hbert: 
de la presse. 

J'indique à ce sujet à mes collègue: 
que l'intervention très brève que j'avais 
eu Phonneur de faire àl a 
ques jours dans ce débat a été entière. 

ent censurée par la presse dû Maroc, 
Je me demande si le résident génerak de 
la France au Maroe a le droit d’empi- 
cher que les paroles mèmes qui sont pro- 
noncées dans cette enceinte par les élu: 
français puissent être reproduites dans les 
journaux du Maroe, qu'ils soient commi- 
mietes où aon. Je pose Ja question. 
pirudissements à l'extrême gauche. 

Pas de liberté de parue non plus. Le 
droit syndical n'est pas reconnu :afficiel- 


| lement aux Marocains et s'ils lexerceni! 


effectivement, c'est au péril de leur !- 
herté et parfois même au péril de leur 
vie. C'est qu'ils Font conquis de haute 
la résidence de- 
vant le fait accompli. Mais le respeet 4: 
la Constilulion, dans ce domaine, comm 
dans celui où lon veut nous «mener 
maintenant, en aggravant les choses, e:! 
absolument nul de la part de ceux qui 
doivent représenter la France. 

La répression, qui s'était accentue 
après la rencontre à Tanger du généra 


Juin, du général Varela, représentant de 


Franco, et de M. Culhertson, représentant 
des Etats-Unis à Madrid, à cté portée 
son comble, comme chacun le sait, pen- 


dant les grèves de Kouribga, de Djerad 


et au cours des événements d'Ouija. 

Nous avions déposé une demande #in- 
torpellation au sujet de événements 
sur le bureau de l'Assemblée. Elie n'es 
jamais venue en diseussion parce que | 
Gouvernement n'a jamais vouiu sexpli- 
quer à ce sujet. 

M. Eugènc-Slaudius Petit En 
vous voulez que ce nn pays étrab- 
gr soumis à toutes lois frarmaises 


M. Jean Fronieau. En Va- 
cances, Imonsieur Petit! 

M. Eugène-Claudius Petit. Je 
pas allé en vacances, Je n'ai pas fai 


conuné vous! 


M. Jean Pronteau. Vou: en avez besoin! 
Je n'entend, d'ailleurs, pas discuter ave: 


VOUS. 


4 l'ertrème gauche. Où étiez-vous dour, 
monsieur Clhaudius Petit ? 


M. Eugene-Claudius Petit, J'étais mi- 
Jade, 

M. Jean Pronteau. Kouxibga, les 
thurles les plus sauviges ont 


pioyvéezs, Des ouvriers ont été fouettes ju-- 
qu'au saug, certains ont été arrèlés pour 
avons seulement adressé la parole à de: 
représentants syndicaux. Le trésorier 
section syndicale de Bou-Eanouar, 
MHümed ben Abdalh, a-été cinq jour- 
et cinq nuits enfermé dans Sa maison 
Sans boire ni mangez, bloqué par la 
lice. IL a ecpendant refusé de demande: 
aux ouvriers de reprendre Le travaif. H & 


montré qu'il était digne, lui, des tradition 


de lutte, de liberté et de démoeratie du 


peuple francais, alors que 


l'a pas montré. Nous assistons actuelle 
ment, au Maroc, au developpement unpé- 
tueux du mouvement national, Je salue 
iéi, an nom des députés communistes, le: 
victimes de la répression colonijaliste, 
plandissements à l'extrême gagche.} 


| 
| 
| 
| 
| | 
| 
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président. Monsieur Pronteau. 
veuntez conclure. Votre temps de parole 
et épuisé. 


M. Jean Pronteau. Je termine, monsieur 
je président. | - 

Je pense que ce er est assez impor- 
tant pour que l'Assemblée nationale m au- 
torise à y consacrer quelques minutes en 
Core, 

Le Gouvernement pratique, actuelle- 
ment, à l'égard de ces pays, une politique 
coupable. 

Je ne voudrais pas que l’Assemblée se 
jise entraîner à ratifier, et encore 
moins à accentuer, une telle politique. 

Le Gouvernement, qui a le souci, paraît- 
il, de faire représenter les Français qui 
résident dans ces territoires, n’a pas beau- 
coup le souci des intérêts d'avenir de 
jUnion française, de ceux de la France, 
conme de ceux des peuples. En matière 


économique, notamment, il sacrifie lin- 


dtsendance et la Souveraineté de ces ter- 
riloires. 

Cest ainsi que nous vovons actuelle- 
ment la mainmise des capitaux étrangers, 
favorisée par le régime des Capitulations, 
s'ucentuer davantage. Des sociétés com- 
merciales nouvelles se créent tous les 
jours, laissant en fait à des étrangers la 
possibilité de gérer l'essentiel des affaires, 
non seulement des Français du Maroc, 
mais aussi des Marocains eux-mêmes dans 
propre pays. 


M, le rapporteur. Mais tout cela n'a rien 
à voir avec le débat, 


H. Jean Pronteau. Je ne pense pas que 
ce soit le souei de représenter les réels in- 
turcs de la France dans ces terriloires qui 
ait amené la majorité de la commission à 
proposer que les Français résidant dans ces 
pays soient représentés au Conseil de Ja 
Kcpublique. 

Fafin, voici un dernier argument qui me 
purait devoir être retenu par l'Assemblée 
nationale. C’est un argument de droit qui 
s'ijoute à ceux de même nature que j'ai 
fait valoir, 

ll s'agit d'une déclaration d'un juriste 
connu, M. Basdevant, qui, parlant du 
Maroc, a dit en substance — je m'excuse 
de ne pouvoir citer les termes mêmes, 
je ne retrouve pas ce texte dans mes 
notes — qu'en réalité, le droit internatio- 
rail nous interdisait, pour l'essentiel, de 
faire représenter, sans l'accord de ces 
pass et d'une manière unilatérale, les 
Frineais qui y résident. 

Ainsi, c'est inspirés du souci de respec- 
ler le texte et l'esprit de Ja Constitution, 
de maintenir la position de la France à 
l'égard des actes internationaux qu'elle a 
sigues et de garantir l'avenir de l'Union 
francaise que nous voterons contre les pro- 
positions qui ont été faites par la commis- 
sion du suffrage universel. (Applaudisse- 
monts à l'ertrême gauche.) 


M. le président. la parole est à M. Cas- 
contre l'amendement. 


M. Jules Castellani. M. Pronteau a fait 
üppel au témoignage d'éminents collègues 
pour repousser le principe même de toute 
représentation des Français de Ja Tunisie, 


du Maroc et de l'indochine au sein du. 


Conseil de Ja République. 


Pour ce qui me concerne, je me bor- 
Déroi à rappelæ que l'Assemblée na:io- 
nale constituante unanime invitait, le 4 oc- 
lobre 1946, par un vote rapporté au Jour- 
nat officiel du 5 octobre, le Gouvernement 
à prévoir la représentation des Français de 
4 Tunisie et du Maroc non senlement au 


Son du Conseil de la Répubique, comme 


la commission le propose aujourd'hui, 
mais au sein de l’Assemblée nationale elle- 
même. 

Ainsi, je n’invoque pas les témoignages 
de quelques collègues, mais celui de l’As- 
semblée 
üère dont nous retrouvons aujourd'hui 
beaucoup de membres parmi ceux qui 
siègent dans la présente Assemblée. 

D'autre part, considérer les Français ré- 
sidant au Maroc et en Tunisie comme des 
Français habi‘ant purement et simplement 
en pays étrangers, c'est nier les traités 
qui unissent la France à ces territoires. 


M. Jean Pronteau. Dites cela à M. le mi- 
nistre des aflaires étrangères. 


M. Jules CGastellani. C'est nier que les 
Français de Tunisie et du Maroc, comme 
ceux des territoires d'outre-mer dont on 
parlait tout à l'heure, ont été à l’avant- 
garde de la libération de la Frante. 

A ces Françcais-là, leur avons-nous dit, 
en 1943 et en 1944, lorsque nous les avons 
mobilisés, qu'is habitaient sur une terre 
étrangère ? 

Voilà des considérations dont nous de- 
vons tenir comple. 

Nul n'ignore d’ailleurs que si le groupe 
communiste ne veut pas que ces Français 
soient représentés au sein du Conseil de la 
c'est pour des raisons pure- 
ment politiques et tout simplement parce 
qu'il n’y aurait aucun élu communiste. 
(Exclamalions à l'extrême gauche.) 


M. Jean Pronteau. Dans le système mons- 
trueux que vous proposez, qu'il y ait deux 
ou trois représentants de p us ou de moins, 
cela ne présente pas grande importance, 
Ce a compte à nos veux, c’est la sauve- 
garde du principe mème de l'Union fran- 
çaise. 


M. Jules Castellani. Vous ne pouvez pas 
nier que les Français de Tunisie et du 
Maroc ont le droit de se faire représenter 
au sein du Conseil de la République. Cela 
ne viole en rien les trailés qui nous unis- 
sent à ces pays. 


M. Jean Pronteau. Dites-le à M. le minis- 
tre des affaires Ctrangires. 


M. Jules Castellani. Quant à l'Indochine, 
je rappelle à nos collègues que l'un au 
moins des territoires indochinois, la Co- 
chinchine, est régi par le traité de 1862 
et que les trois villes de Hanoï, Tourane 
et Haïphong sont régies par les traités de 
1884. 

Ces traités permettent parfaitement aux 
Français résidant dans ces territoires d'être 
représentés dans les assemblées parlemen- 
taires, et déjà avant la guerre, la Cochin- 
chine était représentée au «sein de la 
Chambre des députés. (Applaudissements 
sur certains bancs à gauche.) 


M. le président. M. Viard à présenté un 
amendement tendant, dans le paragra- 
phe 6° à substituer aux chiffres « 3, 1 
et 2 » les chiffres « 5, 2 et 3 ». 

La parole est à M. Viard. 


M. Paul-Emile Viard. Cet amendement est 
la conséquence de celui que j'ai présenté au 
paragraphe 1° et sur lequel je me suis 
déjà expliqué. 

J'avais demandé que le nombre des 
conseillers désignés par l'Assemblée natio- 
nale soit porté de quatorze à onze, préci- 
sément pour permettre aux Francais de 
Tunisie d’avoir deux représentants au lieu 
d’un et à ceux du Maroc trois représen- 
tants au lieu de deux. 


M. le président, M. Pleven a présenté 
un amendement tendant, dans les para- 


nationale constituante tout 


graphes 5° et 6°, à substiluer aux chiffres 
1et3 (1 et 2), les chiffres 2 et 5 (2 et 3). 
La parole est à M. Pleven. 


M. René Pleven. Mesdames, messicur<, 
ce débat nous réserve de nombreuses sur- 
prises. 

Nous avons entendu hier des représen- 
lants du greupe communiste défendre un 
systeme de cooptation qui est bien le plus 
conservateur que l'on puisse imaginer. 

Aujou:d'hui, M. Pronteau, du même 
groupe communiste, soutient la thèse de 
l'infaillibité du ministre des affaires étran- 
gères. — (Sourires. — Protestations à 
l'extrême gauche.) 


M. Jean Pronteau. N'exagérons rien. 


M. René Pleven. C'est pourtant bien À 
cela que peut se résumer votre iaterven- 
tion. 


M. Jean Pronteau. J'ai invoqué Je témoi- 
gnage de représentants de tous les 
groupes. 


M. René Pleven. Monsieur Pronteau, von: 
pouvez me rendre cette justice que j'écoute 
toujours avec beaucoup d'attention Les 
interventions de nos collègues el cn 
particulier vôtres, 

J'aurais élé extrèmement désireux de 
vous entendre citer à cette tribune les arti- 
cles du traité du Bardo, de l'acte d'Algé- 
siras cu de tous autres instruments diplo- 
qui interdiraient à une assemolée 
souveraine française de décider qu?, 
une assembée non souveraine, pourront 
siéger des représentants des Franïais rési- 
dant en Tunisie et au Maroc. Car c'est 
toute la question. 

Votre argumentation parterait s'il s'agis- 
sait d'inshtuer une représentation des 
Français du Maroc et de ‘Tunisie à l'Assem- 
blée nationale, assemblée souveiatne, 
seule assemblée souveraine du srarlement 
français. 

Envoyer un on deux représentant: @cs 
Français de Tunisie, deux ou trois rc 
sentants des Français du Maroc iéger au 
Conseil ae la République, chambre de 
réflexion appelée à donner des avis sur les 
décisions de l'assemblée éouveramne, cela 
ne peut en rien porter atteinte aux grin- 
cipes qui régissent actuellement nos rela- 
tions avec les deux pays de prolectorat. 
(Applaudissements sur certains bancs à 
gauche.) 

C'est pour préciser lg nombre même de 
ces représentants que j'ai présenté mes 
amendements. Je dis bien mes amende- 
ments, car, en réalité, le texte de l’amen- 
dement que j'ai déposé sous le n° 162 
contient quatre dispositions imbriquées 
les unes dans les autres qui exigeront cha- 
cune un vole au scrutin, par division. 

Pourquoi demandons-nous le rétablisses 
ment de la représentation, existant acluel- 
lement, des Français du Maroc et des Fian- 
çais de Tunisie ? 

Parce que, comme on l'a fait observer il 
y a que:ques jours, lors d'un précédent 
débat, ces Français ne sont pas représen- 
tés actuellement dans l'Assemblée nalio- 
uaie et ne peuvent l'être. 

Lorsqu'il s'agira de fixer Ja maniere 
d'élire les conseillers désignés par F'As- 
sernblée, ce n'est pas de notre côté que 
l'on s’opposera à ce cette désignation 
soit faite de Ja façon la plus démocratique 
pessible, 

Mais nous tenons essentiellement à ce 
que l’on ne prive pas les Français résidant 
en pays de protectorat de la représentation 
à laqueïle ils ont droit, eux qui n'ont per 


sonne ici pour les défendre directement, 
et ceci pour réserver des fauteuils à des 
cooptés, 
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Car telle est l'opération que l'on pro- accepterez mon amendement. (Applaudis- 


pose: pour pouvoir instailer au Conseil de 
Ja Répubiique 14 cooptés, on retire dix 
conscillers aux départements français et 
quatre conseillers à des Français-qui n'ont 


aucun représentant à l'Assemblée nalio- 
niale. 

Passe pour les dix: l’Assemblée a sta- 
luëé et les départements qui sont dé- 


pouillés ont jci des députés pour les dé- 
fendre, Mais pour les quatres autres, ceux 
qui sont destinés aux Français de Tunisie, 
du Maroc, de l'étranger et de l'Indochine, 
je demande À FAssemblte de considérer 
qu'elle à l'obligation morale de veiller su 
eux, qu'el'e doit en canséquence 
à ce que leur représentation actuelle soit 
diminuée. 

Le rapport de M. Bardoux nous apprend 
a actuellement 280.060 Français 
dans l'Empire chérifien, et {50.000 citoyens 
francais en Tunisie, Ce sont des colonies 
en plein développement, qui s'accroissent 
chaque année, Comment peut-on envisager 
de diminuer Jeur représentation ? Cette 
ihese n'est pas soutenable. 

Quant aux Français de l'étranger, con- 
tre lesquels M. Cristofol à tenu des propos 
que je tiens à relever, parce que moi- 
méme j'ai dû vivre longtemps à l’étran- 
ger, ces Français, qu'on nous à présentés 
comme des insoumis, comme des déser- 
teurs, comme des collaborateurs qui se- 
raient ainsi représentés au Conseil de Ja 
République, je prétends qu'ils ont droit à 
plus d'un représentant au sein de ce 
Conseil. 

ls ont le droit de garder deux repré- 
sentants parce que — je cile toujours les 
chiffres le M. Bardoux -— 170.00) Fran- 
çais vivent en Europe et 170.000 autres 
hors d'Europe. Le champ de vision, les in- 
térêts des uns et des autres ne sont pas 
les mêmes, I est nécessaire que les uns et 
des autres aient un représentant, 

me paraitrait inadmissible que ne 
s'éleve dans cette enceinte au moins une 
voix pour protester contre les allégations 
présentées au nom du groupe communiste 
par M. Cristofol, 

J'ai été assez le témoin du jatriolisme 
de l'immense majorité de ces Français, 
sonvent <épasés de la mère palrie depuis 
des années, el qui, en 1940, 1941 et 1942, 
ont fourni nos bataillons, pour tenir à 
m'élever contre de tels propos. (Applaudis- 
sements à gauche, au centre et à droite.) 

J'en arrive enfin à la représentalion des 
Français d'Indochine. Si l'on acceptait le 
texte de la commission, c'est-à-dire si pour 
fournir un fauteuil à un coopté on en pri- 
vait les Français d’Indochine, cela revien- 
drait à dire à ces hommes qui luttent dans 
les conditions que vous savez: Vous allez 
avoir la même représentation que Saint- 
Pierre et Miquelon. 

M. Bichet, l’autre jour, parlait de Ja 
nécessité d'harmoniser les représenta- 
tions, J'ai beaucoup de raisons d'être fort 
bien disposé à l'égard de Saint-Pierre et 
Miquelon, mais j'ai tout de même le droit 
de rappeler que Saint-Pierre et Miquelon 
n’ont, je crois, que 5.000 à 6.000 habitants. 
Pour eux, un conseiller de ;a 
ét un député à l’Assemblée nationale; 
your toute l'Indochine, un conseiller de 
a République, alors que des territoires de 
<e paYs sont profondément différents, 
alors qu'il y a à pourvoir la Cochinchine 
#t à penser au Tonkin et aux Français 
résidant dans les auwes Etats associés. 

Est-ce de cette facon que vous allez en- 
courager ces Français qui, en Indochine, 
ont cepeodant la charge, comme n'importe 
que! Français vivant hors de la métropole, 
de défendre la situation de la France ? , 

J'espère, mes chers collègues, que vous 
Vous rendrez à mes raisons €t que Yyous 


sements sur de nombreux bancs à quu- 
che, au centre et à droite.) 


M. le président. La parole est à M. Pron- 
teau. 


M. Jean Pronteau. M. Pleven m'a de- 
mandé si les traités du Bardo et d’Agési- 
ras prévovaient, d'une manière précise, 
l'impossibilité de telles élections ou de 
teiles désignations, 

Bien entendu, non! Les textes ne pré- 
voient rien contre, mais ils ne prévoient 
non plus rien pour, (Erclamalions Sur cer- 
tains bancs à gauche.) 

Je n'apprendrai rien à M. Pleven en lui 
disant que, s'agissant de {extes inlerna- 
tionaux, ce qu'is ne prévoient pas expres- 
sément, il est impossible de Fédicter 
d'une manière unilatérale. 

Je veux réptter ce que disait, À ce pro- 
pos, le” ministre des affaires étrangères, 
qui n'est pas infaillible, nous Ie savons 
mieux que personne, mais qui apportait 
en la circonstance, valablement, une rai- 
son de droit international, 


M. René Pleven. C'est voire point de 
vue, 


M. Jean Pronteau. « À vouloir régler, 
unilatéraement, Ja des Francais, 
nous risquons de provoquer un appel aux 
Nations unies, Ce serait, de notre part, une 
folie! » 

Si l'argument d’infaillibilité, que je n'ai 
d’ailleurs pas invoqué, n'étail pas accepté 
pour ce qui concerne M. Bidault, ex-minis- 
tre des affaires étrangères, peut-être 
M. Pieven aura-t-il plus d'indu;gence pour 
des juristes éminents, « officiellement » 
au-dessus de tous les partis, et qui jugent 
dans ‘our d'ivoire. 

Voici ce que dit M. Basdevant, cité par 
M. André Labrouquère, dans Les Fonde- 
ments juridiques du protectorat : 

« Le régime du protectorat naît d'un 
acte dans jeauel l'Etat protecteur s'engage 
à respecter l'autorité de l'Etat protégé... » 

« Les stipulations littérales de l'acte ini- 
tial sont expicites.. » — il s'agit du 
— « sultan garde l'autorité 
souveraine, Dès lors, les institutions poli- 
tiques francaises n’ont aucune place au 
Maroc. Nos nationaux peuvent y avoir 
seulement des organismes et une repré- 
scntalion professionnelle, » 

Enfin, dernière caution qui fera certai- 
nement plaisir à beaucoup de nos collè- 
gues, cel'e du maréchal Lyantey, 

Celui-ci déclarait, le 2% novembre 1919, 
à Rabat: « Le Maroc est un Etat autonome: 
dont la France assure Ja prateclion, mais 
qui reste sous Ja souveraineté du snltan. » 

Ainsi, voici des arguments d'ordre juri- 
dique qui militent en faveur de notre 
thèse: on ne leur a rien objecté de sé- 
rieux, 

Cependant, ils ne nous apparaissent pas 
à nous-mêmes comme les pius importants. 

Ce qui est essentiel pour nous, et je suis 
étonné que M. Pleven n'ait pas éprouvé le 
besoin de répondre sur le fond, c'est 
Pavenir de l'Union française. 

Comment voulez-vous faire cette Union 
française que prévoit Ja Constitution, une 
union où es territoires associés seraient 
gérés d'une facon autonome et démocra- 
tigee — chacun sait quel retard nous 
avons pris dans ce domaine depuis que Ja 
Constitution à été votée — si dès mainte- 
nant vous établissez une barrière, une dis- 
critnination nationale et même raciale, car 
il ne pourra pas en être autrement, que 
vous Île vouliez ou non, entre les Fran- 
çais qui y vivent et les autochtones qui 
ont le droit d'aller vers leur pieine e! 
réelle souveraineté ? 


Voilà le fond du débat et c’est sur ç 
point que l’Assemblée* doit se prononcer 
Veut-on ou non d'une Union francaise. 
telle qu'elle a été définie par la Constitr: 
tion, telle que ceile-ci en a tracé Jes pere. 
pectives ? 

Si l'on est contre la Constitution, qu'on 
ait le courage de le dire! Mais qu'on ne 
vienne pas, en se référant à elle, à la légie. 
lation en vigueur, et encore moins :g 
droit international, défendre un texte qui, 
à tous ces points de vue, me parait abso. 
lument insoutenable. (Applaudissements 


à l'extrême qauche.) 


M. le président. La parole est à M. le :,;, 
porteur. 


M. le rapporteur. L'amcidement 
M. Pronteau me parait avoir déjà été sance. 
tionné par l'Assemb'ée, lorsque celle-:: à 
décidé de prendre en considération l 
titre VI du projet de loi et à mater 
le principe de la représentation des Froru 
cais habitant dans les territoires en ques 
tion. 

conséquent, la COMMISSION repousse 
l'amendement de M. Pronteau et demande 
l'Assemblée de se prononcer 
tement sur ce premier point. 


M. Jean Cristofol, L'Assemblée 
aussi pris en considération l'article S Gu 
projet du Gouvernement, L'argumentition 
de M. le rapporteur n'est done pas déri 
sive. 


M. le président. La paroïe est à M. }, 
mnuistre de l’intéricur. 


M. le ministre de l'intérieur, Fa: à 
exposé, hier, la position du Gouverie 
ment. 

J'ai transmis à l’Assemblée les réserves 
que faisait, sur certains articles, M, Je mm. 
uistre des affaires étrangères, ajouté 
que, s'il préférait qu'il n'v eût pas 0 
conseillers de la République représeniars 
les bri:ncais des pays de protectorat et, 
par voie de conséquence, les Français à 
l'etranger, il n'était pas absolument has- 
tile à leur création, sous réserve d’un moe 
de désignation — et j'emploie à dessein 
mot « désignation » — qui ne fût pas a 
centradiction avec les accords internat 
paux que la France à signés. 

C'est donc au moment où se pose'à 
question du mode de désignation de €es 
conseillers que je serai amené à préciser 
ce point. 

J'ajoute qu'en ce qui concerne la réjr- 
tilion des sièges entre les conseillérs r:- 
présentant les Français des pays de pro 
tectorats et de l'étranger et les conseriers 
désignés par l'Assemblée, Je Gouvernr- 
ment n'a qu'un objectif: dans Fintirél 
même du débat et pour qu’'i concer\o 
toute sa clarté, il désire que Je toti! 
toutes ces catérories soit constant, et | 
laisse à l'Assemblée Je soin de proccire 
elle-même à la répartition. 

Entin, dernière remarque. Je m'exeuso 
d'un moimnent d'inattention, sans dant, 
mais je n'ai pas entendu, hier, que 3 
attaques aient clé proférées contre 15 
Français À l'étranger dans leur ensemble, 

Si je les avais entendues, je les au 
relevées, Car, ainsi que l'a indiqué M. P°- 
ven, nombre üe nos. compatriotes 
blis à l'étranger vivent dans des 
tions difficiles et n'ont pas hésité à :e- 
joindre la mère patrie pour Ja défenire 
quand elle a élé 

Je m'associe donc Ja protestation 
M. Pleven. {Applaudissements à ganche, 
au centre el à droite.) 


M. Jean Cristofol. Je demande la parc. 


M. le rapporteur. Je demande la élotu® 
après lialervenlion de M. Cristofol 


4 
| | | 
| 
| 
| 
| 
| 
| | 
| | 
| | 
| | 
| 
| 
| 


€a 
aise, 


ne 
légis. 
ui, 


nédins 


res 
eillers 
Verrine 
Acer 
lai de 
et :l 


mile, 
auras 
P,c- 
conte 
Fo 
fendre 


on 


anche, 


ASSEMBLEE NATIONALE — re SEANCE DU 


18 AOÛT 1958 


5881 


M. le président. La parole est à M. Cris- 


M. Jean Cristofol. Lorsque j'ai parlé de 
ja représentation des Français à l'étranger, 
M. le ministre de l'intérieur élait présent, 
ne n'a pas entendu formu.er des atta- 
ques 2ontre l’ensemble des Francais à 
l'étrangrer. 

M P'even a le don d'interpréter les pa- 
roles des autres à sa façon, je ne dirai 
pas à sa hauteur. 

J'ai déclaré que l’Assemblée nationale 
aurait sans doute beaucoup de difticutés 
à faire Ja diserimination nécessaire entre 
les Français résidant à l'étranger et qui 
«ont uniquement Français, et ceux qui ont 
la doube nationaité, Et j'ai ajouté qu’il 
lui serait difficile d’exclure de la repré- 
sentation au Conseil de ja République les 
collaborateurs qui ont fui à l’étranger ainsi 
que les condamnés par contumace. Cer- 
tains ont été condamnés par les cours de 
justice et par la Haute Cour. 

M. lPleven voudrait les voir représentés 
davantage, suivant la propre formule qu'il 
a employée il y a quelques minutes. 


M. René Pleven. Mais non, monsieur 
Cristofol, S’iis sont condamnés, ils ne sont 
pas électeurs. 


M. Jean Cristofol. Voil, ce qui a été dit, 
Mais il n’a jamais été question d’attäquer 
en quai que ce soit les Français dignes de 
ce nom qui résident à l'étranger. Je tenais 
à faire ce‘te mise au point atin qu'il n’y 
ait aucune équivoque. 

Dans la mesure où vous voudrez donner 
une représentalion aux Français à l’étran- 
ger, je me demande comment vous ferez 
pour ne pas v incure les collaborateurs ou 
les condamnés par contumace, qui se trou- 
vent à l'étranger. (Excla- 
nations Sur divers bancs.) 


M. Tony Révillon. Mais s'iss sont con- 
damnés, ïls ne sont pas électeurs. 


M. Jean Cristofol. Je sais bien que déjà 
on utilise certains de ceux-là. M. ce 
Piétri, par exempe, a représenté la France 
aux jeux olympiques. 


M. Edmond Barrachin, vice-président de 
la commission. C'est faux, et je vous prie 
de laisser M. Piétri tranquille, (Erclama- 
tions à l'extrème qauche.) 


M. Jean Cristofol. Je remercie M. Plevon 
de m'avoir donné l’occasion de faire cette 
inise au point, qui nous à permis de voir 
M. le président intérimaire de la commis- 
sion du suffrage universe! défendre jei, par 
son interruption, un collaborateur qui 
s'appelle M. François Piétri. 


M. Jacques Duclos. Ce:a n'est pas mal! 


M. le vice-président de la commission. 

Je défends M. François Piétri parce que je 
suis soa beau-fils, et je m'en honore. 
.De plus, M. François Piétri a été régu- 
lièrement jugé, et vous n'avez rien à dire 
sur son compte. (Applaudissements sur 
divers bancs à droite.) 


M. Jean Pronteau. à coridamné 
Comme coilaborateur et on à à Je dire et 
à le r“péter. 


.M. Jacques Duclos. Cela montre bien 
l'état d'esprit actuel. 


M. le président. Nouzs arrivons à un 
amendement relatif au paragraphe 6°: 

M. Bouvier O'Cottereau propose, dans Je 
paragraphe 6° de l'article 1%, de substi- 
tuer au chiffre 2 le chiffre 3. 

La parole esi à M, Bouvier-0'Coltereau, 


M. Henri Bouvier-0’Cottereau. Je n'ai pas 
grand’chose à ajouter aux arguments pré- 
sentés par les orateurs précédents en fa- 
veur du rétablissement des chiffres des 
représentations visant Indochine, la Tu- 
nisie et Je Maroc. 

Je. voudrais simplement apporter quei- 
ques précisions en ce qui concerne 
nombre des français vivant à l'heure ac- 
tueile au Maroc. 

On citait tout à l'heure Je 
250.000. 

Ce chiffre est inexact. Il y a au Maroc 
trois représentations: un premier collège 
groupant les agriculteurs, un deuxième 
collège groupant les commerçants et Je: 
industrieis, et un troisième coilége grou- 
pant toutes les catégories non patentées. 

Le troisième collège seul groupe déjà 
100.000 écecteurs, Cela prouve done qu'il 
a plus de 200.00 Français qui ne sont ni 
industries, ni commerçants, ni agricul- 
teurs. Ceux qui ont habité le Maroc pen- 
dant vingt ans peuvent dire sans exagéra- 
tion que le nombre des habitants français 
au Maroc approche de 500.00 s'il ne dé- 
pass: pas déjà ce chiffre. 

On à parlé de l'acte d’Aïgésiras. Que 
comporte-t-il ? IL maintient la liberté du 
comimerce pour tous les pays, en mante- 
nant la porte ouverte, avec taxe ad valo- 
rem de 10 p. 100 sur les produits impor- 
tés et taxe de 2,5 p. 100 pour l'entretien 
des routes et des ports. 

L'acte d’A‘’gésiras prévoit également un 
privilège d'émission en faveur de la ban- 
que d'Etat du Maroc et ja répartition des 
parts de cet établissement entre divere 
pays. 

IL prévoit encore la construction d'un 
chemin de fer limité primitivement à une 
voie de 6) cm, de façon à ne pas avor 
un caractère stratégique, et entin l'organi- 
sation de la police. 

Voilà ce que stipule l'acte d'Algésiras, 
Il ne comporte rien d'autre, 

Quant au régime des capitulatioin:, il 
est de beaucoup antér'eur à l'acte d'A'- 
gésiras et n’a rien à voir dans la question 
de la représenta‘ion des Français au Maroc. 

Je demande done à l'Assemblée, en ac- 
cord avec MM. Pleven et Viard, de rendre 
aux Français du Maroc le droit d'avor 
trois représentants an Conseil de la Ré- 

me réservant de défendre à 
’'article 57, sur lequel j'ai déposé un 
autre amendement, les raisons qui me 
feront demander un mode de représenta- 
tion différent de ce ui prévu par la com- 
mission, (Applaudissemrnts à droile.) 


chiffre de 


M. le président. Nous arrives aux amen- 
dements au paragraphe 7°. 

M. Pronteau et pusieurs de ses co:lè- 
gucs ont déposé un amendement tendant 
à supprimer le paragraphe 7° de l'arti- 
cle 17. 

La paroe est à M. Pronteau. 


M. Jean Pronteau. Je n'ai pas l'intention 
de soutenir cet amendement, Je me con- 
tenterai d’une courte explieation de vote 
quand vous le metlrez aux voix. 

Je demande un serutin sur les par 
phes 5° et 6°. 


M. le président. M Montillot à dépot 
un amendement tendant à supprimer le 
paragraphe 7° de l’article fer, 

La parole est à M. Montillot, 


M. Robert Montiilot. 
sieurs, je commente par décarer que j'ai 
la plus grande evmpathie pour les Fran- 
çais expatriés, pour ceux qui vivent en 
dehors de leur pays, très souvent con- 


trairemment à leur volonté, parce qu'ils y 


sont contraints par la nécessité de gazneP 
leurs moyens d’existence. 


M. Jean Cristofoi. Si c'est contrairement 
à leur volonté, il s'agit des colaborateurs 
condamaés par econtumace, Il n'y à que 
ceux-là qui vivent hors de France contre 
leur volonté, (Erclumations à droite.) 


M. Alphonse Denis, Ils sont même 16. 
fendus ici, ce qui cet une honte ! 


M. Jacques Chastellain. \ous ne lerez 
pas compte des nécessités du travail? 

Vous-même, à l'origine, monsieur Cris 
tofol, n'étiez-vous pas dans ce cas? 


M. Jean Cristofol. Cela montre hiea le 
caractère qu'on veut donner à Ja lai en 
discussion, 


M. Robert Montillot. Je considère, reine 
moins, que la représentation qui à ets 
établie par le projet de la commission est 
une pure fantaisie. Pour quelles raisons ? 

Tout d'abord, il n'y à pas de véritah'e 
représentation S'il à pas un minimum 
de liaison entre représentants et représen 
tés. 

Or, en l'espèce, il n'existe mème pas le 
lien du territoire, qui est cependant 654 
sentiel pour l'élection au Conseil de Ja 
République. 

Deuxième argument: je vous demande 
à quoi servira, pour les Français habitant 
à l'étranger, la représentation en ques- 
tion ? 

Pe deux choses l'une, qu bien ces Fran: 
çais, qui résident à l'étranger, sont restés 
encore électeurs en France, et alors ils 
sont représentés par les élus de leur dés 
partement, où bien ils ne sont plus élees 
teurs en France, ct l’on ne voit pas très 
bien de quelle façon ils peuvent ètre re- 
présentés. 

La troisième question qui est À exam 
ner est celle du mode d'eleetion de ce 
conseiller représentant les Français de 
l'étranger, 

D'apres le texte de Ja commission, ce 
conseiller serait élu par l'Assemblée na- 
tionale. 


M. le ministre de l'intérieur. Il van lrat 
inieux réserver celle partie-là pour l'aru 
cle en question. 


M. Robert Montillot. hui, j'en 
prends argument pour demander la sup 
pression du paragraphe 7° relatif à la re 
présentation des Français à l'étranger. 

C'est donner un siège de p'us à la dési- 
nation de f’Assemblée nationale, cet 
inconvénient tout particulicr que cette 
élection aura bien entendu un caractire 
politique, car c'est Ja majorité ag 
qui nommera fun des siens, alors que 
vous ne pouvez pas savoir quelle est l'opi- 
nion dominante chez es Français 
l'étranger. 

Et puis, il y a la désignation des ean Ji. 
dats par un certain nombre de colecli- 
vités. 

H s'agit par exemple de sociétés qui 
s'appellent: l'Union des Français à Féirane 
ger, la Fédération des professeurs fron- 
eais résidant à l'étranger, des 
chambres de commerce françaises 
l'étranger, la Fédération nationale des ou 
ciens combattants résidant à létranger. 

Je ne doute pas un seul instant que ees 
assoeiations hondg- 
rables. 

Je demande cependant 
elles présentent. 

H y en à peut-être qui n'existent que 


sur Je papier; d'autres qui n'ont pas in 
caractère sérieux. 
Je ne comprends pas, dans ces eondis 


tions, qu'on puisse faire designer des cale 
didats par de semblables associations. 
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D'autant plus — et c'est mon dernier 
argument, mais il a je crois beaucoup de 
valour — que je considère la désignation 
ainsi faite comnne contraire à la Constitu- 
Hion 


M. Jean Cristofol. Au point ou nous èn 


! 


M. Robert Montillot. Que dit la Consti- 
tution ? 


Lile dispose que le Conseil de la Répu- 


blique est élu par les collectivités dépar- 
termentales. 

Le deuxième paragraphe de l'article 6 
précise : 


« Toutefois, les deux Chambres sont 
élue: <ur une base terriloria'e, 
de Ja lépublique, par les collectivités 
et départementales, » 

Je tie demande alors de quaile facon 
serait respectée Ja Constitution si l'on fai- 
sait élire un conseiller de la République 
par des associations de ce genre. 


M. ?Paul-Emile Viard. C'est J'Assemb'ée 
pationale qui les élit. 


le Conseil 


M. le ministre de l'intérieur. 1 lisez la 


Cou<litution ! 


M, Sobert Moniillot. Je suis heureux de 
vos julerruptions, monsieur le ministre et 
mou-'eur Viard. IL est entendu que la 
Conlution a donné le droit à l'Assemblée 
patiouale d’élire un certain nombre de 
con<c1ilers de la, République, mais elle n’a 
pas linilé les droits de l'Assemblée natio- 
male en ce qui concerne Ia désignation. 
Vous, au contraire, vous voulez organiser 
un système d’après lequel l’Assemblée na- 
tionate ne pourra voler que pour l'un des 
trois eandidats désignés par les groupe- 
en queslion. 

La Constitution n'a jamais parlé de cela. 
Et je considère que c'est anticonsti- 
tutionnel. 

Pour toutes ces raisons, je demande À 
V'Assemblée de disjoindre le paragraphe 7° 
de l'article 1%. 


M. :e président. M. Bouxom a présenté 
un «rendement tendant: 1. — Dans le der- 
nier alinéa de l'article 4% (7°), à substi- 
tuer au chiffre: « 1 » le chiffre « 3 »: 


II. — En conséquence, dans le premier 
alinta, à substituer au chiffre: « 319 » le 
chiffre: « 390 ». 


L+ parole est à M. Bouxom. 


M. Fernand Bouxom. J'ai présenté deux 
amendements, l’un demandant que l’on 
maiutienne à trois le nombre des repré- 
senfants des Français résidant à l'étran- 

er, un autre que j'appellerai un amen- 

ement de repli et dans lequel je propose 
le chiffre « 2 ». 

J'espère que le premier sera adopté. 

En effet, présentement, au Conseil de la 
Répub'ique, il y a trois représentants des 
Francais résidant à l'étranger. 

IIS représentent plus de 400.000 Fran- 
dispersés à travers le monde. 

Or, où constate que ces Franeais sans 
Boulien, sans relation avec la mère patrie, 
ont tendance, de plus en en plus, à perdre 
leur nationalité ct à s'intégrer purement 
et simplement dans le pays qu’ils habitent 
provisoirement, 

On a estimé qu'il fallait une simple re- 
présentation symbolique, S'il devait en 
être ainsi, il ne vaudrait pas la peine de 
attarder à discuter ce problème. Il 
serait préférable de supprimer toute re- 
pré-enlation. 

Mis j'ai pu savoir que, depuis qu’il y 
a au Conseil de Ja République des repré- 
sSenlints des Français à l'étranger, un tra- 


vail s'est Amorcé. Quantité de dossiers 
sont parvenus à ces délégués. 

Ce travail tend à s’amplifier. Et les 
grandes associations de Français à l'étran- 
ger souhaitent non pas une régression, 
mais une progression de cette représen- 
tation. 

Je crois donc que, pour l'honneur de 
la France, pour les très grands intérêts 
que représentent les Français à l'étranget 
— an compte plusieurs milliers d'associa- 
tions de Français à l'étranger dispersés à 
travers le monde — il est indispensable 
que l’Assemblée ne donne pas Fimpression 
d'abandonner ces nationaux qui se 
vent ainsi dispersés sous toutes les lati- 
tudes. 

En diminuant le normbre de leurs repré- 
centants, elle causeruit certainement une 
très grande déception à Ceux qui se 
occupent, avec raisop, de maintenir des 
liens très étroits entre les Français à 
l'étranger et la mère patrie. 

C'est pourquoi j'insiste, et je le fais 
notamment au nom de l'association des 
Français à l'étranger, pour que l'on main- 
tienne les trois représentants. 

Ce nombre se justifie, puisque 400.000 
Français vivent à l'étranger. Chaque con- 
seiller représenterait donc 150.000 person- 
nes environ. 

En considérant l'immensité des territoi- 
res, leur dispersion, l'activité que cela 
suppose pour ces représentants éventuels, 
je crois que l'Assemblée voudra bien 
adopter l'amendement que j'ai l'honneur 
de Jui présenter. 


M. Jacques Chastellain. Puis-je deman- 
der à M. Bouxom sur quelle catégorie il va 
prélever les sièges supplémentaires qu'il 
demande ? 


M. Fernand Bouxom. Point n'est besoin 
de considérer l'ensemble des chiffres, cat 
il faudrait alors reprendre la aiscussion 
sur chacune des catégories. 


M. le ministre de l’intérieur, C'est là, 
précisément, tout le probleme. 


M. Fernand Bouxom. À mon avis, Ce 
n'est pas le fait d'accorder trois représen- 
tants aux Français à l'étranger qui peut 
présenter les plus grandes difficultés. | 

D'ailleurs, la commission avait été 
d'abord favorable pour la désignation de 
deux conseillers. 


Sur divers bancs. Un. 


M. le ministre de l'intérieur. Elle pro- 
pose un représentant. I faut trouver les 
deux sièges suppiémentaires. 


M. Fernand Bouxom. La commission 
avait tout d'abord rapporté favorablement 
i'octroi des deux sièges, Elle est ensuile 
revenue sur sa p'emière décision, 


M. le ministre de l'intérieur. Initiale- 
ment, la commission avait envisagé deux 
sièges, mais le texte soumis à l'Assemblée 
ne prévoit plus qu'un siège. 


M. le rapporteur. C'est exact. 


M. le ministre de l'intérieur. Néanmoins, 
le maximum coustitutionnel est atteint. 
Par conséquent, si ce siège unique est 
multiplié par trois, il est nécessaire d’en 
prélever deux sur d’autres catégories. 


M. le rapporteur. Bien sûr! 


M. le ministre de l’intérieur. C'est pour- 
quoi, fout à l'heure, au moment où 
M. Pleven défendait un amendement ana- 
logue au vôtre, j'ai indiqué que j'admet- 
tais toutes les solutions, à condition que 
les sièges supplémentaires accordés aux 


Français résidant dans les protectorats et 
aux Français de l'étranger soient prélevés 
sur ceux réservés aux conseillers de la 
République désignés par l’Assemblée. 


M. Fernand Bouxom. Monsieur le minis- 
tre, je me permets de préciser que nous 
demandions quinze cooptés et que nous 
acceptons de revenir à quatorze, ce qui 
fait un siège disponible, 


M. le président de la commission. Non, 
ce siège a été déjà affecté. 
Vous remetltez tout ie tableau en cause. 


M. Fernand Bouxom. Je mets l’Assem- 
blée devant ses responsabilités. 

Nous nous trouvons devant un problème 
très important, 

Nous constatons que, de plus en plus, 
les Français, pour toutes sortes de raisons, 
vont à l'étranger. Et de plus en plus nom- 
breux sont ceux qui abandonnent leur 
nationalité d’origine. 

I y a done un intérêt primordial, qui 
n'échappera pas à l'Assemblée, à leur 
donner trois représentants au conseil de 
la République, C'est pourquoi je souhaite 
que mon amendement soit adopté. 


M. le ministre de l'intérieur. Acceptez 
la réduction des cooptés! 


M. le président. La parole est à M. Pron- 
teau. 


. M. Jean Pronteau, [a proposition que 
je vais faire est de nature à vous mettre 
d'accord, en tout cas, à supyrimer les dif- 
ficultés. Je vous propose de rejeter égale- 
ment la représentation des Francais de 
l'étranger. 

Sinon, vous alkez 
grosses dfficul'és, 

Je m'excuse de revenir encore aux dé- 
bats qui ont préparé notre Constitution. 
Mais ce probleme avait déja été soulevé, 
je crois, par un de Vos amis, monsieur 
Bonxom. 

Le président de la commission déclarait : 
« J'ai bien étudié le problème et j'estime 
qu'i: est impossible d’inslituer une telle 
représentation des Français à l'étranger, 
car elle entraïînerait la réciprocité. 

« Par conséquent, les milliers d'étran- 
gers établis sur notre sol continueraient à 
participer à la vie politique de leur pays 
respectif, ce qui représenterait, je €rois, 
de très graves dangers et serait un obs- 
lacle à leur assimilation, » 

Voilà un pays comme la France, avec 
des centaines de milliers d'étrangers dont 
un très grand nombre — l'histoire de ces 
dernières annces l'a montré — sont assi- 
milables et deviennent vite des citoyens 
français qui ticnnent très honorablement 
leur place dans notre société. 

Si vous acceptez de faire droit à cette 
demande d'une société très estimable, 
sans doute, de Français à l'étranger, en 
introduisant ce mécanisme de la représen- 
lation de nos ressortissants à l'étranger, 
Vous vous trouverez nécessairement, un 
jour ou l'autre, en présence de demandes 
de réciprocité de la part d'autres pays, 
d'Europe notamment, 

Ainsi, avec les centaines de milliers 
d'étrangers résidant en France — je n'en 
connais pas le chiffre exact, mais M, le 
ministre de l'intérieur pourrait le commu- 
niquer — il y aurait dans notre pays des 
systèmes et une représentation politiques 
vropres à divers groupes étrangers. 


M. le ministre de l’intérieur, C'est évi- 
ädemment le grave danger, 


au devant de très 


M. Jean Pronteau. L'effort essentiel de 
notre pays qui tend, nous le disons tres 
clairement et unanimement, je pense, 


à 
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l'assimilation des meilleurs de ces travail- 
leurs venus en France, sera battu en brè- 
«he parce qu'un ou deux Français repré- 
.cnteront an Conseil de République, re- 
connaissons-'e, quelques comités directeurs 
L'association. 

Je pense,. en effet, qu'il n'y aura pas 
+ représentation réelle des Français à 
|etranger dans ce Conseil, le mème conseil- 
ler représentant sans doute à la fois une 
rurtie de la Grèce et les Français d’Angle- 
terre ! 

Ce n'est pas sérieux; M. Montillot Fa 
mofñtré. Maïs une décision dans ce 
-ens aurait de graves conséquences, car 
«le entraînerait la réciprocité et pourrait 
Lire échec à tonte une politique nationale 
lançaise, (Applaudissements à l'ertrêémne 
iuche.) 


M. le président, M. Jules-Julion a pré- 
-cnté un amendement tendant, dans le pa- 
raphe 7°, à substituer au chiffre « 1 » 
chiffre « 3 ». 

La paroie est à M. Jules-Julien, 


M. Jules-Julien. Mesdames, messieurs, je 
ïe suis pas sensible à Fargumentation de 
M, Pronteau, pas plus qu’à celle de 
Montillot. 

Je rejoins au contraire très volontiers les 
bservations, pleines d'émotion, de M. Ple- 
eu et celles, de bon sens, de M. Bouxom. 

11 y deux ans, l'Assemblée constituante 
décidé que les Français résidant à l’étran- 
rer auraient trois représentants au Conseil 
de Ja République. Je ne pense pas que 
| Assemblée nationale ait à se plaindre de 
la tâche accomplie par ces trois représen- 
tants, au cours des deux années écoulées. 


M. Jean Pronteau. Fi ne s'agit pas de 
cela, 


M. Jules-Jutien, Je vous demande par- 
Jon; il s’agit bien de cela. 

Ces Français sont restés en contact avec 
des populations qui vivent hors de France. 
Et, ne vous déplaise, monsieur Pronteau, 
il n'est pas question d'assurer ici la re- 
vrésentation des conseils d'administration 
de sociétés anorrymes, 


M. Jean Pronteau. Je n'ai pas parlé de 
suciéits anonymes. 


M. Jules-Julien. une illusion, A 
l'étranger, il y à un certain nombre de 
familles francaises fortunées, il 4 à aussi 
des famiiles malheureuses. 


M. Jean Pronteau. Je le sais fort bien, 
Mais ce n'ést pas Li question. 


M. Jules-Julien. Ce: fimilles désirent que 

ne soit pas rompu le Jien qui les rattache 
à la mére patrie. 
_Je citerai un exemple. Au temps où les 
Français résidant à l'étranger n'étaient pas 
représentés dans les assemblées légishi- 
tives, le Parlement avait voté la Joi sur les 
pupilles de fa nation. O7, il avait anblié 
de faire bénéficier de cette Di les fils des 
Français résidant à l'étranger, de ces Fran- 
cais qui avaient répondu à l'appel de la 
patrie en 1944 et qui, abordant pour Hi 
première fois Le so! national, + avaient 
trouvé Hi mort au service de la France. 


M. Jean Eristofol. 
d'accord pour leur rendre hommage. 


tous 


M. Jules-Julien. Je pour ma part. 
à ce que ne s<dit pas rompu be lien qui 
ratiache ces 45.00) Français résidant à 
l'étranger avez la mére patrie, 

Il est de notre devoir de maintenir Île 
texte d'équité conecrnant représenti sion 
de ces Français, voté il à deux ans par 
constituante, Jg supplie 


semblée de maintenir ce texte. (Apy'au- 
hisements sur certains banes à gauche 
et au centré.) 


M. le président. Je rappelle que M. Fle- 
ven à déposé un amendement tendant, au 
paragraphe 7° à substituer au chiffre « { », 
le chiffre « 2 


M. René Pleven. Pour épargner un vole 
à l’Assemblée puisque celle ei doit se pro- 
noncer sur l'amendement de M. Bouxom, 
je me rallie à cet amendement. 


M. le président. 
M. Pieven est retiré. 
M. Bouxom à déposé un se-ond 
ment qui tend à remplacer, dans le para 
graphe °°, le chiffre « 4 » par le chiffre 


t' 


L'amendernent de 


M. Fernand Bouxom. Monsieur le presi- 
dent, l'amendement que j'ai dicnhs et 
que je maintiens est celui qui tend à por- 
ter à trois le nombre des représentants 
des Français résidant à l'étranger, 


M. le président, 10: amendements por- 


tant sur les divers paragraphes de l'ar- : 


ticle {7 ont été appelés. 
L'Assembiée va donc pouvoir 
nant passer aux votes, 


M. le rapporteur, la parole. 


F1, le président. parole à M. le 
rapporteur, 


M. le rapporteur. Pour suivre la bonne 
méthode, il convient, à mon sens, de 
mettre aux voix, en prèémier lieu, les amen- 
daments de M. Pronteau qui tendent, lun, 
à supprimer Îles porsrapnes 5° et 6°, l'au- 
tre à supprimer le paragraphe 7, 

La commission repousse ces amende- 
ments, Je signale à l'Assemblée qu'elle 
semble déjà s'être prononcée sur ke fond 
en admettant, en principe, les tires V 
et VE 

M. le ministre de l'intérieur. Le Gouver- 
nement s'en rapporte à Ji décision ce 
l'Assemblée; s'abstiendra, 


M. Jean Pronteau. \11- 
scrutin. 


M. le président. si M. v eon- 
sent, je pourtai melire aux voix, par Île 
méme serulinu, Feusemble de eux 
amendements, tendant à la suprezsion des 
paragraphes 5°, 6° et 7°. 

M. Jean Pronteau. rique de faire per 
dre quelques minutes à l'Assemblée — vi 
dont je im'exeuse — je vous demanderai, 
monsieur Je président, de soumettre ces 
amendements à deux votes distincts, Celie 
procédure serait plus juste. 

En effet, les paragraphes 59 et 69 con- 
cerment Union francaise, tuutis que le 
paragraph: 5° ne pose qu'un probléme de 
droit. 

Pour ma part, je n'asshnile nullement 
les deux questions, qui ne sont jrs du 
mere ordre politique. 


M. le président. avez deja dissocié, 
dans votre exposé, ave: beaucoup de pré- 
cision, les deux séries d'argunients: 
au fait maintenant, 


M. Jean Pronteau. le present 
Je voudrais vous étre agréable, mais je ne 
Veux as méler des questions de nature 
différentes, 

M. le président. Je que 
biée avaneèt queique pou, Isatement qu 
ce fut! (Sourires.) 

À gauche. D'un train de sénateur! 

M. le président. \ijais c'est votre droit 
monsieur Pronteau, de demander deux 
votes distincts. 


Je n'insiste don: pas, 


demandons le 


Je mets aux voix l'amendement d 
M. Pronteax tendant à supprimer les para- 
graphes 5° et 6° de l'article 1%. 

Je suis saisi d'une demande de scrutin, 
présentée au nom du groupe commrmiste. 

Le scrutin est ouvert, 

(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne dernande 
plus à voter 

Le serutin est clox. 

tes rétair font le depon 
des vates.) 


M. le president. Voici le » 


itd'at 
dépouillement du <erutin: 


Nonibre des volants. ......... 567 
Majorité 
Pour l’adomiou... 183 
Coutre 


L'Assemblée nationale n'a pas, adopt*, 

Je vais 
second 
coincide 

a pas de dleminde de scrutin. 

M. Jean Cristoiol. Si. monsieur le prési- 
dent, nous demandons le scrutin. Nou: 
altächons une grande importance à ect 
amendement qui, d'ailleurs, re’ueiller 
sans douts pius de voix que le précédent. 

M. le président. Je mets 
l'armendement de M. Pionteau 
li suppression du paragiaphe 7°. 

Je cuis d'une déinande de ruti 
prescntée au nom du groupe communiste, 

Le <serulin est ouvert. 

(Les ueillis.) 

M. le président. 
plus à Voter 

Le scrutin est 


maintenant mettre aux voix ! 
amendement de M. Prontean qu 
Flamendement de M 


aux 
tendant 


Suis! 
voies sont 
r-onne né dernande 


(MM. les secrétaires font le dé} ouillemer.t 
des votes.) 


le président. Voici Le résuttit du 
dépoutiement scrutin: 


Nomure des 
Majorité absolue 
Pour l'adoption... 181 


L'As-embiée nationale n'a pas adopté, 


Article S (suite .l 


M. le president. Voici. après vérifie 
le résultat du dépouillement du 
sur le drernit alinéa de 
M. Desson à Farticie 


l'amendemcnt do 


Nambre des volants 
Mijoriic absoiue 
Pour pl Hé ss 
Contre 
L'Assemblée hationale n'a pas adonté. 


L'Assemblée voudrai sans doute 


la suite de discnesion à la procha 
seance ? 
REGLEMENT DE LOSDRE DU JOUR 
M. le président. Aujourd'hui, à quine 


heures trente, deuxième séance 
4 


Suite de Ja discussion du protet et 4 
)posi tions de loi relatifs à Féle: 
conseillers de La République ; 


Disussion du projet de loi concernant 
ja liquidation de biens, 
italiens en Tunisie 
M, d'Aragon, 


droits et intérêts 
(n° 


rapporteur) ; 


ASSEMBLEE NATIONALE — 1" SEANCE 
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Discussion du projet de loi relatif à cer- 
taines dispositions financières à prendre 
vour l'application da j'accord de coopéra- 
lion économique conclu entre la Républi- 
que française et les Etats-Unis d'Amérique 
(n°8 4750-5084. — M, Charles Barangé, rap- 
porteur général) ; 

Discussion du projet de Joi relatif à 
l'exercice de certaines fonctions dans les 
entreprise, nationalisées (n°5 43559-48124, — 
M. Jéan-Louis ‘Tinaud, rapporteur); 


Discussion du projet de loi fixant l'éva- 
ltuation des voies et moyens du budget 
rénéral pour l'exercice 1948 et relatif à 
diverses dispositions d'ordre financier 
n° 9155) ; 


biscussion du plojet de loi portant ou- 
erture de crédits et autor sation d'enga- 
sement de dépenses (dépenses civiles de 
recopsfruetion et d'équipement) en vue 
Alu regroupement des services administra- 
(n° 4999); 

Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de crédit au titre du budget du 
ministère de la production industrielle 
pour 1947 (n° 4154); 


Discussion du projet de loi tendant à Ja 
reconduction de l'allocation temporaire 
aux vieux pour le troisième trimestre de 
j'année 1948 (n° 5230); 


Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de crédits et autorisation d'enga- 
gement de dépenses sur l'exercice 148 
(ns 5154); 


Discussion du projet de oi portant, ou- 
verture de crédits au titre du budyet ordi- 
nuire de l'exercice 1948 (services civils} 
(n° 5203); 

Discussion du projet de foi portant mo- 
dification des autorisations d'engagement 
de dépenses et des crédits accordés par la 
loi n° 48-466 du 21 mars 1948 (n° 4958); 

Discussion du projet de loi portant re- 
trait du privilège d'émission de Ta Banque 
de l'mdochine (n° 2532); 

Discussion du projet de loi relatif à la 
création d'un institut d'émission de lndo- 
chine (n° 2533); 

Discussion du projet de Joi relatif à la 
garantie des titres néerlandais cireulant en 
France (n° 3923); 

Discussion du projet de loi relatif aux 
élections cantonales {n° 5156); 


Discussion, en deuxieme lecture, du pra- 
jet de loi portant modification et codifica- 
lion de Ja légis'ation relative aux rapports 
des bailleurs et locataires où o2cupants 
de Jocaux d'habitation ou à usage profes- 
sonnel et instituant des allocations 
goment (n° 9204), 


A vingt et une heures, lroisièine séance 
publique 

Suite de la discussion des affaires ins- 

l'ordre 


rites à du jour de la p'emiére 
séance. 

n'y a pas d'observation 

L'ordre du jour est ainsi réglé. 


Personne ne demande la paroie 


La s'ance est Jevée. 


La 


Le ‘lu TEE lu 
de EAssembice nuliondle, 


ANNEXES AU PROCÈS-VERBAL 


DE JA 
1" seante du mercredi 18 août 1948. 


SCRUTIN (N° 1043) 


Sur Le 17 ulinéa de l'amendement de M. Des- 
son à l'article du projet relatif à l'élec- 
tion des conseillers de la République (Elec- 
‘ion des delégués en fonction de la populi- 
liün). (Résultat du pointage.) 


Nombre des votants. 
Majorité 


Pour l'adoption 


Contre 


564 
233 


276 
288 


L'Assemblée nationale n'a pas adonié. 


Ont voté pour: 


MM. 
Airoldi, 
Aku. 
Allonneau, 
Apithy. 
Archidice, 
Mlle Archimède. 
Arnal, 

Arthaud, 

Astier de LaVigeric (d”}. 

Aubäme, 

Auban,. 

Aubry. 

Audeguil. 

Auguet. 

Badiou 

Ballanger Robert}, 
Seine-et-Oisce, 

Bared. 

Barthélémy. 

Bartolini. 

Mnie Bastide (Denisc}, 
Loire. 

Baurens. 

bèche. 

Benoist {Clarles}, 

Berger. 

Besset. 

Bianchiti. 

Billal. 

Billoux. 

Binct. 

Biscariet, 

Bissol. 

Blanchet, 

Boccagny. 

Bonte (Florimond), 

Borra. 

Bouhey (Jcan). 

Bourbon. 

Mine houlard, 

Boutavant. 

Boysson (de), 

Brauit. 

Mine Madeleine Braun. 

Brillouet, 

Cachin {Marcel}, 

Calas. 

Camphin, 

Cance, 

Capdevile. 

Cartier {Marcel}, 
Drôrre. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 

CasAno+ra, 

Castora, 

Cerciier. 

Cermoiacce, 

Césaire. 

Chambeiron., 

Charobrun (de}. 

Mme Charbonnef, 

Charlot (Jean). 

Chausson, 

Chaze 

Cherrier, 

Citerne, 

Cofun 

Cognio!, 

Cordonnier, 

Costes (Alfred), 


Seine. 
Pierre Cot. 


Coulibaiy Cuezzin, 

Cristofot, 

Cro.zat. 

Dagaein. 

Düines. 

Darou. 

Mine Darras. 

Dassonville, 

David {Marcei}, 
Landes, 

Defferre. 

Mme Degrond. 

Deixonne, 

Demusois. 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 

Depreux (Edouard), 

Desson. 

Dia!.o {Yacine). 

Djemud. 

Mme Douteau, 

Doutrellôt, 

Doyen. 

Draveny. 

Duclos {Jacques}, 
seing. 

Duclos {Jcan), 
Scino-ct-Oise. 

Dufour. 

Dumet (Jean-Louis), 

Duprat (Gérard). 

Marc Dupuy (Gironde). 

Durroux, 

Dutard. 

Minc Duvernois. 

Evrard, 

Fajon (E'ienne}, 

Fayet. 

Félix-Tchicaya, 

Fievez. 

Mine François, 

Froment. 

Mine Galicier, 

Garaudy, 

Garcia. 

Gautier, 

Gaz'er, 

Genest. 

Gernez. 

Mine Gino in, 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot, 

Gorse. 

Gosnat, 

Goudoirx. 

Gouge. 

Gouin 

Gozard. 

Greffier. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 

Mine Guérin (Lucie), 
scine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rose), 
seine. 
Guesdon. 
Guiguen 

Guiile, 


Guilion (Jean), 
Indre-et-Loire, 

Guitton, 

Guyon {Jean-Ray- 
mond), Gironde, 

Guyot Raymond}, 
Seine. 

Hamani iori. 

Jlamon (Marcel). 

Ienneguel:e, 

Mine Herlzog-Cachin. 

Houphouct-Boigny. 

Husse!. 

Jaquet. 

Joinville (Général) 
[Alfred Maleret]. 

Jouve {Géraud!, 

Juge. 

Juiion (Gaston), 
liautes-Alpes, 

Kriegel-Valrimont, 

Lamarque-Cando. 

Lambert 'Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mine Lambert Marie), 
Finistère. 

Laruine-Guèye, 

Lamps, 

Lapie (Pierre-Olivicr). 

Lareppe, 

Laurent (Augustin), 
Nord, 

Lavergne. 

Le Bail. 

Lecœur. 

Le Coutaller, 

Leenhardt. 


Mine LeJeune(Héiène}, 


Coôotcs-du-Nord. 


Lejeune (Max), Somme. 


Mme Lempereur, 

Lenormand, 

Lepervanche (de). 

Le Troquer (André). 

Levindrey. 

L'Huillier {(Waldeck). 

Lisette, 

Llante. 

Loustau, 

Lozeray. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Maillocheau. 

Mamadou konaic, 

Sano. 

Manceau. 

Marty {André}. 

Masson (Albert), 
Loire. 

Maton. 

Maurellet, 

Mazier, 

Mazvez (Pierres 
Fernand). 

Aixdré Mercier, Oise. 

Métayer, 

Mine Mety. 

Jean Meünier, 
Indre-et-Loire. 
Meunier (Pierre), 

Côte-d'Or. 
Michaut (Victor), 
Seine-Inféricure, 
Michel. 
Midol. 
Minioz, 
Mokhtari. 
Mollet (Guy), 
Montagnier, 
Môquet., 
Mora, 


Morand. 

Mouton. 

Mudry. 

Musmeaux. 

Mme Nautré, 

Mine Nedelec, 

Niuine. 

Noël (Marcel), Aube, 

Noguères, 

Patinaud. 

Paul (Gabriel), 
Finistère. 

Paumier. 

Perdon ‘{iliiaire}. 

Mme Péri. 

Péron (Yves). 

Petit (Albert), Scine, 

Pevrat, 

Phil André). 

Pierrard. 

Pirot. 

Poirot {Maurice} 

Poulain. 

Poumadère, 

Pourtalet, 

rigent (1anguy) 
J'inistère. 

Pronteau, 

Prot. 

Mine Rabaté, 

Rabier. 

Ramette, 

Recb. 

Regaudie, 

Renard. 

Mme Reyraud, 

Ricou. 

Rigal (Albert), Loiret, 

Rincent. 

Rivet. 

Mme Roca. 

Rochet {Waïdeck}. 

Rosenblatt, 

Roucaute {Gabriel}, 
Gard 

Roucaute 
Ardèche. 

Ruffe. 

Mile Rumeau. 

Savard. 

Mine Schell. 

Schmitt (René}, 
Manche. 

Segelle. 

Senghor, 

Sérvin. 

Signor,. 

Silvandre, 

Sion. 

SissokG (141y-Dabo, 

Mme Sportisse, 

Thamier. 

Thorez {Maurice} 

Thuillier. 

Tillon (Charles), 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud. 

Tricart. 

Mie 
rier, 

Vedrines. 

Véa. 


(Roger), 


Vaillant-Coutn 


Vergès. 

Mme Vermecrsch. 
Very (Emmanuc!) 
Pierre Villon, 
Wagner, 

Zunino, 


Ont voté contre: 


Abclin. 
Abhnne, 
(Octave), 
André Pierre), 
Anlier, 
Anxionnaz, 
Aragon (d’}. 
y. 
Augcarde. 
Atijoulat, 
Aumeran (Général), 
Babet (Raphact}, 
Bacon, 
Badie, 


barangé (Charles), 

Barbier. 

Barrachin. 

Barrot, 

Bas. 

Baudry d'Asson (dc), 

Baylet, 

Bayrou 

Beauquier, 

Bégouin, 

Ben Aly Chérif 

Benchennouf. 

Béné (Maurice) 

Bentaieb, 


cine, 


bo”, 


a 
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péranger (André). 

Bergasse. 

hergeret, 

pessac. 

hétolauû. 

heugniez. 

Bichet. 

hidauit (Georges). 

pi!lères. 

Hlocquaux. 

hocquet. 

poganda. 

Jdouard Bonnefgus. 

Bonnet. 

Bosquier. 

Roulet (Paul), 

hour. 

Bouret (Henri). 

Xavier Bouvier. 
Hile-et-Vilaine. 

Louvier - O'Cottereau, 
Mayenne, 

Pouxom. 

hrusset (Max), 

Bruyneel. 

Burlot. 

Buron. 

jadi (Abdelkader), 

jaitlavet. 

‘apitant (René). 

-aron, 

arlier (Gilbert), 
Seineæt-Oise. 

CasteHani, 

(atoire. 

Catrice, 

Cayeux dean), 

Q 


avol, 
haban-Delmas 
ral). 

Charpentier. 

Charpin. 

Chassaing, 

Chastellain. 

Chautard. 

Chevalier {Fernand!, 
Alger. 

Chevallier 
Alger. 

Chevallier 
Indre. 

Chevallier 
Loire 

Christiaens. 

Clemenceau (Michel). 

Clostermann. 

Colin. 

Coste-Floret {Alfred}, 
Iaute-Garonre, 

Coudray. 

Courant. 

Couston. 

Cudenet. 

Dbalad' er (Edouard). 

David (Jean-Paul), 
Sei et-Oise, 

Delos du Rau. 

Degoutte. 

Delachenal. 

belahoutre. 

helcos, 

benais (Joseph). 

Henis (André), 
Dordogne, 

Deshors 

Desjardins, 

Devemy. 

Devinat. 

hezarnaulds, 

Dhers, 

Mile Denesch, 

Hixinier, 

hominjon. 

Douala. 

Dubois (Renf-Emile). 

Duforest, 

Dumas (Joseph). 

Mile Dupuis 
Seine. 

Dupuy 


(Géné- 


(Jacques), 
Louis), 


{Pierre}, 


(Marceau), 


Gironde, 
Duquesne. 
Du<sscaulx, 
buveau 
Elain 
Errecart. 
Fagon (Yves), 


ne (Philippe). 
Farinez. ! 
Faure (Edgar). 
Fauvel. 

Féix {Colonel}, 
Finet. 
Foniupt-Esperaber. 


rédéric- Dupont. 

Frédet {Maurice). 

Furand, 

Gabelle. 

Gaborit, 

Gaillard, 

Gallet, 

Galy-Gasparrou. 

Garavel 

Garet, 

Gau. 

Gavini. 

Geoffre (de), 

Gervolino, 

Giacobbi, 

Godin, 

Gosset, 

Grimaud. 

QGuill'ant 

Guillou 
Finistère. 

Guyomard. 

Halpout. 

Horma Ould Babana, 

Ifugues (Einile), 
Aïpes-Maritiines. 

Iulin. 

Hintin-Desgrèes, 

fhue!. 

Jarquinat. 

Jean-Moreau, 

Joubert, 

Juglas. 

Ju! Yes-Julien, Rhône. 


{Alfred). 

Kuehn (René). 

Labrosse. 

Lacaze ‘Henri), 

Lalle, 

Lambert (Emile- 
Louis), Doubs. 

Mile Lamblin. 

Laribi. 

Laurelli, 

Laurens 
Cantal. 

Lecacheux. 

Lécrivain-Servoz. 

Mme Lefebvre (Fran. 
cine), Seine. 

Letèvre-Pontlalis, 

Legendre. 

Lé scieltour. 

Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau, 

Liquard. 

Livry-Level, 

Louvel. 

Lucaxz, 

Macouin. 

Maltrant, 

Maliez. 

Matcellhn. 

Marc-Sangnier. 

Marin (Louis). 

Martel (Louis). 

Martineau, 

Mauroux. 

Maze). 

Meck. 

Médecin. 

Mehaignorie, 

Mekki. 

Menthon (de). 
Mercier (André-Fræn- 
çois), Deux-Sèvres. 

Michaud {Louis}, 
Vendée. 

Michelet. 

Moisan. 

Mondon. 

Monin. 

Monjaret. 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère. 


Camille), 


Montel (Pierre). 

Montillot. 

Moro-Giafterri {de). 

Mouchet. 

Moussu. 

Moustier (de). 

Moynet. 

Muiter André). 

Nisse, 

Noël (André), 
Puy-de-Dôme. 

Olmi. 

Orvoen. 

Palewski. 

Pantaloni. 

Penoy. 

Eugène-Claudius Petit. 

Petit (Guy). 
Basses-Pyrénées. 

Mme Peyroles. 

Peytel. 

Picrre-Grouès, 

Pinay. 

Pleven (René). 

Mme  Poinso-Chapuis. 

Pourtier. 

Mlle Prévert. 

Prigent (Robert), 
Nord. 

Quilici. 

Ramarony. 

Ramonet. 

Raulin-Laboureur {de}. 

Raymond-Laurent, 

Recy (de). 

Reille-Soult. 

Rencurel. 

Tony Révillon. 

Ribeyre (Paul). 


Roclore, Vuillaume. 
Rollin (Louis). Wasmer. 
Roques, Mille Weber. 
Roulon. Wolff. 
Rousseau. Yvon. 
N'ont pas pris part au vote; 
MM. Mayer {Daniel}, Seine. 
Ren Tounes, René Mayer, 
Biondi, Constantine, 
Boukadoum. Mezerna. 


Bourgès-Maunoury. 
Condat-Mabarnan. 
Coste-Floret {Paul}, 

Hérault 

(René). 

Delbos (Yvon), 
Derdour. 
Nupraz (Joannès). 
Guissou (Henri). 
Khider. 
Lacoste. 
Lamine Debaghine. 
Laniel (Joseph). 
Lecourt. 
Marie (André). 
Maroselli. 
Martine. 
Maurice-Petsche. 


| Saïd Mohamed Cheick. 

Sauder. 

Schafr. 

Schauffler. 

Scherer (Marc). 

Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne. 

Schmitt (Albert}, 
Bas-Rhin. 

Schumann 
Nord. 

Se ie 

Sesimaisons (de). 

Siefridt, 

Sigrist. 

Simonnet. 

smaïl, 

Solinhac. 

Sourbet. 

Taïlade, 

Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Temple. 

Terpend, 

Terrenoire. 

Theetlen, 

Thibault. 

Thiriet. 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy (de). 

Triboulet. 

Truffaut. 

Valay. 

Vendroux. 

Verneyras. 

Viard. 

Viatte. 

Villard. 

Viollctie (Maurice). 


(Maurice), 


Mitterrand. 
Moch {Jues), 

Nazi-Boni. 
Oue. lraogo Mama lou. 
Pflimlin. 
Pineau. 
Queuil'e. 
Ramadier. 
Reynaud (Paul). 
Saravane Lambert. 
Schueitler. 
Schuman (Robert), 
Moselle. 

Teitgen {Pierre}, 
Ille-et-Vilaine. 
Thomas (Ewgène), 

Vaientino. 


Me peuvent prendre part au vote: 


MM. 
Rabcmananjara. 


tase{a. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 

Bardoux (Jacques). 
Paul Bastid, 
Béchara, 
Bougrain. 
Chevigné !de). 
Gay (Francisque). 
Guérin (Maurice}, 

Rhône. 


N'a pas pris 


Jeanmot. 

Ju1y 

Masson (Jean), 
Jfante-Marne. 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel. 

Rigal (Eugène), Seine. 


part au vote: 


M. Edouard Herriot, président de l'A: semblée 


nationale, qui pr Ssidait séance. 
Rectification. 

Dans le présent seérutin, M. boul Paul’, 
porié comme ayant voté contre », déclar 
avoir voulu voler « pour », 


Césaire. 


SCRUTIN (N° 1044) 4 
Sur l'amendement de M. Yves Péron à l'ar 
ticle 1er du projet relatif à l'élection des 
seillers de la République (Porter à cinquante 
le nombre des conseiilers désignés par l'AS- 


scmbiée nationale). 


Nombre des volants..... 
Majorité absolue .......... 


Pour 1 
Contre 


L'Assemblie 


5è7 
294 


nationale n'a pas adopté 


Ont vote pour: 


Apithy. 

Mile Archimèda2. 

Arthaud. 

Astier de La Vigerie d”}. 

Auguet. 

Ballanger tRabert), 
Seine-et-Oise. 

Barel. 

Barthélémy. 

Bartolini. 

Mrne Bastide (Denise), 
Loire. 

Benoist (Charles). 

Berger, 

Besset, 

Ritloux. 

Biscarlet, 

Bissoi. 

Blanchet. 

Boccagny. 

Bonte (Florimond). 

Bourbon. 

Mine Boutard. 

Boutavant. 

Boysson (de). 

Brault. 

Mine Madeleine Braun. 

Brillonet. 

Cachin (Marcel). 

Calas. 

Camphin. 

Cance. 

Cartier (Marius), 
ilaute-Marne. 

Casanova. 

Castera. 

Cermoiacc?, 


Chambeiron. 

Chambrun 

Mme Charbounel. 

Chausson. 

Cherrier. 

Citerne. 

Cogniot 

Costes {Alfred), 

Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin. 

Cristofol. 

Croizat. 

Mrne Darras, 

Dassonville. 

DPemusois. 

Denis (Alphonce), 
Haute-Vienne. 

Diemaud. 

Mme bouleau. 

Doven. 

Dreyfus Schmidt. 


Seine. 


Duclos {Jacques} 
Se ine. 
Duc:os (Jean), Seine- 
et-Oise. 
Dufour 
Duinet (Jean-Louis), 
Dupr it rard). | 
Mare Dupuy'Gironde) 
Dutard. | 
Mme Dbuvernois. 
Fajon (Etienne, 
Fave! 
Féiix-Tchicaya 
Fievez 
Mine Françeës 
Mme Galicier 
Gar LA tv. | 
Garcia. | 


Gautier. 
Genest. 

Mme Ginollin. 
Givoni, 
Girard. 
Girardot. 


‘Gosnat. 


Goudtoux, 

Gore. 

Greftter 

Grenier (Fernand), 
Gresa (Jacques). 
Gros, 

Mme Guérin je) 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rase}, 

Seine, 
Guiguen, 
uillon (Jean), Indre 
et-Loire. 
Guyot (Raymond), 
Seine. 
Hamani Diori, - 
Hamon (Marcel). 
flertzog-Carhin 
Houphouct-Boigny 
Joinville (Général), 
fA'fred Malleret] 


Juge. 
Julian Gaston}, 
Ilautes-Alpes. 


K'iegel-Valrimont. 

sambert (Lucien, 
Bouches-du- 

Mine (Mar. 
Finistère. 

Lamps 

Lareppe. 

Lavergne. 

Lecœur. 

Mme Le Jeune (Ié- 
iène}, Côtes-du Nord. 

Lenormand. 

Lepervanche (de: 


L'Huiliier (Waldeck)}. 


Jasette 

Llante. 

LUZETAY. 
Matllocheau. 
Mamadou Konate. 
Mamba Sano. 
Manceau. 


Martv 

Masson (Albert), 
Loire. 

Maton. 

André Mercier, Oise. 

Mine Mely. 

Meunir (Pierre), 
Côte-d'0 

Michaut (Victori, 
Seine inférieure. 

Mich 

Mido 


Mokhtari. 
Montagnier,. 
Môquet, 
Mora 
Morand. 


outon. 
| 


Musme: 
Mine Nautré 
\Mme dec 
(Marcel), 
Patinaud. 

Pau Gabriel) 
Finistère. 
Paumier 
Perdon 


Aube. 


{Hilaire). 
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ASSEMBLEE NATIONALE — SEANCE DU 18 AOUT 1938 5987 
Péron (Yves). Mile Rumeau. bixmier. Laurent (Augustin), 
SCRUTIN (N° 1045) Petit (Albert), Selme.  savard. Dominjon. Nord. 
Peyrat. Mme Schell, Pouala. Le Bail. 
Sur l'amendement de M. Llante à l'article 4 | pierrard. . |Servin: Doutrellot. Lecacheux. 
du projet relatif à l’élecl on des conseillers Pirot. Signor. Draveny. Leécourt. 
de lu République (Porter à trente le nombre | Poumadère. Mme> Sportisse. Dubois (René-Emile). |Le Coutaller. 
conseillers désignés par l'Assemblée | pourtalet. Thamier. buforest. Lécrivain-Servoz 
ionale). Pronteau Thorez (Maurice!. Dumas Joseph). Lenhardt. 
Prot. Thuillier Dupraz (Joannès). Mme Lefebvre (Fran 
Nombre des volants..........,... 687 Mme Rabaté. Tillon (Charles). Mile Dupuis (Uosé), cine), Seine, 
Majorité absolue 294 Touchard, Seine. 
, : Renard. Toujas. Dupuy (Marceau) 
Pour l'adoption 183 Mme Reyraué. Tourne. Gironde, Lejeune (Max), Somme, 
CONTE 408 Rigal (Albert), Loiret | Tourtaud, Duquesne. Mine Lempereur 
L'Assemblée nationale n'a pas adonté, Rochet (Waldeck). Mme Vailiant - Coutu- Dusseaulx, Lescorat. 
Rosenblatt. Trier. Puveau. Lespès. 


Ont voté pour : 


MM 
Ajrnoidi. 
Aku. 
Apithy. 
Mlle Archainèce. 
Aïthaud, 


Astier de La Vigerie (d'). 

Auguet. 

Balianger (Robert), 
Seine-et-Oise, 

Barel. 

Barthélémy. 

Bariolini. 

Mme Bastide (Denise), 
Loire. 

Benoist (Charles). 

Berger. 

Besset. 

Bilat. 

Biloux. 

Biscarlet. 

Bissol. 

Blanchet. 

Boccagny. 

Bonte 

Bourbon. 

Mme Boutard. 

Boutavant, 

Boysson (de). 

Brauit. 

Mine Madeleine Braun. 

Brillouet 

Cachin (Marce:). 

Caïas. 

Camphin. 

Cance. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 

Casanova. 

Castera. 

Cernolacce. 

Césaire. 

Chambeiron. 

Chambrun (de). 

Mme Charbonnel. 

Chausson. 

Cherrier. 

Citerne. 

Coguniot. 

Costes (Alfred), Svine. 

Pierre Cot. 

Coulibalv Ouezzin. 

Cristofo!, 

Croizat. 

Mine Darras 

Dassonviile, 

Pemusois. 

Denis (Aiphonse), 
Haut>-Vinne. 

Diemud. 

Mme Douteau, 

Doyen. 

Dreyfus-Schmidt 

Duclos (Jacques), 
Seine, 

Ducios (Jean), Seine- 
et-Oise. 

Dufour. 

Dumet (Jean-Louis). 

Duaprat (Gérard). 

Mare Dupuy Gironde). 

Lutard. 

Mme Huvernois. 

Fajon (Etienne). 

Fayvet. 

Félix-Tchicaya. 

Fievez. 

Mine François. 

Mme Galicier. 

Garaudy, 

Garcia, 


Genest, 
Mme Ginollin. 
Giovoni. 
Girard. 
Girerdot, 
Gosnat, 
Goudoux. 
Gouge. 
Greffier. 
Grenier ; Fernand}. 
Gresa {Jacques}. 
Gros, 
Mme Guérin (Lucie). 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin ‘Rose}, 
Seine. 

Guiguen. 

Güillon (Jean), Indre- 
€ct-Laire, 


Guyot (Raymond), 
Seine. 
Hamani Diori. 


Hamon (Marcel). 
Mine Hertzog-Cachin. 
Houphouet-Boigny. 
Joinvilie {Général}, 

[Alfr2d Maller2t]. 
Juze. 


tes-Alpes. 
Krieg:l-Valrimont. 
Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhôn»?. 
Lainbert (Marie), 
Fiuistère 
Lamps 
Lareppe 
Lavergne. 
Locœur 


Côtes-du-Nord, 
Lonornnand. 
Lepervanch: ‘d2). 
L'Huillir 
Liselie. 
Llante. 
Lozeray. 

Maiilochvau. 
!Marnadou Konate. 
| Mamba Sano. 
Mancean. 


Marty fAndré). 

Masson (Albert), 
Loire 

Maton 


Mme Mets. 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or. 

Michaut (Victor), 
Sein>-Inférieure. 

Michel. 

Milol 

Mokhtari 

| Montagnier. 

| Môqu:t. 

| Mora. 

| Morand. 

| Mouton. 

| Mudry 

| Musineaux. 

Nautré, 
Mme Nedeler. 

| Noël {Marvel}, Aube. 

| Patinaud 

{Paul (Gabriel), Finis- 

tère. 

Paumier 

! Perdon 

{Mme Péri, 


Julian (Gaslon:, Ilau- 


Mine Le Jeune Hélène), 


(Walg2ck). 


André Marcier 


Roucaute (Gabriel). 
Gard. 

Roucaute (Roger), 
Ardè‘he. 

Rate. 


Ont voté 


AIM. 
Abelin. 
Ahune. 
Allonneau.. 
Amiot (Octave) 
André (Pierre). 
Anticr. 
Anxionnaz. 
Aragon td’). 
Archidice. 
Arnal. 
Asseray. 
Aubame. 
Auban, 
Aubry. 
Audeguil. 
Augarde. 
Aujoulat. 
Aumeran (Général). 
Babet (Raphaël), 
Baccn. 
Badiou. 
Barangé (Char!es), 
Maine-ct-Loire. 
Barbier 
Barrachin 
Barrot. 
Bas. 
Batkiry d'Asson (de). 
Baurens. 
Baylet. 
Bayrou. 
Beanquier. 
Bèche. 
Bégouin 
Béné (Maurice), 
Bentaieb,. 
Béranger (André). 
Bergasse, 
Berzerel. 
Bes-ac. 
Bétoiaud. 
Beugniez. 
Hanchini 
Biehet 
hidjault 
Bilières. 
Binot. 
Biondi. 
locquaux. 
Bocquet. 
Boganca. 
Edouarj Bonnefous. 
Bonnet 
Borra. 
Mile Bosquier. 
Bouhey (Jean). 
Boulet (Paul). 
Bour. 
Boure: ‘Henri). 
Bourgès-Maunoury. 
Xavier Bouvier, Ille- 
et-Viiaine, 
Bouvier - O'Cotlereau, 
Mayerne. 
Brusser (Maux). 
Bruvneel. 
Buriot 
Buron. 
Caillavet. 
Capdeville. 
Capitant René, 
Caron. 


(Georges). 


Vedrines. 

Vergès. 

Mine Vermecr:ch. 
Pierre Vil'on. 
Zunino. 


contre : 


Carter (Gilbert), 
Seine et-Oise. 
Cartier (Marcel), 

(Drôme). 


Castetlani. 
Catoire 
Catrice. 


Cayeux (Ji 
Cayo!, 
Cerclier 
Chaban-Delmas 
ral}. 
Charmant 
Chariot (Jean). 
Charpentier, 
Charpin 
Chassaing. 
Chastelain. 
Chautard. 
Chaze 
Chevalier (Fernand), 
Alger. 


an). 


Chevaïllier (Jacques), 
Algeï 

Chevailier (Louis), 

Indre, 

Chevallier (Pierre), 


Loiret. 
‘hristiaens 
:Jeinenceau 
:lestermann. 
offin. 
ordonnier 
Coste-Ftoret fAlfrcd) 

haute-Garonne. 
Coste-Fiorel (Paul), 

Hérault 
Coiv 'René), 
Coudray. 
Courant. 
Cousion. 
Crouzier. 
Cudepnet. 
Dagain. 
Da! idivi 
Düainas 
Darou, 


Miche!) 


(Edouard), 


Scine-et-Oise. 

David (Marcel), Lan 
des 


Detferre 
Pefos du 
Decoutte 
Mme Degrond 
Deixonne. 
Delachenal 
Delahoutre, 
De!bos {Yvon). 
Delcos 
Denais Joseph). 
Denis (André), Dor 
dogne. 
Depreux 
De:hors, 
Desjardins. 
Devemy. 
Devinat, 
Dezarnanids. 


Rau 


Edouard). 


iMle Dieresch, 


Errecart. 

Evrard. 

Fagon (Yves). 
Faraud. 

Farine (Philippe). 
Farinez. 

Faure (Edgar). 
Fauvet, 

Félix (Colonel). 
Finet. 
Fonlupt-Esperaber. 
Forcinal. 

vouryet. 
rredéric-Dupont. 
Frédet (Maurice). 
Froment. 

Furanud. 

Gabelle, 

Gaborit. 

Gaillard. 

Gallet. 
Galv-Gasparrou. 
Garavel 
(raret, 

Gant. 

Gavini. 
Gazier. 
Ceottre {de}. 
Gerncez. 
Gervolino, 
Giacobbi. 
Goœxlin. 
Gorse. 
Gos<sct. 
Gouin 
C<zard. 
Grimaud. 
Guesdon, 
Guilbert 
Guiiian! 


Félix). 


‘André). 


Guitton 

Guyomard 

Guyon ‘Jean - Ray- 
mond\i, Gironde. 

Halbo 

Henneguelle. 

Horma Ould Babana 

(Emmiie), 

itulin 

Husse!. 

fiutin-Desgrèes 


Jacouinof. 

Jaguet 

Jean-Moreau 

Joubert 

Jouve Géraud). 

Juglas 

Juies-Julion, Rhône 

Kauffmann 

Kir 

{Aïfred) 

Kue René 

Labrossi 

Lacaze ‘Henri) 

Lacoste 

Lalle 

Lambert (Emile 
Louis }, Doubs. 


Mile Lamblin 
Larnine-Guèye: 
Lantel (Joseph) 


Lapie (Pierre-Olivicr). 


Laribi 
Laurelli. 
Laurens ‘( 


Canta! 


imille) 


Lelonrneanu. 

Le Troquer {André}. 
Levindrey. 

Liquani. 
Livrvy-Level. 

Loustau 

Louvel, 
Lucas, 

Charles 
Mabrut. 

Macouin, 

Malbrant. 

Mailez. 

Marcellin. 
Marie (André. 
Marin ‘Louis). 
Marozelli 

Marlei (Louis) 
Martineau 
Maurel'et, 
Maurice-Petsche. 
Matroux. 

Mayer (Daniel), Sein». 


René Mayer, Cons. 
tantine. 

Mazet. 

Mazuez (Pierre-Fer- 
1). 

Meck 

Médecin. 

Mehaignerie. 

M: Kki. 


Menthon (de). 
Mercier {André-Fran- 

rois), Deux-Sèvres, 
Métaver. 


Jean Meunier, Intré 
{-Loire. 

Michaud ‘Louis), 
Vendée 

Michelet, 

Minjoz 

Mitterrand 

Moch (Jules) 

Moisu 

Mallet (Guy) 

Moudon 

Monin 

Moniaret 

Mont 

Monte Andre), 
Finistere, 

Monte! (Pierre) 

MontUliot, 

Morice 


(de) 
M 

1SSU 

Mousli:r (de). 

Malte \ndré) 


N 


Nisce 


Noël (André), Puy-de 


| | 
| 
| | Guitlo (Louis), 
| 
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l'oimbœuf. 

Mine Poinso-Chanuis. 

Poirot Maurice), 

Poulain 

Pourtier. 

Pourÿet. 

Mlle Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord 

Prigcut (Tanguy), 
Finistère. 

Queui'le. 

Quilici. 

Rabier 

Ramadier. 

net. 

Raulin-Laboureur (de). 

Raymond-Laurent. 

Recy (de). 

R'ouudie. 

R :le-Souit, 

Rencurel. 

Tony Révillon. 

Revnaud (Paul). 

Ribevre (Paul), 


incent. 
R 


Rociore 
Rolli: 
Roques 
Roulrn 
Rousseau. 

Sail Mohamed Cheick 


(Louis). 


cr (Marc). 

&Schroiit (Robert), 
Iaute-Vienne. 

Schmitt (Albert), 
Rhin. 

Schmilt (René), 
Manche. 

Schneiter. 

(Robert), 


Moselle 


Da:- 


N'ont pas pris 


MM. 
Ben Aly Chérif. 
Benchennouf, 
Ben Tounes. 
B'ukadoum. 
(Abdelkader). 
Condat-Mahaman, 
Perdour, 
Guissou (ITenri). 


Schumann (Maurice). 
Nord, 

Segeile. 

Senghor. 

Serre. 

Sesmaisons (de), 

Siefridt. 

Sigrist. 

Silvandre. 

inet. 

101 

{Fily-Dabo). 

Solinhac. 

Sourbet 

Taillade. 

Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Teitgen (Pierre), Ille- 
el-Vilaine. 

Temple. 

Terpend 

Terrenoire. 

Theetten 

Thibault. 

Thiriet 

Thomas (Eugène). 

Thoral. 

Tinaud !{Jean-Louis). 

Tinguy (de). 

Triboulet. 

Truffaut. 

Yalav 

Vée. 

Vendroux. 

Vernecyras. 

Very (Emmanuel). 

Viard. 

Viatte 

Yil'ard 

Viollette {Maurice). 

Vuillaume. 

Wasner 

Wasmer. 

Mlle Weber. 

Wolff 

Yvon. 


1) 


part au vote: 


Khider. 

Lamine D2baghine. 
Martine. 

Mezorna. 

Nazi Boni. 


 Ouciraogo Marmadou. 


Saravane Lambert. 
Valentino. 


He peuvent prendre part au vole: 


MM 
Rabermananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM, 
Pardoux (Jacques). 
Paul Bastid, 
Héchard. 
Bougrain. 
Uhevigné (de). 
Gay (Francisque). 


Jeanrmot. 

July. 

Mascon (Jean), 
Marne. 

Mendès-France. 


Haute- 


Naegelen {Marcel}. 
Rigal (E ugène), 
Seine. 


N'a pas pris part au voie 


Gacrin (Maurice), 
ituône. 
M. Edouard Herriot, 


L'ée nationale, 


présent de l'A\Assem- 


qui présidait la séance, 


Les 
de: 


Nombre des 
Pour 
Contre 


Mais 


nombres annoncés 


votants... 
Majorité absoiue 
l'adoption ss... 


après vérifcalion, 


en séance avaient 


093 
297 


153 
410 


nombres ont 


ces 


rectlifés conformémer it à la liste de scru- 


tin ci-dessus, 


SCRUTIH 

Sur 
cle 
conseulers 


l'Indochine, Tunisie 


Nombre des votants.............. 


Majorité absoiue . 


Pour l'adoption .......... 


Contre 


l'amendement de M. Pronteau 

du projet relatif à l'élection des 
de a République 
des jaragraphes 59° et 6°. 


(K° 10.6) 
à l'arti- 
on 


— Conseillers pour 


et Maroc). 


L'AsscinbkKe nationale n'a pas adopté. 
Ont voté pour: 
MM. Mme Ginollin. 

Airoldi. Giovoni, 

Aku. Girard, 

Apilhy. Girardot, 

Mlle archimède, Gosnat. 

Arthaud. | Goudoux. 

Astier de La Vigcrie (d”). | Gouge. 


Auguct. 

Bal'anger (Robert), 
Seine-et-Oise, 

Barel. 

Barthélémy. 

Bartolini. 

Mme Bastide (Denise), 
Loire. 

zenoist {Charles), 

Berger. 

Besset. 

Billaë. 

Bitloux. 

Biscarlet, 

Bisso.. 

Blanchet. 

Boccagny. 

Bonte (FlorimondY, 

Bourbon. 

Mme Boutard. 

Boutavant. 

Boysson (de). 

Brault. 

Mme Madeleine 
Braun. 

Brillouet 

Cachin (Marcel); 

Calas. 

Camphin. 

Cance. 

Carticr 
Haute-Marne, 

Casanova. 

Castern. 

Cermolacce. 

Césaire. 

Chambeiron. 

Chambrun (dé). 

Mme Charbonnel. 

hausson, 

Cherrier. 

‘Cogni 

Seine. 

‘Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin. 

Cristofol. 

Croizat, 

Mme Darras. 

Dassonville. 

Der usois. 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 

Mine Douteau. 

Doyen. 

Drevtus-Schmidt. 

Duclos ‘Jacques), 
Selne. 

Duclos (Jean), 
et-Oise, 

Dufour. 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 


Seine- 


Marc Dupuy, Gironde. 


Dutard. 

Mme Duvernois. 
Fajon (Etienne). 
Fayet. 
Félix-Tchicaya: 
Fievez. 

Mme Françols, 
Mme Galicier. 
Garaudy, 
Garcia. 

Gautier. 
Genest, 


Grefficr. 
Grenier (Fernand). 
Gresa (Jacques). 
Gros. 
Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mine Guérin (Rose), 
Seine. 

Guiguen 

Jean), lndre- 

-Loirc, 

(Raymond), 
Seine 

Hamani Diori. 

Hamon (Marcel). 

Mme Hertzog-Cachin. 

Houphouet- BOigny. 

Joinville (Général) 
(Alfred Malleret}. 

Juce. 

Julian (Gaston), 
tes-Alpes. 

Kriegel-Valrimont, 

Lambert (Lucien), 
Pouches-du-Rhône. 
Mine Lambert (Marie), 
: Finistère. 

Eamps, 

Lareppe, 

Lavergne, 

Lecœur. 

Mme Le Jeune (Hé- 
lène}, Côtesu-Nord, 

Lenormand, 
Lepcrvanche f{de). 

L'Huillier (Waldeck). 
Lisette. 

Llan'e 

Lozeray. 

Malllocheau. 

Mamadou Konate, 
Mamba Sanc. 

Manceau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), Loire. 


Maton. 

André Mercier, Oise. 

Mme Mety. 

Meunier (Pierre), Côte- 
d'Or. 

Michaut (Victor), 
Seine-Imférieure. 

Michel. 

Mido!. 

Mokhtari. 

Montagnier, 

Môquet, 

Mora, 

Morand, 

Mouton. 

Mudry. 

Musmeaux. 

Mine Nauiré, 

Mme Nedelec. 

Noël (Marcel), Aube. 

Patinaud. 

Paul (Gabriel), Finis- 
tère. 

Paumier. 

Perdon (Hilaire). 

Mme Péri. 

Péron (Yves). 

Petit {Albert), Seine. 

Peyrat. 

Pierrard. 


Hau- 


Pirot. 

Poumadère. 

Pourlalet. 

Pronteau, 

Prot. 

Mme Rabaté. 

Ramette. 

Renard. 

Mine Kevraud, 

Rigal (Albert), Loiret. 

Mine Roca. 

Rochet (Waïleck}, 

Rosenblatt. 

KRoucaute (Gabriel), 
Gard. 

Roucaute 
Ardèche. 

Ruife. 

Mile Rurneau. 

Savard. 


: Roger 


Ont voté 


M. 

Abelin. 
Ahnne. 
Allonneau. 
Amiot (Octave). 
André (Pierre). 
Anlicr. 
Anxionnaz. 
Aragon (d’}, 
Archidice, 
Arnal. 
Asseray. 
Aubame. 

Auban. 
Aubry. 
Audeguil 
Augarde. 
Aujoulat, 
Aumeran (Général). 
Babet (Raphaël). 
Bacon. 
Badie. 
Badiou. 

Barangé (Charles), 

Maine-ct-Lôire. 
Barbier. 
Barrachin. 
Barrot. 
Bas. 
Baudry d'Asson (de). 
Baurens. 
Bayiet. 
Bayrou 
Beauquier. 
Bèche 
Bégouin. 
Béné (Maurice). 
Bentaieb. 
Réranger (André), 
Bergasse. 
Bergeret. 
Bessac. 
Bétolaud. 
Beugniez. 
Bianchini. 
Bichet. 
Bidauit (Georges) 
Billères. 
Binot. 
Blocquaux, 
Bocquet, 
Boganda. 
Edouard Bonnefous. 
Bonnet. 
Borra. 
Mlle Bosquier. 
Rouhey (Jean), 
Bou'et (Paul), 


Bour. 
Bouret ‘Henri). 
Xavier Bouvier, 
ct-Vilaine. 
Bouvier-O’Cottereau, 
Mayenne, 
Brusset 
Rurlot 
Buron. 
Caillavet: 
Capdeville. 
(René). 


Caro 

(Gilbert), 
Seine+t-Oise. 

Cartier Marcel), 
Drôme. 


Max). 


Cas!tellani, 


Mme Schell 

servin. 

Signor. 

Mine Sporlisse. 

Thamier. 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tilfon (Charles), 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud, 

Tricart. 

Mme Vaillant 
rier. 

Vedrines. 

Vergès, 

Mme Vermeersch, 

Pierre Villon. 

Zunino. 


contre : 


Catoire. 

Catrice. 

Cayeux! Jean). 

Cayot. 

Cerclier. 

Chaban-Delmas (Géné: 

ral) 

Chamant. 

Charlot (Jean). 

Charpentier. 

Charpin. 

Chassaing. 

Chastellain. 

Chautard. 

Chaze. 

Chevalier (Fernand), 
Alger 

Ghevallier (Jacques), 
Alger. 

lier (Louis), In: 


Chevalier (Pierre), 
Loiret. 

Christiaens. 

Clemenceau fMichel). 

Clostermann, 

Coffin. 

Colin. 

Cordonnier. 
Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne, 

Coudray. 

Courant. 

Couston. 

Crouzier. 

Cudenet, 

Dagain. 

Daladier (Edouard). 

Damas. 

Darou. 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Dise. 

vu id (Marcel), Lan- 
es 

Defterre, 

Defos du Rau, 

Begoulte. 

Mme Degrond. 

Deixonne. 

Delachenal. 

Delahoutre, 

Delcos. 

Denais (Joseph}, 

Denis (André), Dordo- 
gne. 

Depreux (Edouard). 

Deshors, 

Desjardins, 

Desson. 

Devemy. 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

Dhers. 

Diallo (Yacine}: 

Mlle Dienesch. 

Dixmier. 

Dominjon. 

Douala. 

Doutrelot, 

Draveny. 

Dubois Emile). 

Duforest. 

Pumas Joseph). 

Mle Dupuis ose), 
Seine, 


Dupuy (Marceau }, 


Gironde. 
Duquesne, 


| | 
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Purroux. Le Troquer {André). Rollin (Louis). Sourbet, 
pusseaulx, Levindrey, Letourneau, Taillade. SCRUTIN (N° 1047} 
puveau. Liquard Roques. Teitgen (Henri), Su: l'amendement de M. Pronteau à l'artt 
Fran. Livry-Level, Roulon. Gironde, cle ter du projet relatij à l'élection des con- 
Errecart. Loustau, Rousseau. Temple. seillers de la République (Suppression Œun 
Evrard. Louvel. Saïd Mohamed Cheikh. | Terpend, conseiller représentant les citoyens fran 
Farine (Philippe). Mabrut. Schauffler. Thibault, Nombreædes 55? 
Farinez. Scherer (Marc). Majorité absolue 277 
Faure (Edgar). Schmidt (Robert l'adoption 184 
Félix (Colonel}. Marcellin. Schmitt (Albert), Bas- Tinguy (de). 
Fine. Marc-Sangnier. Rhin Triboulet. L'Assemblée nationale n'a pas adopté 
Foniupt-Espcraber, Marin (Louis). Truffaut, 
Martel (Louis) Schmitt René), Man- Valay 
Martineau, che. Vée. Ont voté pour : 
prédéric-Pupont. Maurellet, Schumann (Maurice), | Vendroux. me Ginoill 
; Nord MM. Mme Ginoilin. 
Frédet ‘Maurice). Mauroux. Verneyras. Airoldi Giovoni. 
Froment, Mazel. e. Very Emmanuel) Girard. 
Furaud, Mazier. Senghor. Viard, Apithy. Girardot, 
Gabelle. Mazuez (Picrre-Fer- Serre. Viatte. Mile ‘Archimède. Gosnat. 
caborit nand). Sesmaisons (de), Villard. 
Gaillard. Astier de La Vigerie (d’). | Gouxe. 
Médecin. Yuhiaume. Auguet. Greffler. 
Mehaignerie. agner. ‘renier (Fern: 
Caret. Menthon (de). Sion. | Mile Weber, pareil. Gros 
Gau Mercier (André-Fran- | Sissoko (Fily-Dabo). Wolff, Barthélémy. Mme Guérin Lucie}, 
Gavini. Deux-Sèvres. Yvon. Bartolini. Seine-Inférieure. 
azier. aÿer. .Mme Bastide (Denise), | Mme Guérin Rose) 
dc). Meunier, Indre- Loire. Seine. 
et-Loire, Benoist Charles Guiguen. 
Michaud (Louis), Ven- N'ont pas pris part au vote: Guiilon Jean), Inüre 
Giacobbi dée, Bezsset. et-lwire, 
Michelet. MM. Maurice-Petsche. Billat Guyot (Raymond), 
Gorse. Minjoz. Ben al Chérif. Mayer (Daniel), Seine | Billoux. seine. 
Gosset. Moisan. Benchennouf, René Mayer, Constan Biscarlet. Hamani Diori. 
uouin (Félix), Mollet (Guy), Ben Tounes, tine Rissos. Hamon Marcel) 
Gozard. Mondon. Biondi. Mezerna Blanchet. Mme  Herlzog-Cachin, 
Grimaud. Monin. Boukadoum Mitterrand Boccagny. Houphouet-Boigny 
Guesdon. Monjaret, Bourgès-Maunoury, Moch (Jules). Bonte Florimond). Joinville Générall 
Guilbert. Mont, Cadi (Abdelkaderi. Morice Bourbon, [Alfred Malleret) 
Guillant (André). Monteil (André, Condat-Mahaman. Mme Boutard, Juce. 
Guiile, |, ,Fhistère. Coste-Floret (Paul), Boutavant Julian (Gaston, 
Guillou (Louis), Finis- | Montel ‘Pierre). Hérault. Hautes-Alpes. 
tère. Montillot, Coty (René). Phinlin, Brault. Kriegel-Valrimont, 
Guitton. Moro-Giafferri (de). Delbos ‘Yvon). Pineau. Mme Madeleine Lambert Lucien) 
Guyomard., * Mouchet. Derdour. Queuille Braun. Bouches-du-Rhône. 
Guyon (Jean-Ray- Moussu, Dupraz (Joannès). Rarmadier. Brillouet. Min: {Mari }, 
mond), Gironde. Moustier (de), Guissou (Henri), Reynaud (Paul). Cachin ‘Marcel). Finistère, 
Halbout. Moynet, Khider. Saravane Lambert. Calas. Lamps. 
Henneguelle, Mutter (André). Lacoste. £chneiter. Camphin. Lareppe. 
Horma Ould Babana. |Ninine. Lamine Pebaghine. Schuman (Robert). Cance. 
Hugues (Emile), Nisse. Laniel (Joseph). Moselle. 
Alpes-Maritimes, Noël (André), Puy-de- | Lecourt Teitgen (Pierre), 1lle- Hau e-Marne. 
Hulin. | Dôme, Marie André). et-Vilaine. Casanova. 
Hussel. Noguères, Maroselli, Thomas (Eugène). Lenormand. 
Hutin-Desgrèes. Ohni. Martine, Valentino Cermoiacce. Lepervanche (de). 
Ihuel. Orvoen. Césaire. anche 
Chambeiron. L'Huillier {Waldeck}, 
Jacquinot. Paiew ski. Ch b d Lisette 
Jaquet Pantaloni, Ne peuvent prendre part au vote: ‘hambrun (de). 
can M Mme Charbonnel, Lian!e 
Jean-Moreau, Penoy. Loserar. 
Joubert. MM. | Raseta Cherrier. Mailiocheau. 
Jouve (Géraud), Claudius. Rabemananjara. Ravoahangy. Citerne Mamadou Konate, 
Juglas. Petit (Guy), Basses- Cogniot. Mamba Sano. 
Jules- Julien, Rhône. Pyrénées. Costes Alfred), Seine. Manceau. 
Kauffmann. Lg Peyroles, Excusés ou absents par congé : Pierre Cot. Marty (André). 
Kir. eytel. oulibaly Ouezzin. Masson ‘Albert) 
Krieger (Alfred). Prilis (André). MM. Jeanmot. Loire. 
Kueñn (René). -Grouès, Bardoux Jacques). July. Croizat. 
labrosse. ina y Paul Bastid. Mass an | Mme Darras. André Mercier. Oists 
Lacaze (Henri). Pleven (René). Béchard. Haute- conville Mme Mety. 
Lalle. Poimbœuf. Bougrain. Demusois. Meunier Pierre), 
Lamarque-Cando. Mme Poinso-Chapuis. | Chevigné de), Mendès-France. Denis ‘Alphonse), Côte-l'Or 
Lambert (Emile-Louis), Poirot (Maurice). 


Doubs. 
Mlle Lamblin. 
Launine-Guève. 
(Pierre-Olivier). 
Laribi. 
Laurelli. 
Laurens 
Cantal, 
Laurent (Augustin), 
Nord. 
Le Bail. 
Lecacheux. 
Le Coutaller, 
Lécrivain-Servoz. 
Léenhardt. 
Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine 


(Camille), 


Lefèvre-Pontalis. 
Legendre. 

Lejeune (Max),Ssomme. 
Mme Lernpereur, 

Le Sciellour, 

Lescorat, 

Lerpès. 


Poulain, 

Pourtier. 

Pouvet 

Mie Prevert, 

Prigent (Kobert\, 

Prigent ‘Tanguy), 
Finistère. 

Ouiliei 

Rabhier. 

Ramärony, 

Hamonet. 

Raulin-Laboureur 

Raymond-Laurent, 

(de). 

Regaudie 

Reilie-Souit, 

Rencurel 

Tony Révillon. 

Ribeyre (Paul), 

Ricou. 

Rineent. 

Roclore, 


Nord 


{de) 


gelen 
Rigal 


Gay Francisque}, 
Guérin ‘Maurice), 
Rhône. 


N'a pas pris part au vote: 


(Marcel). 
‘Eugène), Seine, 


Edouard Herriot, président de ‘l'Assemn- 
bite nationale, qui prés'dailt séance, 
Les nombr annoncés en séance avaient 
été dc 
Nombre des votants... 061 
Majorité absolue ...... 281 
Pour l'adoption sr 
Mais après vérficalion, nombres om 


été rectifilés conforméinent à la li: 
ün ci-dessus, 


lo de scru- 


Haute-Vicnne, 
Piemad. 
Mine Douteau, 
Doyen. 
Dreyfus-Schmidt, 
Duc;os ‘Jarques), 

Seine. 
Duclos #ean). 

et-Oise. 


Michaut Victor), 
Seine Inférieure 

Miche: 

Midol 

Mokhtari. 

Montagnicr, 

Monutillot, 

Môquet. 

Mora 


Scine- 


Pufour. Morand, 

Dumet Jean-Louis). Mouton. 

Duprat ‘Gérard). Mudry 

Mare Dupuy. Gironde, | Musmceaux. 

Dutard. Nautré 

Mme Duvernois. Mme Nedelee, 

Fajon ‘Etienne), Noël Marcel, Aube, 
Favet. Pattinaud 
Félix-Tehicaya, Paul ’Gabriel), Finis 
Fievez tère 

Mme François, Paum'er 

Mme Galicier, Perdon (Hilaire). 
Garaudy. Mine Péri. 

Garcia. Péron Yves) 

Gautier. Petit !Aibert), Scine 
Genest, Peyrat. 


| | 
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Mme Schel Dupuy (Marceau), Le Troquer (André). Schaufiler. Terpend,. 
servin Gironde, Levindrey Y. Scherer (Mar | Terrenoire, 
Signe Duquesne, Liquard. Schmidt Robert). Thibault, 
] L Mme Sportisse Durreux. Livry-Level, Haute Vienne. Thiriet. 
{ 1, Thamie Dusseau!x, Logstau Scnmitt {Albert}, Bas- | Thoral. 
P Thorez (Maui Duveau. Lourel. Rhin. Tinaud (Jean-Loui 
R é, Thuillier. Elan. Luras Schuutr (René) Tinguy (de), 
Tillen (charles. art. Charles Lussy Manche. Triboutet 
| Toucha: 1, rard, Mabrut. Schumann Maurice}, | Truflaut. 
| raud. | Touias, in (Yves): Mecouin. ord. Valav 
bert), Loiret. | Tourne iud, Ma'brent, Segeile. Vie. 
Mme Vallant-Coutu- Marc-Sangnier, sinaisons dei, Very ‘Emmanuel 
Kouret (Gabriel, |_ rier vel. Marin (louis). Viard. \ 
| Vedrine (Colonel), Martel (Louis). Si: Viatte. 
(Roger), | Verge et. Martineau, Silv. Villard 
de |Mme Vermeersth, upt Esperaber, Maureliet, Simonnet, Viol!lette (Maurice 
| Pierre Villon, Maur ux, Sion. Vuilhiaume. 
\ Rumeau. Zuniso ivet. Mazet. (Fils-Dabo). Wagner. 
| érlc-Dupont. M: Soiinhac, Wasmer. 
et (Maurice). re-Fer- Mlle Weber, 
ent, 'eitgen Woli. 
Ont voié contre : Me ck. ir Yvon. 
\ Gabette, Médec Toimple 
CasteUlani Gaillard, Mepthon (de). 
Allonneau, Catoi quete: Mercier (Anäré-Fran- N'ont pas pris part au vote: 
{0ctave Catrie Gasparrou, Çois), Deux-Sèvres, 
André {Pi ienre). Caye'ix (Jean) Indre- MM, René Mayer, Conslars 
sragon (d'). Cerclier Ven- | Ben Tounes. Mekki. 
Archidice. Chaban-Delmas Biondi. Mezerni 
arnal Gébera! Ceoftra (do Michelet Boukadourm. Mitterrand. 
Aaubanie, Chariot Jean), G Condai-Mahamen Morice. 
ban Charpeutier, M Het (Gur) Coste-Floret Pau), Nazi Boni. 
Aubr Charpin Codin Hérault. Ouédraogo Marnador 
Chassains Coty (René). Peti: (Guy), Basses. 
A! Cha:teila Moniaret Delbos (Yvon), l'yrénées, 
\u) joufat, Chautard, "Foix Mont. Derdour Pfirolin. 
Auineran (Général). Cha; NP nleil. Auëré \ Deshors. Pineau. 
habe! (Raphaël), (Fernand), Finist vre. bixm:er. Qurulle. 
Baron Alzer. Moniel (Pierre) Duuraz (Joannés), Rarmnadier, 
Badi Chevaïlter (Jacques), Moro (de) Gliisson (Henri, Kamarony. 
badiou Alger Ca font (André Mon Khider Reynaud {Pan!}. 
barangé {Charles), Chevalier (Louis), À Lacoste. Ribeyre Paul). 
C Guillou (Louls), Finis- | Moustier {de). Lamine Debaghine Sardvane Lamben 


Rarrachin. 
Barrot 


l'a; 

baudrs d'Aston fde) 
Banrens 

| lot 

Fayrou, 

Beauquier, 

hèche. 

bégou n, 

Ali Chérif, 


kenchenouf. 
Béné (Maurice). 


‘ntaieb. 


(André). 


het. 


et, 
oganda, 
Bonnefcus 
Bonnet 


Miie squier. 
Bouhey (Jean), 
jouet (Paul). 
Bouret (Ilenri). 
Xavier Bouvier, Ilicet- 
Vilaine. 
Bonvier-0'Cotlereau, 
Mayenne 
Pouxoimn, 
Brusse{ (Max). 
Bruvneel, 
Purlot. 
uron. 
adi (Abdelkader). 
Caillar et. 
Capdevile. 
Capitant (René). 
Carcn. 
Cartier {Gilbert}, 
Seinc-et-Oise, 


Loi: 


el. 
ht 
lomenceau (Michel. 
1] 
offin 


nni 


C 

{ 

Colin. 

Co (Alfrea), 


»-(aronne. 
Courant, 
Cous!on. 
Crouzicr. 
Cudenet, 

Dagai 

Daladier (Fdouard) 
Dainas 

Darou 

David {Jean-Pau 


{Scine Ois: 
David {Mi 
des, 
Defferre. 
Defos Rau. 

bDegouite. 

Mine grond, 
Deixonne. 

Delachenal, 
Delahoutre, 
De! 


I 


‘os. 
Denais (Joseph) 
Denis {Andréj, Pordo- 
grie. 


Depreux Tdousnl, 
Desjariins,e 

‘Desso à 

Deverrv, 

Devirat. 
Dezarnau'da 

Dhers. 

Diallo {Yacine 

Mlie 
Dominjon, 
Douala. 
Doutrellot, 
Draveny 
Dubois Menc 
Duforest, 
Dumas; el joseph}. 

D uis (1026), 


mile). 


Guitli 
d. 
Guvon (Jean-Rav- 
Gironde, 
Heni eguelle 
Hôrina Ould Babana. 
Hugues (Emile), 
Max 
Hulin. 
Hus<e! 
Huiin-Descrèes. 


Ihuel. 
Jacauir 
Jaquet. 
Jean-Mo 
Joubert. 
Jouve 
Juglu:, 
Jules Julien, R! 
Kaulfrna 
Kir. 
Krieccer (Ali 
Kuëebhn (R 
Labroscse, 
Lara 
Lalie. 
Larmarque-( 
Lambert (Emile 
Louis}, Doubs 
Mile Lamblin. 
Lamine-Guèx 
Lapie (Picrre 


ot. 
reau 


(Géraud). 


Olivier). 


Laurent (Augustin), 
Nord 

Le Bail 

Lecacheux. 


Le Coutaler 


Lécrivain-Servaz. 


Leenharät. 

Mme Lefebvre ;Fran 
cine), Seine. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lejeune (Max) Somme, 

Mme L: 


Le Scieliour. 
Lesc orat, 
Lespès. 


Moyuet, 
Muiter 
Ninine, 
Nisse 
Noël \! 
Dome. 


D >, 


Oiumi. 


peviel. 
Phiip 


Claudi 
Peyroies. 


Pie 


Pinay. 


Pleven 


Pelil 


(André 


ns 


Peinhœuf, 

Mine 
Poirot (Maurice. 
Poulain. 

l'onrtier 


Pouyi 
CE 


foques. 
houlon. 
Bousseaut, 
Said Mol: 
Sauder, 
Schalf. 


ille- -souit. 


Tons fRévillon. 
l'incent, 
Rivet, 

Roc'ore 

(Louis). 


uned Cheikh. 


Laniel {joseph}, 
Laribi. 
{ an! 11. 
Lecourt, 
Marie (André), 
Marose'li. 
Martine. 
Maurice-Petsci 
Mayer (Dani 


B, 


a! 

Le 


Schneiter. 


Schuman 


Moselle 


Smail 


Seirbet, 


Teitge 


Ÿ 


mais 


alonti 


1 


(Moberty 


(Pierre), IL 

vetten. 
Thomas (EG 


Ne peuvent prendre part au vote) 


MM. 
fRabemananjara. 


Excusés ou absents par congé : 


MM. 

Rardoux fJaceres). 

Pau! Bastid, 

Boucrain, 

Chévizné de}. 


Gay (Francisque}, 
Guérin (Mau ire), 


M. Merriat, ] ent de 
\ 1117! qi séan 
1! } En S nee 
! 
de 
Pour l'adoption 494 
Contre 
Mais, après vérification, ces rombr 
rectifés conformément à la liste d 


{ir i ci de ssus. 


Jeanmc 


JULY. 


Mas n 
Marne. 


Mendè 


:s-France. 
1 


Jean 


Haute 


(Marcel). 


ne), £eine, 


ss! 


| indré), | 
| 
| dré), Tuy-de- | 
Pantaicni. 
Penoy. 
| Rasela. 
Bergeret, 
Pessae. 
Pe | 
| 
Bidault (Georges). 
Dint 
| Prigenl . Robert}, 
rd vioat 1 
Finistire. 
Quitici 
N'a pris part au vote: 
Raulin-Lahoureur (Je). 
| La Ravmond-Laurent | 
| Recv (de), 
Peeb. | 
Ua { 
| 
| 
| 
| | 
| | 


lis 
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COMPTE RENDU IN EXTENSA, — SEANCE 


à séance du mercredi 18 août 1848. 7” 


SOMMAIRE 


4, — xès-verbal, 

9. — Praposition de loi relative à Ja formation 
du conseil génfral et aux élections eantona- 
es. — Maintien du renvoi pour €exareit 
su fond à la commission de l'intérieur. 

MM. Barrachin, vice-président de la com- 

vision du suffrage universel, du règ'ement 

des pétidons; Cordonnier, président de 
là commission de l'intérieur: Giacobhi, 
Kuchn, Cristofol, — Décision, au scrutin, de 
maintenir le renvoi pour examen au fond 
à la commission de l'intérieur, 

3, — Election des conseîllers de la Républi- 
que, — Suite de la diseussion d'un pro- 
jet Je loi, 

Art, 4er (suite). 

MM. le rapvorteur, le ministre de l'inté- 
ricur, Pleven,. 

Amendement de M. Viard tendant à modi- 
fler alinéa 50 (suite), — Rejet, au scrutin. 

Amendement de M. Viard tendant à modi- 
fer d'alméa 6° {citoyens français résidant 
en Tunisie) {suite}. — Rejet, au scrutin, 

amendements de MM, Bouvier O‘Cottereau 
ct Viard (citoyens français résidant au 
Maroc) tendant à modifier l'alinéa @ (suite}. 
Rejet, au serutin, 

Armendements de MM. Bouxom et Jules- 
lilien tendant à modifier l'alinéa 7° (suite). 
— Adoption, au scrutin. 

\raendement de M. Viard tendant à modi- 
er l'alinéa 1° {suite}: MM, Le rapporteur, 
'e ministre de l'intérieur, Vian, — Retrait. 

Amendements de MM. Bouxom, Pesson, 
Dumet tendant à modifie: l'alinéa 1°, — 
Reirait 

MM, le rapporieur, Demusois, 

Amendement de M. Pleven tendant à 
modifier Païinfa 10, — Rejet, au scrutin. 

Amendement de M. Desson tendant à mo- 
lifier l'atinéa 10: MM. le rapporteur, Pleven, 
Hemusois, le ministre de l'intérieur, Cristo- 
— Adoption, au scrutin. 

Ainendement de M. Demusois à l'aii- 
149: MM  Demusois, le rayporteur, 
léron, — Adoption. 

Sur l'ensemble de l'article ter: 

MM. Pieven, Benchennouf. 

Rejet, au scruiin, de 
l'article, 

MM. le rapporteur, le présilent, 

Art.:8 (suite). 

Amendement de M. Desson, — Retrait, 

Amendement de M. Cristofol: MM, Cristo- 
fol, le rapporteur, — Rejet. 

Deux amendements, en discussion cam- 
mune, de MM. Péron et Liante: MM. Péron, 
L'ante, le rapporteur. 

Rejet, au scrutin, de l'amemement de 
M. Eiante, 

Retrait de l'amendement de M. Péron. 

Amendement de M. Bichet: MM. Bour, !e 
rapporteur. — Adoption. 

. Amendement de M. Criglol aux deux 
derniers alinéas. — M. CristMol — Scrmtin 
et pointage, 

Suspension el reprise de a séance, 

Suite de la discussion du projet de loi 
+. des propositions de lois relatifs à l'élec- 
ion des conseillers de }a République. 

Art. $. 


Proclamation du résultat du scrutin, sou- 
tiis à pointage, sur l'amendement de M. 
— Rejet, 

. Proposition tendant à poursuivre le débat 
IUSqQU'à son terme: MM. Barrachin, vice- 
président de la commission du suffrage uni- 
\ersel, du règlement et des pétitions: Jules 
Moeh, ministre «de l'intérieur; M. Cristofol, 


ie président. — Adoption au scrutin, 


Fensemble de 


Art. 

Amendement de M. Bour: MM. Dour, le 
rapporteur, — Rejet, 

Amendement de M. Crisiofol: MM. Cris- 
tofol, ie rapporteur, Péron, le minisire de 
l'intérieur, — Rejet au scrutin, 

Amendement de M. Bichet: MM, Bichet, 
ie rapporteur, le ministre de l'in‘éreur. — 

Adoption au Scrutn. 

Amendement M. Cristofol: MM, Cristo. 
fol, le rapporteur, — Rejet. 

Deux amendements soumis à discussion 
commune de MM. Cristofol et Desson: 
MM, Cristofol, le rapporteur. — Retrait de 
l'amendement de M, Desson., — Adoption de 
l'amendement de M, Cristofol. 

Adoption au serulin de l'article malifié, 

Arlicle (suite). 

MM. lo rapporteur, le vice-président de Ha 
comipission du sutirage universel, du mgit. 
men’ et des pétitions, — Artirle réservé, 

Art, ». 

Amendement de M. Barrachin: M. Barra- 
hin. — Rejet au scrutin, - 

Amendement de M. Péron: MM. Péion, le 
rapporteur, le ministre 6e l'intérieur, — Re- 
jet. 

Amendement de M. Louis Marin: M, 
rin. — Retrait, 

Adoption de l'article 5. 

Art. 47 {suite). 

Amendement de M. Siivandre: MM. Si- 
vandre, Pleven, le rapporteur, Juglas, prési- 
“ent de commission des territoires d'eu- 
tre-mer. — Retrait de l'amendement repris 
par M. Guillon: WM. Aku, Guillon, Pleven, 
a ministre de l'intérieur, Siscoko, Martine, 
Mamadou Kanaté, — Rejet au scrutin, 

Adoption @e l'article, 

Art. 9. — Adoption, 

Art, 10. 

Amendement de MM. Cudenet ct Baviet 
tendant à une nouvelle rédaction de l'arti- 
cle: MM. Cudenet, le rapporteur, le ministre 
de l'intérieur. — Adoption au scrutin. 

Art. 11. 

Amendement de M. Demusois: M. Cristo- 
fi. — Rejet au scrutin. 

Amendement de MM. Cudenet et Baylet 
tendant à wie nouvelle rédaction de l'ar- 
ück: M. Cudenet, — Adoplion au scrutin. 

Amendement de M. Bour: M. Bour, — 
Adoption. 

Autre amendement de M. Bour: MM. Bour, 
ie rapporteur, Cristofol, — Adoption au 
scrutin, 

Adoption de l'article 

AN. 

“Amendement Je M. Déchu-ois: M. Demu 
sois, — Rejet. 

Adoption de l'article. 

41. — Adoption, 

Art. 21. 

Amenderucnt de M. Maria: MM. Marin, je 
tinistre de l'intérieur, le rapporteur. 

Amenmieinent de M. Cristofol: MM. Crisio- 
fol, le ministre de l'intérieur, le rapporteur, 

Arlicia réservé, 

Art. à. 

Amendement de M. Marin: MM. Marin, 
le rapporteur, — Retrait, 

AdopÜon de l'article, 

Art, 3%, — Supprimé. 

Arf. his et 41. — Adoption, 

Art, bis. 

Amendement de Sportisee : Mine 
Sportisse, M. Beuchennout, — Rejet ay 
scrutin. 

Amendement &e M, Rabier: MM. Rabier, 
le rapporteur, Benchennouf, — Rejet au 
scrutin. 

Adoption de l'arlicle. 

Ars. Al ter. 

Amewdenrent de Mine Sportisse. — Rejet 
scrutin. 

Amendement de M. Borra. - 

Adopiüon de 


compkKté. 


Retrait. 


Art, 42, — Adoption. 

Art, 51. 

Amendement de M. Horma Ould Babana: 
MM. Honma Ould Babana, le rapporteur, 
lo ministre de l'intérieur, Devinat, rappor- 
teur pour avis de la conmmnission des terri- 
loires d'outre-mer. 

Amendement de M. Mamadou Konaté : 
MM. Marmadou Konalé, Marin, Castellani, 
Rejet auscrulin. 
Rappel au règlement: 

résider Le 

Amendement de M. Awbame:: MM. Cris- 
tofol, Devinat, Malbrant, -— Retrait. 

Amendement de M, Silvandre: MM, Si 
vandre, Martine. — Rejet. 

Amendement de M, Hamani Diori: MM. 
Devinat, Horma Babana, ke ministre 
Jde lintéricw, Mxmadou Konaté. Rejet, 

Amendement de M. Silvandre: MM. Si 
vandre, Mamadou Konaté, Guillon, Devinat, 
— Rejet, 

Amendement de M, Martine: MM. Mir- 
tine, le ministre l'intérieur, Guillon, .— 
Adoption de l'amendement modifié, 

Amendement de M. Aku: MM. Aku, !? 
rapporteur, Malbrant, — Rejet au scrutin. 

Amendement de M. Marin: M. Martin, — 
ii 

Amendement de M, Castellani: M. iste'- 
lani, — Retrait, 

Adoption de 
difié, 

Art. 52. 

Amendement de M. Richet: MM. la ir, le 
rapporteur, — Adoplion, 


MM. Demusais, le 


l'ensemble de l'ar'icle mo- 


sdopüion de l'article modifié, 
art, 23, 
Armendeiment de M. Descon. Adoption, 


n de l'article 


trt.04: adepti ii. 


Adopli0 modifié, 

Art. 55: adoption au scrutin. 

Art. #. 

Amenderaent de M. Bour : MM. Bou, 
Viard. 

Ainendement M. Rabier: M, 
porteur. — Réiet : ? 

Amer<kement de M, Castel'ani tenlant : 
une nouvelle rédaction de l'article : MM. 
CasteHani, le rapporteur. 

Art, 51. 

Amendement de M. : 
MM. le mi 
l'intérieur, — Rejtt au scrutin. 

M. Viard. MM 
nerO'Cotiereau. — R 
de M. Richet : MM. Bour, 
Viard, le rapporteur, — Rejet, 

Amendement de M. Rabier et sou:-armen. 
dement de M. Castellani: MM. Casteltani 
Horma Ould babana, le ininistre de Linte 
rieur. — Retrait. 

Amehdement de M. 
— Adoption, 

Adoption de l'article 

Art. 58 et 59: 

Art. 

Amendement de M. Desson: MM. De:son 
le ministre de Fintérieur. — Rejet 


de 


porteur, B 


Bouvier-O'Col! 


modifié, 


adoption, 


Suppression du dernier alinéa de 

Adoption de l'article modifié, 

Art, — Adoption. 

Armeniement de M. Bour tendant 
rer un nouvel article, 

Sous-amendement de M. 
Tin, Viard, le rapporteur. 

Adoption du sous-ameniement modif 

Rejet au <erutin de l'amendeme: 
M. Bour. 

Art, et 63: adoption 

Art, 21 {suiti 

M. le rapporteur, 


Marin: MM. Ma- 


Amendement de M. Cristofol : MM 
ministre de l'intérieur, Viard, Cristofo'. — 


Rejet, 


- 
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Adoptor de l'article, 


Explication Ge vote sur l'ensembe du 
g’ojet de M. Llante. 

Scrutin sur ! du projet de loi 
Ai 

4. Demande 

6. Dépôt de rectificatives,. 

6. hôgiement ce l'ordre, du jour, 

2. Rappel d'iascription à l'ordre du jour 
d'une affaire, sous réserve qu'il n'y ait püs 
débat, 

8. Renvois pour avis, 

9. — Coimmunicalion d'une Commission, 

1°. de projets de loi, 

9: — Dépôt d'une proposition de bi. 

32. — Dépot de propositions de loi transthuises 
par le Conseil! de la Républ'que. 

13. Dépôt de propositions de résolution. 

47, — Dépot de rapports, 

25. — Dépot d'avi:, 


PRESIDENCE DE M. ANDRE LE TROQUER, 
vice-président, 


La séance est ouverte à quinze heures 
€i leinie, 


PROCES-VEREAL 


M. le président. Le procès-verlul de Vi! 
première séance de ce jour a été et 
distribué. 

n'y a pas d'opservation 

Le vrocès-verbal est adopté, 


PAOPOSITION DE 101 RELATIVE À LA FOR- 
MATION DU CONSEIL GENERAL Œ£€T AUX 
ELECTIONS CANTONALES, 


Maintien du renvoi pour examën au fond 


à la commission de l'intérieur, 


M. le président. J'ai de M. le vice. ! 
président de la commission du suffrage 
universel, du règlement et des pétitions 
La lettre suivante 
1938 


août 


le 18 
« Mousieur le président, 


« Paris, 


« J'ai l'honneur de vous inofrmer que la 
commission du suffrage universel, du rè- 
lement et des pétitions a, dans sa séanre | 
du 1% août, estimé que la proposition de loi ! 
(n° 5235) de M, Fonlupt-Esperaber et p'u- | 
sieurs de ses collègues, relative à la for- | 
mation du conseil général et aux élections © 
cantonales, étant de sa compétence devait | 
lui être renvoyée pour examen au fond. 

« La commission de l'intérieur ayant fait 
connaitre qu'elle ne pouvait se dessaisir de 
cette proposition, j'ai l'honneur de vous 
defhander, conformément au troisième ali- 
néa de l'article 5 du règlement, de Ben 


Kouloir faire trancher ce conflit de com- | 


pétence par l'Assemblée, 
« Je vous prie d’agréer, monsieur le pré- 
sident, l'assurance de ma haute considéra- 


t'on. 


« Le vice-président de la commission, 
E, BARMRACHIN, » 
La parole est à M, le vice-président de la 
conmunission du suffrage universel, du 
glement et des pétitions, 


M. Barrachin, vice-président de 
la conmission du suffrage universel, du 
géglement et des pétitions. Monsieur Je pré 


sident, je ne puis que confirmer les termes 
de la lettre que j'ai eu l'honneur de vous 
adresser, 

La commission de l'intérieur nous à fait 
savoir qu'elle demandait à être saisie au 
fond, d'une part du projet de loi tendant à 
Ja formation du conseil généval, d'autre 
part de la proposition de Joi de M. Fon- 
lupt-Esperaber et de plusieurs de ses col- 
iègues avant le objet. 

La commission du suffrage universel, du 
régement et des pétitions a décidé, dans 
sa séance du vendredi 13 août, par 22 VCix 
contre S et 41 abstentions, ne pouvoir ac- 
cepter d'être dessusie qu projet n° 5156 
relatif aux élections cantonales qui Jui 
avait été renvoyé pour examen au fond. 
Elle à, en outre, par 23 voix contre 9 et 
{1 abstentions, exprimé le désir d'être sai- 
sie au fond de la proposition Ge 
u° 5235 de M. Fonlupt-Esperaber concer- 
nant la formation du conseil général et les 
élections cantonales, étant donné que tou- 


tes les questions électora!cs sont de son 
ressort. 
Si l'on pren connaissance des 


de chapitres de la proposition de Joi de 
M. Fonlupt-Esperaber el de p'usieurs de 
es collègues, voici ce qu'on lit: Elections 
des conseils généraux, conditions d’éligi- 
hilité, inégibilités, incompatibilités, con- 
tentieux éleetoral, démission vo'ontatre, 
démision d'office, réglementation de Ja 
propagsnde électorale, contrôle de l'iden- 
tite des élecieurs, dispositions spéciales 
ux é'ections cantonales de 1948. y 

Cette énumération dispense d’ajou- 
er quoi que ee soit. Si une commission 
doit être saisie au fond de ces deux textes, 
c'est bien celle du suffrage universel, du 
roglement et des pétitions, Sinon che 
aurait aucune raison d'être. 


M. ie président. La parole est à M. le pré- 
de la commission de l'intérieur, 


M. Denis Cordenrier, président de la 
mission de l'intérieur. Mes chers collègues, 
l'examen du projet de loi du Gouverne- 
ment, portant le n° 5156 et relatif aux élec- 
tions cantona'es, et de la proposition de loi 
n° 52% de M. Fonlupt-Esperaber et d'un 
certain nombre de ses coflègues, concer- 
nant La formation du conseil général et 
les élections cantonales, met actuellement 
en conflit la commission de l'intérieur et 
la commission du suffrage universel. 

La proposition de M. Fonlupt-Esperuber 
se borne à reprendre la section 1 du cha- 
pitre 4°, titre I, du rapport de M. Dreyfus- 
Schinidt sur le projet de loi relatif à l'orga- 
nisation départementale. La commission de 
l'intérieur estime qu'il s'agit Ia d'une légis- 
lation organique. 

Eu effet, l'article 2 de ce projet précise: 
« Les conseillers généraux sont nommés 
pour six ans et sont rééligibles. Le conseil 


| cénéral est renouvelé intégralement tous 


les six ans. Les élections ont lieu au mois 
d'octobre dans tous les départements. Les 
collèges électoraux sont convoqués le 
même jour, » 

Cet article ne revêt aucun caractère élec. 
toral, 


M. René Pleven. Aucun, certes! 
tres.) 


(Sou- 


M. le président de la commission de l'in- 
iérieur. Il s'agit, à proprement parler, 
d'une loi organique. 

Les articles suivants relatifs aux condi- 
tions d'éligibilité et aux incompatibilités 
étaient inclus dans le projet du Gouverne- 
ment sur l'organisation départementale, 
renvoyé à la commission de l'intérieur, el 
se retrouvent dans le rapport de M. Drey- 


Or, au cours des nombreux mois durant 
lesquels Ja commission de l'intérieur a 
examiné ce projet, Ja commission du suf- 
frage universel n'a nullement demandé à 
en être saisie, même pour avis, 

Les derniers articles de la proposition 
de M. Fonlupt-Esperaber concernaient l'or- 
ganisation matérielle des élections canto. 
nales! dimension des bulletins, affichage, 
bureaux de vote, etc, Ces dispositions sont 
du ressort des municipalités, des préfectu 
res, don des collectivités locales, et inté- 
ressent par conséquent notre’ commission. 

La commission de l'intérieur a demandé 
une première fois, par un vote unanime, à 
être saisie du projet du Gouvernement 
n° 5156 qui avait été renvoyé à Ja com- 
mission du suffrage univeréel, du règle- 
ment et des pétitions. Cette dernière a 
refusé. 

Hier, par 19 voix contre 11 et une abs- 
tention, ja cominission de l'intérieur a 
demandé le maintien de. sa compétence au 
fond. Si l'Assemblée se prononçait en fa. 
veur du maintien de la compétence de la 
cominission de l'intérieur, le projet n° 5156 
et le projet n° 523%, qui reprend le pre- 
mier texte du Gouvernement, seraient 
examinés au fond par cette cominission 
Je vous demande, au nom de la majo- 
rité de 19 voix contre 11 qui s'est formée 
à la commission de l'intérieur, de bien 
vouloir décider que la compétence au fond 
revient à Ja commission de l'intérieur. 

le président. Ta parole est À M. Gix 


. M. Paul Giaçobhi. Mesdames, me:sieurs, 
je me garderai d'entrer dans je fond du 
débat, dans ce que l'on n'apercoit pas 
des intentions pius où moins cachées 0 
Ces propositions. Je me bornerai à 
souligner la Inalchance de la commission 
de l'intérieur, ee conflit de compétence 
etant évoqué devant l'Assemblée au mo- 
ment mème où eile discute du projet de Joi 
sur l’organisation du Conseil de la Répu- 
blique. 

Pour justifier Ja compétence de la com- 
inission de l'intérieur, son président vient 
de faire valoir que le projet sur l'élection 
des conseils généraux revêt un caractère 


“organique et, qu'à ce titre, eile duit spé- 


cialement en Connaitre, Je, pourrais me 
retourner vers Jui pour lui demander quel 
est le caractère spécitique du projet relatif 
au Conseil de Ja République en cours de 
‘isecussion. 
#4 lis dans une disposition de ce pro- 
jet: z 

« Les membres du Conseil de la Répu- 
blique... » — il est vrai qu'il ne s'agit 
pas d'élections eantonales — « sont 
élus six ct reneuye'ables par 
moitié. » À 

Ces dispositions soat presque calquées 
sur celles de la loi en vigueur sur les 
élections cantonales, qui prévoit effective- 
ment que les conseils généraux sont re- 
nouvelables par moitié; mais tandis que 
son application pure et simple amènerait 
leur renouvellement partiel au mois d'oc- 
tobre, il s'agit, en faisant admettre 
leur renouvellement intégral, de reculer 
l'époque de l'élection. 

‘abuserais de la patience de l'Assem- 
blée si j'insistais davantage. La commis- 
sion du suffrage universel à considéré, 
dans sa quasi-Unanimité, que la question 
ne pouvait même pas se poser: il n'est 
pas une disposition de cette proposition 
de loi qui ne relève exclusivement de li 
compétence de la commission du suffrage 
universel; il n'en est pour ainsi dire pas 
une qui Soit du ressort de Ja commission 


de l'intérieur, 
Je m'en remets donc à la sagesse de 
l'Assemblée. 


| 
| | 
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M. le président. [La parole est à 
M. kuehs. 


NW, René Kuehn. Mesdames, messieurs, 
je veux ajouter deux arguments à ceux 
que vient de développer M. Giacobhi. 

D'une part, il ne faut pas oublier que 
la commission de Pintérieur cumulait, 
dans les précédentes Assemblées, les at- 
tributions des denx commissions aujour- 
d'hui en conflit. Si Fon a créé deux com- 
missions, c’est précisément en vue de con- 
fier à la commission du suffrage 
l'examen de toutes les questions éiecto- 
rales. 

D'autre part — c'est l'argument essentiel 
pourquoi commission du suffrage 
universel aurait-elle dans sa compétence 


élections à l'Assembiée nationale, les 


élections aux assemblées municipales, 
mais ne devrait pas diseuter des élections 
au conseil général? Ce serait vraiment 
extraordinaire ! 

Une jurisprudence existe en la matière. 
Le projet n° 113, concernant les élections 
municipales a été examiné par la commis- 
sion de l'intérieur, parce qu'il s'agissait 
de dispositions anæiogues à celles portant 
organisation des conseils généraux. Mais 
tous les projets concernant les élections 
proprement dites ont été renvoyés à la 
commission du suffrage universel. 

Ce fut le cas de Ja proposition n° 221 
de M. Cristofol, de la proposition n° 259 
de M. Denais, de Ja proposition n° 269 
de M. Denais, de la proposition n° 357 de 
M. Denais, de la proposition n° 29% de 
M. Bardoux, de la proposition n° 491 de 
M. Bardoux et de combien d'autres encore. 

Je n’insiste pas davantage: la jurispru- 


dence est suffisamment établie pour que 


Ja minorité de ‘la commission de F'inté- 
rleur puisse obtenir raison devant J'Assem- 
blée, et pour que la proposition en cause 
soit renvoyée devant la commission du 
saffrage universel, du règlement et des 
pétitions. (Applaudissements sur certains 
bancs à gauche.) 


e) le président. La parole est à M. Cris- 
tofot, 


M. Jean Cristofol. J'ai demandé à Ja com- 
mission du suffrage universel que Ja pro- 
position de de M. Fonlupt-Esperaber 
lui soit renvoyée pour examen au fond. 

En vérité, nous sommes opposés à la 
vision du rapport de M. Dreyfus-Sehmidt. 
S'il est une question sur laqueïle FAssém- 
blée devrait se prononcer, c’est bien de 
savoir si l'organisation départementale est 
inséparable de certaines conditions d’élec- 
tion des.conseils généraux, 

Eorsque le problème x été examiné par 
la,commission de Fintérieur, la majorité 
—- et ceux-là mème qui ont signé la propo- 
Sition dont il s'agit — a estimé qu'il con- 
venait d'élaborer et de soumettre à l'As- 
sémblée non pas deux projets distincts, 
mais un seul. : 

Le fait de vouloir séparer les deux ques- 
liens ne peut ètre interprété dans le pays 
que comine traduisant la Volonté du Gou- 
vernement et de certains membres de l’As- 
sermblée de retarder l'application de lar- 
ticle 89 de la Constitution, qui, je le rap- 
peile, dispose que des lois organiques éten- 
dront les libertés départementales et mu- 
hicipales. | 
. En principe, ces lois organiques devaient 
être votées dans le délai d’un an suivant 
la ratification de la Constitution. Or, de- 
puis le 13 octobre 1946, date à laquelle le 
deuple s’est prononcé, le problème de l'or- 

anisation départementale et municipale 
acrneure én suspens, malgré le désir main- 
tes fois exprimé par l'association des pré- 
sidents des conseils généraux et celle des 
lüaires de France, 


Nous estimons qu'on ne doit plus retar- 
der l'examen de ces questions et qu'il nous 
faut eomypléter l'organisation du pays 
comme l'ont voulu fes constituants. Nous 
persistons à penser qu'il s'agit là d'un 
ensemble. 

Puisque ja commission de l'intérieur a 
déjà examiné le problème, et que le rap- 
port a été distribué depuis plusieurs se- 
maines, il parait de bonne méthode d’ins- 
ecrire à l'ordre du jour la discussion des 
conclusians de ce rapport ct d'en débattre 
avant Ja séparation de Assemblée. Nous 
satisferions ainsi an désir exprimé à la 
iuis par les auteurs de la proposition de 
loi et par les présidents des conseils géné- 
raux qui insistent en vue d'une solnbon 
rapide du problème, 

Notre proposition est sage et FAssem- 
Hlée ferait bien de s'y rallier. Ainsi dis- 
paraitrait le conflit cntre la commission 
du suffrage universel et la commission de 
l'intérieur. (Très bien! très bien! à 
l'extrême wauche.) 


M. le président. Je rappelle à :’Assem- 
biée que M. le vice-président de la com- 
mission du sufl'age universel, du règle- 
ment et des pétitions demande l'applica- 
ion de l’article 25 du règlement dont le 
iroisitne alinéa est ainsi rédigé : 

« Dans le €eas où une commission 6e 
déclare incompétente ou en cas de conflit 
de compétence entre deux ou prusieurs 
commissions, le président soumet la ques- 
tion à la décision de l'Assemblée. » 

IL s'agit pour :’Assemblée de confirmer 
ou de modifier sa décision de renvoyer à 
la commission de l'intérieur, pour examen 
au fond, la proposition de loi dont il s’agit. 

Je consulte donc lAssemhée sur le 
maintien du renvoi à [a commission de 
l'intérieur, ne examen au fond, de Ja 
proposition de loi de M. Fonlupt-Esperaber. 


M. le président de la commission de 
l'intérieur. Nous demandons le scrutin. 

M. le président, La commission de l'in- 
térieür demande le scrutin. 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 

M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?... 

Le scrutin est clos. 

(MM. les secrélaires font le dépouille- 
ment des votes.) 

M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouil'ement du serutin: 


Nombre des votants........ 383 


Majorité absolue... 192 
Pour l'adoption... 217 
136 


L'Assemblée nationale a adopté. 


— 


ELECTION DES CONSEILLERS 
DE LA REPUBLIQUE 


Suite de la discussion d'un projet de lol. 


M. le président. L'ordre du jour appelle 
la suite de la discussion du projet et des 
propositions de loi relatifs à l'élection des 
conseillers de Ja République. 


[Article 17 (suite).] 


M. le président. Ce matin, l’Assemblée a 
commencé à voter sur les divers amende- 
ments proposés à l'article premier et pour 
lesquels s'est instituée une discussion 
commune, 


Je vais maintenant mettre aux voix 
l'amendement de M. Viard qui propose le 
chiffre le plus éloigné de celui de la com- 
mission, Cet amendement tend, en effet, 
à substituer, dans le paragraphe 1°, «u 
chiffre « 14 » le chiffre « 11 ». 

Il s’agit du nombre des conseillers dési- 
gnés par l'Assemblée nationale. 

La parœe est à M. le rapporteur. 


M. Paul Giacobbi, rapporteur. Après la 
discussion oui a eu lieu ce matin, it ne 
paraît préférable de réserver la décision 
sur Ce chiffre et de procéder au vote sur 
les chiffres du paragraphe 5°. 

Or, à ce paragraphe, monsieur le pré-i- 
dent, vons êtes saïsi d’un autre amenle- 
ment de M. Viird et d'un amendement de 
M. Pleven. 

Les chiffres du paragraphe 1° et du pa- 
ragraphe 2° seront, en effet, fonction «53 
décisions que nous prendrons pou: les 
catégories suivantes. 

M. le président. Je vais donc metlre aux 
voix l'amendement n° 458 If de M. Viaii, 
qui tend, dans les paragraphes 5° et G°, 
à substituer aux chiffres 1 et 3 (1 et 2) les 
chiffres 2 et 5 (2 et 3). 

Quel est l'avis de la commission ? 


M. le rapporteur, La commission a adopté 
les chiffres qui figurent au rapport. Fle 
repousse donc l'amendement, 


M. le président. Que! est l'avis du Gou- 
vernement ? 


M. Juies Woch, ministre de l'intérieur. 
Je confirme que le Gouvernement s’en rap 
porte à l'Assemblée, sous réserve que 4 
sièges qui seront ajoutés aux catégories 
des paragraphes 5°, 6° et 7° soient dé luits 
du total des membres désignés par ‘’As- 
semblée nationale, | 


M. le président. Je vais mettre aux voix 
l'amendement de M. Viard. 


M. René Pléven. Si je comprends bien, 
nous allons voter par division lamenic- 
ment de M. Viard, qui e:t; d'ailleurs, iden- 
tique au mien. 

C'est dire que nous allons nous pro- 
noncer d’aba@rd sur la proposition qui tenil 
à porter de 1 à 2 le nombre des conseillers 
qui représenteront les Français d’Indo- 
chine. 

M. le président. Exac'ement, mon<eur 
Pleven. 

Personne ne demande pins Ja parole 

Je mets aux voix Ja partie de | 
ment de M. Viard, relative À la reprétenta 
tion des Français d'hilochine 
phe 5°). 

Cet amendement est repous$t par 
commission. 


M. Paui-Emile Viard. Nous demandons le 
scrutin. 


amende 


M. le président. Je suis saisi d'une de- 


mande de scrutin présentée au nom du 
groupe d'action républicaine, 


Le scrutin est ouvert. 

Les voles sont re 

M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?.…. 

Le scrutin est clos. 

MM. les secrétaires 
ment des voles.) 

M. le président, Voici le résultat du dé- 
pouillement du serutin: 


{ont Île dépouil'r. 


Nombre des 510 
Majorité 21 
Pour l'adopt mn 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté, 
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Je vais mettre aux voix la seconde par- 
ti: de l'amendement de M. Viard et l'amen- 
dement de M. Bouvier O’ Cotterean len- 
dant à remplacer, dans le paragraphe 6°, 
le chiffre 2 par ce chiffre 3 pour la de Fr 
sentation des citoyens français résidant 
au Maroc et le chiffre 1 par le chiffre 2 
pour la représentation des citoyens fran- 
en Tunisie. 


M. Paul-Emile Viard. Je demande Je 
ecrutin sur la parlie de mon amendement 
relative au paragraphe 6°, car j'estime 
utile que les Français des territoires 
d'outre-mer sachent quels hommes poli- 
tiques les défendent ici, 


M. le rapporteur. Un vote par division, 
ur Ja seconde partie de l’amendement de 
M. Viard, est demandé. 


M, René Pieven. L'Assembhiée doit, en 
effet, ee prononcer séparément sur le 
nombre des représentants des citoyens 
français de Tunisie et sur celui des repré- 


sentants des citovens francais du Maroc. 


M. le président. Je mets aux voix Ja 
partie de l'amendement de M. Viard 
concernant le nombre de conseillers — 
deux au lieu d'un — représentant les 
citoyens français résidant en Tunisie. 

Je suis saisi d’une demande de serutin 

Le scrutin est ouvert. 


(Les votes Sont recueillis.) 


M. le président, Personne ne demande 
plus à voter ?.… 

Le scrutin est clos. 

(MM. les secrétaires font le dépouille- 
ment des voles.) 


M. le président. Voici le résultat du 
dépouillement du scrutin: 


Nombre des IS 
Majorité absolue... 286 


Pour l'adoption...... 171 
Contre 400 

L'Assemblée nationale n'a pas adopté, 

L'Assemblée va avoir maintenant à se 
prononcer sur l'amendement de M. Bou- 
vier U'Cottereau qui tend à porter de deux 
à trois le nombre des conseillers repré- 
sentant les Francais du Maroc, comme le 
p'opœe également M, Viard. 


M. Henri Bouvier O'’Cotiereau. Je de- 
rmande le scrulin pour permetire à cha- 
cun de prendre ses responsabilités, 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
Sement de M. Bouvier O’Cottereau. 

Je suis saisi d'une demande de scrulin 
présentée par le groupe du parti républi- 
eain de la 

Le scrutin est ouvert, 


(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?.… 

Le serutin est clos, 

(MM. les secrétaires font le «lépouille- 
ment des votes.) 


M, le président. Voici le résultat du dé- 
pouillement du scrutin: 
Nombre des volants........, 579 
Majorité absolue, 238 


Pour l'adoplion...... 2067 
CONTE 008 


L'Assemblée nalionale n’a pas adopté. 


Je vais maintenant metlre aux voix 
l'amendement de M. Bouxom, tendant à 


sub:liluer, dans Falinéa 7° de l’article 1% 


relatif à la représentation des Français 
résidant l'étranger le chiffre 3 au chitf- 
fre 1. La décision vaudra pour l’amende- 
ment de M. Jules Jullien avant 15 même 
objet. 

Quel est l'avis de la commission ? 


M. le rapporteur. La commiss'on re- 
pousse l'amendement, 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
demeat de M. Bouxom, repoussé par la 
commission. 

Je suis saisi d'une demande de scrutin. 

Le scrutin est ouvert, 


(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?.… 

Le scrutin est clos, 

(MM. les secrétaires [ont le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président, Voici le résultat du dé 
pouillement du scrutin: 


Nombre des volants......... Do 
Majorité 2 
Pour l’adoption....., 329 


L'Assembiée nalionale a adopté. 

Nous revenons maintenant à l’amende- 
ment de M. Viard ayant pour objet de 
substituer, dans le paragraphe 1° de l'ar- 
tice 14%, le chiffre 11 au chiffre 14. 

La parole est à M. le rapporteur. 


M. le rappcrteur. Monsieur le président, 
l'amendement de M. Viard, pas plus que 
les autres qui on! trait au paragraphe 
ne sous sembhie pouvoir êire discuté avant 
que l’Assemhée se soit rendu compte des 
répercussions des votes qu'elle vient 
d'émettre, 

En effet, elle vient d'adopter un amen- 
demont de M. Bouxom, portant à trois le 
nombre des représentants des Français ré- 
sidant à j'étranger, tandis que le tableau 
présenté à l'Assemblée portait le chiffre 
un. Par conséquent le chiffre 14 du para- 
graphe 1°, et encore moins le chiffre 
15, ne peuvent être adoptés que si, paral- 
lèlement, est réduit de 243 à 242 ou 241 le 
normbre, prévu au paragraphe 2°, des con- 
seillers élus par la métropole et les dépar- 
tements d'outre-mer, 


M. Robert Bichet. D'accord! 


M. le rapporteur. Par conséquent, avant 
que Jl'Assemblée se prononce, je dois 
attirer son attention sur les répercussions 
possibles de son vole. 

Si, au paragraphe 1°, elle adopte le chif- 
fre 14, il lui faudra, par la suite, réduire 
je chiffre 243 qui figure au paragräphe 2°. 
IL ne lui sera pas possible d'agir autre- 
ment, la Constitution nous imposant 
le chiffre limite de 320 pour l'ensemble 
des conseillers de la Répubiique. I faut 
qu'elle adopte le chiffre limite de 242. 

Si J’Assemblée adopte le chiffre 15 au 
paragraphe 1°, il faudra que le chiffre 
affecté à la métropole tombe à 211. 

Or, nous avons eu la plus grande peine, 
hier, après éept heures de délibération, 
à dresser un tab'eau qui cadre avec ce 
chiffr2, 

Je ne promets pas, si le chiffre de 243 
est modifié, que la commission puisse 
établir une autre répartition. 

En tout cas, j'aurai prévenu l'Assemblée 
des répercussions de son vote qui, norma- 
lement, devraient être, si elle ne veut pas, 
par la suite, diminuer davantage encore le 
nombre des représentants de la métropole, 


de réduire, compte tenu des décisions 
qu'elle vient de prendre, le chiffre des 
cooptés. (Murmures à l'extrême gauche.) 

Puisque vous n'aimez pas ce mot, je di- 
rai: « le chiffre des désignés », 


M. Antoine Demusois, Dites: « le chiffre 
des élus ». 


M. le président. La commission conclut. 
le an maintien de son texte ? 


M. le rapporteur. La commission S'en rap- 
porte à la sagesse de l’Assemblée, puis- 
qu'elle s’est opposée aux amendements suce 
cessifs. 


M. le président. La parole est à M. le rui- 
nistre de l'intérieur. 


M. le minisire de l'intérieur, J'ai signale 
hier soir et ce matin, à plusieurs reprises 
— je m'excuse de mes répétitions — que 
les sièges qui seraient accordés en plus 
dans les catégories visées par les para- 
graphes 5°, 6° et 7° devraient, de l'avis 
du Gouvernement, être pris sur le nom 
bre total des conwillers cooptés, 

Jusqu'à présent l’Assemblée, par des 
votes successifs que je n’ai pas à juger, a 
décidé d'augmenter de deux l’ensemble 
des sièges de ces catégories, puisqu'elle 
a repoussé l'augmentation demandée pour 
la ‘lunisie, le Maroc et l'Indochine mais 
a accepté une augmentation de deux uni- 
tés pour les représentants des Français 
résida: t outre-mer, 

I y à donc pour l'instant, par rapport 
au chiffre de la comimission, un excédent 
de deux unités qu'il faut résorber. 

Je ferai à l’Assemblée une suggestion. 

Je disais jusqu’à ce matin qu'il fallait 
prendre cet excédent sur les cooptés, Or, 
il se trouve que, dans l'ensemble des 
tableaux qui ont été étudiés par mes ser« 
vices, figurent des tableaux normaux 
d'aspect, dans lesquels le nombre total 
des é'us métropolitains est de 242, alors 
que dans le projet de la commission il 
est de 24X 

I y aurait donc une solution qui per- 
mettrait peut-être un accord général, ré- 
duisant de un au lieu de deux le nombre 
des conseillers élus par l'Assemblée na- 
tionale et ramenant le total de 14 à 13: 
en mêm> temps il serait attribué à Ja 
métropole 212 élus au lieu de 213. 
Sur cette base, nous avons des tableaux 
tout prêts, en nombre d’ailleurs assez 
Gevé, et qui sont à la disposition des 
membres de l'Assemblée. 


M. le président. La parole est à M. Viard. 


M. Paul-Emite Viard. Je ne tiens pas 


formellement à ce que le nombre des 
membres du Conseil de la République 
élus par l’Assemblée nationale soit de 11. 


M. le ministre de l'intérieur, Je cherche 
une transaction, 


M. Paul-Emile Viard. Je l'avais retenu 
eu égard aux chiffres qui me semblaient 
devoir être fixés pour la Tunisie, le Maroc 
et l’Indochine, bien que je sois hostile à 
l'élection des membres du Conseil de la 
République par l’Assemblée nationale. 

Je retire donc mon amendement, pure- 
ment et simplement, 


M. Je président. 
M. Viard cest retiré. 

JL reste à l'Assemblée à se prononcer 
sur trois amendements tendant à subs- 
tituer au chiffre 14 le chiffre 15. 


L'amendement de 


M. le ministre de l'intérieur. \h non 
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M, le président. Je dois consulter l'As- 
..mblée sur les amendements dont je suis 
sisi, à moins qu’elle ne se prononce en 
aveur de la suggestion que vous avez 
faite, monsieur le ministre. 

je premier de ces amendements est 
-enté par MM. Bouxom, Bichet, Bour; 
f, deuxième par M. Desson; le troisième 
par M. Dumet, 


M, Fernand Bouxom. Je retire mon amen- 
dement. 

M. Guy Desson. Je retire également le 


M. Jean Dumet. 
«cndement, 


Je retire aussi mon 


M. le président. Les amendements sont 
retirés. 


M. René Pleven. Je propose le chiffre de 
72: 


M. le président. La parole est à M. le rap- 


M. le rapporteur, La cominission à adopté 
un tableau fixant à 243 le nombre des con- 
sillers représentant les départements. Ce 
chiffre est le seul qu’au nom de la com- 
mission je puisse actuellement prendre en 
considération. 

lar ailleurs, l'Assemblée a émis divers 
iotes dont le résultat est que le nombre 
de conseillæs élus par l’Assemblée natio- 
ue ne peut s'élever qu’à 12. C'est sur 

lernier chiffre que doit maintenant se 
l’Assembiée, 


M. Robert Bichet. Mais non! 


M. le rapporteur, Si le chiffre n'est pas 
slopté, monsieur Richet, la conséquence 
sera de réduire le total des 243 conseillers 
figurant au tableau. H appartiendra alors 
à la commission d'arrêter un autre 


M. le président, La parole est à M. De- 


M. Antoine Demusois. Je rappolle que le 
cuiffre fixé pour les élus de la métropole, 
n'a été que fonction du résultat des attri- 
bulions relatives aux territoires d’'oulre- 
mer, à l'Algérie et aux divers autres terri- 
loires mentionnés dans la suite de l'ar- 
t' la 4er. 

Or, je constate que M. Je risperleur -— 
lille d'ailleurs en cela à la position qu'il 
toujours atfertue, tant devant l'Assen- 
le que devant la commission — ne vent 
Selon son espression, de « coaptés » 
e! tente de réevire l'importance de ee 
Qui n'a pu empêcher, Or, cette atlitude 
est pas ädinissible. 


Dès lors, certes, que l'Assemblée accorde 
‘Lux sièges pour la représenlalion des 


français résidant à l'étranger... 
M. Jacques Duclos. Il faut adapter, 


M. Antoine Demusois. il faut procéder 
« une adaptation. Mais pour adapter, n'est 
il d'autre solution que de réduire le nom- 
bre des conseillers qui doivent êire élus 
bar l'Assemblée nationale? Ne peut-on 
lrouver d'autres formules ? 


Certains de nos collègues qui, parait-il, 
ont étudié les chiffres — et les chiffres 
quand on les étudie, nous le savons, par- 
lit avec beaucoup d'éloquence (Sourires) 

peut-êlre trouvé des formules 
uilicrentes. 

D'ailleurs, lorsque, déjà, nous nous som- 
tes trouvés devant ceile siluation, la se- 


maine dernière, qu’avons-nous fait ? Sage- 
ment, nous avons décidé que le moyen 
d'aboutir était de renvoyer le texte à la 
commission, qui étudicrait les chiffres, les 
réviscrail. 

Eh bien ! puisqu'il fault envisager des 
changements en conséquence des décisions 
de l’Assemblée, puisque les tableaux qui 
nous ont été présentés nécessitent un nou- 
vel exagnen, je fais cette proposition, 
honnête, je crois, et toujours sage, de ren- 
voyer notre texte à la commission, pour 
qu'elle formule des proposilions nouvelles 
qui ne seront pas celles de M. le rappor- 
teur, l'effort qu'il apporte à défen- 
dre sa thèse favorite. {Applaudissements à 
l'extréme gauche.) 


M. jacques Ducios. que la commis 
sion soit l'Assemblée doit se pro- 


noncer sur le chiffre des conseillers 
qu'elle doit élire. 
M. Antoine Demusois. Je demande le 


renvoi, étant entendu, en que l’As- 
semblée doit, au préalable, donner son 
avis sur le chiffre de quatorze conseillers 
élus par l’Assemblée nationale, proposé 
par commission, 


M. le président. M. Pleven vicnt de me 
faire parvenir un amendement tendant, 
dans le paragraphe 1° de l’article 1°, à 
substituer le chiffre 12 au chiffre 14. 


Ta parole est à M. le rapporleur. 

M. le rapporteur. Il c:t cerlain que la 
vote de l'Assemblée aboutira au renvoi à 
la commission. 

Mais ce renvoi n'aura de siguification 
véritable, de portée utile que si l'Assem- 
blée prend auparavant une décision déli- 
nitive sur le nombre de conseillers de la 
tépubique qu'elle élra cile-mème et sur 
celui des élus des départements, 


M. le président, J'ai eru comprendre, 
monsieur le rapporteur, que vous accep-7 
l'amendement de M, Pleven. 


M. le rannorteur, Oui, mon-ieur le 
sident. 

Je précise que si cet amendement est 
adopté il n’y aura pas lieu à renvoi devant 
la commission, 


pré- 


M. le président. La parole est à M. Péron, 


M. Yves Péron. Je fais observer que 
M. le rapporteur, en approuvant le chiffre 
douze, parle en son nom personnel, qua- 
torge westant la conclnsion de la commis- 
sion. 


M, le président. Personne no 
sur ce point, monsieur Péron, 


chicancera 
M. Jacques Ducios. Mais il faut que ces 
choses-Jà soient dites. 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement présenté par M, Pleven. 

M. René Pléven, 
tin. 


Je demande le scru- 


M. le président. Je suis saisi d'une de- 
mande de scrutin présentée au nom du 
groupe de l'union démocratique et socia- 
liste de la résistance. 

Le scrutin est ouvert, 

(Les uotes sont recueillis.) 


M. le président, lersonne 
à voter 


ne demande 
Le scrutin est clos. 
(MM. les set rélaires 


font le 
des votes.) 


dépo uille- 


M. le président, Voici le résultat Au dés 
pouillement du serutin: 


Nombre des votants......... 9: 
Majorité absolue 287 
2609 


Pour l'adoption ..... 
Contre 


L'Assemblée nationale n'a pas a lupté, 


La parole est à M. le rapporteur. 

M. le rapporteur. Après le vote qui vient 
d'être émis et le chifre de 12, qui corres- 
pondait aux décisions antérieures, avant 
été repoussé, il ne resterait &lus en discus- 
sion, S'il n'avait été abandonné, que 
l'amendement de M. Bichet qui tendait à 
porter à 15 le nombre des con<eïlers élus 
par l'Assemblée nationale, 


Nous pourrions peut-être statuer Ja 
suggestion formulée par M. le ministre de 
l'intérieur, tendant à porter le chiffre à 12, 
mais, jusqu'à présent, ce chiffre n'a pas 
été proposé par amendement. 


M. Jacques Duclos. Ce serait un amen- 
dément entaché de superstition, (Sounres 


M. le président. Mais non pas anticonsti- 
tutionnel. 


M. le raxporteur. Je ne m'atlachorai pas 
à Savoir S'il y a superstition ou non. 


M. le président. Cela impressionne 
coup M. Duclos. (Sourires.) 


M. Jacques Duclos, Aucunement, Je ne 
suis pas superstitieux. 

M. le rapporteur. Je le répète pour que le 
texte soit ulilement renvoyé à la commis- 
sion, il importe que l'Assemblée ait fixé 
un chiffre. Si elle le maintenait à 14, elle 
devrait réduire le nombre des conseillers 
des départements à 241. 


M. le ministre de 
sommes d'accord. 


l'intérieur, Nou; 
M. le président. La commission en déli- 


bérera. 


M. le rapporteur. C'est à l'Assemblée de 
se prononcer, 


Si elle adoptait le chiffre de 12, par voie 
de conséquence la représentation des dé- 
partements serait fixée à 242 conseillers. 

M. Guy Desson. Je propose de fixer à 12 
le nombre des conseillers élus par L'As- 
semblée. 


M, le président. M. Desson propose, par 
voie d'ameudement, de substituer le 
chiffre 13 au chiffre {4 dans le paragra- 
phe 1° de l'article 1, 

M. Antoine 
scrutin. 


Demusois. Je demande 


M. René Pleven. Afin d'éclairer mon vole, 
je demande à M. le rapporteur de vouloir 
bien nous dire quel est le département qui 
fera les frais de cette opération, 


M. le rapporteur. Je l'ai dit: dès lors 


qu'on modifie le tableau, il n'est plus 
possible de préciser comment Ja réparti. 
tion des sièges sera faite: selon Ja base 
adoptée, ce Sera tel ou te! département 
qui fera les frais de l'opération dont vous 
parlez, les départements à forte popula- 
tion. d'apres une méthode: les départe- 
ments à faible population, d'après une 
autre. Il appartiendra à la mmission de 
se grononcer, 
M. le président, La parole est à M. D 


musois, 
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M. Antoine Demusois. Qu'il me soit per- 
mis de présenter quelques observations 
sur la méthode de discussion adoptée par 
M. le rapporteur, 

Nous étions saisis d'un amendement 
portant le chiffre 12; cet amendement est 
repoussé: aueun autre amendement n'était 
déposé, Qu'arrive-t-il ? M. le rapporteur, 
qui à charge de défendre les conclusions 
de la commission, se lève et, au lieu de 
dire purement et simplement: « I ne reste 
plus qu'à statuer sur le texte de la com- 
mission »,'il se tourne à droite, se tourne à 
gauche (Rires à l’ertrême gauche et sur 
divers bancs) et, fidèle à cette postion 
que je dénonçais tout à l'heure, sollicite 
une aide qui permettrait de « s’accrocher 
aux branches », de faire admettre une 
solution intermédiaire. 

On Jui offre le chiffre 13 et, bien qu’il y 
ait là matière à réflexion, à tout le moins 
pour qui est superetitieux, il s’en saisit, 
pensant trouver l’occasion d’arracher un 
siège aux conseillers que doit élire J'As- 
semblée, (Applaudissements et rires à 
l'ertrême gauche.) 

Vous avouerez, mes chers collègues, que 
cette méthode de discusion n'est pas très 
sérieuse. Nous étions hahitués, dans cette 
enceinte, à voir le rapporteur soutenir les 
conclusions de la commission, et il ne de- 
vrait jamais en être autrement. 

Nous avons aujourd'hui l'impression 
d'un rapporteur naufrageur de certaines 
dispositions, pour Ja raison que celles-ei 
ae lui agréent pas. Je le répète: ce n’est 
pas scrieux, 

Si un amendement propose le chiffre 13, 
je n'insisterai pas. Mais il était bon de 
faire remarquer que le rapporteur aurait 
dû, non pas solliciter celte solution, mais 
insister pour ladoption du chiffre 14, 
proposé par la commission. (Applaudisse- 
ments et rires à l'extrême gauche.) 

M. Pleven quant à lui pose la question 
— je ne dirais pas « insidieuse » — de 
savoir qui fera les frais de la décision à 
intervenir. 


M. René Pleven. Il s’agit d'éclairer notre 


vote 


M. Antoine Demusois. J'ai dit précédem- 
ment que, selon la décision prise au sujct 
du nombre des conseillers élus par l’As- 
semblée nationale, la commission établi- 
rait les modalités de répartition des sièges 
relevant des départements. Mais, en faisant 
celte proposition, je n'étais aucunement 


proces de savoir sur quel département 


’incidénce de la décision se ferait sentir. 


M. René Pleven, C'est cependant frès in- 
téressant. 


M. Antoine Demusois. Je conserve à cet 
ésard une complète indépendance. (Excla- 
maalions.et rires sur divers bancs au centre 
ei à droite.) E’est le système adopté ‘qui 
nous fixera sur cé point. Pourquoi préjuger 
à l'avance ? Il m'apparait que vous vous 
livrez à des calculs trop intéressés et par 
trop suballernes. 

Je me résume : il serait indigne de voter 
sur le chiffre de la commission. 

Le renvoi à la commission pourrait être 
décidé. 

La commission élaborerait alors le texte 
qui permettrait de faire cadrer les chitf- 
fres, car, si l’on fixait à 14 les élus de 
l’Assemblée, le chiffre des conagillers élus 
pai les départements serait ramêné à 241. 

Il faut trouver une formule; nous le pou- 
vons aisément grâce aux cflorts des colla- 
borateurs de M. le ministre de l'intérieur 
qui n'ont cessé de travailler hier avec 


nous, ce dont nous devons les remercier. 
( 1pplaudissements.) 


Je tenais, quant à moi, à rendre hom- 
mage à ces fonctionnaires, en déplorant 
que leur dévouement soit trop souvent mé- 
connu, 

Il leur sera possible, puisque les données 
du problème sont nettement établies, de 
trouver une solution conduisant au tolal 
de 241 conseillers élus des @épartements. 
Croyez que nous les y aiderons. (Rires.) 


C’est pourquoi il convient de se pronon- 
cer sur le chuffre de 14 conscillers proposé 
par la commission. (Applaudissements à 
l'extrême qauche.) 


M. le président. La parole est à M. le 
ministie de l'intérieur. 


M. le ministre de l’intérieur, Je remercie 
tout d'abord M. Derusois de l'hommage 
qu'il vient de rendre à mes collaborateurs. 
Ceux-ci, en effet, non pas depuis hier, mais 
depuis des mois, ont multiplié le nombre 
des tableaux (Rires à l'extrême qauche), 


ce qui nous permet aujourd'hui de parler | 


de la question comme d'un sujet familier. 


M. Jacques Ducios. Le système proposé 
est le meilleur moyen de vioier la démo- 
cratie ! 


M. le président. iestons sous le signe 
de la bonne humeur, monsieur Puclos. 


M. le ministre de l'intérieur. Oui, sou- 
haitons à M. Duclos une bonne humeur 
comparable à celle de M. Demusois! 


Je réponds à M. Pleven — je puis reven- 
diquer une paternilé, sinon légitime, du 
moins naturelle, de ce chiffre de treize 
conseillers — qu'un très grand nombre de 
tableaux, parmi les variantes que nous 
avons étudiées, fixent à deux cent qua- 
rante-deux le nombre des conseillers des 
départements, 


Après les votes déjà intervenus, ce nom- 
bre, comme je l'ai indiqué maintes fois, 
hier et ce matin, ne peut être retenu que 
si l’on réduit d'une unité, c'est-à-dire de 
quatorze à treize, les conseillers élus par 
l’Assemblée. 


J'indique donc à M. Pleven que le, ou 
les départements touchés par une modifi- 
calion du tableau ramenant le total des 
élus métropolitains de deux cent qui- 
rante-trois à un nombre inférieur, quel 
qu'il soit, peuvent être très différents, 
suivant la méthode employée. 


Je’ m'excuse d’une petite digression qui 
n’est même pas d'ordre mathématique, 
mais d'ordre simplement  artihmétique. 
La correspondance entre le nombre des 
élus d’un département et sa population 
est au fond le résultat d'une progression 
arithmétique comprenant un premier 
terme et une raison, Le premier terme est 
le chiffre maximum de la population des 
départements avant un siège. La raison est 
le nombre d'habitants nécessaire pour 
donner droit,à un siège supplémentaire. 


Si vous touchez au premier terme vous 
faites perdre un siège à un, deux ou trais 
petits départements dont le nombre de 
sièges est alors ramené de deux à un. 


Si vous touchez au contraire à la rai- 
son, plus le département est important 
plus il perd. IT y a donc des chances pour 
que la perte se reporte sur la Seine ou 
sur le Nord, 


M. Paul Bouiet. C'est grave de toucher 
à la raison! 

Bi. le ministre dè l'intérieur. Pas en ma- 
thématiques, (Sowiires.) 


D'après les tableaux que nous avons 
étudiés, et à propos desquels, .sans doute 
des amendements seront déposés, avec 1 
nombre de conseillers de 242 pour jes qi. 
partements, le nombre minimum de 
partements ayant un seul élu est.de six. 

Ainsi, là réponse à votre question «4 
la suivante: si l’on modifie Je pren 
terme de la progression, c’est le septiins 
département, puis le huitième, ensuite |; 
rar a et ainsi de suite qui seront ton 
chés, 

Je vous indique, si vous m'avez pis sw 
les yeux la liste des départements ch 
par ordre de population croissante, que { 
septième département est celui du Lot 

Par conséquent, Ja victime serait Jo 
partement que représente avec 
M. Archidice, que je vois protester id 
(Rires.) 

Mais il va de soi qu'avee le même to] 
vous pouvez tout modilier si, en mème 
temips.que vous augmentez là valeur 
premier terme, vous augmentez Ja raison, 

Par conséquent, l’Assemblée sera 
jours libre, avec le, total de 242, de mn. 
difier la répartition par voie d'amende. 
ment, 

Si elle adopte le chiifre de 241, il faudra, 
comine le me se M. Demusois, refaire le 
calculs, Cela demandera un certain tetups, 
mais il est clair qu'avec le nombre de 2!| 
on arriverait à une formuie admisshh, 
Seulement, il y aura fatalement un dér 
tement de plus ayant un seul siège. 


M. le président. Quel est Favis de à 
commission sur l'amendement de M. l& 
son ? 


M. le rapporteur. Monsieur le présider, 
| j'ai dit tout ce que j'avais à dire à « 
sujet, 


M. le président. Je vais meltre aux ox 
l'amendement de M. Desson, 


M. Jean Gristofol, Je demande Ja pero 
| pour expliquer mon vote. 


M. le président. La paro!c est à M. ts 
| tofol. 


Jean Cristoiol. À la suite de ques 
tion posée par M. Pleveri, M: lé mini:in 
| de l'intérieur vient de faire une démons 
{tration qui peut avoir quelque influence 
sur certains de nos collègues. 

Or, cette démonstration n'est pas di 
tout péremptoire. 


M. le ministre de l'intérieur. C'élait 
tôt une explication qu'une démonstration. 


M. Jean CGristofol. Il est impas-ihle, 
quels que soient les calculs faits jusquà 
présent, de déterminer avec: exactitude 
quel sera le département considéré conime 
victime. 

Il est un moyen de ne léser aucun dé- 
partement et d'aboutir à l'équité, mine 
si l’Assemblée fixe, comme je le souhaite, 
à 14 le nombre des conseillers de la Repur- 
blique élus par l'Assemblée nationale. 

Les catculs faits jusqu'à présent ont ti 
fondés sur un nombre donné @dhabiwrs 
par département, Il s'ensuit que 
départements bénéficient d'un siège (de 
plus pour une fraction de 5.000 où d 
10,000 habitants dépassant la norme pr 
vue; d'autres départements, en revanche 
ne peuvent obtenir un siège supplémet- 
taire, alors qu'ils dépassent a nor 
prévue de près de 150.000 habitants. 

Hi convient de réfléchir sur ces don't: 
du problème et de trouver la solution. 

Toutes les propositions qui nous ont °° 
faites jusqu'ici aboutissent en principe — 
| car cela n'a pas été Ie cas de l'explication 
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donnée par M. le ministre en ce qui con- 
cerne Je Lot — à punir les départements à 
furte densité de population. nue 

Cela n'est pas normal. La commission 
peut et doit trouver un système plus équi- 
table, permettant de donner satisfaction à 
ceux d'entre nous — je crois qu'ils sont 
la majorité dans cette Assemblée — qui 
désirent maintenir le nombre de quatorze 
conseillers de la République élus par 
j'Assemblée nationale; cette solution per- 
mettra également de répondre au désir 
légitime que nous manifestons de ne pas 
voir punir certains départements, 

Nous croyons qu'on peu trouver une so- 
Jution équitable conciliant les deux nom- 
bres, qui ne sont pas incompatibles, 
comine on le prétend. C’est pourquoi nous 
voterons contre l'amendement de M. Des- 
son, 


M. le président. Je mets aux voix l'ameu- 
dement de M. Desson. 

Je suis saisi d'une demande de scrutin 
vrésentée au nom du groupe communiste. 

Le scrutin est ouvert. 


(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter 

Le scrutin est elos. 

(MM. les secrétaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. Voici l° résultat du dé- 
pouilement du scrutin: 


Nombre des votants.......... 
Majorité absolue............. 207 


Pour l'adoplion...... 410 
CONNUE 


L'Assemblée nationale a adopté. 


M. Antoine Demusois. Quelle affreuse 
coitiont Même ceux qui étaient oppo- 
ses à cet amendement ont voté pour. 


M. le président, Je suis saisi d’un amen- 
dement de M. Demusoïis tendant à substi- 
tuer, dans le paragraphe 1°, au mot « dé- 
signés » le mot « élus ». 

La parole est à M. Demusois. 


M, Antoine Demusois. Mesdames, 7nes- 
sieurs, au cours du débat qui se déroule 
depuis plusieurs jours et ce matin en par- 
tieusier, on a beaucoup ‘tilisé le mot 
« cooptés ». Mes amis et d'autres mem- 
bres de cette Assemb'ée ont fait valoir 
que ce mot était impropre et ne corres- 
pondait pas véritablement aux termes de 
la Constitution. 

On a substitué au mot « cooptés » un 
autre mot qui a fait aussi l'objet de nos 
critiques, Le texte de la commissien porte 
le mot « désignés ». ; 

M. Péron à déjà fait remarquer, ce ma- 
lin, que ce terme nous rappelait de très 
désagréables souvenirs. En effet, ce mot 
« désignés » était emp'oyé par Vichy. 

On a même indiqué — et je n'insisterai 

pas — que dans une autre formation art 
litique, Le R. P. F., aussi au Jockey-Club 
— je ne sais d'ailleurs pas ce que vaut 
une telle alliance — on employait égale- 
ment cette expression. 
. J'aurais laissé cette question de côté si 
je h'avais retrouvé ce mot dans les pro- 
posilions de la commission. Il ne corres- 
pond ni à l'esprit ni à la lettre de la Cons- 
Ulution et je demande que l'on revienne” 
au ferme employé par ia Constitution 
Clle-mèême. 

Pourquoi utiliser le mot « désignés », 
«iors que la Constitution emploie le mot 
« Cire », En effet, l'article 6 de la Cons- 
Ulution dispose que: « L'Assemblée na- 


tionale peut élire elle-même. Il ne 
dit pas: L'Assemblée nationale peut dé- 
signer. 

IL faut tenir compte de la va'eur des 
mots, On veut semer Ja confusion non 
seulement dans cette Assembiée, mais 
dans tout le pays. La presse, la radio em- 
pioient aussi les mots de « cooptés », de 
« désignés », 

Je demande done à l'Assemblée, pour 
être fidèle à l'esprit et à la lettre de Ja 
Constitution, de bien vouloir accepter mon 
amendement, qui tend à substituer au 
mot « désignés », le mot qui convient, 
c'est-à-dire: « élus ». (Applaudissements à 
l'extrême gauche.) 


M. le président. La parole est à M. le 
rapporteur. 


M. le rapporteur, Je suis tout à fait d'ac- 
cord avec M. Demusois pour substituer le 


mot « élus » au mot « désignés ». Si Ja 
commission à employé le mot « dési- 


gnés », je fais mon mea culpa en ma qua- 
lité de rapporteur, C'est moi qui ai intro- 
duit ce mot parce que le système en vi- 
gueur est une désignation et non pas une 
élection. (Applaudissements Sur certains 
bancs à gauche et à droite.) 

Comment l'Assemblée nationale a-t-elle 
jusqu'à présent désigné les conseillers de 
la République, les membres de l'asserm- 
blée de l'Union francaise, les membres du 
conseil supéneur de la magistrature, ete, ? 

Ils ont été désignés à la suite d'opéra- 
tions diverses qui se sont déroulées au 
sein des grofpes et qui n'ont pas toujours 
été très faciles ni très reluisantes. 

Lorsque ces opérations prenaient fin, 
quel était le pouvoir de l’Assemblée ? 
Comment intervenait-elle ? On publiait la 
liste au Journal officiel et pour s'opposer 
à une candidature il fallait réunir cin- 
quante signatures. 

Et alors même que ces cinquante signa- 
tures auraient été recueillies, il aurait ap- 
partenu aux groupes de désigner un autre 
candidat à Ja place du candidat malheu- 
reux. 

Est-ce celà une élection ? Très franche- 
ment je dis non. (Applaudissements sur 
certains bancs à gauche et à droite.) 

Si l'Assemblée adopte l'amendement de 
M. Demusois — et je suis le premier à Je 
lui demander — c'est qu'elle voudra insti- 
tuer un système d'élection. Ce sera plus 
correct. 

IL est ‘possib'e d'établir nn mode de 
scrutin à la représentation proportion- 
nelle. 

Chaque groupe présentera une liste de 
candidats. L'Assemblée votera au scrutin 
secret sur ces diverses listes. On fera la 
répartition des sièges proportionnellement 
aux suffrages. Ainsi la Constitution sera 
respectée et le mot « élus » aura son plein 
sens. 

Mais si vous entendez par « élus » ceux 
qui sont désignés suivant le système ac- 
iuel, je m'élève contre la substitution 
proposée et je soutiens que le mot « dési- 
gnés » est infiniment plus appropriée. 
(Applaudissements sur certains bancs à 
gauche et à droite.) 


M. Yves Péron. Je demande la parole. 


M. le président, Je vous donne la parole, 
mais en faisant remarquer qu'aux ter- 
mes du règlement ne peut intervenir, en 
dehors de l'un des signataires de l'amen- 
dement et des représentants du Gouver- 
nement et de la commission, qu'un ora 
teur contre l'amendement, 


M. Yves Peron. Je ne présenterai que de 
brèves observations, mais je voudrais sur- 


tout poser quelques questions, 


Déjà, notre collègue, M. Demusois, s'est 
référé à Ja lettre de la Constitution qui 
dit: 

« Néanmoins, J'Ascemblée nationale 
peut élire elle-même à la représentation 
proportionnelle des corweillers dont le 
nombre ne doit pas excéder... » 

Par conséquent, si l'on s'en tient à la 
lettre de la Constitution, ces conseillers 
doivent être élus à la représentation pro- 
portionnelle. 

A partir de ce moment, il faut se dire: 
I y a déjà eu des élections de conseillers 
de la République par l'Assembte natio- 
nale. Que disait donc la loi du 27 octobre 
4916, qui fixait ce mode d'élection ? 

L'article 20 de Ja loi du 27 octobre 1946, 
qui à préva l'élection de 50 conéeillers de 
la République par l'Assemblée nationale, 
dit textuellement ceci: 

« Les 50 membres élus par l'Assembléa 
nationale le sont de la manière suivante: » 

Alors, comment pourriez-vous expliquer 
que le mot « élus », qui était valable en 
1946 ne l'est plus en 18 ? 

En définilive, il s'agit, dans l'esprit de 
M. le rapporteur et de ceux qui le sou- 
tiennent, de jeter Je discrédit eur ceux 
qui seront les élus de l'Assemblée nato 
nale, 

Avant été ballus <ur je fond, vous 
voulez maintenant tenter de diminuer ja 
qualité des conseillers de la République 
élus par l’Assemblée nationale, Une telle 
opération répond bien au sentiment 4: 
ceux qui veulent mettre en cause à la fois 
la lettre et l'esprit de la Conctitution et 
diminuer le crédit des institutions ÿ «rle- 
mentaires que le peuple de notre niv 
s'est données. 

C'est pourquoi nous maintenons 
amendement. (Applaudissments à 
trême gauche.) 


M. le président. Je vais mellre aux voix 
l'amendement de M. Demusois. 
Je suis saisi d'une demande de scruuin.. 


M. le rapporteur. Je demande À nos col. 
lègues de retirer celte demande, .tout :e 
monde étant d'accord pour  .ecepter 
l'amendement, (Très bien! très bien!) 


M. Antoine Demusois. C'est là premicre 
fois que cela m'arrive! (Souwrires.) 
Nous retirons notre demande de scrutin. 


M. le président. [4 demand de scrutin 
est retirée, 

Je mets aux voix l'amendement de 
M. Demusois, accepté par la commission, 


(L'amendement, mis aux voir, est 
adopté.) 
M. le président. Je vais maintenant 


mettre aux voix l’ensemble de l'article 14° 
avec les modifications résultant des arnen- 
dements adoptés par l'Assemblée, 


M. René Pleven. Je demande l1 parole 
vour expliquer mon vote, 


M. le président. LA parole est à M. lle. 


ven. 
M. René Pleven. Nous demandons na- 
turellement le scrutin sur cet article et, 


naturellement aussi, le groupe du rassem 
blement des gauches républicaines votera 
contre l'article 1% pour deux motifs, 
D'abord, il veut marquer son opposition 
‘bsolue au principe de la cocptation qu'il 
considère comine un principe réactionnaire, 
Ensuite, il estime que les votes émis par 
l'Assemblée cet après-midi, qui ont privé 


de leur représentation légitime les Francais 
résidant au Maroc, en Tunisie et en 
chine, sunt inacceptables pour tous 


Indo 
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qui se préoccupent de l'avenir de la France M. Edmond Barracitin, uice-président de M. le présiéent. L'Assemblée 
VU française, (Applaudissements | la commission. Quand on veut tout man- | sans doute poursuivre la discussion du 


dans l'Urion 
l 


cé] ins bancs à rauche ct aile.) 


M. Hachemi Benchennouf. Je del 

M. le président. La paruie est M. 

M. Hachemi Benchennouf. 
président, je voudrais 


LM EE A 


Monsieur le 


p'oposer Un 


1; 


M. le président. e-i plus p 

] 

Jégue. 
Nous en 


] crniseinbie GC i aricie, 


ssihle de 


des Cher cot- 


comines aux Sur 


M. Hachemi Benchennouf. 
ment tend à ajouter un alinéa à l'article 1". 
Mes chers collègues, de nombreux Musul- 
Jane algériens ident au Maroc. 
Personnel'ement, je ne suis pas très 
versé dans les questions de droit interna- 
tional, et j'aurais bien voulu voir le Gow- 
vernemnent prendre une position netie €t 
Jovale à ce sujet. 
Quoi qu'il ca soit, l'Assemblée, qui est 
souveraine, ayant décidé d'accorder deux 


res 


sieges de consoiller de 
Maroc, je demande que l'un de ces deux 
sièges suit réservé à un représentant de la 
vopulation musulmane algérienne qui, je 
le répèle, ect assez nombreuse au Maroc. 

En con: suence, je demande à l’Assem- 
liée de vouloir bien accepter inon amende- 
nent qui tend à ajouter à l'article 1 un 
alinéa ainsi conçu: 

« Un des sièges de corsciller de Ré- 
publique pour le Maro: sera réservé aux 
algériens habitant le Maroc. 


M. le président. Monsieur Benchennouf, 
vous ne pouvez plus déposer d'amende- 
ment à l'article 


M. le rapporteur. irmendement de 
M. Benchennouf trouvera plus utilenrent 
sa place au titre spécial qui traite de la 
représentation des cilovens français rési- 
au Maroc. 


M. le président. Mon-ieur Benchennouf, 
Vous pourrez soutenir votre atnendement 
lorsque J'Assemldée exuiminera le titre 
spécial qui traite de la représentation fran- 
caise au Maroc. 

Personne ne demanade plus la paroie?... 

Je mets aux voix l'ensemble de l'arti- 
che 2" 

Je suis saisi d'une demande de 
présentée au nom du 
démocratique et 
ton Ge 

Le 

(Les 


M. 
plus 


scrutin 
l'ur1on 


iécre- 


groupe de 


de Ja 


A ia 


socialiste 


est 


voles sont 74 


rutin ouvert, 


le président. Personne ne demande 

voter 
Le scrutin est 

1 (MM. les secrétaires font le 

des cotes.) 


“los, 


dépouille- 


M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouierment du scrutin: 
Nombre des votants........ 


Maiorité 


Pour l'idoption...... 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 

(Apploudissements sur certains bancs à 
guurhe et à droite. — Erclemations et rires 
Sur divers bancs.) 


la République au” 


ger, il ne reste plus rien! 


M. le ministre de l'intérieur. Je pense 
qu'il faut interrompre [a discussion. 


M. 
M. le présicent. 


rapporteur. 


te ranporieur.. Je demande la parole, 
irolc est À M. le 


M. le rapporteur. À partir du 1aoment 
où l'on entrait dans {a voie où nous 
SOMIDES ous devions fatuleinent 
aboutir à résultat, Je l'avais dit à la 
tribune dès le premier jour et cette attentes 
n'a pas €lé troipée. 

Dans ces conditions, l projet doit évi- 
demrment revenir devant Ja commission 
pour qu'elle examine à nouveau les atfec- 
tations à faire aux différentes catégories, 
à la Ineur des enseignements qui loi ont 
par les débats et par les votes, 

En ce qui me concerne, je serais tenté, 
si je n'écoutais que mon sentiment, de 
rendre à la commission le mandat qu'elle 
m'a obligeamment comtié, 

Ce projet est aux antipodes de mes 
idées, je l'ai dit depuis le début de Ja 
dscussion. Je l'ai défendu comme je l’ai 
pu. Devant le résultat, la commission aura 
à apprécier S'il n'y a pas Lieu de désigner 
un autre rapporteur. 


ce 


M. le présitent. le rapporteur, 
permetiez-moi, au nom du byreun et de 
l'Assemblée peut-être, de vous dire qu'il 
serait saus doute inmrudent, voire ‘ange- 
reux. pour bonne morche des travaux 


de l’Assemh'ée, que vous renonciez 4 
vetre mandat, (Très bien! très bien?) 


serait sage, à mon avis, de weprendre 
nos délibérations sur les atnendements à 
l'article 8, dant discussion peat venir 

Je propose dunc à la commisson de re- 
prendre ses travaux quund nous aurons 
levé Séance afin de procéder à un nou- 
vel examen de larlicle premier. 

Au cours de la séance prévue pour ce 
soir, eÎle pourra faire connaître les résul- 
lais de cctte nouvelle étude. 

IL est apparu à tous que les dificuités 
Se. manifestent à propos de certains amen- 
dements à l'article 

La commission pourrait peut-être ne pas 
s'arrêter en chemin, garder sa et 
sa valonté d'aboutir ? 

Je crois, par ailleurs, interpréter le sen- 
tument de l'Assemblée tout entiere en ren- 
dant hommage aux efforts de M. le rappor- 
teur, (Agplaudissements à gauche, au cen- 
tre et à droite.) j 

M. le rapporteur, Je vous retnercic, mon- 
sieur Je président, des parotes que vous 
venez de prononcer. 

Chacun sait que je n'ai pas recherché 
une tâche que j'ai acceptée dans des con- 
bditions dafficiles, et 
dirai méme très douloureuses pour noi. 

Je ne peux pas me dispenser de répon- 
à voire appel, et continuerai à défen- 
re le rapport jusqu'à la prochaine réu- 


mion de la commission. 


Je crois, en effet, comme M. le prési- 


dent vient de le proposer, que l'Assem- 
blée peut reprendre la discussion de l’ar- 
licle S, afin de ne pas perdre son temps 
dans une période doœut chacun espère la fin 


pour pouvoir aller se reposer d'une fati- 
gue dont tout 18 monde commence à res- 
sentir peut-être un peu trop les eflets. 
(Applaudissements à gauche, nu centre et 


à droite.) 


n’y à pas d'opposition 
li on décidé. 


[Asticie 5.1 
président. L'article 5 qui coutient 
en aunexe le tableau poriant répartilion 


des 212 sièges des conseillers des dénar- 
teunents demeure réservé, 


M. Le président. Dans pietuiere 


séance du is août, P'Asscmbhiée repous<: 
le premier alinéa de larmendement 
M. Decson (n° 119) qui tendait à un: 
velle gédaction de 

M. Desson n'insiste sans ‘doute :p: 
con amendement ? 


sa 


de 


M. Guy Desson. Je n'insiste pas, 
siour le président. Le premier alinéa de 
mon amendement axant été repoussé, 
autres tombent, naturellement. 


M. le président. est 
M. Cristofol à présente ua amendenient 
féudant à rédiger comme suit Particke 
«“ Le nombre de délégués des commune: 
esi déterminé en fonction de la pepulatior 
lotale de chaque commune. Jusqu'à 


habitants les communes ont droit à un 
délégué par habitants où fraction 


de 500. À partir de 9.066 habitants et dans 
toutes les comiaunes de li Seine, tous les 
conseiliérs municipaux sont délégués dc 
droit, Les communes de plus de 15.060 
habitants ont, en outre, droit à un «cic- 
supplémentaire pour 209 habitanis où 
fraction de 300 au delà de 15.090, » 
L2 parole est à M. Cristofol. 


dan Æ6ristofoi. L'Assemblée 
dans sa séance de jeudi dernier, 
avait pris en considération le texte d'un 
anondement de notre collègue M. Desson. 

La commission n'a pas cru devoir tenir 
compte de la volonté exprimée par l'Ac- 
somulée natiena'e, Nous en avons exprim: 
nos regrets hier lorsqu'il s'est agi à nou 
veau pour FAssembés de confirmer le 
vote émis jeudi, égalerment sur un 
dement de notre collègas M. Desson. 

Hier, nous avons voté à nouventt Ja 
prise en considération de cet amendement, 
pas umquément parce qu'il corrigeait 
certaines injustices incluses dans Je texts 
de 12 commission, mais Lussi parce que. 
dans sa formulation, 1 se dfférenciuit Qu 
tex'e de la connnission, 

En effet, l'amendement de notre coll- 
£ue posait en princire que le nombre de: 
délégués des communes être foncüor 
de population de lai commune, C'était 
l4 exprimer un principe conforme au 
émis par 90 p. 100 des Françaises ct des 
Français, le 21 octobre 1%45, en se pro 
nonçant contre le Sénat. 

Or, Je texte de la corminission, par sa 
référence, expresse à la loi du 5 avril 484. 
tend, dans les faits et dans la lettre, à 
reconstituer parement et s@bplement Je 
Sénat. 

L'Aséermblée n'a pas suivi M. De-son. 
hier, parce que le Gouvernement à ou 
devoir s'abstenir, 

Le Gouvernement à jusliüié celte absten- 
ion en indiquant qu'il V avait eu conseil 
de cabinet Fe inalin même et qu'il avait eu 
connaissance des amélioralions apportées 
par la commission à son texte primitif. 

Or, comanission n'a apporté ces ainé- 
liorahons qu'en fin de Inatinée et il m'ap- 
parait difficile qu'elles aient été, par iutur 
lun, connues du Gouvei nement, 
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ic crois que le xplication dau chañgeraent | toutes Jes dispositions -démocratiques vo-p Nous proposons en conségrenes que les 
tüitude du Gouvernement doit plutôt | tées par l'Assemblée souveraine, ainsi que | délégucts des conseils municipaux "soi nt 
te recherchée «ans fait qu'à l'heure | cela se produisait avant la guerre. élus parmi les conseillers MUNICIPAUX, Sur 
tuclle il est composé d'un plus grand la base canton: à raison délégué 
“bre de partisans du Sénat que le Gou- | M. Paul Sion, Pas en 1956. par 5.000 électeurs inserits où fraction de 
riement précédent et, je ne dirai pas 5.000, au scrutin de liste avec représentre 
‘.dversaires de la Constituiion, mais de M. Jean Cristofsl. Nous faisons appel à tion proportionnelle à Ja plus forte 


qi ne l'ont pas votée. 
Von amendement présente nn doubie 
iniage, C’est d'abord celui @e formuler 
facon différente le principe que pose 
ücle 8, afin d'éviter toute équivoque et 
là renaissance du Sénat. 
effet, ce principe est formulé de 

Suivante! 

Le nombre de délégués des comrannes 
déterminé en fonction de la popultion 
t ile de chaque commune 

C'est Jà un principe auquel nous tenci 
«li auquel sont également attachés sans 
Lute tous ceux de nos collègues qui n'en- 
pas que ressusçite l'ancien Sémat, 
..us quelque forme que ce sait. 

Ersuite intervient un prineipe de-justiee 

d'équité, à propos du nombre des délé- 
snquel chaque commune aura droit, 
Favoñs ainsi formulé: 

e Jusqu'à 9.000 habitants, Jes communes 

t droit à un délégué par 500 habitants 
ou fraction de 506 habitants. » 

Mon amendement diffère très peu, su 

poil int, du texte: conçu d'une facon séna- 
de la cominission. Tout ‘fois, il fait 
deparaitre injustice créée par ce dernier 
en ce qui concerne Îles communes de 

de 2,506 habitants. 

Von amendement dispose ensuite: 

A partir de 9,000 habitants et dans 
les communes de Ja Seine, tous les 
consoillers municipaux sent délégués de 
FOIE, 

te disposition correspond à fa volonté 
par commission, Far consé 
quent, il n'apparait pas que sur ce point 
des cvergences puissent subsister. 

Enlin, mon amendement prévoit que : 
Les communes de plus de 15.000 habitants 
en outre droit à un délégué supple 
entire par 500 habitants ou fraction de 
0 Habitants au delà de 15.000, » Nous 
ns ainsi l'injustice criante, intolt- 
table! qui résulte dn texte de la commis- 


L'anéloration qui a élé apportée hier 
al CS, en €ffet, de pure forme, puisque 
uristent les différences considérables en- 
tre les petites communes et les villes 
Iuoyennes d'une part, el entre ces villes 
noyennes ef les grandes viles, d'autre 


Le texte de la commission prévoit un 
pour 250 habilants en mwmovenne, 
eu faveur de 23.00 communes, Notre texte 
prevGit également. 
Mais le texte de la commission acvorde 
Un délégué pour 1.409 habitants environ 
qui concerne les villes moyennes 
Notre amendement ramène ce chiffre à 
00 Habitants. c'est-à-dire un peu plus que 
pour Jes petites communes, 
‘n ce qui concerne Jes trois grandes 
es Ge noire pays, le texte de [a com- 
Jaisse subsister une grande injus- 
Uce qui à été jlustrée par les chiffres 
donnés hier par M. le ministre de l'inté- 
leur, à savoir qu'il faudrait 2,300 à 2.44 
habitants, s'il s'agit de Paris. pour avoir 
croit à un délégué, 
_Mesdumes, messieurs, notre amendereent 
doit donner satisfaction à tous ceux qui 
demeurer fidèles la volonté 
(Xprimée par le peuple et jemais démen- 
à Savoir que le Conser de Répu- 
Hlique ne doit pas devenir un sénat, un 
“ehat qui serait en constante opposition 
“vec l'Assemblée et qui ferait échec à 


ceux qui se sont abstenus et à ceux qui 
disaient, hier, que J'amendement de 
M. Desson aggravait l'injustice de là com- 
mission, Même si cette observation s'ap- 
pliquait au deuxième paragraphe de ect 
amendement, nos collègues se trompaient, 
car Ja disposition en question était infi- 
niment moins injuste que celle de là com- 
IISSION. 

Je suis sûr que cet appel sera entendu 
et que les dispositions conformes à l'équité 
et à la justice, que j'ai l'honneur de pre- 
senter au du groupe 
trouveront un écho suffisant pour ètre 
adoptées, malgré l'abstention qui nous pa- 
rait inopportune du Gouvernement. Je dirai 
même que celle abstention doit donnet 
plus de liberté à certains Ge nos coflègues 
et les inciter à faire, avec nous, triompher 
Ja justice et l'équité. (Applaudissements à 
gauche.) 


M. le président. La à M Le 
porteur, 


M. le rapporteur. j ai déja fait valoir, à 
diverses reprises, les raisons qui avaient 
dicté le choix répété de Ja commission 
entre les deux svstéimes. Je eroirais abuser 
de la patience de l'Assemblée en exposant, 
une fois de plus, ces raisons, Je me borne 
donc à indiquer que comitmission re- 
pousse l'amendement, 


M. le rainistre de lintérieur, Le Gouver 
nentent le repousse égaleinent, 


M. ic président. Je mets aux voix l'armen- 
dement de M. Crisiofol, repoussé par la 
commission ét par le Go Ver nt. 

cdopié 


M. lo président. M. 


umendement tendant à rédiger comme sul 
l'urlicle S: 

sant élus parmi les conseillers runicipanx 


sur la base cantonale, à raison d'un délé- 
gué par 2.000 ciecteurs inserits ou fraction 
de 5.000, au scrutin de avee represen 
tation proporhionn: ile à ja plus forte 
iboyenne, par les conseliler 
réunis au chef-lieu canton. 
tetie lis} oSitiont ne s'a] pit pas 
Paris, Lvon, Marseille, dont 
municip aux sont électeurs de droit. 


« Si une ville est partagée cn plusien 
cantons, l'élection € 
-cillers municipaux fera si plat 

La parole est à M. Péron 

M. Yves Péron. Mesdames, messieurs, cel 
armende ment est le corollaire de celui qu 
j'avais préalablement déposé à larticie 5 


et qui tendait à systeme 


des Er inds clécteurs. 


J'ai démontr: à celte occasion, que 
nous n'avions pa pour autant le dé- 
sir‘ d'éliminer les conseillers munici- 
paux du collège électoral chargé d'élire les 


conseillers de Ja République et que nous 
avions fout simpleinment l'inteution de 
donner la plus large part aux grands éle: 
teurs, émanation directe suffrage nni- 
versel, La représentation des conseillers 
municipaux aurait été cependant mainte- 
pue, pour que les administrateurs commu- 
naux puissent faire entendre leur voix ou 
sein de ce collège électoral, 


1 


moyei ne par les conseillers nmmicipaux 
réunis au chef-ieu de canton. 
Dans l'état actuel des cho es, il Scrait 
bon toutefois que vienne préalablement ca 
discussion devant l'Assemblée Famende. 


ment de mon ami M. Llante, qui fixé un 

auire mode déicction des ICIPEUCS 

conseils run ipaux. Quand \ssemblée 

aura sftatué sur amendement. elle 


pourra plus ulilement étudier Je mien. 

M. le président. M. à, en effet 
déposé un aiméendement tendant à substi- 
tuer aux Six premiers alinéas de Farticle $ 
| ‘dispositions suivantes 


es conseils muni paux isent: 
« 1 délégué pour 11 conseillers, 
« à délégués pour 135 conseillers, 
« dé légués pour 17 congeillers, 
« 7 délégués pour 21 conse illers, 
15 deléguce pour 25 conseillers 
« Pour l'élection de ces délégués ie com 
seil municipal attribue les sièges en tenant 


compl qu chiffre des VHix obtenites 
chacune des listes en présence lors des 
dermières élections municipales, eelon 
l'ordre rie présentation des sur 
lesdites Histes, 

La parule est à M Lhinte. 


Jean Liante. Ve j'at 
déposé cet armernid ment atin d'essaver de 


réparer l'injustice qui provieut de 


rence de régime villes gyant pius C4 
Inoins de 9.000 haibitants 

Vous savez que dans les villes de pis 
les ont eu lieu à la représeniation prope 
elle, Lorsqu'i s'agira d'y élire Le; 


“1 
aélégues qui seront chargés d'élire à teur 


tour les conseillers de la République, 
toutes les couches de l'opinion de Ja 
ile serout donc léplescniees 

de moins de habitants ou 

1 

t toz : : i 

localité. 

} 

fist | dei t bt 1 

peut pas dire que Je | 
ceiti lite, htiecrern t 

} 

i Î 
= ler n'« } 1inp 
les ha} t 

qui est vrai dans 

bailleurs, d tell: 

1 

du parti socialiste jf 

* 
l'Algérie, puisque, dans nus si 

* 

n'y a pas cu d'él ) à ru i 
proportionnelle 


H. Maurice ‘eat nas tout à 


fuit i 


üura 
| du 
| 
10111 | 
| 
= | 
de | 
our | 
| 
ces 
à 
| 
eut 
à : | 
| 
| 
| 
| 
| 
dc | 
| 
ou 
{ 
| | 
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M. Jean Llante. Je ne l'iguore pas, mais 
c'est là, quand mêine, un exemple sigui- 
fica tif. 

Nos collègues socialistes ont déposé en 
comtnission un arnendement tendant à 
tixer spécialement pour l'Algérie un mode 
d'élection différent de la métropole, et sen- 
siblement voisin de celui que je propese 
Woi-ménRe pour Ja métropole, 

Certes, 11 y aurait un mmoven simple de 
réparer l'injustice que je dénonce, ce serait 
de recourir au suffrage universel et de 
faire élire de grands clecteurs, 

Mais, des éleclions, mesdames, mes 
sieurs, de l'extrème droite jusqu'à la gau 
che, vous n'en voulez pas. (Protestations 
à droite.) 


M. K:nri 
pour Vous, 


M. Jean 
approuvé le 
(Très bien! 
che ) 

Comme il faut cependant réparer l'injus- 
tice, je vous évite la peine d'aller devant 
le corps élecioral en vous proposant de 
prendre comme base les élections imuni- 
cipales üe 1947, 


AVEZ-NOUS Pas 
grands électeurs. 


bien! l'exlrème qau- 


système dt 


Ceia cest justice, d'ailleurs, puisque dans 
les villes de plus de 9,000 habitants ceux 
qui désigneront Jes délégués seront les 
élus de 1947, Je propose done que dans 
tes communes de moins de 9.000 hab'tants 
le conseil municipal attribue les sièges en 
tenant compté du nombre des voix obte- 
nues par chacune des listes en présence 
lors des dernières élections municipales, 
selon l'ordre de présentation des candi- 
dats sur lesdites listes, 

Tel est l’objet de mon amendement, que 
j'appuie d'une demande de <erutin, 


M. le présidont. Ia paroic est à M, je 
rabporteur, 

M. le rapporteur, C'est vraiment une 
toile de Pénclope que nous tissons, 

Chaque fois que ia commission s’est pro- 
noncée dans un sens et mème lorsque 
l'Aæembite s’est prononcée dans le même 
sens, on révient à la charge et on rouvre 
l\ mème querelle entre « proportionnalis- 
tes » et « majoritaires ». 

On fait valoir toujours le même argu- 
ment de Ja minorité de 49 p. 100 et la ma- 
jorité de 51 p. 100, comme si toutes les 
élections de ce pays étaient faites avec ces 
proportions-là. 

La commission s'est prononcée un: fois 
pour toutes, A titre transactionnel, elle a 
admis Ja représentation proportionnelle 
dans un certain nombre de communes plus 
élevé que ne l'avait fixé le projet du Gou- 
vernernent qui ne réservait ce système 
qu'aux communes où la représentation 
proportionnelle elle-même avait réglé le 
sort des élections municipales, 


F4. le ministre de l'intérieur, Ce qui 
était raisonnab'e. 


M. lo rapporteur. Ccilainerment, Mais au- 
jourd'hui on vous demande d'étendre 
encore ee système de Ja représentation 
proportionnelle, ‘> ne veux pas revenir 
sur les observations que j'ai déjà pré- 
seniées à dix reprises différentes, La com- 
liission repousse cet amendement comme 
elle repoussera tous ceux qui'tendront au 
mème but. (Applaudissements Sur cer- 
lains bancs à gauche.) 


M. le président. Je miels aux voix 
J'amendement de M, Llante, repoussé par 
Ja commiesion, 


Je suis saisi d'une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe Communiste. 

Le scrutin est ouvert. 

Les votes sont recueillis, 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?.. 

Le scrutin est c'os. 

(MM. les secrétaires jont le dépouille- 
ment des voies.) 


M. le président, Voici le résultat du dé-: 
pouillement du scrutin: 
Nombre des 
Majorité 


VOIES, 


Pour l’adoption...... 183 


- 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 


M. Jean Gr'etofaf. Nous reiirons l'amen- 
dement de M, Péron, 


M. le président. L'armendement de M. 
Péron est retire. > 

M. B'chet à présenté un amendement ten- 
dant, premiére phrase de lar- 
ücle 8, à supprimer mots: « dans leur ; 
sein ». | 

La parole est à M. Bour, pour défendre | 
l'amendement, 


M. Louis Bour, La premiere phrase de | 
l'article S est ainsi libellée: « Les conseils 
municipaux élisent dans leur sein un dé- 
léguë pour onze conseillers municipaux, 
etc. ». 

Nous ne voyons pas pour quelles rai- 
sons à été introduite cette elause restrie- 
tive tendant à réduire le choix d'un dé- 
légué uniquement à l'intérieur du conseil 
iüunicipal, puisque dans les grandes villes 
notamment les délégués sont choisis en 
dehors du conseil municipal. 

C'est la raison simple pour laquelle nous 
demandons la suppression de ces mots. 


M. le président. La parole est à M. Je 
rapporteur, 


M. le renporteur. La Cornimission à exa- 
miné cet amendement, et elle l’a repoussé 
dans un souci d'harmonisation. 


En eflet, dans les communes qui ont 
ei de 9.000 habitants, tous les conseil- 
ers Inunicipaux sont délégués de droit. 
Par conséquent, on ne peut pas faire appel 
à des délégués élus eu dehors du conseil 
municipal. 

Il semble illogique que pour les com- 
munes moins peuplées on choisisse 
délégués en dehors du conseil. 

Cependant, si la commission à repoussé 
l'amendement, ele n’insiste pas et s'en 
rapporte à lAssemblée, 


M. le président. Je mets aux 

l'amendement de M. Bichet. 
(L'amendement, mis aux 
adopté.) 


VOIX 


voir, CS! 


M. le president. M. Cristofol à déposé nn 
amendement tendant à remplacer les deux 
derniers alinéas @e Particle S par la dispo- 
gition suivante : 

« A parür de 9.009 habitants et dans 
toutes les communes de la Seine. tous les 
conseillers municipaux sont délégués de 
droit. Sont élus, en outre, des délégués 
supplementaires à raison d'un délégué par : 
1.000 habitants on fraction de 1.000, » 

La parole est à M. Cristofol. 


M. Jean Gristofol. Mesdames, messieurs, 
on m'a dit que la persévérance était quel- 
quefois récompensée. 

Je veux croire qu'elle l'est toujours, Et 
le suceès que je croyais avoir obtenu tout : 
à l'heure, et qui n'a pu étre concrétisé | 


, en raison de la précipitation de notre pré. 
Sident — ear je crois qu’un scrutin publie 


eût été édiliant — m'encourage à défendre 
un amendement qui reprend la deuxième 
partie de l'article 8. 

Me refusant à croire qu'il existe ici une 
majorité pour ressusciter l'ancien Sénat 
je veux croire au contraire qu'il y aura 
une majorité importante pour instaurer un 
maximum de justice. 

Je rappelle les termes de mon amende. 
ment: « A parür de 9.000 habitants 


, dans toutes les communes de là Seine, 


tous les conseiliers municipaux sont délé. 
gués de droit, Sont élus, èn outre, des dé. 
légués supplémentaires à raison d'un dé. 
légué par 1.000 habitants ou fraction de 
1.000. » 


M. le rapporteur. Vous avez changé, Vous 
parliez de 500. 


M. Jean Cristofol. Oui. Vous avez r0- 
poussé, ou tout au moins vous erovez 


| avoir repoussé, püisque le vote à en leu 


à main levée, un amendement dans lequel 
je parlais de 500, et dont ceriaines disposi- 
tons réglaient par ailleurs li première 
partie de l'article &. 

Battu, je m'ineline, tout au moins pro- 


| visoirement, Et j'espère, comme je Vai 


dit, que la persévérance sera récompen- 
sée, puisqu'il s'agit ici d'altenucr une 
juslice. 

Je me borne à donner lcetur2 de Fex- 
posé sommaire de cet amendement: 

« Cette modification, conforme aux prin- 
cipes d'équité et de justice qui doivent 
servir de fondement à toute loi do la Ré- 
publique, a pour objet d’atténuer — je ne 
dis pas, hélas ! de faire disp'raître — dans 
une certaine mesure, la difiérence exorbi- 
tante qui résulterait de Fapoïration du 
texte de Ja commission entre es petites 
communes et les villes où la représentation 


proportionnelle a été instituée pour 


lion des conseillers munieinaux, 

« Le système de la conmuni sioi donno- 
rait, en effet, un délégué pour 259 habi- 
tants environ aux petites et moyennes 
communes, tandis qu'il ne donnerait qu'un 
délégué pour 1.600 habitants en moyenne 
aux villes de plus de 9.000 habitants et 


Lun délégué — indiquais-je dans cet exposé 


sommaire — pour 4.000 habitants environ 
pour Lyon, Marseille ct Paris, » 

Une correction est nécessaire parce 
qu'une très légère atténnation à été appor- 
tée au texte de Ja commission, Néanmoins, 
nous aboutissons à un délégni pour 3 000 
habitants environ. 

« L'application de la modiñcaton propo- 
sée donnerait aux villes de plus de 9.0) 
habitants, un délégué pour environ 5% ha- 
bitants en ce qui concerne les petites ef 
movennes villes, et un délégné pour 9060 
habitants environ pour les grandes villes. 
Naturellement, il est à remarquer que 
nous abouiissons encore à un érart sen- 
sible de 1 à 3 en moyenne. Pour atteindre 
la perfection, où à peu prés, il eût fallu 
adopter l'amendement que jai cu 
neur de soutenir tout à l'heure. 

Mais à défaut de perfection, l'Assemblée 
consentira, je pense, à se railier à un texte 
qui institue un minimum de justice. 

Je le lui demande pour que Jai 
ne soit pas considérée comte une inju:- 
tice par l'ensemble de noire pays, pour 
qu'il n'y ait pas de différenciation intole- 
rable entre Français, suivant qu'ils rest 
dent dans un village, une pelite où 
moyenne ville où une grande ville. 

Nous devons avoir le souei de faire dis- 
paraître ces inégalités choquantes, 

Je pense done qu'il se trouvera dans 
celle Assermb'ée une majorité pour nous 
suivre et pour adopter notre amendement. 


LA 
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pt pour qu'il n’y ait aucune équivoque, 
je dépose une demande de scrutin. 


M. le rapporteur. La commission repousse 
yemendement. 


». le président. Je mets aux voix l'amen- 
gouent de M. Cristofol, repoussé par la 
commission. 

Je suis saisi d'une demande de scrutin 
ventée au nom du groupe communiste. 

je scrutin est ouvert. 


(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
à voter ?… 
Le scrutin est clos. 


les secrélaires font le dépouille- 
men! des votes.) 


M. te président. MM. les secrétaires m'in- 
ferment qu'il y a lieu de faire le poin- 
tie des votes. 

il va y être procédé. Le résultat en sera 
proclamé ultéricurement, 

L'Assemblée entend-elle poursuivre <es 
taux pendant cette opération ? 


M, le rapporieur. Il n'est pas possible 
de poursuivre la discussion tant que ne 
sera pas connu le résultat de ce scrutin. 


M. le président. Dans ces conditions, 
nous allons suspendre la séance pendant 
Je pointage. 


M. Yves Péron. Il vaudrait mieux, dans 
ces conditions, ne reprendre nos travaux 
que ce Soir. 


M. le ministre de l’intérieur. Peut-être 
conviendraitl, en effet, de suspendre nos 
tuux jusqu'à vingt et une heures, puis- 
que là commission doit se réunir, 


M. le président. Je propose à l'Assem- 
bé: de suspendre la séance jusqu’à vingt 
et une heures et demie. 

a pas d'opposition 

ll en est ainsi décidé. 

séance est suspendue. 

séance, suspendue à dir-huit heures 
Cry minutes, est reprise à vingt et une 
heures cinquante minutes.) 


Fernand Bouxom, vice-président, 


fen1lace M. André Le Troquer au fauteuil 
de la présidence.) 


P'ESIDENCE DE M. FERNAND BOUXOM, 
vice-président. 


“. le président. La stance est reprise. 

Nous continuons la diseussion du projet 
€! de: propositions de loi relatifs à l’éiec- 
Üon des conseillers de la République, 


[Article 8 {suite).] 


K. le président. Cet après-midi, l'Assem- 
blée 4 poursuivi l'examen de l'article 8. 
. Vuiei, après vérification, le résultat du 
du scrutin sur l'amende- 
Meut n° 34 de M. Cristofol à l’article 8: 
Nombre des votants ...,.... 561 
Majorité absolue 282 
Pour l'adoption ..,, 277 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 


KE. le vice-président de la commission. 
€ demande Ja parole, 

" le président. Ia parole est à M. le 
c-président de la commission, 


M. le vice-président de la commission. 
Monsieur le président, il me paraît indis- 
pensable que le projet de loi en discussion 
soit voté et transmis au plus tôt à la se- 
conde Assemblée, cela pour toutes sortes 
de raisons que j'ai eu l’honneur d'exposer 
à a tiu de la séance d'hier après-midi. 
J'ai consulté à ce sujet quelques-uns 
de nos collègues appartenant à tous les 
groupes, il semble que la majorité de 
l'Asscmblée serait d'avis de poursuivre 
nos travaux au delà de minuit pour en 
terminer avec la discussion de ce projet. 
J'ai done l'honneur de faire dès mainte- 
nant cette proposition à l'Assemblée. (Mou- 
vements divers.) 


M. le président. M. le vice-président de 
la commission propose de poursuivre celle 
nuit, jusqu'à son terme, la discussion du 
projet de loi sur l'élection des consei lers 
de la République. 
Une décision doit être prise immédiate- 
ment à ce sujet, car si cetle proposiion 
est adoptée, la séance devant Se poursui- 
vre au delà de minuit, il conviendra de 
prendre des dispositions pour assurer le 
transpoit des députés et du personnel à 
la fin de la séance. 

La parole est à M. le ministre de l'inté- 
ricur, 


M. le ministre de l’intérieur. J'insiste 
dans le sens de M. le vice-président de Ja 
commission. 

Nous en sommes à la septième séance 
consacrée à la discussion de ce projet: tout 
a été dit, les positions ont été prises et 
confirmées, Nous pouvons mainte- 
nant conclure, d'autant qu'il y a un inté- 
rêt capital à ce que le Conseil de la Répu- 
blique soit saisi au plus tôt de ce texte. 


M. Jean Gristofol. Je demande Ja parole. 


M. le président La parole est à M. Cris- 
tufol. 


M. Jean Cristofol. Ta proposition qui 
vient d'être faite par M. le vice-président 
de la commission ne nous parail pas o6p- 
portune pour deux raisons. 

La première, c'est que, si nous siégeons 
après minuit, il n'v aura pas de séance 
demain matin; nous ne g agnerons donc 
pas de temps. 


M, le ministre de l’intérieur. Mais Je 
Conseil de là République sera saisi. 

M. Jean Cristofol. 12 deuxième raison, 
c'est qu'au moment où les économies sont 
à l'ordre du jour, on va, comme la se- 
maine dernière, engager des dépenses im- 
portantes qui approchent le million. Cela 
ne sera cerlainement pas bien accueilli par 
l'opinion. 

“Enfin, je souligne que, depuis deux 
mois, l’Assemblte siège à raison de trois 
séances par jour et que le personnel subit 
naturellement les conséquences de cet état 
de fait, Malgré le court repos du 15 août, 
il n'en demeure pas moins que ce person- 
nel est fatigué et qu'il préférerait sans 
doute que Assemblée s'arrêtät à minuit 
et reprit ses travaux demain à neuf heures 
trente comme à l'ordinaire, et ainsi, du 
reste, que l'avait proposé Ia conférence 
des présidents. 

Pour toutes ces raisons, nous considérons 
la proposition de Ja commission comme 
inopportune et nous demandons à VAS- 
sembiée de la repousser, (Applaudisse- 
ments à l’extrème qauche.) 

M. le président. Je consulte l'Assemblée 
sur la proposition de la commission ten- 
dant à ce que nos travaux se poursuivent 
jusqu'au vote du projet en discussion. 


{Une épreure à main levée est déclarée 


M. Robert Montillot. Nous demandons un 
scrutin. 


M. le président, Je consulte l'Assemblée 
sur la proposition de la commission. 

Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe du parti ré- 
publicain de Ja liberté. 

Le scrulin est ouvert, 

(Les votes sont recueillis.) 

M. le président, l'ersonne ne demande 
plus à voter 

Le scrutin est clos. 


(MM. les secrétaires [ont le dépouilles 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le 
dépouillement du scrutin 


résultat du 


Nombre des votants......... 593 
Majorité absolue............. 297 


Pour l'adoplion...... 406 
se 


L'Assemblée nationale a adopté. 


M. Henri Pourtalet. Ce éont les absents 
qui ont décidé que les présents doivent 
rester, (Applaudissements à l'extrême qau- 
ho ) 


M. Charles Senauffler. Très 


M. le président. Je crois de mon devoir 
de demander à tous nos collègues, en rai- 
son de la décision qui vient d'être prise, 
de limiter autant que possible leurs inter- 
ventions. 


M. Jacques Ducios. Il n'en est pas ques 
tion. Nous voulons prendre tout notre 
temps. (Très Lien! très bien! à l'ertrême 
gauche. — Protestalions sur divers bancs.) 


M. Henri Bouvier O’Cottereau. com- 
me dans sociétés nationalistes: vous 
n'éles pas aux pièces! 

M. le président. C'est vole droit, mon- 
sieur Jacques Duclos, mais Ja sagesse 
commande de ne pas prolonger inulile- 
ment la discussion. (Protestations à l'ex- 
trême gauche. — Mouvements divers.) 


M. Robert Bichet. L'ailleurs, le débat à 
été organise. 


M. Jacques Duclos. Vous \oulez nous 
bâilionner, mai; vous ne réussirez pas. 


M. le président. Nous arrivons à l'amen- 
dement n° 177 de M. Bour, qui tend, dans 
le dernier alinéa de l’article &, à substituer 
respectivement aux nombres « 30.000 » et 
« 3.000 » les nombres « 50.000 » et « 5.000 », 

La parole est à M. Bour. 


M. Louis Bour, Je ne réputerai pas ce que 
j'ai déjà eu l'occasion de déclarer lors de 
l'examen de l'article 8. Je rappelle simple- 
ment notre position de principe: nous 
aurions désiré que, indépendamment des 
députés et des conseilers généraux, seuls 
fussent délégués primaires les con<ellers 

C'est pourquoi nous nous étions finales 
ment ralliés au texte que la commission 
avait alors proposé et qui prévoyait pour 
les villes de 60.000 habitants et plus un 
délégué supplémentaire par fraction de 
9.000 habitants au-dessus de 

Le texte que la commission soumet 
maintenant à votre discussion prévoit 
dans les communes de plus de 30.000 habi- 
tants da nomination de délégués supplé- 
menlaires à raison de un pour 3.000 habi- 
tants ou par fraction de 2.000 au-dessus 
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Je demande à l’Assemblée de revenir à 
un texte plus voisin de celui qui avait été 
initialement adopté par lai commission, 
c’est-à-dire un délégué supplémentaire par 
5.00) habitants dans les communes de 
plus de 50.009 habitants, 


M. le président. La parole cst à M, le 
rapporteur. 


M. le rapporteur, Ja comimi-<ion 
pousse l'amendement de M. Bour. 

Elle en avait tout d'abord admis l'éco- 
nomie, Jmais, en raison de Ja prise en 
considération, l’autre soir, de lamende- 
ment de M. Desson, Ja commission à 
devoir rectifier, dans le sens indiqué par 
ce premier vote de l'Assemblte, la rédac- 
ton de l'article qu'elle -avait primilive- 
ment adoptée, La majorité de 11 commis 
sion, dont je rapporte l'opinion, repousse 
l'amendement de M. Bour. 


M. le président, Je micls aux voix 
l'amendement de M. Bour, repoussé par 
Ja commission. 
n'est 


(L'amendement, 


gas adopté.) 


TOT, 


M. lc président. M. Cristofol à présenté 
un amendement tendant à rédiger comme 
suit Le troisième alinéa de l’article 8: 

« Dans les communes de plus de 135.000 
habitants, les conseils municipaux élisent 
en outre des délégués supplémentaires à 
raison de un pour 1.500 habitants ou 
fraction de 1.500, » 

La parole est à M. Cristofol. 


M. Jean Cristofol. Je vote négalif qui 


vient d'êtie émis sur l'amendement de 
M. Bour m'encourage, 


Cet après-midi, j'ai dit que la persévé- 
vance et la ténacité, lorsqu'il s'agissait de 
Ja défense d'une cause juste, pouvaient 
aboutir à des résuilats. Je me permets 
done de faire appel de nouveau à tous 
hos collègucs en leur demandant de vou- 
loir bien accepter mon amendement, der 
je rappeile les termes: 

« Dans Jes communes de plus de 15.006 
habitants, les conseils municipaux élisent 
en outre, des délégués supplémentaires à 
raison de 1 pour 1.500 habitants ou frac- 
thon de 1.500, » 

Comme l’Assemblée peut l’observer, je 
fais un pas vers la éomimission à qui je 
demande de ne pas faire preuve d'intran- 
sigeance et de qui je sollicite qu'elle fasse 
un pas vers moi en Ja circonstance. 

La Commission à prévu un délégué sup- 
plémentaire pour 3.606 habitants ou 
Hon de 3.000, dans les communes de plus 
de 39,000 habitants. Partageant, pour epui- 
pléyer une expression courante, la poire 
en deux, je veux croire que les quelques 
VOIX qui nous ont manqué cet après-midi 
pourront, cette fois, se déterminer en notre 
faveur dans une question qui relève de 
la justice et de l'équité, 

M. le ministre de l'intérieur a bien voulu 
reconnaitre hier soir que, s’il était vrai 
que la commission avait tenté d'atténuer 
l'injustice, elle ne l'avait fait-que très légè- 
rement, c'est-à-dire dans la proportion 
d'um tiers, 

Non pas pour employer exactement cette 
expression, mais pour bien détfhur sa pen- 
ste, je propose qu'on l'atténue de moitié, 
Ainsi satisfaetion serait donnée à tous 
ceux qui ne peuvent admettre une difté- 
renciation inadmissilée entre {a valenr 
d'un ciloyen résidant dans une commune 
de moyenne ou de faibe importance el 
celle de l'habitant d'une ville dont la pu- 
puiation est supérieure à 15.000 habitants. 

I serait puéril d’insister davantage. Je 
veux espérer que, cette fois, mon amendç- 


ment {riomphera et je fais appel à l’As- 
semblée pour qu'il en soit ainsi. (Applau- 
dissements à l'extrême gauche.) 

M. le président. Ia parole est à M. le 
rapporteur. 


M. le rapporteur. Je ne puis que répéter 
ce que j'ai indiqué à propos de l'amende- 
ment de M. Bour. 

Le texte que la-“commission à adopté ré- 
culte d’une transaction, Or, qui dit trans- 
action dit concession des deux côtés. La 
commission repousse donc larmendement 
de M. Cristofol. 


M. le président. La parole est à M. Péron. 


M. Yves Péron. Le groupe communiste 
volera l'amendement de M. Cristofol, qui 
va dans :e sens de l'amélioration du projet 
que l’Assemblée fabrique en ce moment, 

Si nous comprenons bien, l’Assemblée, 
après avoir adopté Particle 1% par para- 
graphe, en à rejelé l’ensemble, ce qui a 
eu pour effet de saisir à nouveau la com- 
mission, Nous ecrovions que Ja discussion 
reprendrail au point où elle en éfait lors- 
que Particle 1% a été rejeté. 

Or, on reprend maintenant l'examen de 
l'article 8, Pourquoi ? Parce qu’on ne veut 
pas faire apparaître :e caractère de la tran- 
saction à laquelle on a abouti. 

Depuis que l’article 1 à é!é repoussé, il 
s'est passé des choses bizarres, (Erclama- 
tions sur divers bancs. — Apyplaudisse- 
ment à l'extrême qauche.) 

M. le vice-président de la commission 
avait alors déclaré en séance que la com- 
mission se réunirait un quart d'heure pius 
tard, Nous nous sommes rendus au lieu Ge 
la réunion et nous avons trouvé quelques- 
uns de nos co lègues qui avaient, comme 
nous, le défaut de n'être pas dans le se- 
eret des dieux. 

C'est ainsi que nous avons appuis que 
M. le ministre de l'intérieur, qui, décidé- 
ment, joue, dans la discussion de ce pro- 
jet, un rôle plus que bizarre pour un re- 
présentant du Gouvernement, avait pris 
une certaine initiative, (Applaudissements 
à l'extrême gauche.) 

Au:refois, n'’a-t-on dit, il était de’ tra- 
dilion que le Gouvernement se désintéres- 
sât de la discussion des lois électoraiss, 
Aujourd'hui, nous assistons au spéctasle 
d'un ministre de l’intérieur qui a tei'e- 
ment conscience de jouer son rôle de 
tutelle qu'il remplit les fonctions, tantût 
de rapporteur, tantôt de président de l’AS- 
semblée, (Erclamations Sur divers bancs. 
— Applaudissements à l'extrême gauche ) 

Oui, nous le voyons aller de groupe en 
groupe quémander les suffrages ou orien- 
ter les travaux de l'Assemblée comme sil 
voulait démontrer, une fois de plus, que 
le projet en discussion, dont l’objet essen- 
tiel est de livrer le Conseil de la Répu- 
blique au R. P. F., doit essentiellement 
s'appeler Jules Moch-Giacobbi. (Ap- 
plaudissements à l'extrême gauche.) 

Pendant la suspension, i s'est passé la 
chose suivante: A dix-huit heures quinze 
minutes, le rapporteur, M. Giacobbi, no:re 
collègue Desson, les représentants du mou- 
vement républicain populaire et quelques 
autres tenaient une réunion secrète. Is 
étaient en train de « mijoter » quelque 
accord. (Erclamations sur de nombreux 
bancs.) 


M. le président. Je vous en pri, mes 
chers collègues, n'oubliez pas que M. Pé- 
ron n'a que cinq minutes po expliquer 
son vote. Laissez-lui donc le temps d’en- 
trer dans le sujet. 


M. Yves Péron. De celle réunion secrète 
nous étions, bien entendu, écartés comme 
d'autres de nos collègues. 


Finalement M. le président Barrachin à 
dû reporter ja séance à vingt et une 
heures et ce n'est qu’ensuite qu'a été 
apportée celte solution, qui aggrave encore 
le caractère antidémocratique et antirépn. 
blicain de la loi que vous êtes en train de 
voter, 

Nous tenons, à ce point de la diseus- 
sion, à élever une solennelle protestation, 
IL fallait faire la démonstration que si vous 
êtes d'accord pour livrer le Conseil de Ja 
République au Rassemblement Populaire 
Français et pour placer Pierre de Gaulle 
au fauteuil présidentiel du Luxembourg, 
au delà se réveillent vos appétits et vos 
intérêts particuliers. Si vous êtes d'accord 
sur l'essentiel, vous ne l’êtes pas sur le 
détail, et c'est pourquoi il vous a faliu 
« mijoter », « maquignonner », avant de 
revenir devant nous avec un texte encore 
plus antidémocratique que celui rejeté 
par l'Assemblée. 

Nous protestons solennellement, parce 
que nous voulons que se trouve quelqu'un 
dans l’Assemblée pour dire que, par-delà 
vos maquignonnages, demeurent les droits 
du suffrage universel et Ja pérennité de 
la République. (Applaudissements à l'exr- 
trème gauche.) 


M. le président. Je répondrai simpic- 
ment à M. Péron — qui paraît l'avoir cu 
bié — que, lorsqu'ele a suspendu 
séance, l'Assemblée discutait déjà l'ar- 
ticle 8. C'est la raison pour laquelle nous 
poursuivons la discussion de cet artivle, 
discussion interrompue en raison d'un 
scrutin qui donnait heu à pointage. 

Quant aux observations que vous avez 
faites au sujet du président, monsieur 
Péron, permettez-moi de vous dire qu'il 
n’a de leçon à recevoir ni de vous ni de 
quiconque, (Très bien! très bien!) 


M. Yves Péron. Vous n'avez pas présidé 
toutes les séances, monsieur le président. 
Et j'ai visé M. le ministre de l'intérieur. 


M. le ministre de l'intérieur, demande 
Ja parole. 


M. le président. La parole est à M. le 
ministre de l’intérieur. 


M. le ministre Ge l’intérieur, Je ne re- 
lèverai pas ce qu'il y a d’excessif dans les 
expressions de M. Péron. Mais il en ct 
une sur laquelle je voudrais revenir. 

Il a parlé de tractations bizarres et du 
rôle bizarre du ministre de l’intérieur, Je 
lui répondrai simplement qu'à propos de 
l'article 4%, il s’est produit un ineident 
qui, s’il devait se renouveler, ne grandirait 
pas le Parlement, (Très bien! très bien! 
sur plusieurs bancs.) 

En effet, les diverses parties de Far- 
ticle ayant été votées par des majorité: 
différentes, et, par voie de conséquen-e, 
repoussées par des minorités tifférentes, 
ces diverses minorités se sont eoaliséc: 
pour le vote final et l’article, adopté en 
détail, a été repoussé dans son ensemble, 

J'ai considéré que mon devoir le plus 
strict de ministre de l’intérieur était d'évi- 
ter que de semblables manœuvres puissent 
se reproduire à propos de l'article {4% où 
de tel autre article, et c’est ainsi que, usant 
d'une prérogative généralement reconnue 
à un membre du Gouvernement, j'ai prie 
un certain nombre de représentants de 
tous les groupes de la majorité de bien 
vouloir se réunir autour de moi. 


M. Jean Liante. M. Giacobhi fait dre 
partie de la majorité maintenant ? 


M. le ministre de l’intérieur, pour <e 
mettre rapidement d'accord, en présence 
de M. le rapporteur, afin que nous alhions 
vile. 


ce 
nce 
ons 
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Maintenant, sauf le temps que vous em- 
p'oicrez dans vos interventions, nous irons 
vite, en effet, parce que la majorité sait ce 
qu'ele veut, el fera aboutir ses vo:ontes, 
(Applaudissements Sur de nombreux 
à 


M. le président. La parole est à M. Péron. 


M. Yves Péron. Je veux répondre en 
quelques à M. le minstre de l'in- 
teur, d'abord prendre acte que c’est 
uinistre de l'intérieur, représentant le 
Gouvernement, qui a éprouvé le besoin de 
sonner le rassemblement d'une majorité 
choocelante, dans la discussion d'une Jsi 
torale. 


M. le minisire de l’intérieur, Bien sûr, 
ee n'ai fait que mon devoir. 


M. Yves Péron. Je veux prendre arte 
de sa déclaration selon liquelle 
cet un cumul de minorités qui à abouti 
au rejet de l'article 1%. 

illustre d’une façon particulière le 
fut — que jai déjà signalé — que si Ja 
majorité, à laquelie il est fait apvel, est 
«accord sur l'essentiel, qui est de chasser 
communistes du Luxembourg et d'y 
iistaller le R. P. F., elle ne l’est pas sur 
le, Actails, à cause de divers aprétits par- 
touliers. EL c'est bien le fond du pro- 
b'ine,  (Applaudissements à rertrème 
guuche, — au centre et à 
droite.) 

Quant au reste, monsieur le ministre, 
vous avez déc'aré que vous vouliez évi- 
ter le retour d'incidents qui, selon vous, 
ne grandissent pas le Parlernent. 


M. Roland de Moustier. C'est votre chs- 
tuction qui ne ne le grandit pont. 


M. Yves Péron. Ce qui ne grandit pas le 
Parlement, c'est le spectacle donné au 
pu;< d'une Assemblée nationale qui, pour 
faire une opération politique, lance un défi 
ai suffrage universel, et décide de se pas- 
ser de Jui. 

En ce qui concerne la définition de la 
laujorité, nous prenons acte enfin du fait 
qu'un ministre de l'intérieur socialiste 
considère un rapporteur R. P. F. comme 
partie de cette majorté. (Applau- 
dissements à l'extrême gauche. — Inter- 
suplions sur cerlains bancs à gauche et à 
droite.) 

Cela étant, je répète qu'en définitive, il 
sigit pour vous tous d’about r à un texte 
qu sauvegarde l'essentiel de ce qui de- 
bieurera Ja loi Moch-Giacobhi, C’est pour- 
ayant élevé cette 
votcrons l'amendement de M. Cristofol 

Loplaudssements à l'extrême gauche.) 


M. le rapporteur. Je demande la parole 
jour répondre à M. Péron. 


M. le président. Votre droit est, en effet, 
Ce prendre la parole, monsieur le rap- 
porteur, Mais je rappelle que nous diseu- 
ns l'amendement de M. Cristofo! et il 
senble qu'on oub'ié, 


M. le rapporteur, Je veux sinpcment 
préc que le rapporteur que Je suis, 
ors qu'il est au banc de la commission, 
B'appartient ni à un parti, ni à un groupe, 
li à un rassemblement, IL est le rappor- 
leur de la commission. (Applaudissenents 
à qauche, au centre el à droite. — Rires à 
gauche.) 


M. le président. Je mets aux voix 
l'inendement de. M. Cristofol, repoussé 
bar ia commission et par Je Gouvernement, 
demandons un 


M. Vves Péron, Nous 


scrutin, 


Li 


M. le président, Je suis saisi d'une de- 
mande de scrutin présentée au nom du 
groupe communiste. 

Le scrutin est ouvert. 


(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter 7. 
Le scrutin est clos. 


(MM. les secrétaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouillement du scrutin: 


Nombre des votants ........ 502 
Majorité absolue ........... 297 


Pour l'adoption ...,. 183 
000 


L'Assemblée nationaie n'a pas adopté. 

M. Bichet a déposé un amendement qui 
tend, dans le dernier alinéa de l'article &, 
à substituer respectivement aux nombres 
30.000 et 3.060 les nombres 45.000 et 
5.000. 

La parole est à M. Bichet. 


M. Robert Bichet. L'amendement que 
j'ai déposé a pour but de remplacer « un 
délégué par 3.000 habitants au-dessus de 
30.000 » par « un délégué par 5.000 habi- 
tants au-dessus de 45.000 ». 

M. Louis Bour a développé les raisons 
de cet amendement dans son interven- 
tion. Comme je ne veux pas faire perdre 
de ee à l'Assemblée, je me bornerai 
à lui demander d'adopter mon amende- 
ment et je dépose une demande de scru- 
tin, 


M. le président. Quel est l'avis de la 
commission ? 


M. le rapporteur. Tans le sens des indi- 
cations que j'ai fournies au sujet de 
l'amendement de M. Cristofol, Ja commis- 
sion repousse l'amendement de M. Bi- 
chet. 


M. le président, Quel est l'avis du Gou- 
vernement ? 


M. le ministre de l'intérieur. Ie Gou- 
vernement accepte l'amendement, dans 
l'esprit de transaction auquel j'ai fait al- 
Jusion. 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement de M. Bichet, repoussé par la com- 
mission et accepté par le Gouvernement, 

Je suis saisi d'une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe du mouve- 
républicain populaire. 

Le scrutin est ouvert. 

{Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?... 

Le scrutin est clos 

(MM. le secrétaires [ont le dépouillement 
des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouillement du scrutin: 


Nombre des volants.......... 509 
Majorité absulue............. 300 


Pour l'adoption... 350 
Contre ..... ZAU 

L'Assemblée nationale à adopté, 

M. Cristofol avait déposé un amendement 
tendant à supprimer 2n fine, dans le der- 
nier alinéa de l'article $, les mots: « au 
delà de 30.000 », 

Mais, en raison de l'adoption de l'amen 
dement précédent, amendement parait 
sans objet, 


M. Jean Cristofol. Mon amendement ne 
tombe pas pour cela. 


M. le président. 1! faut «lors le modifier 
et dire: supprimer les mots au delà de 
43.000, 


M. Jean Cristofol. Nalurellement! 


M. le rapporteur. Puisque l'Assemblée 
a élevé Je chiffre au delà de 30.000 pour 
le porter à 45.000, je ne vois pas pourquoi 
elle diseuterait quelques minutes après 
pour revenir à un chiffre inférieur à 
30.000, 

Ce n'est pas la peine de faire perdre son 
temps à l'Assemblée, 


M. Jean Cristofol. 1! ne s'agit pas de 
cela. 

L'Assemblée, par un vote qui est en con- 
tradiction avec ceux qu'elle à émis cet 
après-midi, vient, à la demande de M. Bi- 
chet, d'aggraver l'injustice déjà intolérable 
contenue dans le texte de la commission. 

L'amendement de M. Bichet constitue un 
sr supplémentaire vers la renaissance de 
‘ancien Sénat, car il sacrifie à n'en point 
douter les villes de plus de 45.009 habi- 
tants, qui, désormais, n'auront qu'un dé- 
légué pour 2.000 habilants si le nombre 
de leurs habitants ne dépasse pas 130.000, 
Quant aux villes de plus de 130.000 habi- 
tants, elles n'auront droit à un délégué 
que pour 2.500 ou 3.000 habitants. 

Paris se trouvera ainsi soumis à l'injus- 
tice d'autrefois. 

I n'est pas douteux qu'une telle disposi- 
tion sera cruellement ressentie dans ïe 
pays. (fiterruplions au centre.) 


M. Jacques Duclos, fourné vers le centre, 
Vous vous mnoquez du pays! 


M. Jean Cristofol. Mon amendement à 
pour but d'atténuer l'injustice que crée le 
texte amendé de l'article 8, qui prévoit un 
délégué supplémentaire pour 5.000 habi- 
tants au delà de 45.00%. 

Je demande en effet la suppression des 
mots « au de'à de 45.000 ». Ce sera une at- 
ténuation bien minime, mais une atténua- 
tion tout de même, des conséquences du 
vote, à sens antidémocratique, que vient 
d'émettre l'Assemblée nationale, qui ne 
peut refuser de voter cet amendement. 


M. Robert Bétolaud. <i, elle peut! 


M. le président. Quel est l'avis de la come 
Inission ? 


M. le rapporteur. on pas 
eu à statuer sur l'amendement de M, Cris- 
tofol, mais la loyauté m'oblige à dire qu'il 
se rapproche des décisions qu'elle avait 
prises. 

Cela dit, je laisse l'Aësemblée juge de la 
décision qu'elle doit prendre, 


_M.le président. Je mets aux voix l'amen 
dement de M, Cristofol, 

(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 
adopte.) 

M. président. lei placent deux ‘ner 


dements pouvant être soumis à une discus 
sion ComInune : 

Le premier, présenté pai M. Cristofol, 
tend à compléter l'article 8 par un alinéa 
nouveau ainsi rédigé : 

« En ce qui concerne les communes si 
nistrées, la population sera décomptée su 
la base du recensement de 1936, » 

Le second, déposé par M. Desson et le 
membres du groupe socialiste, tend à 
compléter cet article par un nouvel alinéa 
ainsj conçu: 


« Par dérogation aux dispositions de l'ar- 
ticle 10 de Ja loi du 5 avril 1884, dans lea 
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communes déclarées sinistrées où le der- 
nier recensement accuse une dgninution de 
Ja population par rapport au recensement 
de 1936, ie nombre des délégués sera fixé 
d'après le chiffre du recensement de 1936. » 

La parole est à M. Cristofol, auteur du 
premier amendement. 


M. Jean Cristofol. La disposition que je 
propose a été incluse dans toutes les lois 
que nous avons votées jusqu’à présent et 
qui prévoyaient une détermination de la 
population pour atteindre des objectifs 
donnés, 


M. Guy Desson. D'accord. 


M. Jean Cristofo!. La commission à d’ail- 
leurs accepte cet amendement. 


M. le président. Quel est l'avis de Ja com- 
uission ? 


M. le rapporteur, La commission est, en 
effet, d'accord avec M. Cristofol. 

Pour les élections municipales, la règle 
que propose notre collègue avait déjà été 
adoptée. 


M. le président. M. Desson et ses collè- 
gues se rallient-is à l'amendement de M. 
Cristofol ? 


M. Guy Desson. Oui, monsieur le prési- 
dent. 


M. le président. 
M. Desson est retiré. 

Je mets donc aux voix l'amendement de 
M. Cristofol, accepté par la egmmission. 

(L'amendement, mis aux voir, est 
adopté.) 


L'amendement de 


M. le président. Je mels aux voix l'en- 
semble de l'article 8, modifié par les amen- 
dements que l’Assemblée a adoptés, 


M. Jacques Duolos. Au nom du groupe 
communiste je demande le scrutin. 


M. le président. Je suis saisi d’une de- 
mande de scrutin présentée par le groupe 
communiste. 

Le serutin est ouvert. 


(Les votes sont recueillis.) 

M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ? 

Le serutin est clos. 

(MM. les secrétaires font le dépouille- 
ment des votes.) 

M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouillement du serutin : 


Nombre des votants ........ 
Majorité absolue ............ 


Pour l'adoption ..,. 409 
Contre 


L'Assemblée nationale a adopté. 


593 
297 


Je propose à FAssemblée de revenir 
maintenant à l'article premier et de pour- 
suivre ensuite l’examen du projet dans 
son ordre logique. (Assentiment.) 


[Article 1# (suite).] 


M. le président, Ia commission propose 
à l'Assemblée le texle nouveau suivant 
pour l'article 1%: 


[Article 


« Art, 1%, — Le Conseil de la Répu- 
biique comprend 320 membres : 

« 1° 11 conseillers élus par l'Assemblée 
nationale ; 

« 2° 242 conseillers élus par les départe- 
ments métropolitains et par les départe- 


L 


ments de la Guadeloupe, de Ja Guyane, 
de la Martinique et de la Réunion ; 

« 3° 14 conseillers élus par les départe- 
ments algériens : 

«4° 43 conseillers élus par les territoires 
d'outre-mer et les territoires sous tutelle ; 

« 5° 2 conseillers représentant les ci- 
loyens français résidant en Indochine ; 

« 6° 5 conseillers représentant les ci- 
toyens français résidant en Tunisie et au 
Maroc, 2 pour la Tunisie et 3 pour le 
Maroc; 

« 7° 3 conseillers représentant les ci- 
toyens français résidant à l'étranger. » 

La parole est à M. le rapporteur. 


M. le rapporteur. La jouvelle rédaction 
de l'article 1° dont M. le président vient 
“e donner lecture est la suite normale et 
inéluctable du vote par lequel l'Assemblée 
avait jeté bas tous les travaux de la jour- 
née. 

Vous vous souvenez qu'après l'adoption 
successive de tous les paragraphes de Far- 
ticle, l’ensemble a été rejeté. 

IL fallait done que la commission mit 
sur pied un autre tableau et vous présen- 
tât une répartition différente, capable de 
caurer à la fois avec le chiffre qui nous 
est imparti obligatoirement par la Consti- 
tution et avee une possibilité de faire 
adopter par Assemblée les différents 
chiffres de détail, 

La cominission a tenu compte des dé- 
bats et a demandé à tout le monde de 
transiger sur les positions prises. Elle à 
essayé d’harmoniser les différents votes 
que j’Assemblée avait émis et c’est ainsi 

welle est parvenue à la nouvelle rédac- 
tion dont M. le président à donné lecture. 

Vous constaterez que le nombre des 
conseillers élus par l’Assemblée nationale 
et qui était l’origine véritable des exigen- 
ces diverses a été sensiblement diminué 
puisque de 50, chiffre proposé en premier 
lieu par M. Duclos et de 15, chiffre pro- 
posé au début par M. Bichat, on est des- 
cendu à 11. 

La commission a fait droit aux observa- 
tions émouvantes et judicieuses de M. Ple- 
ven eu rélablissant deux sièges pour la 
représentation des Francais de l'Indochine. 

La représentation des territoires d'outre- 
mér a été maintenue quasi intégralement 
puisque 44 sièges ayant été prévus, il n’est 
demandé que la diminution d’un siège, la- 
quelle sera, je crois, facile à opérer. 

Il a été également tenu compte de la 
représentation existante des pays de pro- 
tectorat: les trois sièges des représentants 
des Français du Maroc et les deux sièges 
des représentants des Français de Tuni- 
sie ont été rétablis. 

Est-ce à dire que le travail est parfait? 
Je ne le pense pas. Mais, tel pe est, il 
est encore le moins imparfait de ceux qui 
pourraient être présentes. 

Je sais que dans quelques instants vous 
serez saisis d’amendements à l'article 5, 
vous proposant des répartitions différen- 
tes de celles arrêtées par Ja commission. 

Pourtant, je ne crois pas, en conscience, 
qu'il soit possible, dans les conditions où 
nous nous trouvons, de faire mieux. Nous 
risquerions d'aboutir à une impasse, 

C'est Ja raison pour jaqueile, au nom de 
la commission, et tout en réservant sur 
certains points mon sentiment personnel, 
je vous demande d'accepter le texte qui 
vous est proposé, 


M. le président. La parole est à M. le 
vice-président de la commission. 


M. le vice-président de la commission. 
L'Assemblée ne peut voter l’article 1% sans 
avoir voté d'abord l’article 5, L'un dépend 
de J’antre. 


J'ai déposé à larticie 5 un amendement 
qui remet en cause le tableau présenté 
l'instant par M. Je rapporteur de la com. 
mission. 


H. le président. Vous demandez done 
que l'article 1% soit à nouveau réservé » 


M. le vice-président de la cominission. 
J'ai l'intention de défendre un amend. 
ment à l'article 5, que j'ai déposé en mn 
nom striciement personnel — je crois que 
c'est mon droit — et qui remet en cause 
le tableau annexé à eet article mais dont 
les chiffres dépendent de ceux de l'arti. 
cle 


M. le président. La parole cst M. je ra. 
porteur. 


M. je rannorteur. Je crois que l'amende 
ment que veut soutenir M. le vice-prés:. 
dent de ki commission — ou plutôt M. Bar. 
rachin, puisque c’est en son nom persop- 
nel qui agit — vise les conseillers élus 
par les départements. 

Cet amendement aurait en effet pour »- 
sullat de modifier le chiffre de 242 et de 
le faire lomber, je crois, à 239. 

Pour le reste, je ne pense pas qu'il y 
ait de changement sinon pour les terr- 
toires d'outre-mer, pour lesquels M. Bur- 
rachin propose de porter le nombre des 
conseillers à 44, et pour les conseillers 
cooptés, dont le nombre serait porté à 12. 

Dans ces conditions je crois que Famen- 
dement doit être discuté immédiatement. 


M. le président. I} y à donc leu de r6- 


server l’article pour aborder larti- 
c'e 5. 
I n'y a pas d'opposition 
L'article est réservé. 
[Article 5.1 
M. président. L'article est ainsi 


coneu : 
AUTRE 
Election des coasailiers de la République 
représentant les déxartements métrono- 
litains et les dénartements de la Guadc- 


toupe, de ja Guyane, de la Martinique et 
de la Réunion. ‘ 


ET 
Disposilions générales. 


« Art. 5. — Les 242 sièges des conseil. 
lers de Ja République représentant les dé. 
parlements métropolitains et les départe- 
ments de la Guade:oupe, de la Guyane, de 
la Martinique et de la Réunion, sont répar- 
lis conformément à la règie suivante, 

« Ji est attribué à chaque département 
un siège de conseiller jusqu'à 150.09) h2- 
bitants et ensuite un siège par 270.000 ha- 
bitants et fraction de 270.000 habitants. 

« Le nombre de sièges revenant à cha- 
que département est fixé conformément 
an tableau n° 1 annexé à la présente loi. » 


Je donne Jecture du tabieau n° 1: 


NOMBRE 
de conseiller: 


DÉPARTEMENTS 


Ain 
Aisne 
Allier 
Alpes (Hautes). 


Alpes-Maritimes 
Ariège 


hent 
té à 


done 
vé ? 
ion, 
nds. 
mon 
que 
ause 
dont 
’arti. 


Bar. 
élus 


Ir ré- 
de 


y 
terr- 
Bar- 
des 
illers 
à 15. 
nent! 


ré- 
’arti- 


ainsi 
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DÉPARTEMENTS 


NOMBRE 
de conseillers. 


aude LELLL LS 

(Territoire 
Bouches-du-RHÔNE 
Calvados 
Cantal 
Charente-Maritine 
ChET 


COITÈZC 


Cole-d'OT 
«otes-du-Nord 
Hordogne 
Doubs 
rinistère 
Gard 
Garonne 
Gironde 
..5... 
et-Loire 


fsère 


Landes 
ve 
Loire 
Loire ve 
Loire-Inférieure 
Loiret es 
Lot 
Vaine-ct-Loire 
Marne 
Marne 
MAYENNE 
Meurthc-et-Mosele 
MOUSE 0.0 
Morbihan 
Moselle 
Xièvre 
oise 
l'as-de-Calais 
Puv-de-DÔME 
l'yrénées 
l'yrénées 
Pyrénées-Orientales 
(Ba3-). 
Khin 
Hhiône 
saone 
Savoie 


2219121 


12 


Seine-Inférieute 1 
ee 2 
Sèvres 2 
Tarn-et-Garonne 
AT _ 
‘endée 0000000: 2 
2 
RÉUMOR 


M. Barrachin à présenté 


un imende- 


nent tendant à rédiger comme suit l'ar- 


licle 5: 


« Les 239 sièges des cor 


seillers de Ja 


représentant les départements 


et les dépar 


tements de Ja 


Uuadeloupe, de Guyane, de Marti- 


nique et de la Réunion sont répartis con- 
formément à la règle suivante: 

« Il est attribué à chaque département 
un siège de conseiller jusqu’à 200.000 
habitants; deux sièges de conseillers sont 
attribués aux départements dont Ia popu- 
lation compte de 200.000 à 350.000 habi- 
tants. 

« Pour les déparlements ayant plus de 
330,000 habätants, il est attribué un siège 
suppémentaire par tranche de 250.0 
habitants ou fraction de tranche supé- 
rieuré à 100.000, 

« Un siège supplémentaire pour chacun 
des départements comprenant une ville 
de plus de 250.000 habitants où deux 
villes de plus de 100.000 habitants. 

« Le nombre de sièges revenant à 
chaque département cest fixé conformé- 
ment au tableau n° 1 annexé à la pré- 
gente » 

La parole est à M. Barrachin. 


M. Edmond Barrachin. Pendant sus- 
pension de séance, je mme suis penché, 
moi aussi, sur le tableau qui était soumis 
à nos délibérations et vous savez que la 
soœution du probléme ne se trouvait pas 
vapidement. 

Bien m'en a pris car, lorsque je me 
suis présenté tout à l'heure devant la 
ON nous à SOUinis un nou- 
veau tableau que, pour ma part, je trouve 
singulièrement injuste. Je vais du reste 
vous démontrer tout de suite par quel. 
ques chiffres qu'il l'est réellement. 

Je sais que la majorité de l'Assemblée 
n'attache pas beaucoup d'importance à ce 
que soit respectée la représentation pro- 
portionnelle dans :es départements. En ce 
qui me concerne — et c'est mon droit — 
jai une opinion diamétralement opposée. 

La conséquence, en ce qui concerne cer- 
tains départements — je vais vous donner 
des chiffres du tableau sur lequel vous 
êtes maintenant appeiés à voter — est Ja 
suivante : 

I y a, dans la Seine, un siège pour 
251.321 habitants; dans le Nord, un siège 
pour 235.870 habitants: en Seine-et-Oise, 
un siège pour 235.830 habitants: dans le 
Lot, un siège pour 77.450 habitants: en 
Tarn-et-Garonne, un siége pour 84.000 
habitants, et dans la Haute-Marne, un 
siège pour 91.000 habitants. 

Ce tableau ne m'apparait pas particuliè- 
rement juste et c'est pour eette raison 
que j'avais déposé mon amendement, qui, 
d'ailleurs, je dois vous le dire, a été re- 
poussé par Ja commission. 

J'avais tenu, dans le texte de cet amen- 
dement, le plus grand compte des déci- 
sions qui avaient été prises cet après- 
midi par l'Assemblée et qui ne sont pas 
à l'heure présente, 

Je dois dire que les décisions nouveiies 
paraissent très favorables car, noturn- 
ment, le nombre des conseillers élus pur 
l'Assemblée nationale est dim nué, 

Je suis personnellement hostile 4 Ja 
Cooptation, j'avais tenu comme, 
vour ne pas perdre de temps, des déci- 
sions prises cet après-midi par J'Assem- 
blée nationale. 

Mon tableau définitif est le 

Métropo'e, 259 

Territoires d'outre-mer, 44 sièges. J'avais 
fait mon calcul d'après ce qui avait été 
décidé par la commission, alors que main- 
tenant il n'est pius attribue que 43 siège 
à ces trois territoires: 


Algérie, 14 sièges, IL i pus han- 


euivant: 


gement ; 

Elus de l'Assemblée sationale, j3 sit 
ges. J'avais œu bien faire, encore pour 
ne pas perdre de temps, en maintenant 
le chiffre de 1%, qui se trouve mainte- 
nant réduit à 11, ce dont je me félicite, 


Eu ce qui concrne la Tunisie €! Île 
Maroc, je suis, iien enic'idu, partisan fa- 
rouche di maiat:r de Ja représentation 
qui existait a present dans les pays 
de protectorat, s'at marteau les chiffres 
actuels: deux conseillers pour la repre- 
sentation des Français de ‘funisie et trois 
conseilers pour Ja représentation des 
Français du Maroc, 

J'attribuais deux sièges à l'Indochine. 

Avec les trois sièges votés gel apres 
midi pour les représentants des Francais 
résidant à l'étranger et que je maintes 
égaement, j'arrivais à un ae 
sièges. 

Je me permets de <2:meitre à votre 
approbation tableau infiniment plus 
juste que celui qui a été voté tout à 
l'heure par ja commission du suffrage uni- 
versel qui Vous ést 
mis. 


président. Je suis saisi de pin 
sieu:; autres, amendements à larticle 

L'ua d'eux émane de M. Péron; un 
tre de M. Marin, un troisième de M. Baivet, 
un quatrième de M, Dbelachenal, un cine 
quième de MM. Bouxom, Bichet Bour, 
un sixième de M. Desson et plusieurs de 
ses collègues, acceplé d'ailleurs par ja 
commission. 

Ces amendements pourraient être joints 
à ceui de M. Barrachin pour une discuss 
sion Cominune, 

M. Yves Péron. Je parole, 

M. le président. La parole est à M. 
ron. 


M. Yves Péron. J'ai dépose, en elfel, un 
amendement à l'article 5, mais je erois 
que, dans l'état actuei de Ja discussion, il 
conviendrait que l'Assemblée statue en 
premier lieu sur l'amendement de M. Bare 
rachin, qui vise non sçulement l'articie 5, 
mais qui concerne d'abord le tableau fixé 
annexé à cet article et qui est lié aux chife 
fres contenus dans l'article 1%, 

Je fais remarquer à M. Je présdent que 
la mise en discussion commune des divers 
amendements n’est pas oligatoire, çar le 
principe qui est mis en cause par mon 
amendement peut s'appliquer pour J'attri- 
bution des sièges métropolitains, que l'on 
tienne compte du chiffre de 239 ou du 
chiffre de 242, 

Par conséquent, l'Assemblée serait bien 
inspirée de statuer d'abord sur l'armende- 
ment de M. Barrachin. 


M. président. M. Peron propose que 
l'amendement de M. Barrachin soit mis 
aux voix avant l'examen des autres amer 
dements. 

IL n'y à pas d'opposition ?., 

L en est ainsi décidé. 

Je vais mettre aux voix 
de M. Barrachin, 


M. Edmond Barrachin, Je 
scrutin, 


M. le ministre de l'intérieur, Je eco 
1 
li 


M. le président. parole le 
nistre de l'intérieur, 


M. le ministre de l'intérieur, Je 
dire, fidèle à ce que. j'indiquais tou 


l'heure, que le Gouvernement s'op 
tout amendement au texte de la 
Mission, et en particulier i - 
ticle 5. 

Poux faire gagner du témps à l'A D 


blée, je n'entrepréndrai pas une 


de ce texte; M. Barrachin m'en excu 


Je teni inplement à faire cette du 
tion 


| 
| 
| 
| 
| 
| | 
| 
| 
| 
| 
= 
| 
| 
| 
4 
| | 
2 | 
| 
| 
5 | 
| 
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M. président, demande 
paroie ? 
Je aux voix 


crsonne 


‘amendement de M. 
Couvernement. 


hin, repoussé par le 

Je suis sais d'une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe du parit re- 
publicain de ‘a liberté. 

‘ruiin est ouvert. 

be: votes sont recueillis.) 

M. :etprésident. Personne ne demande 
plus voter 

€ést clo 

MM. ! ecrein font le dépouille- 


ment de: tvoles 


‘ 


M. lé président. Voici 
du scrutin: 


résultat 


Maiorité absolue.......sssess 
Pour l'adoption... 211 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 


M. Yves léron à présenté un amende- 
ment tendant à rédiger comme suit larti- 
cit 

« Chaque collège électoral départemen- 
tal élit un conseiller de la République par 


200,009 habitants ou fraction de 30.00 
habitants, 

« L'élection à lieu à la majorité relative, 
si le collège nm'élit qu'un conseiller. 

« Elle à lieu suivant la rège de la pus 
forte moyenne si élit nusieurs 
conseillers. 

« Les sièges attribués à une liste sont 
donnés suivant l'ordre de présentation. 

« Les sièges restant à pourvoir sont at- 
tribués aux partis ou organisations politi- 
ques après centralisation par une commis- 
sion nâtionale des résultats obtenus dans 
chaque département par les candidats de 
chaque parti ou organisation. Cette com- 
mission siège à Paris, 

« Les sièges sont atiribués conformément 
à la règle de la plus forte moyenne, 
compte tenu des sièges déjà obtenus par 
chacun d’eux. 

« Aucun département ne peut obtenir 
plus d'un conseiller par 20.0) halntants 
fraction de » 

La parole est à M. Péron. 


M. Yves Péron. Nous avons différentes 
observations à présenter sur l'article 5. 

Depuis le début de la discussion du pro- 
jet de joi, nous nous élevons contre cer- 
lains aspects de celui-ci. Dans l'état du 
débat, force nous est de constater que 
vous avez maintenant fixé la composition 
da collège électoral, Nous avions montré 
L'immoralité de votre système qui excluait 
les Iminorilés et faisait que, dès le départ, 
dès l'élection de ce que M. le ministre de 
l'intérieur appelait l'autre jour les délé- 
gués sénatoriaux, une partie de la popula- 
tion pouvant atteindre quelque 49 p. 109 
était tenue à l'écart des électious au 
Conseil de la République, Tel ‘tait le pre- 
micer stade, 

Le systéme proposé l'heure actuelle 
our l'élection des conseillers de la Répu- 
lique constitue une aggravation de ce 
premier état de Ja question. On nous pro- 
pose maintenant d'élire les conseillers se- 
lon un mode qui permet encore d'’élimi- 
ner des minorilés et qui comporte de sur- 
croit les inégalités indiquées tout à l'heure 
par M. le vire-président de la commission. 
La 1uajorité de cette Assemblée élirait ainsi 
un Conseil de la République qui ne repré- 
senterait qu'une iminorité ces Français 
des Françaises, 

Hier soir, M. Pleven mettait on cause 
Ye earartère reprécentalif de certains mem- 
bres du Conceil de la République. J'ai le 


droit de me tourner vers la majorité et 
d: lui dire, à ce point de la diseussion: 
pensez-vous que la seconde assemblée par- 
lermentaire, ne représentant que la mino- 
rité des Francais. sera représentative ? 
l'ensez-vous que c'est ajouter au presluige 
À l'autorité du Parlement que de faire 
ea sorte que le Conseil de la Pépublique 
soit lu d’une facon artificielle ? Pensez- 
vous que vous allez pas Gaire écho aux 
campagnes uutipariementaires ? Ne pré- 
1ez-Vous pas ainsi le flanc aux opérations 
de ceux qui s'attachent à jeter le discrédit 
cur les institutions établies par la Consti- 
tution, 

Nous nous refusons, quant à nous, à ad- 
mettre qu'il se trouve dns cette Assem- 
biée une majorité pour faire un semblable 
mauvais coup contre le Parlement qu'a 
voulu lo pays. C’est pourquoi nous vous 
aviuns proposé, pour la composition iles 
coièges électoraux, un système permet- 
à la justice de régner. 

Nous vous proposons, maintenant, une 

formule qui permettrait de rendre 
Conseil de la République plus représen- 
taf qu'il ne le <erait par votre opéra- 
tion, Par le fait que vous avez dù établir 
sept où huit tableaux pour trouver un sys- 
tème vous permellant d'atteindre vos buts, 
L: démonstration est faite qu'il vous à failu 
chercher bien loin pour trouver un sys- 
tème pratique. 
- Nous préconisons un système moins im- 
parfait que le vôtre, qui attribue un siège 
à chaque collège électoral départementai 
par 596.000 ou fraction de 500.000 
habitants, LA où il n'y a qu'un siège à 
pourvoir, l'élection à lien à la majorité re- 
lative; les restes non utilisés sont centra- 
hisés par une commission nationale. Voici, 
à cet égard, textuellement, notre amende- 
ment : 

« Les sièges restant à pourvoir sont 
attribués aux partis ou organisations poli- 
tiques apres centralisation, par une com- 
mission nationale, des résultats obtenus 
dans chaque département par les candidats 
de chaque parti ou organisation. » 

Et pour déterininer un minimum de re- 
présentation, nous précisons : 

« Aucun département ne peut obtenir 
plus d’un conseiller par 250.00 habitants 
où fraction de 250.000 habitants, 

Mesdames, messieurs, si vous adoptez 
notre système, vous permettrez au Innins 
que, si dans la composition du collège élec- 
toral les minorités demeurent sacrifiées, 
dans la composition du Conseil de la Répu- 
blique les élus soient au moins la représen- 
talon de ja totalité des colièges électoraux. 
Ainsi, vous aurez corrigé en partie les 
vices du système qui nous est proposé; 
vous aurez permis que Je Conseil de là Ré- 
blique soit plus représentatif. 

Nous pensons qu'à ce point de x discus- 
sion, il peut se trouver une majorité, dans 
celte Assemblée, pour comprendre qu'on 
à tenté de livrer le Conseil de la Républi- 
que aux ennernis de la République, Nous 
demandons à cette majorité de dire, avec 
nous, halte! et de voter notre amende- 
Applaudissements à l'extrème qau- 
cre. 


M. le président. parue à M. le rap 
porteur. 


M. le rapporteur. Je srois qu'il est su- 
perfiu de dire que Ja commission repousse 
l'amendement, 


M. le ministre de l'intérieur. Le Gouver-- 


nement le repousse également, 


M. le président. Je mets aux voix l’amen- 
dement de M. Yves Péron, repoussé par la 
commission le Gouvernement, 


(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 


M. le président. M. Louis Marin à dépos: 
à l’articie 5, un amendement ainsi libell: : 

« Ï. — Rédiger comme suit cet artiele : 

« Les 257 sièges dei conseillers de l: 
Répubiique représentant les départements 
métropolitains et les départements de 
de la Guyane, de la Marti - 
que et de la Réunion sont répartis confo:- 
méinent à la règle suivante: 

« I est attribué à chaque département 
un siège de conseiller jusqu'à 100.000 h:- 
bilants, et ensuite un siège par 290.44) 
habitants et fraction égale ou supérieure à 
100.609 habitants, 

« Le nombre de sièges revenant à chaqi> 
département est fixé conformément au t.- 
L'eau annexé à la présente loi. » 

« IL — En conséquence, modifier 
suit 1e tableau visé dans cet articie, 


Nombre de conseudicrs par département. 


NOMBRE 
de conteillers, 


DÉPARTEMENTS 


Bouches-du-Rhône 
Charente-Marilime 3 
JUrA ss 2 
| 
Nord 19 
Pyrénées (BaSses-). 3 
Rhin (Haut). 3 
Seine 
ose 
Seine-et-Marne 
Seine-et-Oise 8 


La parole est à M. Louis Marin, 


M. Louis Marin. J'ai déjà expliqué à l'A-- 
sembiée que, par cet amendement, je vi- 
sais à établir pius de justice dans la repre- 
sentation des populations. 

IL y avait évidemment quelque chose 6» 
choquant dans le système que la commi-- 
sion avait présenté, à la suite, d'ailieur:, 
du Gouvernement; certains élus, en effe!. 
représentaient 246.000 habitants, tand'; 
que d'autres étaient désignés par une p- 
puiation de moins de G0.000 àmes. 

J'avais réussi à établir une 
d'après le chiffre de départ 
109,000, alors que Ja commission avait 
choisi 200.090, et qui ne comportait, pour 
les trois quarts des sièges, qu’un écart de 
20.000 à 30.000 habitants au maximum, El. 
assurait done beaucoup plus de justice, 

Sous ce rapport, commission m 
donné une demi satisfaction, puisqu'elle 
changé son système et l'a remplacé par nu: 
autre où elle à retenu exactement là mu:- 
hé de mes chiffres. Je regrette, naturelle- 
ent, de n'avoir pas rencontré, sur ce 
point, une adhésion complète, 

Je suis plus embarrassé en ce qui coti- 
cerne les résu:tats Mon s\-- 
tème accordait un é:u de plus à onze peli:s 
départements, mais défavorisait - 
partements importants, Le projet de 
commission me donne encore, sur €e pla, 
à moitié satisfaction en €e sens 
vori<e sept départements et en défavor:sa 


5226 
| Ï 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 AOÛT 1%8 


5907 


neuf autres. IL y a donc quatre départe- 
ments que je regrette de ne pas voir mieux 
ruée, cependant que quatre bénéficient 
dun avantage que je n'avais pas prévu. 

Je n'insisite donc pas pour l'adoption de 
nn amendement puisque, je le répète, 
i satisfaction dans une grande mesure. 
\nnlaudssements à droite et sur divers 


Î 


Los au centre et à gauche.) 
M, le président. L'amendement est re- 


M. Baylet, Delcos et Gals-Gasparrou ont 
un amendement... 


#. Jean Baylet. Nous le retirons, mon- 
ur le président. 


n. le président, L'amendement est retiré. 


M. Desson, Montil'ot, Baviet, Lucas et 
jucieurs de leurs collègues ont présenté 
un amendement tendant à rédiger comme 
suit l'artiele 5: 

« Les 242 sièges des conseillers de la Ré- 
puhique représentant les départements 
métropolitains et les départements de la 
tuadeloupe, de ia Guyane, de la Martini- 
que et de a Réunion sont répartis confor- 
mement À la régle suivante: 

« I est attribué à chaque département 
un siège de conseilles jusqu’à 150.000 habi- 
et ensuite un siège par 270.000 habi- 
ants ou fraction de 270.000. » 

amendement est satisfait puisqu'il 
constitue le texte repris par la commis- 
sion pour l'article 5. 

Personne ne demande la parote 

Je mets aux voix l'article 5, 

L'article 5, mis aux voir, est adopté.) 


[Article 1* (suite).] 


M. le président. Nous reprenons mainte- 
nant l'examen de l’article {1° qui avait été 
TÉSETVÉ. 

M. Sivandre a déposé un amendement 
tendant à modifier comme suit cet article: 

« 49 44 conseillers élus par les territoires 
d'outre-mer et les terriloires sous tutelle; 

« 7° 2 conseillers représentant les ci- 
fovens francais résidaat à l'étranger, » 

La parole est à M. Sivandre. 


M. Jean Silvandre. J'ai cru de mon de- 
voir de déposer cet amendement, étant 
donné les engagements so ennels qui ont 
été pris au temps de la deuxième Assem- 
blée nationale constituante, par le gou- 
veruement et par les partis, et qui ont été 
reilérés ce matin par M. le rapporteur. 

Je pens. que ie chiffre de 44 conseillers 
pour là représentation des territoires d’ou- 
lre-mer devrait être considéré comme in- 
langilie. 

. M. Pleven a fait ressortir, avec justesse 
je crois, qu'il y a en somme deux catégo- 
ries d'électeurs: les Français résidant en 
Furope et ceux des autres continents. 
C'était la jusüfication de son amendement. 

Cette position est sage et intelligente; 
elle à l'avantage de ne pas aboutir au 
inaintien automatique des situations ac- 
quises. 

C'est pour cetie raison que j'ai, quant à 
Ino0i, déposé mon amendement. 


M. le président. La parole est à M. Ple- 
ven contre l'amendement, 


M. René Pleven. À mon très grand ré- 
gret À° dois m’opposer à l'amendement de 
M. Silvandre. 

Je crois que tous les représentants de 
l'Union française ici présents savent que 

Suis profondément partisan de la re- 
Présentation des territoires d'outre-mer au 
Conseil de la République. Is n’ignoropt 
P'6, d'ailleurs, que, si les idées que j'ai 


toujours défendues avaient été acceptées 
par la deuxième Assemblée nationale cons- 
tituante, le Conseil de la République aurait 
eu un caractère tout différent de celui 
qu'il a aujourd'hui; des malentendus 
comme ceux qui ont apparu ce matin, lors 
de la discussion de l'amendement de M. 
Louis Marin, auraient été impossibles. 

Dans la loi qui, jusqu’à ce jour, a régé 
la composition du Conseil de la Républi- 
que, il est clair que s’est glissée une er- 
reur en ce qui concerne les établissements 
français dans l'Inde; car c’est de cela qu'il 
s'agit, et je ne vois pas pourquoi nous 
hésiterions à le dire. 

Les établissements français dans l'Inde 
ont été, depuis toujours, représentés au 
Pariement français ; ils l'élaient précédem- 
ment par un élu à la Chambre des députés 
et par un sénateur. , 

li ne pouvait pas être question, naturel- 
lement, de diminuer la représentation de 
ces établissements, où jamais on ne mit 
en doute qu’elle fût parfaitement con- 
forme aux intérêts des territoires fran- 
çais. 

Mais c’est par erreur que la représentla- 
tion dont jouissaient jadis les établisse- 
ments français dane l'Inde au Sénat a été 
doublée en ce qui concerne le Conseil de 
la République. 

Si, maintenant, il faut choisir entre un 
conseiller de la République supplémen- 
taire, représentant des établissements fran- 
çais dans l’Inde et un conseiler de la Ré- 
publique de plus pour les 250.000 à 400.000 
Français vivant hors de la France métro- 
politaine, je erois que l’Assemblée doit 
opter pour Ja fixation de la représentation 
des établissements français dans l'Inde à 
ce qu'elle était en 193%<. 

Je répète qu’elle n'avait jamais provo- 
u. la moindre protestation et la moin- 
re plainte des citoyens francais de ces 
établissements, (Applaudissements sur cer- 
tains bancs à gauche.) 


M. le président. Que] est l'avis de la 
commission ? 


M. le rapporteur. M. Pleven a très élo- 
quemment dit ce que je voulais moi-même 
déclarer. 

I me suffit donc de demander à l’As- 
semblée de le suivre et de prier M. Sil- 
vandre de ne pas insister pour l'adoption 
de son amendement. 


M. le président. Maintenez-vous 
amendement, monsieur Silvandre ? 


votre 


M. Jean Silvandre, Monsieur le président, 
je voudrais que la commission des terri- 
toires d'outre-mer me donne son avis Ou, 
tout au moins, que certains apaisements 
nous soient apportés roy le cas où les 
conditions dans lesquelles les sièges sont 
altribuées seraient modifiées. 


M. le président, La parole est à M. le pré- 
sident de la commission des territoires 
d'outre-mer. 


M. Jean-Jacques Juglas, président de la 
commission des territoires d'outre-mer. La 
commission des territoires d'outre-mer a 
pris Connaissance trop tard de la décision 
qui venait d’être prise pour pouvoir se réu- 
nir et se prononcer, 

N'ayant pas eu connaissance du texte 
nouveau de l’article, je tiens, au nom de 
la commission des territoires d'outre-mer, 
à faire toutes réserves, et même à exprimer 
un vœu, Le Conseil de la République peut 
fort bien modifier la représentation à Ja- 
quelle nous aurons abouti. Il n’est pas sûr 
qu'il conserve à la Tunisie, au Maroc, à 
fndochine — ce sont des hypothèses — la 


représentation que nous avons prévue. I 
se peut également qu'il ne maintienne pas 
les « désignés ». 

Si donc un siège devenait vacant, je suis 
persuadé d’être l'interprète de la commis- 
sion que je préside en demandant à l'As- 
semblée naticnale de vouloir bien, dans ce 
cas, attribuer aux territoires d'outre-mer 
le siège qui serait ainsi récupéré. (Très 
bien ! très bien ! sur divers bancs.) 


M. le président. 


est-il 
maintenu ? 


L'amendement 


_M. Jean Siivandre. Après les déclara- 
tions de M. le président de Ja commission 
des territoires d'outre-mer, je retire mon 
amendement. 


.M. Jean Guillon. Je le reprends, mon- 
sieur le président. 


M. le président. L'amendement de M. Sit- 
vandre est repris par M. Guillon. 
La parole est à M. Aku. 


M. Andréas Aku. Nous regrettons qu'en 
l'absence de notre collègue des établisse- 
ments de l'Inde francaise, i Assemblée na- 
tionale entreprenne une discussion concer- 
nant le nombre des élus de ces territoires. 
Nous avons beaucoup apprécié le geste de 
la commission du suffrage universel qui 
a défendu aujourd'hui même le maintien 
du nombre des conseillers de la Républi- 
que élus outre-mer. 

Je demande à l'Assemblée de conserver 
le nombre de 44 sièges pour ces conseil- 
lers. M. le président de la commission des 
territoires d'outre-mer avant dit que le 
siège vacant devrait être mis à la disposi- 
tion des territoires d'outre-mer, je suis 
d'accord avec lui. 


M. le président. Ia parole est à M. Jean 
Guillon. 


M. Jean Guillon. Avant repris l'amerde- 
ment de M. $ilvandre, je voudrais présen- 
ter quelques observations. 

Le problème qui est nettement posé de- 
vant celte Assemblée est celui du nom- 
bre des représentants des territoires d'ou- 
tre-mer au Conseil de la République. 

Il s'agit de savoir si l’on maintiendra le 
nombre de 44 sièges ou si on le dimi- 
nuera. 

Certains esprits astucieux ont pensé mn 
l'on pouvait diminuer ce nombre en rédui- 
sant la représentation des établissements 
français de l'Inde, 

Nous avons été unanimes à la commis- 
sion des territoires d'outre-mer pour main- 
tenir le nombre de 44%. Le rapporteur de la 
commission du suffrage universel a dé- 
fendu ce nombre qui a été finalement ac- 
cepté malgré les propositions contraires du 
Gouvernement et de M. Giacobbi. 

Qu'on le veuille ou non, la diminution 
du nombre de 44 apparaitra comme ung 
brimade à l'égard des territoires d'outre- 
mer. (Protestations au centre. — Applau- 
dissements à l'ertrême gauche.) 

11 faut comprendre l'importance politi- 
que de ce nombre. Sa réduction serait in- 
terprétée comme la création, dans l'Union 
française, de territoires de seconde zone 
par rapport à la métropole. 

Pour cette raison essentielle, il nous ap- 
paraît impossible de diminuer le nombre 
de 44. 


J'entends bien qu'on nous dira: mais 
nous pe diminuons pas la représentation 
de l'Afrique occidentale, de l'Afrique équi- 
toriale et des autres territoires, nous dirmi- 
nuons, simplement, la représentation d'un 
groupe de territoires qui compte environ 
250.000 habitants. 

Si l’on suivait ce raisonnement jusqu’: 


bout, où pourrail ailer très loin, Certains 
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de nos collègues pourraient propose de 
cupprinez Ja représentalion de Saint- 
Pierre et Miquelon qui ne compte que 
5.009 habitants, celle des établissements 
français de l'Océanie et celle de la Nou- 
velle-Caledonie ou bien de les bloquer, 
sous prétexte que ces élus ne représentent 
qu'un noinbre relativement faible d’habi- 
tants, 

on conclusions 


aboutirait ainsi à des 


absolument néfastes et contraires au prin- 


cipe même de l'Union française. 

Je vous demande aussi de réfiéchir à la 
cituation des établissements français dans 
l'Inde 

Dans certains de ces territoires, 
À Chandernagor, des mesures inacceplahles 
ont été prises par le gouverneur, On brime 
ces populations... 


M. René Pleven. Ceux qui, Inoi, 
connaissent le gouverneur savent que c'est 
faux. 


#. Jean Guillon. Monsieur Pleven, vous 
étes peut-être obligé de donner cette appré- 
ciation, mais les renscignements que nous 
avons reeus de Chandernagor, en particu- 
lier sur la manière dont les récentes élec- 
lions municipales ont été « fabriquées » 
nous montrent qu'il y à dans ces terri- 
toires des hommes qui cherchent à faire 
de la France uoe marûtre à l'égard des 
élablissements français. (Fives  yprotesla- 
tons sur de nombreux bancs à gauche, au 
centre et à droite.) 


Robert Bichet, Ce n'est pas le sujet. 
le président. Restons dans le sujet! 


M. René Plaven, C'est faux! C'est votre 
propagande qui essaie de représenter Ja 
France comme une marâtre. 


M. le ministre de Flintérieur. Je suis 
obligé de protester contre les paroles de 
M. Guillon. 


M. Jean Guillon. Le gesle que vous vou- 
lez accomplir en dimiauant la représenta- 
tion des établissements français de l'Inde 
se retourne contre l’Union française. 

- Il existe aussi des raisons géographi- 
ques. 

Les Etablissements français de l'Inde -— 
je ne l’apprendrai pas à M. Pleven — sont 
cinq comptoirs dispersés dans un vaste 
continent, qui ont des langues, des habi- 
tudes de vie, des économies différentes. 

Il es! donc normal que deux conseillers 
de la République représentent ces terri- 
toires. 


Nombreuses voir au centre et sur cer- 
tains bancs à gauche. Mais alors, il leur en 
faut cinq! 


M. Jean Guillon. Pour ces nombreuses 
raisons, je demande à tous nos collègues, 
en particulier à ceux des territoires d’ou- 
îre-mer, de voter l’ygmendement et je dé- 
pose une demande de scrutin. (Applaudis- 
sements à l'ertrême gauche.) 


M. le président. Je suis saisi d'une de- 
mande de scrutin. 

La parole est à M. Sissoko, pour expli- 
quer son vole. 


M. Fily-Dabo Sissoko. Meslames, mes- 
sieurs, l'amendement de M. Silvandre 
constitue l'expression d’un ças de cons- 
cience douloureux qui étreint tous les 
‘lus des territoires d'outre-mer. 

Nous savions bien que l'Assemblée na- 
tionale était en présence d’une équation 
dont la solution s'avérait impossihle, étant 
donné que le ministre de }interieur Jui- 
même, bien qu'ancien poly'esanicien, n'a 
pas pu la résoudre. (Sourires.) 


M. Jean Cristofol. I] l’a résolue par ur'e 
inanœuvre, par un Mmaquignonnage. 


M. Fily-Dabo Sissoko. Nous redoutions 
précisément ques dès l'instant où Ja solu- 
tion du problème apparaitrait impossibie, 
on <e tournerait, en définitive, vers les 
territoires d'outre-mer et qu'on leur pro- 
diguerait de belles paroles telles que 
celles-ci... (Très bien! très bien! à l’ex- 
trême gauche.) 


M. Jean Cristofol. Evidemment, l'opera- 
tion se fait sur le dos des territoires d'ou- 


| tre-mer. 
comme | 


M. Fily-Dabo Sisscko. ..« Ne diles rien, 
c'est pour arranger les choses 
procédons ainsi. » 

J'ai acquiescé, non parce que je n'ai 
pas accueilli avec douleur la réduction de 
deux à un du nombre des représentants 
des établissements francais de l'Inde, mais 
afin d2 permettre à ce débat qui s’éternise 
de trouver une issue. 

Malheureusement — ou heureusement 
— pour nous, les événements ne l'ont pas 
permis. La question se trouve maintenant 
posée à nouveau. La commission du suf- 


| frage universel va probablement se réu- 
| nir à nouveau. 


Sur plusieurs bancs à gauche, au centre 
et à droite. Non! non! 


M. Fily-Dabo Sissoko. Cela dépend d'un 
vote. Je sais que ce vote sera hostile à 
l'amendement de notre collègue qui a re- 
pris l’amendement de M. Silvandre. 

Je voterai contre cet amendement et 
contre ma conscience, En effet, les com- 
munistes ont repris cet amendement, non 
pas parce qu ils sont animés de bons sen- 
timents à notre égard, mais pour torpiller 
l'œuvr: de l’Assemblée nationale, (Vifs 
applaudissements à gauche, au centre et 
— Protestations à l'extrême qau- 
che.) 


M. Maurice Lucas. Heureusement que 
des Français commencent à comprendre 
comme vous. 


M. Fily-Dabo Sissoko. Si quelqu'un dans 
cette Assemblée connaît bien les établisse- 
ments français de l'Inde, je l'en félicite 
beaucoup. 

Je connais un peu ces établissements. Je 
reçois présque tous les jours des rensei- 
gnements sur eux parce que le meilleur 
ami du gouverneur Baron est aussi Je 
mien. 

Les renseignements qui parviennent des 
établissements français de l'Inde peuvent 
être contradictoires, mais ce n'est pas 
ne qu'il se pose des problèmes dans 
"Inde qu'il faut aujourd’hui torpiller une 
œuvre de l’Assemblée nationale pour des 
fins qu'on n'avoue pas. (Applaudisse- 
ments à gauche et au centre, — Proteslta- 
tions à l'ertrême gauche.) 


Mme Alice Sportisse. Pourquoi parlez- 
vous comme cela et au nom de qui parlez- 
vous ici ? 


M. Robert Bichet. Laissez l'Union fran- 
çaise s'exprimer, 


M. le président. Je vous prie de laisser 
parler l'orateur, 


M. Fily-Dabo Sissoko. Je parle parce que 
je suis ici un élu à l’Assemblée nationale 
et que j'ai le droit de parler dans cette 
Assemblée. (Applaudissements à gauche, 
au centre et à droite.) J'ai le droit d’ex- 
primer ma pensée avec tout mon cœur, 

La situation est maintenant à peu près 
insoluble, L'Assemblée va prendre ses res- 


ponsabilités. Pour ma part, je retiens jà 
suggestion du président de la commission 
des territoires d'outre-mer, mais je 
voudrais une précision supplémentaire, 
L'honorable M. Jug'as a employé le mot 
« si ». Il a utiisé le conditionnel. Je va 
veux pas de conditionnel. 


Mme Alice Sportisse. Alors volez l'aimer 
dement de M. Silvandre, 


M. Fily-Dabo Sissoko Il doit dire qu} 
la prochaine occasion —e€t souhaite que 
celie-ci se produise le plus rapidement 
possible — les quarante-quatre élus deg 
territoires d'outre-mer seront 
(Rires à l'extrême gauche.) 

M. Jacques Duclos. Vraiment, 
pas sérieux! (Protestations à gauche au 
centre et à droite.) 


M. Île président. Veuillez laisser parler 
l'’orateur, 


M. Fily-Dabo Sissoko. C'c:t très sérieux, 
Je sais ce que je veux dire. 


M. Jacques Ducios. Chacun jeut exp 
mer son sentiment, monsieur le président, 


M. Fily-Dabo Sissoko. Mon sentiment 
peut avoir peu de valeur à vos yeux, 
monsieur Duclos, mais il a de Ja valeur 
même. (Applaudissements à qun- 
che.) 


L'Assemblée nationale enlève un siège 
aux établissements français üe In, 


c'est regrettable. 

Mais comment ‘trouver une solution 
acceptable par la majorité de lAssemb}(s 
nationale ? ({nterruptions à l'ertréme qaw- 
che.) 

Je vous pose le problème, mossieur hu. 
clos, Vous ne pouvez pas répondre, fhures 
et interruptions à l'extrême gauche. — Tres 
bien! très bien! à gauche, au centre et à 
droite.) 

Mon collègue Silvandre, en déposant so 
amendement, puis en le retirant, à oki 
à sa conscience, Personne ne pourra Fe 
blämer. (Vifs applaudissements à gauche, 
au centre el à droite.) 


le président. La parole est à M. 
sident de la commission des territoires 
d'outre-mer. 


M. le président de la commission des ter- 
ritoires d'outre-mer. En indiquant les r:1- 
sons pour lesquelles je voterai €contr4 
l'amendement, je voudrais apporter que!- 
ques précisions à la suite de linterventan 
de M, Guilion. 

IL est bien exact que la commission de: 
territoires d'outre-mer a voté, à lunan- 
mité, le maintien du nombre de quarinie- 
quatre. Mais je m'inscris en faux contra 
certaines paroles prononcées par M. Guii- 
lon. Nous avons maintenu le ‘ombre «2 

uarante-quatre, mais nous avons posé 

evant Ja commission Je problème des 
établissements français de l'Inde et 
à propos d’un autre territoire. 

Nous nous sommes demandé si, pour 
effacer une injustice qui risque de resu!- 
ter de ja répartition entre la Hante-Volt:, 
la Côte d'ivoire et le Soudan, de siège:, 
qui, auparavant, appartenaient seulement 
à la Côte d'ivoire et au Soudan, il n'y 
aurait pas lieu d'enlever à l'Inde un siège 

our rétablir un équilibre plus conforme 
à la population de ces territoires. 

Le problème de l'Inde a don: été po:: 
devant la commission et je n'ai pas son 
venir qu'à ce moment les commissaires 
aient beaucoup insisté pour le 
des deux sièges. 

Je tenais à apporter cette indi'ation 
pémentaire. 
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M. le président. La parole est à M. Mar- 
tine. 


Sur de nombreux bancs. Clôture! (Pro- 
testations à l’extrême gauche.) 


M. le ministre dè l’intérieur. Clôture ! 


M. Jacques Duclos. Chaque dépulé à le 
droit d'expliquer son vote. 


M. Jean Martine. Je crois avoir le droit 
d'expliquer mon vote comme tous mes au- 
îtres collégues. 

Tout d’abord, il est exact, comme l’a 
dit M. le président de la commission des 
territoires d'outre-mer, que le cas de l'Inde 
a été examiné par cette cominission, 

Mais, puisque M. le président de la com- 
mission croit devoir rafraîchir la mémoire 
des commissaires, je vais essayer de ra- 
fraichir la sienne: Si nous avons parlé du 
cas de l'Inde et de la possibilité de ré- 
duire d'un siège Ja représentation de ses 
territoires, c'était évidemment pour don- 
ner une représentation plus importante à 
Ja Haute-Volta. Certains de nos collègues 
avaient parlé du nombre 46, mais, en au- 
cun cas, la diminution à 44 n'avait été 
envisagée. 


M. le président. [La parole est à M. Ko- 
naté. 


M. Mamadou Konaté. À mon tour, je 
voudrais apporter une précision. 


M. Robert Bicnet. Clôture ! 


M. le ministre de l’intérieur, Je demande 
l'application de l'article 45 du règlement. 


M. Jacques Duclos. Laissez parler l'Union 
rançaise, monsieur Bichet, 


M. Rohert Bichet. Gardez votre sérieux, 
monsieur Duclos! 


M. Mamadou Konaté. M. le président de 
la commission a oublié un petit détail, I 
est exact que la question des sièges de 
l'Inde a été posée devant la commission 
des territoires d'outre-mer, ainsi que celle 
des sièges de la Haute-Volta. 

C'est moi-même qui l'avait soulevée. 
J'avais dit: si vous refusez de moditier la 
composition du Conseil de la République, 
comivent ferez-Vous pour pourvoir les siè- 
ges de Ja Haute-Volta? 

. M. le président de la commission déclara 
que ce problème serait traité plus tard. 

Au cours d'une deuxième séance, nous 

nous somimes t'ouvés en face de ce pro- 
blème insoluble, 
. La Haute-Volta ayant été reconstituée et 
le nombre de sièges n'avant pas été modi- 
fié, j'ai suggéré avee un autre collègue, 
pour simplitier le problème, de répartir des 
neuf sièges de la Côte d'Ivoire et du Sou- 
dan entre le Soudan, la Côte d'Ivoire et 
la Haute-Volta. 

Certains membres de la commission ont 
déclaré que l’on pourrait attribuer à la 
Haute-Volta le siège qui se trouve actuel- 
lement vacant en Côte d'Ivoire, du fait de 
l'élection de M. Guissou comme député. 

H ne faut pas considérer la Haute-Volta 
comme un territoire inférieur, 

On Jui a donné des députés, il faut Jui 
donner également, maintenant, ses con- 
seillers de la République. 

C'est ainsi que nous sommes arrivés à 
établir la répartition des neuf sièges en- 
tre les trois territoires. 


M. le ministre de l’intérieur. Je demande 
‘application de l'article 45 du règlement. 


M. Mamadou Konaté. Mais le chiffre 41 
à été formellement promis à la commis- 
sion des territoires d'outre-mer, C'est éga- 
tement ce chiffre qui a été retenu lors de 


la séance de la commission du suffrage 
universel à laquelle j'ai assisté. 

Vous savez bien, d'autre part, qu’on 
nous disait de ne pas parler d'autre chose, 
le chiffre 44 étant le résultat d’un contrat. 

Or, ce matin, quand nous avons vu les 
tractations qui se sont produites au sujet 
du Maroc, de la Tunisie et d’autres terri- 
toires, nous avons acquis la quasi certi- 
tude que c’est sur les territoires d'outre- 
mer qu'on se rabattrait pour réaliser un 
accord. (Applaudissements à 
gauche.) 


M. Jacques Duclos. Voilà la vérité. Voila 
le maquignonnage ! 


M. Mamadou Konaté. M. le rapporteur 
lui-même a dit, comme les orateurs qui 
m'ont précédé: je sais que ce chiffre de 44 
a été promis et que l’Assemblée nationale, 
corame Ja France, n'a pas l'habitude de 
renrendre ce qu'elle à déjà donné. (Ap- 
plaudissements sur les mêmes banes.) 


M. le président. La parole est à M. Mar- 
tine. 


M. Jean Martine. Je serai maintenant tres 
bref, puisque mon collègue a dit l'essentiel 
de ce que j'avais l'intention d'exposer à 
l’Assemblée, 

Ce que je veux surtout marquer, c’est 
qu'il est de très mauvais aloi, je crois, de 
revenir sur ce qui a été promis dans des 
séances précédentes, car on risque d’abou- 
tir à une impasse. 

On me dit que le problème est insolu- 
ble si l’on n'accepte pas la proposition qui 
nous est faite. Je réponds, reprenant la 


l'extrême des titulaires est égal où inférieur à 5, 


proposition de nos collègues M. Silvandre ! 


et M. Guillon: « Pas du tout, La solution, 
nous l’avons nous aussi. Elle est tout au- 
tre quant au fond. Elle a l'avantage de 
maintenir ce qui avait été promis. Ainsi, 


nous ne remettrons pas de problèmes en ! 


question en ce qui concerne les territoi- 
res d'outre-mer ». 

I y a un autre aspect que je voudrais 
signaler à l’Assemblée et je le fais, croyez- 
le bien, sans paseion. 

Notre situation dans l'Inde est 
lement assez mal définie, Personne ne peut 
dire ce qu'il adviendra de notre présence 
dans ces territoires. 

Pensez-vous qu'il soit sage actuellement, 
alors que des discussions sont engagées, 
de modifier la promesse qui à été faite à 
ces territoires en ce qui concerne le chif- 
fre de leur représentation ? 

Si une telle décision doit être prise, en 
tant que parlementaire, je ne puis m'v 


actuel- ! 


associer et je laisse le Gouvernement seul, 


responsable si quelque événement survient 
ui puisse avoir pour origine la décision 
e l’Assemblée nationale. 


M. le président. Je mots aux voix l'arnen- 
&ement de M. Silvandre repris par M. Guil- 
lon. 

Je suis saisi d'une demande de serutin 
présentée par Je groupe communiste. 

Le serutin- est ouvert. 

(Les voles sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne dermanide 
pius à voter ?.… 
Le scrutin est clas, 


des votes.) 


M. le président. Voici le résullat du dé- 
pouillement du scrutin" 


Nombre des votants ...,...,. 199 


Majorité absolue ............ ‘00 
Pour l'adoption 201 
COMM 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 
Personne ne demande plus la parole ?.… 


| groupe répuhiicun radical et radicai-socia- 
(MM. Les secrétaires font le dépouillement 


M. Jean Liante. Le groupe communiste 


_volera contre l'ensemble de l'article 17. 


M. le président. Je aux voix l'en 
semble de l'article 1°, 

(L'ensemble de l'article 17, mis aux voir, 
est adopté.) 


[Article 9. 


M. le président, « Art. 9. — Je 
des suppléants est de 3, qMand le nombre 


est ensuite augmenté de 2 par 5 titulaires 
ou fraction de 5, » 

M. Bour avait déposé un 
n° 103 qui a recu satisfaction. 
Personne ne demande Ja parole 

Je mels aux voix l'article 9, 
L'article 9, mis aux voir, est adopté.) 


amendement 


[Article 10.1 
M. le président. « Art. 10, — L'élection 


des délégués et celle des suppléants ont 
lieu séparément. 

« Dans les communes où le conseil muni- 
cipal est composé de 13 membres ou moins 
de 13 membres, l'élection des délégués et 
celle des suppléants ont lieu dans les con- 
ditions prévues par l'article 51 de Ja loi du 
avril 1881. 

« Dans les communes où le conseil mu- 
nicipal est Composé de plus de 13 imeèm- 
bres et dans les communes du départe- 
ment de la Seine l'élection à lieu suivant 
le système de la représentation proportion- 
nelle, avec application de la règle du plus 
fort reste, sans panachage ni vote préféren- 
tiel; les listes peuvent comprendre moins 
de noms qu'il n’y à de sièges de délégués 
et de suppléants à pourvoir, 

« Chaque conseiller municipal ou groupe 
de conseillers municipaux peut présenter 
une liste de candidats aux fonctions de dé- 
légués et de suppléants. » 


MM. Cudenet et Baylet ont déposé un 
amendement tendant à rédiger comme suit 
l'article 10: 

« Dans les communes élisant moins &e 
quinze délégués, l'élection des délégués et 
celle des suppléants ont lieu séparément 
dans les conditions prévues par l'article 51 
de la loi du 5 avril 1881. 

« Dons les communes élisant deux sup- 
pléants ou plus, il est établi un ordre des 
cuppléants d'après le nombre de voix 
qu'ils ont obtenues. En cas de refus ou 
d'empêchement d'un des délégués, c'est le 
suppléant qui a recueilli le plus gran 
nombre de voix-ou, à égalité de voix, le 
plus âgé qui est appelé à-le remplacer, » 

La parole est à M. Cudenct, 


M. Gabriel Cudenet. Nous vous 
l& savez, attachés au prin“ipe majoritaire 
et nous aurions souhaité que ce principe 
jouât à plein dans le désignation des délé- 
chargés d’élire les conseillers de la 
République. C'est, d’ailleurs, dans cet es- 
prit, que nous avions deposé un premier 
amendement, 

Mais, certains obstacles étant apparus, et 
dans un désir de conciliation, nous avons, 
ami M. Paylet et moi, au nom du 


liste, déposé ce second amendement. 
Il nous paraissait logique que ceux qui 
avaient été élus suivant Je système majo- 
ritaire désignassent leurs délégués e 1 par- 
tant d'un principe identique. nous 
blait également parfaitement raisonnable 
de ne pas faire appel à la représentation 
roportionnelle dans des cas et dans des 
jeux où elle n'avait pas normalement à 
joucr. 

Qu'on le veuille ou non, une 
municipale ne se déroule pas sur | 
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uniquement politique. 11 y a des listes qui 
sont souvent des listes d'intérêts pure- 
ment communaux, et il est très difficile 
d'introduire a posteriori, c'est-à-dire après 
l» verdict des électeurs, la représentation 
proportionnelle, alors qu'elle n’a pas joué 
‘ans la consultation primaire. 

lelles sont les considérations qui nous 
avaient guidés lorsque nous avons déposé 
uotre premier amendement. 

Mais, en vue d'arriver à un résultat, nous 
nous sommes ralliés au texte que nous 
oumettons à la délibération de lAssem- 
blée et qui a pour but, tout en tenant 
compte des objections qui ont été émises 
par certaines fractions de la majorité, de 
sauvegarder tout de même l'application du 
principe majoritaire dans un certain nom- 
bre de communes et de rester ainsi dans la 
vérité républicaine et dans la logique. 
(Applaudissements sur cerlains bancs à 
gauche.) 


M. le président. La parole est à M. le 
rapporteur, 


M. le rapporteur. La commission n’a pas 
connu de cet amendement. Elle ne peut 
donc que s’en rapporter à l'Assemhiée. 

S'il m'est permis d'indiquer mon avis 
personnel, j'ajouterai que je serais heu- 
reux de le voir triompher. 


M. le président. La parole est à M. le mi- 
istre de l’intérieur. 


M. le ministre de l'intérieur, Le Gouver- 
nement accepte cet amendement. 


M. Guy Desson. Je demande le scrutin. 


M. le président. Je mets aux voix l’amen- 
dement de MM. Cudenet et Baylet, accepté 
par le Gouvernement. 

Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe socialiste, 

Le scrutin est ouvert. 

{Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?.… 

Le scrutin est clos. 

(MM. les secrélaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président, Voici le résultat du dé- 
pouillement du scrutin: 


Nombre des votants.,....,.., 
Majorité 


Pour l'adoption... 409 
Contre 184 


L'Assemblée nationale a adopté, 


093 
297 


L'amendement qui vient d'être adopté 
remplace le texte proposé par la commis- 
sion pour l’article 10, 


M. Jean Cristofol. Le M. R. P, capitule 
sur toute là ligne! 


M. le président. Tous les amendements 
s'appliquant au texte proposé-par la com- 
pour l'article 10 deviennent sans 
objet. 

‘pendant, M. Bour a présenté un amen- 
dement tendant à compléter in fine l'arti- 
c'e 10 par un alinéa nouveau ainsi conçu : 

« Nul ne peut être candidat sur plusieurs 
listes, Si un candidat fait acte de candida- 
ture sur plusieurs listes, il ne peut être 
valablement proclamé élu. » 


. M. Louis Bour. Mon amendement devient 
également sans objet. Ze le retire, 


le président, L’amendement est re- 
diré, 


M. Antoine Demusois, Mon-ieur le prési- 
dent, j'avais déposé uu amendement à 
l’article 19, qui me semble pouvoir être re- 


M. le président, Cet amendement n'a 
plus d'objet, puisque l'Assemblée vient 
d'adopter nn amendement qui constitue 
une nouvelle rédaction de l'article 10. 

[Article 11.1 

M. le président. Je donne lecture de l'ar- 
ticle 11: 

u Art, 11. — Tes délégués défaillants 
sont remplacés par des suppléants élus suf 
Ja même fiste. 

« Les délégués de droit qui sont ex 
même temps députés ou conseillers géné 
raux sont remplacés par les suivants de Li 
liste sur laquelle ils ont ét& élus. » 

MM. Cudenet et Raylet ont déposé un 
amendement qui tend à rédiger comme 
suit l'article 11: 

« Dans les communes élisant quinze @é- 
légués et plus, l'élection des délégués et 
des suppléants à lieu simultänément sur 
la méme liste suivant le système de la re- 
présentation proportionnelle avec appiica- 
tinn de la règle du plus fort resie sans pa- 
nachage ni vote préférentiel; les listes 
peuvent comprendre moins de noms qu'il 
n'y à de sièges de déléguts et de sup 
pléants à pourvoir. 

« Chaque conseiller municipal ou groupe 
de conseillers municipaux peut présenter 
une liste de candidats aux fonctions de dé 
légué et de suppléant. 

u ]1 est établi un ordre de ces sup- 
pléants d'après leur rang de présentation. 

« En cas de refus ou d'empêchement 
d'un délégué, c'est le supp'éant de la 
même liste venant immédiatement après 
le dernier délégué élu de la liste qui est 
appelé à ke remplacer, 

« Les délégués de droit, députés ou con- 
seillers généraux, qui auraient cependant 
été Élus par un conseil municipal sont 
obligatoirement remplacés par les suivants 
de la liste sur laquelle ils auraient été 
élus. » 


M. Antoine Demusois. Je demande la pa- 
ro!e. 


M. le président. La parole est à M. Dermu- 
sois. 


M. Anioine Demusois. Je reprend: mon 
amendement n° 172 à l'article 40 comme 
sous-amendement à l'amendement n° 102 
de MM. Cudenet et Baviet à l'article 11. 


M. le président. M. Demusois propose, 
en sous-amendement à l'amendement de 
MM. Cudenet et Bay'et, de substituer, dans 
le premier alinéa, aux mots: « du plus 
fort reste », les mots: « de la plus forte 
moyenne », 

Ce sous-amendement doit être examin! 
en premier lieu. 

La parole est à M. Demusois. 


M. Antoine Demusois. Dans une précé- 
dente séance, j'avais fait observer que, 
en matière de représentation proportion- 
nelle, la règle de la plus forle moyenne 
est mathématiquement plus juste que celle 
du plus fort reste. 

M. le rapporteur s'était empressé de faire 
connaître son accord et j'avais eu le plai- 
sir de voir l'Assemblée voter, à la quasi 
unanimité, un amendement que je lui pro- 
posais en ce sens, à propos d'un autre 
articie. 

Ce qui valait aors vaut encore pour 
l'article 11, el j'espère que cette fois 
encore l'Assemblée adoptera ma proposi- 
tion. (Applaudissements à l'extrême gau- 


che.) 


M. le président. Quel est l'avis de ja 
COMINISSION ? 


M. le rapporteur. La commission a été 
appelée à connaitre de cet amendement: 
elle le repousse, ; 


M. le ministre de l’intérieur. Le Gouver- 
nement éga:ement, 


M. Antoine Demusois. Nous jemandons 
le scrutin. 


M. le président. Je mets aux voix le sous- 
amendement de M. Demusois, repoussé par 
la commission et par le Gouvernement. 

Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe communiste. 

Le scrutin est ouvert, 


{Les votes sont recucillis.) 

M. le président, Personne ne demande 
pius à voter ?.… 

Le scrutin est clos, 

(MM. les secrétaires font le dépouille. 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouillement du sérulin: 


Nombre des votants........, 
Majorité 
Pour l'adoption... 18 
L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 
La paro:e est à M, Cudenet, pour soutenir 
sen amendernent. 


532 
267 


M. Gabriel Cudenoi, Notre amendement 
est le corollaire de celui que l'Assemblée 
nous a fait l'honneur d'adopter tout à 
l'heure. 

Je cre's Gonc inutile d'imposer une fas- 
tidieuse redite sur ce sujet. 


M. le rapnorteur. La comraission accepta 
l'amendement. 


M. le ministre de l'intérieur, Le Gou 
vernement également, 


Guy Desson. Nous demandons le scru- 
ün. 

M. le président. Je mets aux voix 
l'amendement de M. Cudenet, acceplé pa 
le Gouvernement et la commission. 

Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du gronpe socialiste. 

Le scrutin est ouvert. 

{Les voles sont recueillis.) 


M. je président, Personne ne demanda 
plus à voter ?.… 
Le scrutin est clos. 


(AM. des secrétaires [ont le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dé: 
pouillement du scrutin : 


Nombre des 411 
Majorité absolue... 


Pour l'adoption... 407 
Contre 


L'Assemblée nationale a adopté. 
L'amendement de MM. Cudenet et Baylet 
devient donc l'article 11. 


M. Bour a présenté un amendement ten 
dant à compléter ce texte par les mots! 
« aux élections municipales », 

La parole est à M Dour. 


M. Louis Bour, Les mots que je propose 
d'ajouter au texte de M Cudenet apportent 
simplement une précision Gont l'éviden’e 
ne fait pas de doute et qui supprimeront 
toute possibilité d'équivoque, 


| 
| | | 
| 
À 
| 
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M. le rapporteur. En effet et la eomanis- 
sion acégpie l'amendement, 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement de M. Bour, accepté par la com- 


juission. À 


(L'amendement, tnis aux voir, est 
udopté.) 


M. le président. M. Dour a présenté un 
sutre amendement tendant à compléter le 
nouveau texte de l'articke ft par un nou- 
vel alinéa ainsi conçu: 

« Le vote par procuration est admis pour 
les députés et les conseillers généraux, 
pour des cas exceptionnels, qui seront 
tixés par règlement d'administration pu- 
hlique. » 

La parole eét à M. Dour. 


M. Louis Bour, Les textes que nous 
vons votés tendent à permettre, en ma- 
tière d'élections de conseillers de la Ré- 
publique, au maximum de suffrage de 
s'exprimer. 

C'est dans cet esprit que nous avons 
prévu que des suppléants pourront rem 
placer les délégués absents, et que les dé- 


députés et conseillers généraux qui sont, 


en même temps conseillers municipatix se- 
ront automatiquement remplacés. 

De même, dans le cas des départements 
d'outre-mer, les délégués pourront voter 
par procuration. 

Mon amendement s'inspire de la même 
préoccupation, s'agit de permettre aux 
députés et conseillers généraux absents — 
cela ne se présentera d’ailleurs que d'une 
façon exceptionnelle — de voter par pro- 
curation, x 

Je dis hien par procuration et non par 
correspondance, car si le vote par corres- 
pondance est possible dans le cas du seru- 
tin, à la représentation 
c'est à dire à un tour, il ne Fest plus 
dans le cas du scrutin majoritaire qui 
comporte deux tours. 


M. Antoine Demusois. 11 ne reste plus 
à M. Bour, pour être complet, qu'à pus 
ser que les députés n'auront qu'à laisser 
le soin à M. le ministre de l'intérieur de 
voter pour eux: ce serait plus vite fait. 


M. le président, La parole est à M. le 
rapporteur 


M. le rapporteur, La commission n'a par 
(té saisie de l'amendement de M. Bour, 
mais elle s’en rapporte à la sagesse de 
d'Assemblée. 

A mon avis il n'y à pas de raison de 
ne pas l’adopter. 


M. le président. La parole est à M. Cris- 


tofol, contre l'amendement, 


M. Jean Cristofol. Cet amendement est 
inacceptable. 

Le vote par procuration est sourmis à 
des formalités administratives importan- 
tes, En vertu de quel principe ne seraient- 
elles pas imposées aux députés où aux 
conseillers généraux absents ? 

Ainsi, il suffirait que €es députés et 
conseillers généraux ne puissent se ren- 
dre au chef-ien du département pour 
qu'automatiquement il leur soit possible 
de désigner quelqu'un qui votera - pour 
Eux, Cela me parait vraiment exagéré! 

On galvaude par trop sinon le suffrage 
universel, du moins le suffrage restreint. 
Du suffrage universel, vous ne voulez pas, 
el vous trouvez ke moyen de diminuer Ja 
valeur du suffrage restreint que vous 
instituez. 

Nous tenons à protester contre de pa- 
teilles méthodes, 


Donner aux députés et aux conseiliers 
généraux la possibilité de voter par pracu- 
curation est antidémocratique et antiré- 
publieain. Les députés, lorsqu'ils accom- 
plissent leur devoir d'électeur, ne sont 
pas et ne doivent pas être plus que les au- 
tres citoyens, (Applaudissements à l'ex- 
trême gauche.) 


M. le président. [La paroe est à M. le 
rapporteur. 


M. le rapporteur. L'iniendement de 
M. Bour n'est hi antirépublicain ni antidé- 
mocratique. 

Des suppléants ont été institués parce 
qu'il peut arriver qu'un délégué désigné 
et ayant accepté, soit empèché par une 
maladie ou un cas de force majeure de ge 
rendre au scrutin. 

Mais pour les délégués de droit comme 
les députés ou les conseillers généraux, 
li n'y à pas de suppléants susceptibles de 
les remplacer en cas de force majeure. 

Dans la législation ancienne il ne pou- 
vait y être remédié, car la procédure du 
vote par procuration n'existait pas. 

Mais vous avez introduit — c'est à 
votre demande, M. Cristofol, qu'on l'a fait 
— le vote par procuration pour les élec- 
tions municipales, Vous avez admis que 
les militaires, les inscrits maritimes, cer- 
tains fonctionnaires, puissent voter par 
procuration. 

Dans ces conditions, il ne me semble 
pas que le reproche de M. Cristofol soit 
fondé, I me semble dicté davantage par 
esprit de système que par une raison lo- 
gique. 


M. le président. La parole est à M. Cris- 
tofol. 


M. Jean Cristofol. IL exact, et je m'en 
honore, que j'ai été le rapporteur de deux 
lois, dont l'une instituait le vote par pro- 
curation en faveur des marins du ecom- 
merce, des marins de la inmarine militaire 
et des militaires qui se trouvent éloignés 
de la métropole à cinq jours de courrier, 

Le vote par procuration à été expresst- 
ment réservé à ceux des citoyens qui, Île 
jour de l'élection, sont loin de la métro- 
pole ou sur mer. 

L'exercice de ce droit est soumis à une 
réglementation très rigoureuse que M. Bour 
ne semble pas vouloir appliquer aux dé- 
putés et aux conseillers généraux. 

Par conséquent, il n'y a rien de com- 
mur entre cette disposition réchirmée de- 
puis toujours par les marins du commerce 
et qu'ils ont obtenue en 146 et l'arende- 
ment que vient de présenter M. Bour. 

S'il s'était agi du vote par correspon- 
dance, peut-être, cerlains de vos argu- 
ments auraient eu quelque valeur, cicore 
que ce.mmode de votation soit réservé aux 
fonetionunuires qui, en raison de leurs 
fonctions, ne peuvent être présents au eu 
de leur résidence le jour du serutin. 

Ce n'est pas, que je sache, le cas des 
députés où des conseillers généraux, bien 
que, en ce qui concerne F'hidemnité parke- 
mentaire, les députés aient été assimilés, 
aux consetilers d'Etat. 

Mais j'attire l'attention de VAsseinbhée 
sur une autre disposition du projet de loi. 
La troisième alinéa de l'article {9 prévoit 
que « tout délégué qui, sans cause Jlégi- 
time, n'aura pas pris part au serufin, sera 
condamné à une amende de 3.04) fran°s 
par Le tribunal civil du chef-lieu, sur Ja 
réquisition da ministère publie ». 

Ainsi, un sunple délégué, un Simple ei- 
toven, sera contraint on d'aller voter ou 
de paver amende de 35.08 francs. Le 
député, ou le conseiller municipal, échap- 
pera au droit commmn., hr suffira ce 


dire: je n'ai pas envie de me rendre au 

chef-lieu du département et je vais délé- 

er mes pouvoirs à quelqu'un qui relie 
ra à ma place. 

S'il est conseiller municipal, non seules 
ment il sera suppléé par deux autres per- 
sonnes, mais il pourra encore se faire res 
présenter par procuration. 

F Cela ne se défend pas. Je me demande 
où l’on veut en venir et jusqu'à quel point 
l'on veut galvauder le suffrage universel, 
{Applaudissements à l'extrême qauche.} 
Je demande un serutin publi. 


M. le président. Je mets aux voix l'amens 
dement de M. Bour. 

Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe communistes 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recucillis.) 


M. le président, Personne ne deman!3 
plus à voter 

Le scrutin est clos. 

ME. Les secrétaires font le dépouillement 
des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dés 
pouillement du scrutin: 


Pour l'adoption... JS 

Contre 13 


L'Assemblée nationale a adopté. 


M. le présigent. Personne ne demania 
Ja parole ?… 

Je mets aux voix l'article ff. dans <4 
nouvelle rédaction, complété par les amernis 
dements que L'Assemblée vient d'adopter. 

L'article A, ainsi complélé, mis «uä 
voir. est adopté.) 


{Article 12.] 


M. le président. « Art, 12, — Hiins lea 
communes où les fonctions du conseil 
municipal sont remplies par une deélég « 
Uon spéciale instituée en vertu de Fartis 
c'e 44 de In loi du 5 avril 1884, les duice 
gués et suppléants sont nommés par Far 
cien conseil convoqué à cet effet par là 
président de a délégation spéciale. » 

M. Demu<sbis à déposé un amendemeuf 
tendant, après les mots: « 5 avril », à 
rédiger comme suit la tin de l’article : 

« Les élections municipales devront avoir 
licu quinze jours avant celles du Conseil 
de la République, » 

La parole est à M. Pemusois. 


M. Antoire Demusois. Je voudrais 
d'abord exprimer mes regrets de vor 
qu'alors que s'était dessinée une majorité 
pour décider de tenir séance au delà 
minuit, il ne reste en séance que quelques 
députés parmi ceux qui ont pris cette 
Sion, 


N, Henri Bouvier-O'Cottereau. | 
thème de votre côté: vous n'êtes io 
dix-neuf sur cent quatre-vingt-trois, 


M. Jisaues avons 13 
puérite, nous, d'avoir voté contre 


de nuit. 


M. Antoine Bemwsois. J'expriinie 
cret tout cela nous donne | 
pression de n'etre pas très sérienx 

Revenons à amendement. Je veux 
rappeler ici qu'au cours d'une precederig 
séance, j'avais exposé combien Farticle 12, 
tel qu'il était 1édigé, me paraissait peu 


Sérieux. 
Favais marqué qu'on ne pouvait serie its 
sement faire voter des 3 


| | | 
| | 
| 
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Je n'insisterai pas sur ce sujet: je m'en 
suis expliqué longuement. On peut à ce 
sujet relire le compte rendu sténogra- 
phique des débats. | 

Mais on m'a fait observer qu'au fond, 
mon désir de voir le collège éleetoral 
consulté dans ces communes ne s'expli- 
quait pas, puisque, somme toute, la sus- 
pension n'était valable que pour deux 
mois et qu'inévitablement le collège élec- 
toral serait un jour ou l’autre consulté. 

Si c'est dans la limite des deux mois 
que l'opération doit se faire — et c’est Je 
cas en effet — je proposerai — c'est pe 
de mon amendement — après les 
mots : « 5 avril 1884 », la phrase suivante: 
« les élections municipales devront avoir 
lieu quinze jours avant celles du Conseil 
de la Répub ique ». 

Ainsi, on n'assisterait pas à ce spectacle 
ridicule d'un maire désigné convoquant 
les conseillers municipaux qui ont été des- 
titués et qui, en conséquence, n'ont plus 
cette qualité. 

On aurait, du fait d'une consultation que 
prévoit Ja loi, Ja possibilité d'avoir un 
nouveau conseil: municipal qui, élu quinze 
jours avant l'élection du Conseil de la Ré- 
publique, pourrait valablement prendre 
position en ce qui concerne cette dernière 
élection. 

C'est pourquoi je demande à J'Assem- 
blée de bien vouloir accepter mon amende- 
nent, 


M. le président. Quel est l'avis de Ja 
commission ? 


M. le rapporteur. La commission repousse 
. l'amendement, qui est du reste inopérant. 


M. le ministre de l’intérieur. Le Gouver- 
nement le repousse également. 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement de M. Dermusois, repoussé par la 
commission et par le Gouvernement, 

(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 
adopté.) 


M. le président, Personne ne demande 
plus la parole 
Je mets aux voix l'article 12, 
(L'article 1?, mis aux voir, est adopté.) 


[Article 14.] 


M. le président. « Art. 14. — Je proces- 
verbal de l'élection des délégués et des 
suppléants 
au préfet par le maire, 

« Dans les conseils municipaux élus à 
la représentation proportionnelle, le pro- 
cès-verbal doit ivdiquer Ja Jiste au titre 
de laquelle les délégués et suppléants ont 
été désignés. 

« Le procès-verbal doit mentionner J'ac- 
ceptation ou le refus des délégués où sup- 
pléants, ainsi que les protestations élevées 
contre la régularité de l'élection par un 
ou plusieurs membres du conseil muni- 
à | 

« Une copie du procèswerbal est affichée 
à la porte de la mairie, » 

Personne ne demande Ja parole 7... 

Je mets aux voix l'article 14, 


(L'article 15, mis aux voix, est edoptr.) 
[Article 21.] 


M. le president. « Art. 21, — Tout 
“leclions à représentation  proportion- 
nelle, aucune déclaration de candidature 
ne peut être faite dans plusieurs départe- 
ments ou sur diverses listes du mème 
département. 

« Toute liste constituée en violation des 
dispositions du présent article est inter- 


les 


est transmis immédiatement. 


dite; elle ne sera pas enregistrée et les 


bulletins obtenus par elle seront annulés, » 


M. Louis Marin a présenté un amende- 
ment tendant à rédiger ainsi l’article 21: 


« Les candidatures multiples sont inter- 
dites. 

« Si un candidat fait, contrairement aux 
prescripüons du présent article, acte de 
candidature sur plusieurs listes, dans un 
même département ou dans plusieurs dé- 
parlements, né peut être valablement 
proclamé élu. 

« Les bulletins obtenus par les listes sur 
lesquelles il figure sont annulés, » 


La parole cst à M. le-rapporteur, 


- M. le rapporteur. Après la discussion qui 
avait eu Jieu ici, tout le monde était 
tombé d'accord sur le principe, qui avait 
été à la base de l'amendement de M. Louis 
Marin et de celui, je crois, de M. Cristofol, 
de l'interdiction des cändidatures multi- 
ples, 

On avait donné mission à la commission 
de rédiger un texte pouvant trouver son 
application. 

La commission a rempli la tâche qui 
lui était assignée et nous sommes: arrivés 
au texte suivant: 

« Pour les élections à la représentation 
proportionnelle, aucune déclaration de can- 
didature ne peut être faite dans plusieurs 
départements ou sur diverses listes du 
même département. 

« Toute liste constituée en violation des 
dispositions du présent article est inter- 
dite; elle ne sera pas enregistrée et les 
gta obtenus par elle seront annu- 


J'ai indiqué déjà qu'il n'était pas pos- 
sible d'aller plus loin et d'étendre cette 


disposition à tous les départements, même . 


à ceux où il n'y avait pas de représenta- 
tion proportionnelle. 

En effet, on ne peut, dans ces cas-là, 
exiger de déclaration de candidature, et 
il serait impossible de faire les véritica- 
tions nécessaires afin d'empêcher les dé- 
clarations multiples. 

Pour cette raison, Ja commission, bien 
que reconnaissant Ja valeur du principe, 
h'a pas cru pouvoir aller plus loin, . 


M. le président. La parole est à M. Marin. 

M. Louis Marin. Monsieur le ministre, je 
peu suffoqué par les explications 
de M, le rapporteur, 


M, le ministre de l'intérieur. Je n'y suis 
pour rien, (Sourires.) 


M. Louis Marin. entendu aujourd'hui 


avec grand plaisir M. Dermusois, qui est un 
révo.utionnaire authentique... {Sourires.) 


M. Antoine Demusois. Je vous remercie! 


M. Louis Marin. féliciter, à travers 
“otre personne, vos services politiques. 

Je pourrais aussi, pour des raisons que 
vou: connaissez, vous féliciter de vos ser- 
vices de renseignements, Mais je suis tout 
de mêrne inquiet de voir qu'ils ne vous 
ont pas Sigoalé qu'il existait ici un centre 
où l'esprit boulangiste, l'esprit plébisei- 
taire soufflaient de ja facon la plus perni- 


c'euse, 
M. Jean Gristofol, Très bien! 


M. Louis Marin, lourquoi pernic 
Parce que, généraiement, boulangistes et 
plébiscitaires sont très ardents et pas du 
out 

Mais ici, il s'agit d'une belle manœuvre. 

Quelle était la Version des premier et 
second rapports la ? « Les 


0 


candidatures multiples sont interdites dans 
le même département », y lisaiton. 

Or, cela n'arrive jamais, je vous l'ai déjà 
fait remarquer l’autre jour. Quand il se 
présente des candidatures multiples, c'est 
dans des départements 
érents, 


M. le rapporteur. Vous commetlez une 
crreur, monsieur Marin, 


M. le ministre de l'intérieur, Un mème 
homme peut être candidat sur deux listes 
différentes dans le même département et 
se faire ainsi plébisciter dans le cadre 
départemental, 


M. Louis Marin. Monsieur le ministre de 
l'intérieur, cela peut, en effet, arriver sur 
le papier; mais, si je vous demandais un 
exemple, vous n'en trouveriez pas au 
point de vue élections législatives, tandis 
_ je pourrais vous citer des centaine: 
de cas dans notre histoire parlementaire, 
jusque vers 1885... 


M. le ministre de l'intérieur, Jusqu'en 
1925. 


M. Louis Marin. où, dans des départe- 
ments différents, les candidats ont, en 
effet, osé se présenter à différents en- 
droits et ont été élus, Cela a été très fré- 
quent. 


M. Robert Bichet, laval, par exemple. 


M. Louis Marin. C’est pourquoi nous 
avons voté, il y à soixante ans, une lo: 
interdisant les candidatures mulliples,. 

Cette loi eimplement que les can- 
didatures multiples sont interdites. 


M. le ministre de l'intérieur. Elles ne 
l'ont jamais été pour le Sénat, M. Pierre 
Laval a été élu dans la Seine et dar: le 
Puy-de-Dôme, 


M. Jacques Ducios. C'est un inauvais pré- 
cédent ! 


M. Louis Marin, L'exemple de Laval dass 
le Puy-de-Dôme et dans la Seine, je vous 
l'ai déjà donné. Vous-même j'avez cite 
l’autre jour et vous le citez une troisième 
fois, Il illustre ce que je vous disais, qu'il 
n'y a de candidatures multiples que dars 
des départements différents, 

Par conséquent, la version esprit boulan- 
giste, si j'ose dire, consistait à nous 


jy ner un texte qui ne trouve jamais sm: 


appication. 


M. le rapporteur. Voulez-vous me pir- 
mettre de vous interrompre, mon cher co! 
lègue ? 

M. Louis Marin. Voudriez-vous me lai 
ser achever, pour économiser notre temps 
à tous, qu, maintenant, prend sur notre 
sormmeil. 

Je voudrais démentrer pourqu: je ne 
suis pas satisfait et pourquoi je inaiaiiens 
l'amendement que j'ai d'nosé, 

Mon amendement porte que less candida- 
lures multipies sont interdites, que ce soit 
dans un où plusieurs départements. C'ess 
Clair, C'est s'applique depuis 
soixante ans à nos élections législatives. 

Vous nous dites que vos proposilions mme 
donnent satisfaction. 

Je vais vous votre texte, quoique 
le stvle en soit bien décousu: 

« Dans les départements où Ï ÿ a au 
moins quatre conseillers à élire, aucun: 
déclaration candidature ue peut 
faite dans plusieurs départements où sut 
diverses du mème département, » 
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Ce texte est beaucoup moins clair qnè 


le mien. 


Qu'est-ce que cela veut dire? C ia! veut 


dire que dans dix départements, pàs un 


de plus, les candidatures multinies sun 
interdites, mais que, dans les quatre-vingt- 
sept autres, eiles seront permises. 


M. Jean Gristotol. C'est l'inverse de vo- 
tre amendement et du mjen. 


M. le rapperteur. non, monsieur 
Louis Marin. 


Louis Marin. Comnient « non » ? 


M. le rapnorteur. Permeitez-moi de vous 
l'expliquer. 


M. Louis Marin. Je permets tout au rap- 
porteur. 


M. le rapporteur. Tout d'abord, je me 
suis apercu que le texte comportait une 
erreur d'impression. La rédartion détimi- 
tive est celle-ci: « Pour les élections à la 
représentation proportionnelle, aucune dé- 
claration de candidature ne peut être faite 
dans plusieurs départements ou sur diver- 
ses listes du mème département, » x 

Je vais vous montrer, monsieur Marin, 
qu'on ne peut pas faire autrement. 

Pour que vous puissiez interdire Îles 
candidatures multiples, il faut qu'il y ait 
une déclaration de candidature préalalte. 

Avant 1885, il n'y avait de déclaration 
de candidature ni à Ja-Ch:unbre des dé- 
putés ni au Sénat. Mais pour se prémunir 
contre des monvemenis conne celui que 
vous avez raison de dénoncer, on à inter- 
dit, à un moment domné, les candidatures 
multiples à la Chambre et l'on à imposé 
la déclaration de candidature. 

Pourquoi pouvait-on faire une déclara- 
tion de candidature ? Parce que, de deux 
choses l'une: on bien Félection avait lieu 
au scrutin majoritaire, et alors le prentier 
tour avait lieu nn dimanche et le second 
quinze jours pus fird; ou bien Félection 
avait lieu à la proportionnelle et, dans ce 
cas, il n’y avait pas de secend tour. 

Mais pour le Sénat, quelle que fût l'en- 
vie de proserire les candidatures muhi- 
ples, cela n'est jamais venu à Fidée @e 
ersonne. Pourquoi ? Parce que comme 
e second tour de serutin, et éventuelle- 
ment le troisième, se faisait dans l1 mèrne 
journée, il était impossible de prévoir des 
déclarations de candidature huit jours à 
l'avance. Sinon, c'était empêcher toute es- 
pèce de modification entre les deux tours 
de scrutin. 

Vous ne pouvez en effet savoir ce 
qui se produira au premier tour de sert- 
tin et, dans ces conditions, ou bien vous 
empêchez toute nouvelle candidature au 
deuxième tour de <crutin, où bien, si vous 
le permettez, il est ‘mpossible, entre les 
deux tours de scrutin, de fâire ies vérifica- 
tions nécessaires dans les départements, Je 
n'y vois pour ma part auénn inconvénient, 
mais cela me paraît irréalisable technique- 
ment, 


M. Louis Marin. C'est extrémemnent 
ple et je vais vous indiquer comment. 

Vous parlez toujours de l'ancien Sénat. 
Etes-vous hanté par Jui ? je n’en sais rien 
(Sourires), mais vos observations s'appli- 
quent parfaitement au Sénat pour lequei 
on n'avait pas voulu interdire les cand'ua- 
lures multipes. 

Nous désirons, quant à nous, Îes inter- 
dire pour le Conseil de la République. 
Nous sommes payés pour le désrer. 

Croyez-vous qu'entre lee deux tours de 
Scrutin pour le Conseil de ja République, 
Comme autrefois entre ies deux tours pour 


je m'étonne qu'un 


Je Sénat, il puisse Le Sora se pro- 


duire facilement des can 
les ? 


M. le rapporteur. Mais bien entendu. Et 
parlementaire aussi 
expérimenté que vous ne sache pas qu'il 
surgit des candidatures nouvelles entre le 
premier et le deuxième tour. 

C'est même généralement ainsi que se 
traduit le second tour. C'est précisément 
par des candidatures nouvelles que se met- 
tent d'accord des candidats qui ne pour 
vaient le faire an per tour, et qui se 
désistent au second. 

Votre observation est donc inexacte: des 
candidatures nouvelles peuvent se présen- 
ter entre les différents tours. 

Et je crois que vous rendriez un très 
mauvais service à la démocratie en inter- 
disant ces candidatures nouvelles. 


idatures nouvel- 


M. Louis Marin. Il faut ohiger les can- 
didats à faire une déclaration. 


M. le rapporteur. Mais quand, monsieur 
Louis Marin ? Comment pouvez-vous véri- 
fier ces candidatures ? 


M. Louis Marin. Le jour où toutes les 
listes sont déposées. Quel jour sont-elles 
déposées ? Le mercredi précédant le seru- 
tin, je crois. 


M. Paui-Emile Viard. Pas lorsqu'il y a 
représentation propertionneile. 


M. le rapporteur. C'est ce que nous 
édicions et c'est pourquoi je vous disais 
que le texle que nous avons établi vous 
apporte une satisfaction dans Ja mesure 
où celle-ci est possible. 


M.. Louis Marin. Je ne crois pas que 
la mesure que vous proposez soit sufti- 
sante. 


M. le ministre de l’intérieur. Non, elle 
n'est pas suftisante. 


M. Louis Marin. Elle porte sur dix dé- 
partements, et il en restera 87 sur lesquels 
elle ne porte pas. 


M. le rapporteur. Elle porte sur tous les 
dépaitements où la æeprésentation pro- 
portionnelle joue et qui sont généralement 
ceux où il v a des candidatures multiples. 

Dans tcus ces départements Finterdic- 
tion jouera à plein. En effet, comme Ja 
déclaration de candidature doit être faite 
huit jours avant, la véritication sera pos- 
sible par l'intermédiaire des services du 
ministère de l’intérieur. Le récépissé pro- 
visoire qu'on délivre lors de la déetara- 
tion de candidature sera transformé en 
récépissé définitif, comme cela se fait 
maintenant. 

En effet, actuellement, quand vous vous 
présentez à la préfecture pour faire votre 
déclaration de candidature aux élections 
législatives, on vous délivre seulement un 
récépissé provisoire. Le récépissé définitif 
ne vous est délivré et votre candidature 
n'est déliniiivement enregistrée qu'apres 
que la liste avant été télégraphiée au mi- 
mistère de l'intérieur, il a été farile dé 
vérifier, par confrontation de tontes fes 
listes, que nous n'avez pas fait ailleurs 
une déclaration de candidature. 

Voulez-vous me dire, monsieur Louis 
Marin, comment cela serait possible, one 
une élection sénatoriale, entre les deux 
tours ? 


M. Louis Marin. Si j'en crois votre texte, 
tant candidat qui se présentera aux élec- 
tions pour le Conseil de Ja République 
devra déposer sa candidature le mereredi 
soir. 


M. le ministre de l’intérieur. Monsieur 
Louis Marin, voulez-vous me permettre de 


faire une mise au point ? 


M. Louis Marin. Volontiers. 


M. le ministre de l'intérieur, J'avoue 
que dans ce dialogue, sur un poiat, malgre 
tout secondaire, je ne suis d'accord, m 
avec M. le rapporteur, mi avec M. Louis 
Maria. 

Je suis préoccupé, comme M. Marin, 
d'empêcher certaines manifestations pubii- 
citaires. C’est un premier point sur lequel 
je suis d'accord avec lui. 

E est passible d'interdire les candida- 
tures muïtip'es entre les départements où 


les élections ont lieu au scrutin de liste 


au premier tour de celui-ci et dans les 
départements où le scrutin à lieu à h 
représentation proportionnelle. 11 suffit de 
modifier le texte de facon à imposer la 
déclaration de candidature dans le dépar- 
tement à scrutin de liste, sans représen- 
tation proportionnelle, comme dans ceux 
où est appliquée la représentation propor- 
tionnetle. 


M. le rapporteur. Je demande le renvoi 
du texte à la commission. 


M. le ministre de l'intérieur. En une 
demi-heure la commission pourrait mettre 
un texte au point, 


M. le rapporteur, Non, en une demi- 
heure la commission ne pourra pas mettre 
un lexle au point, 


M. le ministre de l'intérieur. Permettey- 
moi de poursuivre mon explication, car j+ 
crois que le sujet mérite d’être traï'& à 
fond. 

IL reste ün point sur lequel M.:le ran- 
porleur a raison, à savoir que ia candid1- 
ture multipie ne pourra plus surgir qu’en- 
tre départements où ne joue pas la repré- 
sentation proportionnelle et ce, entre !» 
premier et le second tour, 

IL ést indispensable — et M. le ram 
teur à raison de le préconiser — que vo 
laissiez la liberté de déc'encher une re 
didature entre les deux tours &e scru 

A ce moment-]à, l'administration. 
nom de laiqueïle je parle, est désarm 
pour vérifier si le candidat dans un dépa- 
tement du Midi, par exemple, n’est pa: 
en temps, au deuxième tour, cand:- 
dat dans un département du Nord. 


M. Jacques Puclos. Te tééphone ou 1x 
radio peuvent permettre celle vérifie 
ton! Il n'y donc plus de Gouvernement : 


M. le ministre de l’intérieur, Je suis ra 
sonnable, monsieur Duclos. Je sais que 
vous aimez p'aisanter et que c’est une € 
vas façons d'essayer de discréditer 


régime parlementaire. 


. M. Jacques Duclos. Ce n'est pas sérieux. 
Vous, en tout cas, vous êles en ain di 


vous discréditer comme ministre. C'est 
même chose faite, 


M. le président. Je vous en prie, mon- 
sieur Duelos, ne vous lais<ez pas empor- 
ter par ja colère, 


M. le ministre de l’intérieur. I! n'est pas 
sossible, pratiquement, dans les que'que: 
eures qui séparent les deux tours de 
scrutin, de centraliser à Paris une véri- 
fieation des candidats au second tour. car 
il faut que, jusqu’au dernier moment, 
celui qui le désire puisse faire acte de 
candidature au second tour, 
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M. Jean Cristofol. Ce n'est pas sérieux. 


M. le ministre de l’intérieur, Mais nous 
pouvons décider que dans le cas où, dans 
seux où plusieurs départements l'élection 
sonne lieu à deux tours de scrutin, un 
“andidat se presente simultanément au 
second tour, l'élection de ce candidat sera 
annulée dans tous les départements où 
il s'est présenté, 

Elle le sera à posteriori par l'Assemblée 
elle-même, qui respectera loi si nous 
prévoyons ce case dans le texte en dis- 

Ainsi un candidat pourrait peul-ètre se 
livrer à une manifestation, celle-ci 
serait platonique. Il faudrait que ce 
didat combine un petit complot pour faire 
«“éclarer sa propre candidature au dér- 
nier moment dans plusieurs départe- 

Nous pouvons inème imposer que le 
candidat se gende en personne à Ka pré- 
feclure entre les deux tours de scrutin. 


M. Jacques 
possible, 


Chastellain, Ce n'est pas 


M. le ministre de l'intérieur. Nous pou- 
sons décider que, 4 posteriori, toute can- 
didature présentée dans plusieurs dépar- 
tmeénts au deuxième tour serait réputée 
nulle dans tous les départements, Ainsi, 
monsieur Marin, vous auriez satisfaction. 


M. Louis Marin. \Moa-ieur le ministre, je 
vous demande de m'écoute” attentivement, 

Voiei le systéme que-je propose, Nous 
faterdisons les candidatures multiples 
partout, CelLes-ei sont annwées automati- 
quement, Dans départements où joue 
la représentation proportionnelle c'est, 
comme vous l'avez dit, assez simple. 

Dans les autres départements, ainsi que 
cola se faisait autrefois pour les élections 
législatives à deux tours, Ja candidature 
étant déclarée le mereredi, vous avez trois 
jours pour téésraphier partout Ja liste 
des candidats, 


M. le rinistre de l'intérieur. 
sommes d'accord. C'est facile. 


Nous 


M. Louis Marin. Je prélends que cette 
deuxitioe de candidatures mul- 
liples, que nous pouvons interdire dès 
maintenant, sera considérable en cas de 
g'and mouvement d'opinion. 


M. le ministre de l'intérieur. Je vous ai 
proposé un système permettant de jes 
éuiter, 


M. Louis Marin. En ce qui concerne Ja 
troisieme calégorie, qui nous échappera 
et ne pourra être frappée qu'a posteriori, 
jt faudrait une singulière organisation 
pour que, entre les deux tours, on puisse 
agir sur lopinion, ou, même, simplement 
eur les délégués, 

Je veux bien, à la rigueur, que celle-ci 
re soit frappée qu'a poslerion; Inais, si 
vous agissez comme autrefois pour les 
élections législatives, si vous envoyez par 
télégraphe dans tous les départements, 
catre le jeudi el le samedi, une liste qu 
née comportera pas plus du quart des 
poms que comportait autrefois une liste 
du même genre, vous empèchez cette 
seconde catégorie de candidature muiti- 
des qui serait probablement la plus nom- 

M. le ministre de l'intérieur. Voul:z-\ou- 
me permettre de vous interrompre de nou- 
veau, mon cher collègue ? 


M. Louis Marin. Je vous en prie, 


M. le ministre de l'intérieur. Voici pour- 
quoi je redoute la manœuvre entre les 
deux tours. 

Supposez d'aventure qu'un mouvement 
p'ébiscitaire du genre de celui que vous 
envisagez se manifeste en France. La meé- 
thode à laquelle on aura recours sera 13 
suivante. 

L'horume pour qui on agira présentera 
partout, au premier tour, des candidats 
qui feront la campagne suivant cetle idée: 
nous sommes des candidats fantaisistes et, 
après le premier tour, nous nous désiste- 
rons partout pour M. X... 

Voilà la seule difficulté qui peut se pré- 
senter entre les deux tours. C'est pourquoi 
je redoute assez la petite fissurz qui sub- 
siste et je crois qu'il faudrait compléte: 
votre syslème, monsieur Marin, par l'an. 
nulation automatique de toutes ies candi- 
datures multiples présentées. 


M. Louis Marin. ]| n'est pas besoin de 
compitler ce système, 

Je demande que les candidatures multi- 
iles soient interdites préalablement et que 
Le bulletins soient annuïés avant l'éiec- 
tion, dans les deux premiers cas que je 
viens de citer. 

Quant au troisième cas, puisqu'on 
peut sévir qu'a posteriori, je demande que 
les candidatures soient annulées automa- 
liquement. Ce système me suffirait. 


M, le ministre de l'intérieur, Nous som- 
incs d'accord, 


M. Jacques Ducios. un vieux prii- 
cipe républicain, 


M. Louis Marin. Je demande que celte 
proposition soit mise aux voix. 


M. le président. M. Cristofol à déposé un 
amendement tendant à l'article 21: 19 à 
rédiger comme suit le premier alinéa de 
cet artice: 

« Nul ne peut être candidat dans plu- 
sieurs départements ni sur plusieurs fistes 
dans un mème département, »; 

20 Dans le deuxième alinéa, après le 
mot: « listes », à insérer les mots: « ou 
plusieurs départements ». 


La paroïe est à M° Cristofol. 


M. Jean Cristofol. Le projet de loi en 
discussion devait révéier à un moment 
donné tout son sens ct le but qu'il se pro- 
posait d'atteindre, car Ja commission n'a 
nullement tenu compte des amendements 
déposés par l'honorable M. Louis Maria et 
par moi-meme, 

Elle a même fait l'inverse, puisqu'elle 
propose de n'interdire les candidatures 
roulliples que pour dix ou douze dépar- 
tements au maximum et de les permettre 
pour les autres, c'est-à-dire pour près de 
quatre-vingts départements. 

Lorsque dans le pays et ici-même, nous 
insistons sur le fait que cette loi n'a d'an- 
tre but que de livrer le Conseil de Ja Ré- 
publique au rassemblement du peuple 
francais, et d'assurer à M. de Gaulle un 
tremplin pour son accession au pouvoir 
(Exclamalions sur divers bancs). 


M. le rapporteur. 11 vous rend malade! 


M. Jean Cristofol, ..nous avons raison, 
car nous trouvons dans l’Assemblée la 
confirmation éclatante de cette affirmation. 

IL à falu — pourquoi ne pas le dire ? — 
la persévérance de M. Jouis Marin qui à 
fouillé tous les recoins des observations 
de M. le rapporteur, pour que le ministre 
lui-même en fut ému et ce n'est pas peu 
de chose en la circonstance, (Rires à l'ex- 
trême gauche.) 


On cherche beaucoup de détours, alors 
que pour interdire les candidatures, aussi 
bien au premier qu’au deuxième tour, il 
n'est que de préciser dans le texte de la 
loi que les candidatures multiples sont in- 
terdites dans tous les départements au pre. 
mier et au deuxième tour. 

Ainsi nul ne pourrait faire acte de can- 
didature dans plusieurs départements ni 
au premier ni au deuxième tour, 

A mon sens, il n’est pas nécessaire de 
renvoyer cette question à la commission. 
Avec un peu de bonne volonté, un texte 
sur ce point peut être rédigé ici même. 


M. le ministre de l'intérieur, On est en 
train d'y travailler. 


M. Jean Cristofol. Cependant, si la com- 
mision demande le renvoi de l'article à 
la commission pour permettre à celle-ci 
d'établir un texte susceptible de donner 
toutes garanties, nous n'y ferons pas 
obstacle et nous croyons même que le 
renvoi est, dans ce cas, opportun. 


M. le ministre de l'intérieur. D'autant 
plus que dans ce cas, le renvoi est de 
droit. Mais nous pouvons éviter de ren- 
voyer l'article à la commission. 


M. Jean Cristofol, De toute facon, nous 
maintenons nos amendements, et nous 

ensons qu'il est possible d'inscrire dans 
a loi l'interdiction des candidatures mul- 
tiples au premier et au deuxième tour 
dans les départements où l'élection a lieu 
au scrutin majoritaire, comme il a été pos- 
sible de l’inscrire pour les départements, 
très réduits en nombre, où joue la repré- 
sentation proportionnelle, 

Mieux, même s'il n’était pas juridique- 
ment possible d'inscrire cette interdiction 
dans Ja loi — ce que je ne crois 
le ministère de l’intérieur dispose de ser- 
vices suffisamment perfectionnés — çar 
nous avons voté au budget de l’intérieur, 
des crédits considérables à cet effet — 
pour que, simultanément, à la minute 
même, puisqu'il s’agit d'élections se dé- 
roulant au chef-lieu de dénartement, M. le 
ministre de l’intérieur soit renseigné et 
sache s’il existe des candidatures multi 
ples au deuxième tour de scrutin. 


AS 


M. le rapporteur. Ce n’est pas possible. 


M. le ministre de l’intérieur. C’est tech- 
niquement impossible, monsieur Cristofol, 
parce he ne-peut pas dépouiller quatre- 
vingt dix télégrammes simultanément. 


M. Jean Pronteau, Vous avez Ja radio à 
votre disposition ! 


M. Jean Cristofcl. Monsieur le ministre 
de Fintérieur, vous avez un personnel suf- 
fisamment nombreux prévu à cet effet. 

De toute façon, je préfère, pour ma part, 
que cette interdiction soit inscrite dans Ja 
loi car, à cet égard, j° n'ai confiance 
qu'en une disposition législative. 


M. le président. La parole est à M. je 
rapporteur. 


M. le rapporteur. Je ne verrais aucun 
inconvénient à ce que l’on édictit le prin- 
cipe de l'interdiction des candidatures mul. 
tiples. 


Je ne suis pas obnubilé comme M. Cris- 
tofol, et mème comme M. Louis Marin, par 
la crainte de mouvements pléhiscitaires: 
c'est du domaine de l'histoire et de l'ima- 
gination. 


M. Jacques Duclos. Bien sûr! 


a 
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M. le rapporteur. Mais je prétends que 
techniquement il est absolument impossi- 
hle d'empêcher ou d'assurer une déclara- 
tion de candidature lorsque deux tours de 
scrutin se déroulent dans la même jour- 
uée. 

Si vous procédez autrement, vous allez 
aboutir à faciliter des manœuvres qui ten- 
dront à faire annuler, par des bureaux, des 
hulletins en faisant croire volontairement 
cu invo:ontairement, par le moyen de 
télégrammes plus ou moins truqués, à 
l'existence de candidatures imaginaires. 


M. Louis Marin. Pas du tout. C'est de la 
pure imagination. 


M. le rapporteur. Il n’est pas possible 
d'entrer dans cette voie. 

Autant je vous suivrais si les déclara- 
tions de candidatures étaient possibles par- 
tout, autant je ne peux vous suivre sur le 
J'ian Gù vous vous êtes placés. 


M. le président. La parole est à M. Louis 
Marin. 


M. Louis Marin. M. le rapporteur ne peut 


pas dire qu'il ne consent pas à insérer. 


ces mots dans le texte: « Les candidatures 


rs sont interdites et seront annu- 
» 


M. le rapporteur. Je vous ai dit que je 
ne faisais aucune opposition au principe, à 
condition qu'il soit bien entendu que les 
bureaux ne prendront de sanction qu'en 
ce qui. concerne les candidatures qui ont 
pu être enregistrées officiellement par la 
préfecture, c’est-à-dire dans les départe- 
ments où il y à des déclarations régulières 
de candidature, 


M. Jean Pronteau. Mais non! Dans tons 
les départements. 


M. Louis Marin. À la rigueur, je me con- 
tenterais de la précision suivante: « Les 
candidatures multiples sont interdites et 
seront annulées automatiquement», 

Je déclare à M. le ministre de l'intérieur 
que, pour les départements où l'élection 
a lieu à la représentation proportionnelle, 
nous acceptons les propositions de la com- 
mission. 

Pour les départements où l'élection n'a 
pas lieu à Ja représentation proportion- 
ne.le, il est possibe le jeudi, le vendredi 
£t samedi, comme autrefois, d'écarter les 
plus grandes tentatives de candidatures 
anultiples qui pourraient se faire jour. 

Il en restera peut-être une qu'on n'ap- 
prendra qu'après coup, mais j'estime que 
le fait, pour les candidats, de savoir qu'às 
s’exposent à voir leur élection annulée em- 
pèchera un grand nombre de tentatives, 
Je maintiens done mon amendement. 


M. le président. La parole est à M. le mmi- 
nistre de l'intérieur. 


M. le ministre de l’intérieur. Je propose 
que, sans suspendre la séance, quelques 
instants soient laissés à% la commission 
pour lui permettre de rédiger un texte 
s'inspirant des idées qui viennent d'être 
émises. 


M. le rapporteur. Si M. Marin maintient 
on amendement tel qu'il est rédigé, j'use- 
rai de mon droit de demander le renvoi de 
l'article à la commission. 


.M. le président. Dans 
J'Assemblée voudra sans 
l'article 21. (Assentiment.) 
L'artic'e 91 est réservé, 


ces conditions, 
doute réserver 


[Article 29.] 


M. le président. « Art. 29. — Le recense- 
ment des suffrages exprimés est opéré par 
le bureau tel qu'il est défini à l’article 24, 

« Sur chaque liste, les sièges sont attri- 
bués aux candidats d'après l’ordre de pré- 
sentation. » 

M. Louis Marin a déposé un amendement 
qui tend, dans le deuxième alinéa de cet 
article, à remplacer les mots: « D’après 
l'ordre de présentation », par les mots: 
« D’après le chiffre de suffrages qu'ils ont 
recueillis ». 

La parole est à M. Louis Marin. 


M. Louis Marin. 11 est prévu dans cet 
article que les sièges sont attribués aux 
candidats dans l’ordre de présentation, Ce 
n’est pas exact, puisque, dans l’article 28 

ui a été adopté, vous n'avez pas prévu 
l'interdition da droit de rayer des noms, 
Ce droit existe done. 

Si les électeurs usent du droit de rayer 
les noms des candidats, il faut que leur 
geste soit suivi d’une sanction, Ce n'est 
done plus l’ordre de présentation qui dé- 
termine l'attribution des sièges, c'est le 
nombre des voix. 


M. Paul-Emile Viard. !1 n’y à pas de vote 
préférentiel, monsieur Marin. 


M. Louis Marin. L'arlicle 28 interdit le 
panachage et le vote préférentiel; c'est 
entendu. 

Mais il aurait fallu également y prévoir 
l'interdiction de rayer. Si vous ne pré- 
voyez pas celte disposition, vous ne pou- 
vez pas maintenir que les sièges seront 
attribués d’après l’ordre de présentation, 


| Car on ne peut admettre que vous laissiez 


faire aux électeurs un geste inutile. 


M. le président. Quel est l'avis de la 
COMMISSION ? 


M. le rapporteur. Er inscrivant: « sans 
panachage, ni vote préférentiel », Ja com- 
mission avait entendu proscrire également 
le trait de plume et la liste incomplète, 


M. Louis Marin, IL aurait fallu qu'elle le 
précise. 


M. le président. Monsieur Marin, runto- 
nez-vous votre amendement ? 


M. Louis Marin. Non, monsieur le pré<i- 
dent. 


M. le président. L'armendement est retiré, 

Personne ne demande plus la parole sur 
l'article 29 ? 

Je le mets aux voix. 

(L'article 29, mis aux voir, est adopté.) 


[Article 20] 
M. le président. L'arlicle 0 à cie 


primé par la commission, 
[Article 52 bis.] 
M. le président. « Art. 92 bis, — Ki le 
département comple quatre sièges de 


conseillers et plus, le bureau de recen- 
sement proclame éln le candidat figurant 
sur la même liste que le conseiller à rem- 
lacer et venant immédiatement apres le 
élu de cette liste, » 

Personne ne demande la parole ? 


M. Antoine Demusois. Le groupe 
| niste vole contre. 


M. le président. Je met: aux voix l'arti- 
cle 32 bis. 


(L'article 32 bis. mis aur voi esl 


adopté.) 


M. le président. Je donne lecture de l'ar- 
ticle 41: 


CHAPTIRE Er 


Composition des collèges électoraux et d6- 
signation des déléqués et des déléqués 
suppléants. 


« Art. 41. — Les membres du Conseil de 
la République élus par les départements 
algériens sont désignés par deux collèges 
composés comime suit, » — (Adapté.) 


[Article A bis.] 


M. le président. « Art. 4! 
{° collège se compose : 

« 1° Des députés de la circonscription re- 
présentant le 1% collège; 

« 2° membres de l'Assemblée als- 
rienne élus au titre du 1% college dans la 
circonscription, le délégué représentant 
les territoires du Sud étant rattaché à Ja 
circonscription d'Alger; 

« 3° Jes conseillers généraux représen- 
tant le collège; 

« 4° De délégués élus à raison d’un jus- 

u'à 200 électeurs inscrits sur les listes 
du 1*% collège et, en outre, un délégué par 
fraction supplémentaire de 500 électeurs, 
par les représentants élus de ce collège, 
dans les conseils municipaux et les com- 
missions municipales des communes 
mixtes du département et des territoires 
du Sud; 

« 5° A titre transitoire et jusqu'à Fin 
tervention de la loi prévue à l'article 50, 
alinéa 2. de la loi du 20 septembre 1147 
portant statut organique de l'Algérie, de 
délégués des communes indigènes des ter- 
ritoires du Sud représentant les électeurs 
inscrits sur les listes électorales du col- 
lège de ces communes, désignés par îes 
électeurs à raison d'un délégué jusqu'à 200 
électeurs inscrits et, en outre, un délezué 
par fraction supplémentaire de 500 élec- 
teurs dans des conditions qui seront préci- 
sées par un règlement d'administration pu- 
blique, » 

Mme Sportisse, MM. Fayet, Mokhtari et 
Djemad ont déposé un amendement ten- 
dant à rédiger comme suit le cinquieme 
alinéa (4°) de l’article 41 Lis: 

« De délégués élus, sur la base de sec- 
tions électorales déterminées par décret 
par les électeurs inscrits sur le premier 
collège et à la représentaton proportion- 
nelle, à raison de un délégué par 50 ha 
bitants ou fraction de 500, » 

Cet amendement comporte une deuxieme 
partie qui, en raison des modifications ap 


bis. — Ja 


portées à cette partie du pr jet, s'applique 
maintenant au paragraphe 4° de Fartic 
ler. 

Pour la clarté des débats. il convient 
que l'Assemblée se prononce l’abord <u: 


la première parte de l'arni 
jai donné lecture, 
La paroïe est à 


ndlement dont 


Mme Sportisse, 

Mme Alice Sportusse. ? 
je demande à l'Assemblée de défendre di 
maintenant les deux parties de mon 
demeut qui procèdent Fun et'Fautre d 
price, 


Cet amendement à subi un sort manh 

reux à la commission. Mais je tiens 

que l'Assemblée tout entière soit 
méce de la manièrt dont vont se déronit 
les élections en Alzcrico et les cons 
ces qui en résuileront pont la représenta 
tion de l'A'gérie au Conseil de Ja 
que; car, en plus des graves di<p9 HS 


q'ie prévoit ce projet pour la France, 
Algériens font l'objet de trieles part 
rités, à savoir d'abord qu ls n'auront 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
= 
| | 
| 


52916 


ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 AOÛT 1943 


droit ni aux délégués supplémentaires, 
au bénéfice de d'articie 10 qui prévoit 
d'élection par les conseils municipaux de 
délégués et suppléants suivant le évstéme 
de la représentation proportionnelle. 

En effet, les conseils municipaux d’Algé- 
rie, que les djermaàs, ont été élus au 
scruiin majorilaire, de sorte que l'élection 
des conseillers de la République ne sera 
qu'une simple désignation de ces conseil- 
lers. Si l'on tient compte des conditions 
dans lesquelles se sont déroulées pratique- 
ment dans le premier collège les dernières 
élections municipales, nous voyons que 
ces électeurs ont livré toutes les munici- 
palités du R.P.F., Dès aujourd'hui, on est 
fixé et, comme cela arrive souvent pour 
les élections algériennes, on peut prévoir 
d'avance ceux qui seront élus. 

H est utile de dire que nous avons as- 
sisté, lors des élections municipales der- 
nières à une véritable mobilisation de tout 
ce que le pays compte d’ennemis de Ja 
démocratie, En fait, cette campagne for- 
cence des élections municipales en Algé- 
rie, menée par des colonisalistes impéni- 
toot<, des racistes, voire par des collabo- 
rateurs notoires, tels que Gazagne à Alger 
ou Bordère en Oranie, a abouti à une cris- 
tillisation de deux bloes ethniques dange- 
reusement opposés l'un à l'autre. 

Cette Campagne a été développée par une 

naturellement asservie aux inté- 
de ces candidals colonialistes, C'était, 
d'ailleurs, cette même presse qui s'oppo- 
siit violemment au vote d'un statut dé- 
mocratique. La campagne électorale a été 
fondée uniquement sur un chantage odieux 
p'atiqué auprès de population d'ori- 
£gine européenne en essayant de lui faire 
croire à un prétendu danger arabe. 

Nou: pouvons affirmer que cette campa- 

£gue, loin de provoquer de la part de l'ad- 
Minisiration algérienne une désapproba- 
tion l'ineitant à prendre les mesures qui 
s'imposaient, a semblé avoir son approba- 
tion. La meilleure preuve en est que les 
rares municipalités démocratiques qui 
avaient été élues et qui comprenaient dans 
leur sein des communistes, des socialistes, 
des démocrates indépendants, ont, par la 
suite, été dissoutes. Il en va ainsi pour 
beaucoup de municipalités d'Oranie, en 
pour celles d’Aïn-Temouchent, 
d'Annman - Bou - Hadjar, de Bel - Abbès, 
«l'Oran. 
Pour celle d'Oran, en dépit d’un recours 
devant le conseil d'Etat, M. le ministre de 
J'intérieur, sans doute pressé de la voir 
passer aux mains du R. P. F., prit un dé- 
«ret de dissolution à la veille des élections 
à l’Assemblée algérienne, ce qui permit de 
homer une délégation spéciale décidée à 
faire la vilaine besogne qui lui était de- 
nandée et qui consistait à empêcher coûte 
que coûte l'élection de communistes à 
celte Assemblée ct à préparer à l'hôtel 
de ville d'Oran la venue de l'équipe de 
M. Fouques-Dupare. 

Aïusi donc, pour le premier collège en 
Aisére, les municipalités R.P.F. qui ne 
represontent mème pas la moitié des suf- 
f'ages sont pourtant en place dans toutes 
dx villes et villages, tandis que les listes 
qui ont parfois réuni jus- 


esse 


à 49 p. 100 des suffrages n'ont qu'un 
.unbre infime de municipaiités, 

Lez Algériens de toutes tendances se- 
ont donc complètement dessaisis de leur 
droit lég'time de représentation au Conseil 
d? la République, tandis que seuls les 
électeurs du R.P.F. pourront être consi- 
dérés comme des super-ciltovens, puisque 
seuls ils auront leurs représentants au 


Con=ei! de la République. 

Quant au deuxième collège, les élections 
muni-ipales ont marqué un net succès des 
puis progressistes en dépit de toutes les 


manœuvres et pressions de l'administra- 
lion que nous avons Phabitude de con- 
naitre en pareilles circonstances. 

Mais, en Ce qui concerne les élections 
aux djemaäs, dont les élus doivent, 
d'après votre texte, participer à l'éection 
des délégués du deuxième collège, il con- 
vient de souligner qu'elles ont été enta- 
chées, dans leur ensemble, de graves irré- 
gularités voulues par l'administration. 

Ces élections, qui se sont déroulées pen- 
dant un mois, ont très souvent eu lieu en 
semaine, écartant ainsi délibérément des 
urnes les ouvriers agricoles, les paysans 
retenus par les travaux des champs. Les 
pressions et les manœuvres de toutes 
sortes ont fait Le resle pour faire élire des 
conseils de djemaûs soumis aux adminis- | 
trateurs et aux caïds. 

Là aussi, lomque des listes démocra- 
tiques ont réussi à vaincre tous ces ohsla- 
cles et à être élues, elles ont, par la suite, 
été dissoutes, Pour cela, il n'était besoin 
que d'une simple décision préfectorale. 

C'est pourquoi, ni dans le premier, ni 


dans le deuxième collège, les élus en 
place ne représentent véritablement la 


\s'onité du suffrage universel, et ne peu- 4 
décemment être habilités pour dési- 
sr les délégués, d'autant que l’on crée 
ea Aïgérie deux régimes différents pour 
ces élections. Pour les territoires du Sud, 
on recourt à élection de grands électeurs, 

Nolre amendement a done pour objet 
d'établir un mode de scrutin unique, juste, 
et susceplible de refléter l’ensemble de 
l'opinion algérienne. C’est pourquoi nous 
demandons l'élection des grands électeurs 
à la représentation proportionnelle, et ce 
dans tout le territoire, 

Je souligne encore une fois que notre 
Assemblée a pour devoir de comprendre 
que la ïoi métropolitaine n'avant pas été 
appliquée en Algérie, puisque nous avons 
éie maintenus dans le statu quo, il est 
juste que l'Algérie bénéficie des inèmes 
dispositions qui furent mises en vigueur 
par la loi d'octobre 1946 et le décret d'ap- 
plieation qui fut pris par le Gouvernement. 

Notre amendement se différencie des dis- 
nositions de 1936 en ce sens qu'il prévoit 
l'élection delégué par 266 habitants 


au lieu de 5300 électeurs inscrits, Mais, 
étant donné précisément qu'une large 


fraction des hahilants d'Algérie est écar- 
tée des urnes — je veux parler des femmes 
mustimanes qui ae votent pas encore — 
id est plus équitable que les délégués 
soient dénombrés par rapport au nombre 
d'habitants que par rapport au nombre 
d'électeurs. 

C'est pourquoi je prie l’Assemblée de 
bien vouloir voter notre amendement. Je 
demande 1m scrutin, (Applaudissements à 
l'ertrême gauche.) 


M, le président. Quel est l'avis de la 
commission ? 


M. le rapporteur. 
pousse l'amendement. 


La commission re- 


M. le ministre de l’intérieur. _e Gouver- 
nement le repousse également, 


M. le président, Je suis saisi d'une de- 
mande de scrutin. 

La parole est à M. Benchennouf pour ex- 
pliquer son vote. 


M. Hachemi Benchennouf. Je crois com- 
rendre que Mme Sportisse proteste contre 
e fait que les djemäàs ne peuvent désigner 

elles-mêmes leurs délégués. 


Mme Alice Sportisse. Nous voulons que 
les membres des djemäâs et des conseils 
municipaux votent, mais qu'il y ait des 
grands électeurs, 


M. Hachemi Benchennouf. Je suis d'ac- 
cord avec vous sur plusieurs points de vo- 
tre exposé, sauf sur l’un d'eux. 

Je remercie la commission d'avoir bien 
voulu me suivre et d'avoir rétabli {a jus- 
tice dans le deuxième collège. Certains 
délégués sont désignés par le collège du 
deuxiéme degré, d'autres le sont par le 
collège du troisième degré. Je demande 
que tous les délégués soient désignés par 
le collège du deuxième degré. 


M. Paul-Emiie Viard. Celle disposition a 
été acceptée par l'Assemblée, 


M. Hachemi Benchennouf. J'en suis très 
heureux. 


Mme Alice Sportisse. Mon amendement 
ne comporte pas de disposition restricti- 
ves. Au Coutraire, il étend aux grands 
électeurs la possibilité de désigner des re- 
présentants, 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement de Mme Sportisse, repoussé par la 
ecmmission et par le Gouvernement. 

Je suis saisi d'une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe commuuiste, 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 

M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?... 

Le scrutin est clos, 

(MM. Les secrétaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


MH. le président. Voici le résultat du dé. 
pouillement du scrutin : 


099 
297 


Nombre des 
Majorite absolue ....,..,..., 


Pour l'adoption 183 
Contre 140 


L'Assembléé nationale n'a pas adopté, 


MM. Borra el Rabier ont déposé un aimmene 
dement tendant à rédiger comme suit le 
5° alinéa (4°) de l’article 41: 

« 4° De délégués de chaque commune 
à raison de un jusqu'à 500 électeurs ins- 
crits sur les listes du 1% collège et en 
outre un délégué par fraction supplémen- 
taire de 900 électeurs. 

« Dans les communes de plein exercice 
de moins de 9.000 habitants et dans les 
communes mixtes du département et des 
territoires du Sud, ces délégués sont dési- 

nés par les représentants élus de ce col- 
fre ans les conseils municipaux et les 
commissions municipales. 

« Dans les communes de plein exercice 
de 9.000 habitauts et plus, ces délégnés 
sont désignés dans les conditions indi- 
quées în fine au présent article ». 


La paroke est à M. kabier, 

M. Maurice Rabier. L'objet de mon amene 
dement est d'assurer au sein du collège 
électoral des conseillers de la République 
pour l'Algérie, une représentation polili- 
que équitable des villes de plus de 9.000 
habitants, 


En effet, dans ces villes où le conseil 
municipal est élu au scrutin majoritaire 
à deux tours, il arrive fréquemment qu'au 
second tour une liste ait été éjue à la ma- 
jorité relative et représente en réalité une 
minorité politique, Par le jeu de l'amen- 
dement que nous présentons, ce n'est pas 
pour ces communes cette seule minorité 
qui aurait le privilège de désigner les 
délégués, 

Pour J'Algérie, les communes de plus de 
9.000 habitants sont ainsi qualifiées en se 
fondant sur les résultats du dernier recen- 
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coment, le chiffre de la population muni- | amendement de néo-proportionnalisme où Je voudrais également réfuter largu- 


cipale totale étant pris en considération 
sans qu'il soit fait de distinction entre les 
catégories de la population, de statut civil 
français et de statut coranique. 

Dans ces communes de plus de 9.000 ha- 
hitants ainsi désignées, les délégués aux- 
quels ont droit les communes de plein 
exercice de 9.000 habitants et plus sont 
élus par une assemblée municipale com- 
prenant pour chaque collège un nombre ce 
membres égal à celui du conseil inunicipal 
de la cominune, Cette assembiée est 
tituce de représentants désignés comme if 
vst indiqué ci-après: 

Chaque liste de candidats présentée 
ls des dernières élections municipales 
tendant au renouvellement complet du 
conseil municipal a droit à un nembre de 
représentants proportionneE au nombre 
des suffrages de liste qu'elle à obtenu, avec 
application de la règle de Ja plus forte 
moyenne. 

Le nombre des suffrages de chaque liste 
est ealenlé en additionnant les voix des 
candidats figurant sur là liste ct en divisant 
le total de ces voix par lé nombre des 
candidats de la liste. 

Sur chaque liste, les sièges de r présen- 
tunts sont attribués aux eandidats qui ont 
obtenu le plus grand nombre de voix. 

L'assemblée municipale, ainsi consti- 
tue, désigne les délégués au coliège élec- 
toral dx Conseil de République, Chaque 
college se réunit séparément sous la pré- 
sidence de son doyen d'âge et procède à 
l'élection des délégués conformément aux 
règles prévues à l'article 11 de la présente 
loi pour Jes communes de plus de 4.009 
habitants. 

Ce système n'est pas aussi compliqué 
qu'on peut le prétendre. S'il l'était, d'uil- 
leurs, les difficultés seraient pour le seul 
touvernèment qui, tenant cotimpte des ré- 
sultats des dernières élections municipales 
centralisées dans les préfectures à l'échelle 
du département, aurait à signifier au maire 
l nom des membres composant cette 
assemblée municipale, 

Cette askemblée municipale proctderait 
alors à la désignation des délégués que, 
puor Ja part de sa commune, elle doit 
lournir au collège clectoral du Conseil de 
République. 

Je précise que le système préconisé vau- 
drait pour les deux collèges. Je dois, ce- 
pendant, indiquer qu'il ne peut être étendu 
aux communes il serait 
pralicable, 

La commune mixie est, en effet. une 
unité administrative, mais une unité ad- 
ministrative formée par la juxtaposition 
de centres de colonisation et de douars. 
Les premiers sont représentés au sein ce 
li commission municipale, chacun par und 
adjont spécial élu par le premier collège 
Les seconds envoient siéger à cette cotn 
mission les président; de leur djemñà. 

Pour faire jouer le système de l'amen- 
dement, il faudrait done briser la struc- 
lure de là commune mixte telle qu'elle 
se présente, et prendre pour cadre le 
douar seul et le centre de colonisation. Il 
laut noter qu'à l'intérieur d’une même 
commune mixte Fimportance des douars 
\arie considérablement, Certains d’entre 
eux dépassent 15.000 et méine 20.000 ha- 
hitants; d’autres n'en ont parfuis qu'à 
1.000, 

Pour ces raisons, la règle que nous pro- 
posons ainsi pour les cominunes de plus 
de 9.00 habitants est limitée aux seules 
communes de plein exercice. Mais je pré 
bien qu'elle s'’appliquera aux deux 
collèges, 

Nous avons dire certains 


entendu pair 


Membres de commission que 


noire 


de proportionnalisme indirect aurait de 
funestes résuitats en Algérie. On voulait 
sans doute faire allusion aux 
élections municipales. Ces comimissures 
oublient sans doute que le scrutin majc- 
ritaire à alors porté le parti nationaliste 
M. T. L. D. au pouvoir dus Ja plupart des 
communes, 

En réfutant cet argument, nous deman- 
dons à l’Assemblée d'adopter notre amen- 
dement. Cette disposition corrigerait Jans 
une certaine mesure linégalité de tra'e- 
ment par caoquante que les textes 
proposés créent centre la métropole et PAT 
gerie, 


M. le président. Quel est l'avis de la 
commission ? 

M. rapnorieur. commission 
pousse l'amendement. 

La rédaction même de ce texte et les 
explications données par son auteur prou- 
vent que la décision de Ki commission est 
amplement justifiée. 


re- 


M. Jean Médecin. Nous demandons un 
serulin. 

M. le président. Je suis saisi d'une de 
mande de serntin. 

La paroie est à M. Benchennouf pour ex- 
pliquer son vote, 

M. Hachemi Benchennouf. Je ne vois pas 


pourquoi on veut toujours faire une excpp- 
tion pour Ja commune mixte. 

D'ailleurs, pourquoi tant  d'amende- 
ments ? A mon avis, il convient de sup- 
primer purement et simplement le Utre HI 
concernant spécialement FAlgérie. 

Hi s'agit, eu eflet, de bien s'entendre et 
de savoir si l'on veut considérer l'Algcrie 
comme trois départements 
non ? 

Si oui, pourquoi ce titre HE et ces arti- 
cles spéciaux à l'Algerie? 

Et là, j'approuve le raisonnement de mon 
ani M. Marin, exprimé à loccasion de Ja 
discussion, je crois, d'un amendement dé- 
posé par M. Valentino, et qui, de mème 
que M. le minstre de l'intérieur, à déclaré : 
ce sont trois départements français et 
nous ne pouvons, par conséquent, faire 
des lois spéciales pour ces départements. 

Je pôse donc à nouveau la question 4u 
Gouvernement et à l'Assemblée: considé- 
1eZ-Vous, oui où non, l'Algérie comme trois 
départements français? Dans Fafitrmative, 
uous demandons que là même loi soit ap- 
plicable et à la métropole et à l'Algérie, 

Lorsqu'une loi nous est favorable, il re 
convient pas d'oublier que nos territoires 
constituent aussi des départements fran- 
çais. 

Avons done le courage d'aborder ja 1é- 
forme de structure qui s'impose d'une fa- 
eon définitive. 


M. le président. |. 
bier. 


Ra- 


parol >-est- à M. 


M. Maurice Hañier. Je voudrais dire à 
M. Benchennouf que ce n'est pas systen- 
tiquement que nous nous opposons à ce 
que les communes mixtes votent 

Mais les communes mixtes Sont formées 
par Ja juxtaposilion de centres de colonisa- 
tion où le premier collège élit un adjoint 
spécial et de douars où il y à une djermaà. 
I est évident que l’on ne peut pratiquer 
un découpage, os que je pré- 
conise, 

Dans toutes les communes di 
cice, le système 
denxième 


plein exer- 


serait  apptiqt au 


dernières. 


franeais 


tuent de M. le rapporteur qui à déclaré 
que le système envisagé est très compli- 
qué. ra dit ensuite, en réponse à une 
de mes réflexions, qu'il avait étudié «€ 
système, S'il l’a étudié, il l'a compris. 

IL s'agit tout simplement, non pas sen. 
lement de tenir compte des listes munici- 
pales élues, mais de celles qui ont été bat- 
tues et dont les voix additionnées entre 
elles représentent quelquefois plus, et 
qu'il ne faut pas négliger. 


M. le président. La parole est à M. Pon- 
chennouf. 


M. Hachemi Benchennouf. Il y à ure 
chose que l’on ignore peut-être, c'est que 
la commune mixte — je prends pour pius 
de compréhension mon exeinple dans ja 
métropole — n'est en somme qu'un arron- 
dissement, composé de diverses commu- 
nes. Ce sont des douars qui sont appelés à 
être deinain des communes. 

Par conséquent, la djemai correspond 
au conseil municipal en France. 


M. le président. Je mets aux voix l’amen- 
detnent de MM. Borra et aber. 


M. le rapporteur. Je demande un seyutin, 


M. le président. Je suis saisi d'une de- 
mande de scrutin présentée au nom de Ja 
commission. 

Le scrutin est onvert. 4 

{Les voiles Son recueillis. 

(Les vol recueil! 

M. le président. Personne 1e demande 
plus à voter 7... 

Le scrutin est clos. 

(MM. les secrétaires font le dépouiilemeat 
des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dé 
pouillement du scrutin: 
599 


Nombre des votants......... 
2K0 
319 


Pour l'adoption ..... 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 

MM. Benchennouf et Abhdekader Cadi 
ont déposé un amendement tendant à sup- 
primer à la fin du 6 alinéa (5°) de l'ar- 
ticle 41 bis les mots: 

« Dans des conditions qui seront préri- 
sées par un règlement d'administration pus 
blique 

L'amendeinent est-il maintenu ? 


M. Xo 
le président, 


1, Moncieut 
M. le président. L'arnenderent retiré. 


Personne ne demande 
l'article 41 Dis 7... 


1a paroi sui 


M. Yves 


nine 
valcra 


Péron. Le 


COM 


M. le president. Je mets voix l'art. 


his. 


cie 41 
L'article 41 


bis, Cu t 
ado 


fArticle 


« 1° Des députés de irconscrin' 
représentant le 2 € 
« 20 Fee membres de PA 
rienneé éjus au titre du 2 dins 
De 


tant lo coilege 


mséilers généraux repres( 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
le préeident, « er, — Le cd 
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élus à raison d'un jus M. le président. Voici le résultat du dé- 
qu'à électet r les Histi pouillement du serutin: [Articles 43 à 45.1 
Pal {ra lion supplémentaire de Nombre des 093 le « 43, — Le nombre 
les ri prése tants élus de ce Majorité de de délégués suppléants à 
| élire par chaque cormune ou centre mu 
LI des irs (les Contié sur la base des listes électorales arrêtées 
des territoires du Sud; L'Assemblée nationale n'a pas |” l'an | 
5° À titre transitoire et jusqu'à ntet « An cas où une élection aurait Jieux 
vention de la loi prévue à l'article 59, ali- Maintenez-vous votre amendement, mon- avant le 31 mars, les listes électorales 
néa ? de la loi au 20 septembre 1947 por- closes au 3! mars de aunée précédente 
ant statut orgauique de l'Algérie, de dél scroul uiisées, » 
a! eu 1 territ M. Maurice Rahier, Avant 615 sur 


les GU Ju represent ut les électeurs ins- 


les listes électorales du deuxième 
ces communes, désignés par les 
à raison d'un délégué jusqu'à 


500 électeurs et, en outre, un délégné par 


fraction supplémentaire de 300 électeurs 
dans des conditions qui séront précisées 
par uu règlement d'administration publi 
qui 

i eu icme pariie de l'amendement dé 
Mine Sportisse, MM. Fa vet, Mokhiari Dje- 
mad, dont j'ai fait mention à propos Ge 
L'art Al bis, tend à rédiger comimne suit 

néa (4°) de Farticie 41 fer: 

« De délégués clus sur la base des cir 
conscriptions algériennes définies par la 10 
du 4 mars {MS par les électeurs inscrits 
au 2 college et à Ha représentation pro- 


portionnelle à raison de un délégué par 
000 habitants ou fraction de 506, 


« L'attribution des sièges de délégués 
aux Gfférentes listes s'effectue, par chaqu 
ollège, suivant le principe de la plus 
forts in0venne 

Par ailleurs, MM. Borra et Rabier pro 


posent de rédiger comme suit cet 


« 4° De délégués de chaque communs 
rai di nn jusqu'à électeurs 
ri ur les listes él ctoralé du deuxième 


un dékéou: 


supp ire de TH) élei 


ct en outr ar {raction 


« Dans les communes de plein exercice 


de moins de 9.000 habitants et dans les 
communes mixtes du département et des 
terriloires du Sud, ces délégués sont dési- 
œnés par les représentants élus de ce co!- 


da les conseils 
« ans les communes de 


dé 9.000 habitants et plus, 


Ii 


paux et les 


plein 


ces 


cont désignés les conditior indiqu 
in fine au présent art 

par de lamendi ent de Sportis 
sur l'article 41 ter 

Quel cet l'avis de nbission ? 

M. le ranporteur. commission re- 


pousse | amendement, 
M. !2 ministre de l'intérieur. Le Gouver- 
nément ie repousse 

M. Anloine Domusois, Nas 

M. je présideni, nicls aux ix 


de Mine 


la commission el 


deuxieme partie de l'amendeinceut 
Sportisse, repot 
pul le Gouvernerment, 

Je d'u! 
présentée au nom Gu groupe Commun 


Le serulin est 


{Les { recueillis.) 


issée p 


Caici r 1 
Salsl dernand 


voiles Son 


M. le président. le 
plus à voter 

Le serulin est clos, 

(MM. les secrélaires font le dépouil.c- 
ment des votes.) 


sole 


lermmaude 


Le 


la première partie de man amendement 
je suis assez sage pour he pas insisier sur 


la seconde. 


M. le président. L'amendement est 
tiré. 

MM. Benchennouf et Aïlbdelkader” Cadi 
ont déposé un amendement tendant à sup- 
primer à la fin du dernier alinéa de l'ar- 
licle 41 fer les mots! « dans des condi- 
tions qui seront précisées par un règle- 
inent, d'administration publique ». 

L'ameudement estil maintenu ? 

M. Hachemi Beonrhennouf, 


sieur le présidente 


M. le président. L'arncendement est re- 
tiré, 

Personne ne demande pus la parole sur 
l’article 41 der 2... 

M. Antoine Bamusois., 
muniste vote contre, 


groupe Com- 
M. le président. Je mets aux voix l'arti- 

cie 41 ter, 
(L'article 

adopté. . 


fl ter, mis aux voir, esl 


[Article 12,1 
Art. 


17 


M. le président, « 


Sous ré- 


serve des dispositions -prévues à Farti- 
cle 41 ci-dosus, les délégués et 


suppléants sont désignés les 
conditions prévues par le titre H Ge 
présente loi. 

« Le nombre des suppléants est fixé, 


pour chaque collège, conformément au (a- 
tableau n° 5 annexé à la présente loi ». 


Je donne lecture du tableau n° 3: 


'ABLEAËU: N°3 


Nombre de Ipplémnts désigner 


en Algérie, 


NOMBRE 
DE de suppléant: 
corrcpondants. 


De 6 2 
be 31 à 
De 5 à 100 9 


Az 404 


l'ersonnoa ne demande la parole sur l’en- 
Si de l'at 


12 
M. Antoine Domusois. Le groupe 
rauniste votera contre cel article el eontre 


les suivants. 


le 


M. le président. Je met: aux voix l’en- 
semble de l'article 42. 

(L'ensemble de l'article 42, mis aux voir, 
est adopte.) 


Personne ne demande Ja parole sur l'ur- 
licle 43 


Je le melis aux voix. 
(L'article 43, mis aux voir, est adopté) 


« Art, 44, — Tes diemaas des centres 
municipaux réunies sous la présidence du 
président de djemaa procèdent à Félec- 
tion des et des délégnés suy- 
piéants dans les conditions prévues par 
l'article 51 de la loir du 5 avril 1884, » — 
(Adopté) 


« Art, 45. — Le choix des eonseils mur. 
hicipaux et des djemaas ne peut porter 
sur un membre de J'Assemblée age 
rienne, » — (Adoplé.) 


[Article 46.1 


le président, Je donne Jociure de 
ticle 46. 


POI 


Il 


Eleclions des conseillers de la République. 


Cuari 


« Art, 46, — En ce qui concerne la pri- 
sentation des candidats et le déroulement 
des opérations électorales, les règles appli. 
cables en Algérie, pour chaque collège, 
sont celles fixées au titre W de Ja présente 
loi pour les départements qui ont droit à 
Moins de quatre sièges de conseillers de Fi 
République, sous réserxe, toutefois, des 
dispositions particulières prévues aux arti- 
cles ci-après. » 


Je suis saisi de deux amendements qui 
peuvent tre discussion 
mune, 


Le premier, signé de Mme Sportisse, de 
MM. Favet, Moshiart et Djemad, tend à re- 
diger comme suit l'article 46: 

« En ce qui concerne Ja présentation des 
candidats et Je déroulement des opéra 
tions électorales, les règles applicables en 
Algérie, pour chaque collège, sont celles 
fixées par la présente loi. » 

Le se:ond, signé de MM. Bénchennouf ct 
Abdeïkader Cadi, icnd à rédiger comrae 
suit cet article: 

«En ce qui concerne préseatation des 
candidats et le déronement des opératious 
électorales, les règles appiicables à 
rie, comple tenu äe ja représentation des 
deux collèges, sont celies fixées au titre I 
de Ja présente loi pour les départements 
qui Gant droit à quatre sièges au moins, » 


Les amendements sont-ils maintenus ? 


Mma Alice Sportisse. Je insiste 
monsieur le président, 

M. Hachemi Benchennouf. Je n'insi-to 
pas non plus et je relire ruon amende- 


M. le président, 


sou 
retirés. 


amenderments 


Personne ne demande la parole sur 


ticle 
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4, Antoine Demusois. Le groupe cormimu- 


‘icte déclare voter contre cet article et 
ritre tes articles suivants. 


#, le président. Je mets aux voix Parti- 
cle 46. 

L'article 46, misceux voir, est adopté.) 


[Articles (74 CL 


#4. le président. « Art. 47, — Tout élec 
teur it sur les listes électorales et 
les conditions requises poui 
tre élu conseiller de la République peut 
fuire arte de candidature, indifféremment 
pour Ja représentation de l'un où de lau: 
tre collège, » 

ne demande la psrole sur l'ar- 
ti:le 47 

Je le mets aux voix. 

(L'article 47, mis aux voir, est adopté.) 


« Art. 48 — Le gouverneur général 
cut, pour tenir compte des particnlarilés 
licales, fixer par arrété des heures d’ou- 
\erture êt de fermeture de scrutin ditté- 
jentes de celles prévus à l’article 27 €1- 
urssus, » — {Adopté.) 

« Art. 49, — Jusqu'à l'intervenfion de ja 
li prévue à l'articie 4, alinéa 2, de Ja Joi 
du 90 septembre 1947 portant statut orge- 
nique de lAigérie, le gouverneur général 
exercera, dans les territoires du Sud de 
l'Algérie, les fonctions dévolues aux pré- 
fets par ia présente loi. » — (Adoplé.) 


inscrit 


« Art. 50, — Ea vue de l'application des 
dispositions contenues aux articles 2 et 3 
de La présente les circonseriptions al- 
geriennes, tant pour le premier que pour 
le deuxième collège, sont réparties en 
doux groupes: circonscription d'Alger, 
d'une part, circonscriptions d'Oran et de 
Constantine, d'autre part. Ces deux grou- 
pes seront répartis, par tirage au sort, en- 
tre les céries A et B prévues à l’article 2 
ci-dessus, » — (Adoydé.) 


[Article 51.1 
M. le président, Je donne lecture de 
ticle 51: 


IV 


des c:nssiilers de la Républiaue 
représentant les territoires d outre-mer 
ct les territoires sous tutelle. 


« Art, 51, — Dans les territoires d'outre- 
mer et les territoires tuteile, 
conseillers sont désignés par assèm- 
blécs territoriales ou provinciales, où par 
tes sections de ces assemblées ainsi que 
par les députés représentant les territoires 
intéressés, 

« Lorsque le nombre des conseillers à 
élire par une assemblée territoriale ou 
provinciale votant au collège unique, on 
par une section de ces assemblées, est in- 
férieur à trois, l'élection a licu au scrutin 
majoritaire à deux tours. Au premier tour 
la majorité absolue est exigée. Au second 
tour Ja majorité relative suftit. 

« Lorsque le nombre des conseillers à 
élire par une assemblée territoriale ou pro- 
vinciale votant au collège unique, ou par 
une section de ces assemblées, est supé- 
rieur à deux, l'élection à lieu à la repré- 
sentation proportionnelle suivant la règle 
du plus fort reste, sans panachage, ni vote 
préférentiel, 

« Les 43 conseillers représentant les ter- 
ritoires d'outre-mer et les territoires sous 


} 


sous 


tutelle sont répartis conformément au ta- 


bleau n° 4 annexé à la présente loi. 


« Les députés élus au titre de plusieurs 
territoires, devront faire connaître au nom 
de quel territoire ils désirent exercer Jeur 
droit de vote. » 


Je donne du fabloau n° 4: 


FARLEAU N° 


Nombre de 


conseillers par territoire d'outre-mer ou territoire sous tutelle. 

TERRITOIRES ASSEMPLFE {re SECTION | 2e SECTION 

— Territoires 

d'outre-1er. 

Côte d'Ivoire... de Conseil général." » 


Soudan 
Hante-Volta 
Niger 
Dihomey 
Mauritanie 
Tchad 
Gabon 
Moyen-Congo 
Oubangni-Chari 
Madagascar .. 
Etablissements français 
Nouvelle-Calédonie 
Etablissements francais 
ds l'Océanie... 
Baint-Perre ot Mquelon... 


Conseil re 


11 


— 


Terrdoires 


résentatif, 


Assemblées provinciales. 
Conseil général. 
Conseil représentatif, 


Asseinblée représentative. 
Conseil général. 


représenlalive. 
Conseil général. 


sous tutelle, 
Cameroun | Assemblée représentative. 2 


CS 


M. Horma Quid Babana à présenté nm 
amendement tendant à rédiger comme suit 
l’article 51: 

« Dans les territoires d'outre-mer et les 
territoires sous tutelle, les conseillers sont 
élus par les assemblées territoriaies ou 
provinciales, ou par les sections de ces 
assemblées, ainsi que par les députés, au 
scrutin majorilaire à deux tours. Au pre- 
mmier tour majorité absolue est exigée, 
\u second tour la majorité relative suffit, 

« Les 43 conseillers représentant les ter- 
tiloires d'outre-mer et les territoires sous 
tutelle, sont répartis conformément au ta- 
hieau n° 4 annexé à la présente loi. » 

La parois est à M. Horma Ould 

M. Morma Quid Babana. J'avais 


et amendement, il y à gelques jours. 
Pour ce faire, je me suis d'abord cutouré 


de: avis de la commission du suffrage 

universel et dn Gouvernement, auxquels 

j'ai demandé les textes qu'ils avaien! prie 


üi!'vement présentés, C'est d'apres 
texies que amendement à éte r'dixé, 

Mais. dans le où jè n'aurais pas 
l'agrément de commission intércsæte 
da Gouvernement, je relirerais Mon amen- 
dcment, sans dévelopaer un exposé qui 
pourrait recevoir, peut-être, l'agrément do 
ja majorité de l’Assemblée 

Je rappelle les termes de ce texte à AS 
cetnblée : 


ces 


Cas 


« Dans les territoires d'outre-mer les 
territoires sous tutelle, les conseiliers 
élus par gesembiées territoriuies ou 
provinéiales où par les sections de ces 


asseimb'ées, que par les dépatés, au 
scutin majoritaire à deux tours. Au pre- 
nier tour. la majorité ahéolue est crigée, 
Au second tour la majorité relative enifit, 

« Les 43 conseiliers représentant l°s ler 
nicires d'outre-mer æt les territoires sous 
uieLe sont répartis conformément an ta- 
bleiu n° 4 annexé à li présente loi. » 

Je n’ajoute rien à ce texte, poux je sort 
luquel je m'en remets à la commission et 
au Gouvernement puisque, je le répite, je 
re fais que reprendre le texte primitif du 
Gouvernement et de 13 commission du 
suffrage universef; mais si ces derniers ne 
veulent pas reprendre leur texte, pour des 
raisons quelconques, je. n'insistérai pas 
davantage, 

M. de président. ect 


? 


M. le rapporteur. [2 commission 
frage universel a été saisie par la corminis- 
sion des territoires d'outre-mer d'un texte 
adopté par celle-ci à l'unamité, nous a-t-il 
ét: dit, 

Dans une quéetion qui intéresse directe. 
ment es d'outre-mer, la 
sûtfrage universel s’en rap- 
portée à l'avis de Ja à 


ionie 


tesritoir 


M, le président. Quel est l'avis 
vernerment ? 


M. le ministre de l'intérieur. 16 Gouver. 


nement coustite que l'amendement pro- 
posé reprend la premier texte de la com- 


mission, qui éfait conforme à 
Gouvernement, est 
Lier 


hu du 


M. le président. La parole est à Me 
rapporteur pour avis de la commi<- 


terriioires d'outre-mer, 


M. Paul Deévinat, rapporteur pos: «vis, 
HN s'agit d'ane position prise par la rome 
mission des territoires d'outre-mer et je 
à indiquer à l'Assemblée que 
dement de M Horma Ould Babana pas 
l'agrément de cette commission, 
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M. forma Babana. liins ces condi- 
Uons, je relire mon amendement. 


HA. le président. L'amenderment est relié. 

M. Mamadou Konaté a présenté un 
ainendement tendant à remplacer Jes deux 
premiers alinéas de l'article 51 par les 
deux alinéas suivants : 

Dans Jes terriloires d'outre-mer et les 
territoires sous tutelle ayant au moins 
deux conseillers à élire, ces conseillers 
sont élus par les assembiées territoriales 
ou provinciales ainsi que par les députés 
ai collège unique et à la représentation 
suivant la règle du plus 
ort reste, sans panachage ni vote préfé- 
rentiel, 

« Dans les territoires ayant moins de 
deux conseillers à élire, l'élection a lieu 
au scrutin majoritaire à deux tours. Au 
premier tour, la majorité absolue est exi- 
uée, Au second tour la majorité relative 
suffit, » 

La parole est à M. Mamadou Konaté, 


M. Mamadou Konaté. Mesdames, Ines- 
Sieurs non amendement vise un double 
but: l'unicité du col'ège et Je scrutin pro- 
portionnel. 

Le texte de la commission prévoit que, 
dans les territoires d'outre-mer et les ter- 
riloires placés sous tutelle avant moins de 
trois conseiliers À élire, ces conseillers 
seront élus par les assemblées territoriales 
ou les assemblées provinciaies ou par les 
sections de ces assemb.ées ainsi que par 
les députés, au scrutin majoritaire à deux 
tours. 

Dans le tableau annexé, il est question, 
d'une part de collège unique, et d'autre 
part de double collège. 

Ainsi le collège unique est prévu pour le 
Sénégal et la Mauritanie, le double coi- 
lège pour tous les autres territoires de 
l'Afrique occidentale française et de l'Afri- 
que équatoriale française, À 

Je me permets de faire à cette occasion 
quelques brèves observations < 

Comment peut-on concevoir que dans 
une mème fédération, il y ait le collège 
unique dans certains territoires et Le dou- 
ble collège dans d'autres ? 

Là même où le décret du 25 octobre 1946 
a institué le doub collège pour l'élection 
des conseillers généraux, dans la pratique 
les deux sections se sont fondues en une 
seule Assemblée où blancs et noirs travail- 
lent dans un esprit de cotlab:rat'on fra- 
ternelle confianie, féconde et productive. 
ls ont compris de bonne heure que leurs 
istérêts sont solidaires et inséparables 
de l'ensemble des intérêts du territoire. 

Aussi, dans leur discuss:on, n'est-il ja- 
mais question d'tutre chs,5 que de i'inté- 
rêt général. 

Diviser ces assemh'ée en deux colièges 
à l'occasion de nouvelles élections, c'es 
créer un chinal de méfian:e et provoquer 
une inutile discrimination raciale, C'est, 
en ua mot, la Constitution qui a inscrit 
dans son préambule l'éguwité des droits et 
aes devoirs, sans distinctiorr de race ni de 
relision. 

C'est sur ces principes fondamentaux 
que l'Union française a été proclamée par 
les textes constitutionnets. 

Il reste maintenant à la réaliser dans les 
faits et sur le plan politique par l'institu- 
tion du collège unique, 

Le col'ège unique permit aux aatoch- 
tones de manifester leur désir de collabo- 
rer avec les métropolitains, qu'ils ont pu 
apprécier et dont ils veurent :nettre à pro- 
fit les compétences techaques et l'exp* 
rience politique. 

Les partisans du double collège élen- 
dent que le collège unique exclut les mé- 
tiopolitains de nos assemblées locales et, 


du mème‘coup, les écarle des représenta 
tions métropolitaines. 

C'est Jà une méfiance que rien ne justi- 
lie, car dans tous les territoires de l'Afrique 
équatoriale française et de l'Afrique occi- 
dentale française, les autéchtones ont pu 
choisir pour Îes représenter d'authentiques 
Européens où des Francais des Antilles. 
Le contraire s'est produit dans certains 
territoires, comme le Soudan, où les Euro- 
péens ont porté leur choix sur un Afri- 
cain qui siège actuellement à l'Assemblée 
de l'Union française, 

Ce sont là des marques d'une confiance 
qu'il faut savoir mériter, 

C'est donc commettre une erreur gros- 
sière que de croire impossible une colla- 
boration fraternelle entre blancs et noirs. 
Ils ont fraternisé sur les champs de ba- 
taille, dans les tranchées, et ils cnt mêlé 
leur sang pour la défense de Ja République 
et de Ja liberté. Pourquoi ne sauraient-is 
fraterniser pour la défense de leurs intc- 
rèts et de ceux de la nation tout entière? 

Mesdames, messicurs, ayez confiance 
dans les Africains, car sans Ja confiance 
réciproque, rien de constructif n'est possi- 
ble. 

Nos populations comprendront difficile- 
ment qu'on les fasse voter en deux collè- 
ges pour le renouvellement du Conseil de 
la République, alors qu'ils ont voté en 
collège unique pour les élections législa- 
lives, pour celles du Grand conseil et de 
l'Assemblée de l’Union française. 

Elles seront en droit d'estimer qu'elles 
sont victimes d'un inquiétant recul dans 
le domaine politique, bien qu'elles soient 
persuadées que la France reprenû rare- 
ment ce qu'elle a magnan'mement donné. 

Mais ce n'est pas sans amertume que 
nous avons entendu ce matin les déclara- 
tions de notre honoralre collègue, M. Louis 
Maria, dont l'âge impose le respect à tous 
les membres de cette Assemblée, 


M. Louis Marin. Tres bien. (Rires.) 


Mamadou Konaté. Les jiées qu'il à 
2 sont sans doute sincères, 
mais elles sont celles d'un vieux républi- 
cain attaché aux notions anciennes de Ja 
France et de son empire colonial, 


M. Louis Marin. C’est tout à fait inexact. 
J'ai dit le contraire, 


M. Mamadou Konaté. En demandant ja 
réduction du nombre de nos représentants 
au Conseil de la République, en s'élevant 
contre notre présence dans les deux As- 
semblées nationales, en déplorant notre 
participation à l'élaboration des lois. 

e Jean Médecin. M. Marin n'a pas dit 
cela. 


M. Mamadou Konaté. ..M. Louis Marin 
met en question tout l'avenir de l’Union 
française que le préambule de la Consti- 
tution définit ainsi: 

« La France forme avec les pays d'outre- 
mer une union fondée sur l'égalité de 
droits et de devoirs, sans distinction de 
race ni de religion. » 

M. Louis Marin s'élève done contre 
l'exercice des droits qui nous ont été re- 
connus par Ja Constilution, 


M. Louis Marin. J'ai dit tout le contraire. 
Vous n'avez ni entendu, ni iu nes déclara- 
tions. 


M. le ministre de l'intérieur. Vous faites 
rebondir le débat, monsieur Kenaté. 


M. le président. Ne sortez pas du cadre 


de “otre amendement, monsieur Konaté. 


M. Mamadou Konaté. Je rc:le dans Je 
cadre de mon amendement. 


Mys s'est-on jamais opposé à notre par. 
ticipation à Ja défense nationale, pour Ja. 
quelle des milliers des nôtres ont sacrifié 
leur vie ? (Très bien! très bien! à l'ex- 
trème gauche.) 

S'est-on jamais opposé à la participation 
que nous avons censentie à l'effort de 
guerre en mettant à la disposition de l'ar- 
mée toutes es ressources de nos terri- 
toires ? 

Le peuple de France a, fort heureuse- 
ment, une meilleure conception de l'Union 
française. 

En effet, les populations de Clamecy et 
de la région de [von en ont fait une dé- 
monstration concrète en recueillant p'euse. 
ment les restes de nos soldats massacrés 
par les Allemands et en élevant à Jeur 
mémoire des stèles qui perpétuent leur 
souvenir, (Aprlaudissements.) 

Aux yeux de ces braves Français, ces 
soldats noirs sont des frères tombés sur 
le champ de bataille et méritent tous 
les bonneurs dus aux défenseurs du sol 
national. 

Voilà la vraie frateinité qui donnes tout 
son sens "à J'Union francaise. 

Voilà uné raison de plus pour iastituer 
le collège unique qui sera, dans nos terri- 
loires, une mesure d'union et de concorde, 

Le collège un'que pose le problème du 
serutin, Le texte qui vous est soumis pré 
voit le scrutin majoritaire à deux tours 
jusqu'au troisième siège. Avec le collège 
unique, ce mode de scrutin est autormati- 
quement écarté, sinon il exclurait la re- 
présentation des minorités ethniques, 

C'est pour cette raison que nous eman- 
dons Je scrutin proportionne! qui permet- 
tra, à partir du deuxième siège la repré 
sentation de tous les éléments ethn'ques 
et des minorités politiques et assurera 
ainsi le jeu normal de la démocratie, 
. C'est, en effet, à l'heure actueile fe 
de scrutin qui permet la représen- 
tation équitable de toutes les minorités, 
C'est pourquoi éiections à l'Ascerm- 
blée nationale, au Grand Conseil et à 1l'As- 
semblée de l'Union française, ont été fai- 
tes au scrutin de liste proportionnel, 

lesdames, messieurs, en adoptant mon 
amendement, vous donnerez aux peuples 
de nos territoires une nouvelle preuve de 
votre volonté de bâtir une véritable Union 
francaise. (Applaudissements à l'extrême 
gauche et Sur divers bancs.) 


M. touis Marin. Je demande que l'on 
vêeville bien enregistrer au Journal officiel 
ma protestation formelle contre l'interpré- 
tat 5n complètement inexacte donnée par 
M. Mamadou Konaté de mon intervention 
de co matin. 


M. le président. 1 parole est À M. Cas- 
tellani. | 


M. Jules Castellani. Je n'engagorai pas 
une polémique avec M. Konaté. 4e lui ferai 
simp:ement remarquer qu'il est très 
gereux de mettre en cause le tableau n° 4 
résenté à l'Assemblée, (fnterruptions 4 
l'ertrême gauche.) 


M. Jean Gristofol. C'est mettre à jour 
tous les marchandages, 


M. Jules Castellani. Mais non, il n'y 
pas de marchandaige, monsieur Cristofol, 
et vous le savez bien. 

M. Jean Cristotol. 
iura un 

M. Jules Gastellani. Mettre en cause je 
tabieau n° 4, c'est nuire à la représenla- 
lion des territoires d'outre-mer, cçar si 


L'Union 
représentant de moins. 


francaise 
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| 
| 


ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 1!S AOÛT 1918 


5:21 


nous avons pu obtenir — je dis « nous » 
car nous l'avons obtenu tous ensemlbse et 
je ne fais pas de distinction, et si mar- 
chandage il y a eu, il est parti, à la comn- 
mission des territoires  d'outremer, du 
wroupe communiste pour aller jusqu’au 


parti républicain de ja hberté compris — 


Si done nous avons pu cbtenir ce chiffre 
de 43 conseillers, e'est, parce que nous 
avons fait remarquer que toutes les par- 
ties de la population devaient être repré- 
sentées au Conseil de ka Répubiique. 


M. le rapporteur. Je demande ia cime 
de Ja discussion après l'exposé de M, Cas- 
tellani, (Exclamations et protestations 
l'extrême gauche.) 

M. Jules Casteilani. M. Mamadou 
Konaté s'étonne que dans la fédéra- 
tion il puisse y avoir des élections an coi- 


lège unique et au colège Je lu 
répondrai simplement que c'est dù à 
l'éection même des assemb'ées locales. 


qui, par exempie au Sénégal, sont élnes 
au collège unique, alors que dans d’autres 
parties de l’Afrique occidentale rançais?, 
elles le sont au co:lège douible. 

Par conséquent, coutrairement à lafiir- 
mation de notre collègue, il n’y a là au- 


cune diserimination raciale. C'est tout 
simplement lapplication de Ja loi eom- 
mune concernant l'élection des assem- 


 blées locales, transposéte ensuite sur un 


plan pius élevé pour les élections au Con- 
seit de la République. (Applaudissements 
sur certains bancs gauche.) 


_M. le président. La clôture de Ja diseus- 
sion a été demandée par la cormimission. 
Je vais consulter FAssembiée, 


M. Jean Guillon. Je demande la parole 
pour expliquer mon vote. 


M. le président. I! ne m'est pas possible 
Je vous Ia donner, 

En effet, aux termes de l’article 45 du 
‘èglement, l’Aésemblée doit se, prononcer 
sur Ja clôture sans débat et à main levee. 


M. Jean CGristofol. C'est une manœuvre 


Là empêcher les représentants de l'Union 


rançaise de s'exprimer librement à l’As- 
semblée nationale. 


M. le président. Je censuile l'Assemblée 
sur la clôture de Ia discussion, demandée 
par la commission. | 

(L'Assemblée, consultée, prononce: la 
clôture.) 

M. le président. Je mets aux voix l'amen. 
dement dé M. Mamadou Konaté. 


1 
M. Jean Liante, Nous demandorzs le seru- 
tin. 


M. le président. Je suis saisi d'une de- 


mande de scrutin, présentée au nom du 
groupe communiste. 
Le scrutin est ouvert. 
(Les votes sont recueillis.) 
M le président. lercsonne ne demanre 


plus à voter? 
Le scrutin est clos. 


(MM. les Secrétaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résuitat Ju dé- 
pouillement du serutin: 

Nombre des vôtants ...,.... 502 
Majorité absolue .:,.....,.. 252 
Pour l'adoption .... 185$ 
CORNE 


L'Assemblée nationale n’a pas adopté. 


M. Antoine Demusois. Je demande la 
parole pour un rappel au règlement. 


M. le président. La parole est à M. De- 
inusois, pour un rappel au règlement, 


M. Antoine Demusois. Mesdames, mes- 
sieurs, je tiens à élever une protestation 
très ferme contre l'interprétation faite du 


‘ règlement par le président de séance de 


notre Assemblée. 

A mon humble avis, M. le président 
n'applique pas le règlement; il à fait un 
usage abusif de la demande de ciüture 
qui a été formulée. 

Il est exact que le règlement prévoit 
qu’'« en dehors de la discussion générale. 
l'Assemblée est appelée à se prononcer 
sans débat sur la ciôture ». 

Mais le même règiement contient éga- 
leinent ia disposition suivante: 

« Dès que la clôture d’une discussion est 
prononcée, elle à un effet immédiat et la 
parole ne peut ètre accordée que pour une 
explication sommaire de vote n'excédant 
pas cinq minutes. » 

Ceei veut dire que, la clôture étant de- 


mandée, l'Assemb'ée devait être consultée 


sans débat, ce qui a été fait. 

Mais le président ne pouvait pas refuser 
la parole à M. Guillon qui demandait à ex- 
pliquer son vote. - 

Le fait de n'avoir pas respecté celte dis- 
position du réglement est, à mon avis, pré- 
judieiable à la bonne marche des travaux 
de l'Assemblée. C’est poiwr'quoi j'élève une 
très vive protestation. (Applaudissements 


l'ertrème gauche.) 


MH. le président. Je suis très heureux, 
monsieur Pemusois, de vous avoir pour 
associé dans la défense du règlement. 


M. Antoine Demusois. Je n'en demande 
pas tant. 


M. le président. Une question d'interpre- 
lation nous sépare, mais je crois ètre dans 
le vrai. 

Le règlement, en effet, est frès clair. 
dispose qu'eu dehors de la discussion gé- 
nérale — c'était le cas — l’Assemblée est 
appelée à se pranoncer sans débat sur la 
clôture, 

Nous en tions, monsieur Pemusois, aux 
explications de vote; sinon il aurait été 
possible, dans toute autre diséussion, de 
disposer de cinq minules pour expliquer 
son, 
tlaire. , 


“L'incident est clos. (Applaudissements 


au centre. — Vives protestations à l'exr- 


tréme gauche.) 

Nous arrivons à un amendement pré- 
genté par M. Aubame.…. 

M. Antoine Demusois. Monsieur le pré- 
sident, j'ai le droit de.vaus répondre êt 
je dernande la parole, 


M. le président. Je vous ai accordé Ji 


parole, régulièrement, pour un rappel au | 


règlement. Je ne saurais vous la donner 
à nouveau. 


M. Antoine Demusaois. [a courtoisie la 
plus élémentaire exigerait que vous en- 
tendiez au moins ma réponse à vos ob- 
servations. 

Autun autre président de l’Assemblée 
ne refuserait d’accéder à ma demande. 
Vous violez le règlement! 


M. le président, M. Demu-ois, ces paro- 
es sont inadmissibles. Je vous rappelle 
à l’ordre. (Protestations à l’ertrême gau- 
che.) 


La question est très nette, très” 


M. Antoine Demusois, Vous pouvez me 
rappeler à l’ordre si bon vous semble; 
c’est l'arbitraire qui continue. Vous jrivez 
mème aller au delà de ce rappel à l'urdretf 


M. le président, Vos injures et celle: de 
vos amis ont perdu toute valeur et mc liis- 
sent indifférent. (Protestations à le me 
qaucke.) 


M. Antoine Demusois. Le: insullte- 
président tel que vous n'appellent 44e le 


mépris. 


M. Jean Llante. Monsieur le pré iieut, 
les amis de Demusois se battaient raid 
il fallait se batire, 


M. le président. Je vous prie de pe:met- 
tre à nos collègues de travailler. 


M. Antoine Dermusois. vous 
botez le travail de l’Assemblée, Vos ré- 
thodes ne sont pas dignes d'un présdont 
de l’Assemblée, mais elles ne n en 
iniposeront pas. 


M. le président. J'ai le devoir de lire 
respecter le règlement et, quoi que vous 
fassiez, je m'y emploierai, 
ments au cenire el Sur divers Gares. — 
Protestations à l'extrême qauche.) 


M. Antoine Demusois. Je répète que 
tre interprétation du règlement e<i bi- 
traire et scandaleuse,. 


M. le président. Je vous rappelle l'or. 
drèé pour la seconde fois. 


M. Antoine Demuscis. Vous avez Di 
d'assurer la police de l'Assemblée et vous 
ex profitez pour m'empécher d'exveimer 
mon indignation. Je tenté ie 
faire en des termes que je n'ose prorncer 


serais 


par respect pour l'Assemblée, que 
j'emploierais si nous étions seuls. 
mations au centre et à droite, — Appt 
dissements à l'extrême gauche.) 

Je proteste contre la facon scanki'e ce 
dont vous présidez. 

M. le président. Perinettez-moi 
pour de importance vas an 
tions. | 

L'incident est elos. 

M. Anbame a déposé un am | el 
tendant, dans le premier alinéa | 
ticle 54, après les mots: « Jes 
ces asSemblées ainsi que pour 
tés à: ititercaler les mots: « et 
‘à l'Union france: 

Quel est l'avis de la commiss'on ? 

M. rapporteur. [La 
pousse l'amendement-et demande 
tin, 

M. Jean Cristoifel. Je Gernandle 
pour expliquer mon vo! 

M. le président, [a parole ect 
tofol, pour expliquer son vote. 

M; Jean Cristzfol. à 
il y à quelques instants, de faire 
une demande formulée en faveu 
semblée algérienne, Les membres « \s- 
sembléé algérienne ont été admis 
délégués de droit, au méme titre 
députés et les conseillers généraux 

Il m'apparaît, après cette déeisior 
décemment, l'Assemblée nationale n 
pas s'opposer ce qu met 
l'Assemblée de l'Union francaise soi 
légués de droit. 

C’est le hon sens même. et notrt 
votcra l’am “ment de M \ul 

M. le président. ] | l'A M. I 
vinat, rapp rteur pour ax le la 1] 
sion des territoires d'outre-mer, 


| | | 
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M. Paul Devinat, rapporteur pour avis. 
La commission des territoires d'outre-mer 
est opposée à l'amendement, 


M. le président. La parole est à M. Mal- 
brant. 


M, René Malbrant. 
l'Un'on francaise étant 
des assembites locales, il serait vraiment 
anormal que leurs votes se surajoutent à 
ceux des conseillers dont ils éont l’éma- 
hation; suffit à condammer la propo- 
silion de notre colègue, M. Aubame, et 
doit rous inciter à repousser son amende- 
uirnt. 


F. 


Les conseillers de 


le président. L'amendement 


est-il 
maintenu? 
jean Silvandre. Non, monsieur 
president, 
le président, L'amendement est re- 
tiré. 


MM. Silvandre, Aujoulat et Caillavet ont 
déposé un amendement tendant à insérer, 
aprés le premier alinéa de l'article 51, un 
uouvel alinéa ainsi conçu: 

« Il sera procédé au renouvellement de 
conseillers dans les deux mois qui 
suivront la date du renouvellement des 
Assemblées territoriales créées par les dé- 
crets du 235 octobre 196. » 

La parole est à M, Silvandre. 


M. Jean Siivandre. L'amendement que 
MM. Aujoulat, Caillavet et moi-même avons 
eu l'honneur de déposer a pour but de re- 
porter à une date ullérieure le renouvel- 
lement des conseillers de la République 
des territoires d’ouire-mer, Voici les rai- 
cons de notre proposition: 

Les conseillers de la République des ter- 


l'émanation directe | 


« dans l’année qui euivra le renouvel- 
lement des conseils municipaux... ». 

Nous pouvons donc invoquer l'esprit de 
l14 Constitution; notre amendement lui est 
conforme. 

Au reste, l'avis du conseil d'Etat ne lie 
pas l’Assemblée, Cet organ‘eme, malgré 
tout le respect que j'éprouve à son égard, 
n’a, en i'occurrence, qu'un rôle consultatif 
auprès du pouvoir exécutif, IL appartient 
à l'Assemblée de trancher. 


M. Jean Martine. Voulez-vous me permet- 
tre une observation, monsieur Silvandre ? 


M. Jean Silvandre. Je vous cn prie, 


M. Scan Martina, Lorsqu'on a inscrit dans 
Constitution que le Conseii de la Répu- 
hlique sercit renouvelé intégraleinent, il 
était entendu que les assemblées locaies — 
qui be sont encore que provisoires — se- 
raient mises en pace de manière défini- 
tive; ce n'est que par suite des retards 
apportés aux travaux parlementaires que 
Ja situation transitoire s’est prolongée. 

L'interprétation du texte de la Constitu- 


tion qui nous est donnée par le Conseil 
d'Etat est donc contestable. Dans l'esprit 


la Répubiique, imposerez-vous à 


de ce texte, Je rencuve:lement des conseil- 
lers de la Répub'ique ne doit intervenir 
qu'apres linstallalion des assemb'ées défi- 
nitives, 

Et je pose cette question: si vous déci- 
dez le renouvellement intégral du Conseil 
des 
assemb'ées qu'il faudra bien mettre défi- 
nitivement en place queïque jour — Îles 
projets an Gouvernement sont déposés; 


il s’agit donc d'un délai de six moïs, de 
trois pnois peut-être — des délégués 


qu'elles n'auront pas désignés, ou bien 
“reréz-vous procéder à de nouvelles élec- 


ritoires d'outre-mer sont élus par 


seml'ées territoriales, c’est-à-dire les con- 
seiks généraux, dont l’organisation a été 
fixée par les textes provisoires du 27 octo- 
bre 1916, destinés à permettre la désigna- 
tion des représentants des territoires d'ou- 
{re-mer aux assemblées créées par la 
Constitution et la loi organique; une loi 
devait intervenir pour fixer ie régime défi- 
nitif de ces assemblées locales. 

Si la Constitution prévoit, en son arti- 
ele 77, que les assemblées territoriales des 
territoires d'outre-mer sont organisées par 
la loi, nulle loi, jusqu’à ce jour, n'est in- 
tervenue. 

IL nous est done apparu, élant donné 
que les électeurs de 1946 auraient à nou- 
veau, celte année, à désigner les conseil- 
lers de la République, qu'il y avait lieu. 
comme l'a dit M. Devinat, rapporteur pour 
avis de la commission des territoires 
d'outre-mer, de faire l’économie d’une 
tlection. 

Au reste, M. Devinat lui-même, au nom 
d> la commission des territoires d’outre- 
tuer, a soutenu notre proposition devant 
la commisison du suffrage universel. 

Je puis encore invoquer l'avis de M. Ju- 
glas qui, parlant au nom .du groupe du 
M. R. P., a déclaré que si, aux termes de 
la Constitution, le Conseil de Ja Républi- 
que doit être, cette fois, renouvelé intégra- 
lement, ce renouvellement doit intervenir 
« dans l’année qui suivra le renouvelle- 
ct des conseils municipaux ». 

« Or, a dit encore M. Juglas, les conseils 
municipaux, d'ailleurs très nombreux, ne 
jouent aucun rôle dans l'élection des 
conseillers d'outre-mer. Ce sont donc les 
électeurs de 1946 -qui seraient appelés à 
voter en 1918. » 

M. le ministre de l’intérieur fait valoir 
l'avis du conseil d'Etat, qui se réfère à la 
lettre de la Constitution. Mais, comme je 
viens de Je rappeler, le texte dispose 


tions ? 


M. Jean Siivanäre, Nolre solulion appa- 
rait comme tout à fait raisonnable et 
logique et conforme à l'esprit de la Consti- 
tution, Elle aurait pour conséquence de 
permette le règ'ement normal, juste et 
satisfaisant de nombre de questions, l’or- 
ganisation des conseils généraux ainsi que 
certains votes des députés. Certaines ano- 
nalies apparaissent en effet dans le texte 
qui nous est soumis, qui dispose en par- 
tieuier q'ie les députés prendront part aux 
éloctigns, mais sans préciser comment. 

M. le ministre de l'intérieur. Nous allons 
y venir, 


M. Jean Silvandre. Par conséquent, le 
réport nous parait normal et présente des 
avaniages, 

JL va éans dire que si, contrairement à 
notre attente. cet amendement n’était pas 
ndoplé, je serais dans l’ob'igation de re- 
prendre, à l’occasion -de l’article 53, la 
question du tableau qui a fait l'objet des 
amendements de nos colègues MM. Au- 
bame et Yacine Diailo, 

J'ajoute que le groupe socialiste m'a 
autorisé à l’associer à cet amendement. 

Je demande à l’Assemblée, par delà 
l’avis du Conseil d'Etat, qui s'attache à la 
lettre de la loi, de s'inspirer de l'esprit de 
la Constitution et de trancher en toute 
souveraineté, 


M. le président. M. Iamani Diori a dé- 

osé un amendement qui semble avoir 
e même objet que celui de M. Silvandre 
et qui tend, après l’article 51, à insérer 
un nouvel arlicle ainsi concu: 

« Dans les territoires d'outre-mer et les 
territoires sous tutelle, le renouvellement 
des conseillers de Ja République sera pré- 
cédé par celui des assemblées territoriales 
où provinciales. » 

La parole est à M. Hamani Diori, 


M. Hamani Diori. Mon amendement n'a 
pas le même objet que celui de M. Silvan- 
dre. Il tend à développer l'idée exposte 
par M. Martine. 

I y a un an, lors de la discussion de 
la oi organisant le grand conseil da 
l'A. O.F. et de l'A. E.F., nos collègues 
MM. Apithy et Houphouet s'étaient plaints 
qu'on voulñt bâtir la maison en 
commencant par le toit, 

En fait, dans nos territoires, les assem- 
blées locales n'ont pas encore leur statut 
défininitf et il m'apparaît anormal que des 
assemblées élues provisoirement soient 
appelées à désigner des conseillers de Ja 
République, qui, eux, vont constituer uno 
assembice jouissant de son statut défi- 
nitif. 

C'est pourquoi j'ai déposé mon amen- 
dement demandant qu'il soit procédé au 
venouvellerment des assemblées  Jocales 
avant l'élection des conseillers de Ja Ré- 
publique. 


M. le président. Ta parole est à M, le 
rapporteur pour avis de la commission des 
territoires d'outre-mer. 


M. Paul Devinat, rapporleur pour avis, 
La commission des territoires d'outre-mer 
est favorable aux deux amendements dé- 
posés, 


MW. ie président. La parole est à M. Hornix 
Ould Babana. 


M. Horma Cuid Babana. Le Gouverne- 
rent étant favorable à l'amendement do 
M. Silvandre, je renonce à la parole. 


M. le président. La parole est à M. Jo 
ministre de l'intérieur. 


M. le ministra de l'intérieur. Je m'en 
excuse auprès de M. Horima Culd Babana: 
le Gouvernement n'est pes favorable à 
l'amendement de M. Silvandre. (Sourires)…. 


M. Korma Ould Babara. Je demande 
reprendre la parole. (Rires.) 


M. le ministre de i'intérieur, pour des 
raisons de fait el pour une raison de droit, 

La raison de droit est la conséquence 
d'une consullation que j'ai moi-mêine de- 
mandée au conseil d'Etat. 

Je reconnais volontiers que la thèse dé- 
veloppée par M. Silvandre est, en soi, sé: 
duisante. En fait, lorsque j'ai demandé 
aux services d'étudier le texte aujourd'hui 
en discussion, je me suis naturellement 
arrêté à l’article correspondant de la Cons- 
titution; j'ai demandé au Conseil d'Etat 
si, compte tenu de la situation et notame- 
ment du fait que les assemblées défini. 
lives n'avaient pas encore été mises en 
place et que, par conséquent, c'était les 
mêmes électeurs qui allaient désigner, à 
deux ans d'intervalle, les nouveaux con- 
seillers de la République, la Constitution 
nous faisait, ou non, un devoir de procé- 
der au renouvellement en question. 

Je ne cacherai pas à l’Assemblée que, 
pour diverses raisons, dont certaines, inté- 
ressant l'ordre publie, concernent mon 
collègue de la France d'outre-mer, j'aurais 
été très heureux de conclure à la recon- 
duetion pure et simple des conseillers de 
la France d'outre-mer, qui auraient eu 
le double avantage d'être élus par un des 
collèges de 10 à 20 membres et de jouir 
d’une « provisoire pérennité », (Sourires.} 

Mais la réponse du conseil d'Etat était 
formelle. La voici: 

« Considérant que l'article 102 de ln 
Constitution décide que « Le premier Con- 
seil de la République sera renouvelé inté- 
gralement dans l’année qui suivra le re- 
nouvellement des conseils municipaux, 


qui devra intervenir dans le délai d’un au 


| 
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à compter de la promulgation de la Cons- 
titution »; que ce texte est général et ne 
comporte aucune exception; ue cette 
juterprétation à d’ailleurs été à optée par 
la loi n° 46-2383 du 27 octobre 1946, dont 
l'article 24 dispose que « La présente Joi 
n'est applicable qu'à l'élection du premier 
Conseil de la République »; que le man- 
dat des conseillers représentant les ter- 
ritoires d'outre-mer doit, par suite, expi- 
rer avec celui de l'ensemble de leurs col- 
jègues ; surplus le rapprochement 
de l'article 6 de la Constitation et des 
disvositions de la loi susvisée, du 27 oc- 
tobre 1916, ne permet pas de préjuger le 
maintien dans le statut définitif du Conseil 
de la Pépublique, ni du nombre de sièges 
attribués aux territoires d'outre-mer, ni 
de la répartition actuelle des circonserip- 
tions, ni du mode d'élection, émet 
l'avis...» 

Et l'avis est formel. 

Si, quittant le terrain du droit — mais 
il convenait de ne pas faire une loi anti- 
constitutionnelle (Rires à l'extrême gauche) 
— jétudie maintenant la situation de 
fait, je constate qu’un certain nombre de 
votes déjà acquis dans cette Assemblée 
sont en contradiction avec le principe de 
reconduction 

Si, par exemple, il y avait reconduc- 
tion pour l’ensemble des conseillers de 
ja Trance d'outre-mer, quel est celui des 
deux conseillers des Indes qui devrait 
être déchu de son mandat ou donner sa 
détaission ? 

Comment serait représentée la Haute- 
Voila, étant douné que, dans le total cons- 
tant des sièges, il n’y a pas actuellement 
de représentant de ce territoire ? 

Et ainsi de éuile. 

J'ajoute enfin qu'il y aurait contradic- 
tion entre le fait _ la Constitution pré- 
voit que le Conseil de la «Hi qe est 
élu pour six ans et renouvelable par moi- 
tit, tous les trois ans, et une situation 
d'où résulterait que des conseillers 5e- 
raient élus pour plus de six ans. A moins 
que vous ne proposiez — ce serait une in- 
novalion — que tous les conseillers de ja 
France d'outre-mer fissent partie auto- 
mnatiquement de la série renouvelab'e dans 
trois ans, de manière qu'ils aient siégé 
5 ans et non pas 8 ans. Les résultats de 
celle décision seraient assez discutables, 
puisque tous les éus de l'Afrique et de 
l'Asie seraient ainsi dans la même série, 
contrairement au texte que nous J#0p9- 
Sons, qui tend au renouvellement par moi- 
Lé des différentes catégories de conseiilers. 

Toutes les perspectives font aivei ap- 
parte une contradiction ou une imps- 
sibililé, en dehors même de l'argument 
constitutionnel, qui a toute sa valeur. 

C'est pourquoi, je demande instamment 
à l'Assemblée de suivre l'avis du conseil 
d'Etit qui, certes, ne lie pas une 
blée souveraine, mais qui interprète un 
texte particwWièrement clair de la Constitu- 
tion, et de repousser la reconduction sous 
toutes ses formes. 


M, le président. La parole est à M. Sil- 
vandre. 


M. Jean Silvandre. Je fais reniarquer à 
M. le ministre que l'article 77 de Ja Consti 
lulion prévoyait également le vote d’une 
Hi organisant le régime électoral, la 
compétition et Ja compétence des assem- 
blées territoriales. Or, cette disposition 
constitutionnelle n'a pas été respectée. 


M. le ministre de l’intérieur. Elle ne l’a 
Pas encore été, mais elle le sera. 


. M. Jean Silvandre. N'empêche qu'elle ne 
l'a pas été. Nous n'avons jamais eu l'in- 
tention de faire en sorte que les conseil- 


lers de la République représentant les ter- | 
ritoires d'outre-mer jouissent d'une sorte 
de perennité. 

Il s'agit dans notre esprit, et cela résulte 
du texte mêfne que nous avons présenté, 


de reporter l'élection des conseillers de | 


la Pépublique à une date située. deux, 
mois après le renouve:lement Ge l’assem- 
blée territoriale. 

M. le ministre sait qu'un projet de loi et 
diverses propositions de loi dans ce sens 
ont été déposées et rapportées favorabie- 
ment par la commission des territoires 
d'outre-mer et ont fait l'objet d’un avis de 
l'assemblée de l’Union française. 

Par conséquent, les dispositions que 
nous avons éoumises à l’Assemblée ne 
tendent pas, comme voudrait le démon- 
ter M. Je ministre, à des impasses et à 
des irrégularités. 

D'après M. Devinat, rapporteur pour avis 
de la commission des territoires d'outre- 
mer, celte commission à examiné 3 ças 
de la Haute-Volta et a même envisagé une 
solution. 

“Je dois rappeler pour mémoire qu’à la 
commission des territoires d'outre-mer, la 
question du nomire à été tranchée. 

J'avais été d'avis d'augmenter le nom- 
bre des conseillers des territoires J'outre- 
mer ét de le porter à 46. Après des obset- 
vations de M. le rapnorteur pour avis, la 
commission s’est ralliée au nombre de 41. 


M. le président. La parole est à M. Iorma 
Ould Babana. 


M. Horma Ould Babana. M. le ministre de 
l'intérieur, au nom du Gouvernement, 
nous met devant des faits accomplis. 

Hi nous dit que le Conseil de la Répu- 
blique doit être intégralement renouvelé. 
Mais il oublie de nous dire que l’article de 
la Constitution auquel fait allusion M. Sil- 
vandre prévoit aussi que les assemblées 
territoriales doivent être installées et re- 
nouvelées en vertu de lois et non en vertu 
de décrets. Les assemblées n'ont pas été 
encore constitutionnellement installées. 

A qui en incombe la faute? Ce n'est cer- 
lainement pas aux des territoires d'ou- 
tre-mer qui n'ont jamais cessé de pra- 
tester véhémentement contre l'atermoie- 
ment du vote du projet de loi codifiant et 
réorganisant les assemblées territoriales. 

Il appartient actuellement à l'Assemblée 
nationale de prendre ses responsabilités 
et de ne pas obliger les conseillers de la 
République à se présenter de nouveau de- 
vant les mêmes conseillers généraux, qui 
les ont élus il y a un an. . 

Cela est ridicule, Les conseillers géné- 
raux ne comprendraient pas qu'ils soient 
obligés de refuser ou de réélire les mêmes 
hommes qu'ils ont élus il y à un an, ce 
qui pourra pourtant bien arriver. 

On nous dit que le Conseil de la Répa- 
blione doit être intégralement renouvelé, 
et on nous objecte que le conseil d'Etat à 
donné un avis sur l'interprétation de Ja 
Constitution. 

Or, l'Assemblée nationale est souve- 
raine. 

M. le ministre de l'intérieur. 
l'égard de la Constitution. 


Pas à 


M. Horma Ould Babana. Cela dépend des 
cas et des circonstances, monsieur le mi- 
nistre. Enfin, nous devons tous, au même 
titre, respecter la Constitution, aussi bien 
quand elle est favorable aux territoires 
d'outre-mer que lorsqu'elle leur est défa- 
vorable. IL ne faut pas la respecter lors- 
qu'il s’agit de la métropole et la violer 
quand il s’agit des territoires d'outre-mer. 
Il est incontestable que les peuples d'ou- 
tre-mer attendent autre chose que des pro- 
messes ct des bonnes paroles. 


x 


Je demande done à l'Assemblée de ré- 
fléchir avant de se prononcer sur l'amen- 
dement de M. Silvandre en n’avant comme 
objectif que l'intérêt supérieur. 


M. le président. La parole est à M. Ko- 
naté. 


M. Mamadou Konaté. Je voudrais faire 
une proposition à l'Assemblée. 

IL ressort des explications de M. le mi« 
nistre de l’intérieur qu’une nouvelle diffi- 
culté se présente. Une solution claire et 
simple pourrait être adoptée si l'Asseme- 
blée voulait bien me suivre. 

Le texte sur les assemblées locales a été 
discuté et adopté par la commission des 
territoires d'outre-mer. 

Il à été discuté et adopté par l'Assem- 
blée de LUnion francaise. 

L'Assemblée nationale ne pourrait-elle 
pas s'imposer le sacrifice d’examinr rapi- 
dement ce texte et de le voter avant sa sé- 
paration, afin que les assemblées locales 
puissent avoir leur statut définitif ? 

Ainsi, le sort des conseillers de Ja Ré- 
publique des territoires d'outre-mer serait 
exactement le même que celui des conseil. 
lers de la Répub'ique de la’ métropole. 

‘ Telle est la solution que je propose à 
l'Assemblée, (Anplaudissements à 
trême gauche.) 


M. Yves Pércn. Très Lien! 


M. le président. Quel cest l'avis de 18 
commission 


M. le rapporteur. 
pousse l'amendement, 


La commission reæ 


M. le ministre de l’intérieur. Le Gou- 
vernement également. 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
Gement de MM. Silvandre, Aujoulat et Ca !- 
lavet.. 

(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 
adopté.) 

M. lo président. Je mets aux voix l'amen- 
derent de M. Hamani biori. 

(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 
adopté.) 


M. le président. M. Silvandre et plusieurs 
de ses collègues ont déposé un amende- 
ment à l’article 51 tendant: 1 dans le 2 
alinéa de cet article, à substituer aux mots: 
« inférieur à 3 », les mots: « inférieur à 
4 ». — IT. dans le 5° alinéa de cet article, 
à substiluer aux mots: « supérieur à 
deux », les mots: « supérieur à trois ». 


M. le président. La parole est à M. Sil- 
vandre. 


M. Jean Sivandre. Cet amendement 4 
pour but de nous appliquer le droit com- 
mun dans les territoires d'outre-mer. 


M. le président. La parole est à M. 
mani Diori. 


M. Maïmani Dicri. Je voudrais que M. le 
ministre nous dise quelle sera Ja situation 
de nos territoires. Il n’est pas prévu de 
renouveler nos assemblées territoriales et 
il est question du renouvellement du 
Conseil d la République. 

Je voudrais savoir dans quelle situation 
se trouvent nos assemblées au moment de 
l'élection du Conseil de la République. 


M. le président. Je vous fais remarquer, 
mon cher collègue, que nous discutons un 
amendement de M. Silvandre qui tend à 
donner aux territoires d'outre-mer Île 
même régime qu'à la métropole. 


239 


le 
3 | 
$ 
| 
t | 
| 
4 | 
* | 
| 
| 
| | 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| | 
| | 
| 
| | 
| | | 
| 


5224 


ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 AOÛT 1918 


M. Jean Guillon. Je demande la parole 
centre l'amendement, 


M. le Président. La parole cest à M. Guil- 
lon, contre l'amendement, 


M. Jean Guiilon. Je pose une question 
à M. Silvandre. Si son amendement était 
adopté, quels sont les territoires d’outre- 
mer qui bénéticieraient des dispositions 
du deuxième. alinéa ? 


M. Jean Silvandre. Je pourrais dennader 
à notre collègue quels sent les départe- 
mesits en France qui y sont soumis. 


M. Jean Guilton. Nous discutons actnet- 
Jement des dispositions relatives aus ter- 
ritoires d'outre-mer. 

Je veux bien que notre collègme ait dé- 
posé son amendement pour appliquer aux 
territoires d'outre-mer la même règie qu’à 
}a métropole, Mais je lui demande — c’est 
mon droit et je crois qu'il peut me répon- 
dre puisqu'il est l’auteur de l'amende- 
ment — quels sont les territoires d’eutre 
mer qui bénélicieraient des dispositions du 
deuxième alinéa de l’article 51 si 60n 
amendement était adopté. 

Eh bien! il n’y en a pas. Mon collègue 
cherche depuis longtemps la réponse 
mais en vain. 

L'amendement de M. Silvandre a danc 
pour but, en définitive, de supprimer ce 
timide essai de représentation proportion- 
nelle dans les territoires ayant au moins 
{rois conseillers à élire. 

Nous ne pouvons done pas le suivre sur 
ce terrain, 

Nous reconnaissons l'insuffisance des 
disnositions prévues À l’artiele 51. Nous 
avons soutenu l'amendement de M. Ma- 
madou Konalé, qui tendait à établir Ja 
représentation proportionnelle à partir de 
deux conseillers à élire, Un essai timide, 
trop timide, est proposé pour le Sénégal 
et le deuxième collège de Madagasear, 
mais il conviendrait de régliger cétie uni- 
formisalion dans le mal et de conserver 
les dispositions inscrites dans le deuxième 
alinta de l'artrcle 51, 

M. le président. La parole est à M, le rap- 
porteur pour avis. 


M. le rapporteur pour avis. La commis- 
sion des territoires d'outre-mer est hostile 
à l'amendement proposé. 


M. le président, Maintenez-vous votre 
amendement, monsieur Silvandre ? 


M. Jean Silvandre. Oui, monsieur le pré- 
éident, 


M. le président. Je mets aux voix l’amen- 
dement de M. Silvandre, 

(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 
adopté.) 


M. le président. M. Martine a déposé un 
imendement qüi tend à compléter l’article 
L par un nouvel alinéa ainsi conçu: 

« Dans les territoires où il y a deux col- 
lèges, ies députés élus au collège unique 
pourront voter pour le collège de leur choix 
sous réserve de fixer leur préférence huit 
dours au moins avant le vote. » 

Ea parole est à M. Martine. 


M. Jean Martine. Mon amendement con- 
= l'Afrique occidentale française et le 

Le dernier alinéa de l’article 51 indique 
que les députés élus au titre de plusieurs 
territoires devront faire connaître au nom 
de quel territoire ils désirent exercer leur 
droit de vote. 


Mais pour l'Afrique occidentale française 
et le Togo, des collègues ont été élus au 
collège unique. Is vont participer à l'élec- 
tion de leurs collègues du Conseil de Ia 
République. Vous allez maintenant imposer 
le double collège dans ces territoires. Il est 
nécessaire que le texte fixe pour quel col- 
lège ils doivent voter. Il me semble qu’il 
n’est pas nécessaire de donner de plus 
longues explications pour que l’amende- 
ment soit retenu. 


M. le président, La parole est à M. le mi- 
nistre de l’intérieur, 


M. le ministre de l’intérieur, Cet amen- 
dernent se place en effet à l’article 51, qui 
comprend un alinéa visant les parlemen- 
taires qui représentent plusieurs terri- 
toires. 

Cette précision est, certes, indispensable 
mais il faut prévoir un délai plus long que 
celui que vous indiquez. Car dans un petit 
collège de 10.à 20 personnes, l'option par 
le parlementaire pour l’un des collèges 
risque de modifier profondément l’équili- 
bre. Il faudrait que le délai soit par exem- 
ple de 15 jours. 


M. Jean Martine. Je propose huit jours. 
Vous savez très bien, monsieur le ministre, 
que mes collègues ne peuvent pas se dé- 
piacer aussi souvent qu'ils le voudraient 
puisque nous n'avons droit qu’à deux 
voyages. Nous voulons être des parlemen- 
taires assidus de cette Assemblée et nous 
ne partons qu'au dernier moment pour 
participer à tous nos travaux. Je crois 
donc que le délai de huit jours peut être 
adopté. 


M. le ministre ce l’intérieur. IL est tou- 
jours possible d'écrire ou de télégraphier. 
On peut trouver une solution pratique. 
Je crois qu'il! est bon que l’on sache 
15 jours à l’avance quel est le collège qui 
est augmenté d’une unité. 

° Le texte suivant pourrait être adopté: 

« Les députés élus au titre de plusieurs 
territoires ou d’un collège unique devront 
faire connaître, quinze jours au moins 
avant Ja date du scrutin; au nom de quel 
territoire ou de quelle section ils désirent 
exercer leur droit de vote. » 


M. le rapporteur pour avis. La commis- 
sion des territoires d’outre-mer accepte 
cette rédaction. 


M. le président. La parole est à M. Guil- 
on. 


M. Jean Guiilon. Je voudre; présenter 
quelques observations sur celte question 
qui intéresse, je crois, deux députés. 


M. Jean Guillon. ..les collègues 
représentent dans cette Assemblée Je 
mier collège de l'Oubangui-Chari-Tcha 
du Gabon-Moyen-Congo, en ce qui concerne 
l'Afrique équatoriale française. 

S'il est normal que ces collègues choisi 
sent entre le Tchad, d'une part, et l'Où. 
bangui-Chari, d'autre part, je ne pense pas 
w’il soit normal qu'ils aient la possibilité 
e choisir entre le premier et le deuxième 
collège de ces territoires, puisqu'ils sont 
les élus du premier collège. 


M. le président. La parole est à M. Je 
ministre de l’intérieur, 


M. le ministre de l’intérieur. ]l ne s'agit 
pas de cela. Il y a deux cas, mon cher 
collègue : il y a celui du député qui repré- 
sente deux territoires d’un même eollège 
et celui du député qui, dans un seul ter- 
ritoire, représente un collège unique. 

Dans un cas, il opte pour l’un ou l’antre 
territoire, tandis que dans l’autre, il opte 
pour l’un ou l'autre collège du territoire 
unique. Le texte, je le répète, pourrait être 
le suivant. 11 est clair: 

« Les députés élus au titre de plusieurs 
territoires ou d’un collège unique devront 
faire connaître, quinze jours au moins 
avant la date du scrutin, au nom de quel 
territoire ou de quelle section ils désirent 
exercer leur droit de vote. » 


qui 
re- 
et 


M. le président. Le Gouvernement n'ayant 
pas droit d’amendement, M. Martine ac- 
cepte-t-il de prendre à son compte cette 
rédaction ? 


M. Jean Hartine. Certainement, 


La 

M. le président. M. Martine accepte de 
modifier comme suit son amendement qui 
se substitucrait au dernier alinéa de l'ar- 
ticle 51: 

« Les députés élus au titre de plusieurs 
territoires ou d’un collège unique devront 
faire connaître, quinze jours au moins 
avant la date du scrutin, au nom de quel 
territoire ou de quelle section ils désirent 
exercer leur droit de vote. » 


M. Jean Silvandre. Je souligne à l’As- 
semblée la situation vraiment anormale 
dans laquelle elle place les députés élus au 
coliège unique. 


M. le président. Je mets aux voix l’amen- 
dement de M. Martine, ainsi modifié, 
acceplé par la commission et par le Gou- 
vernement. 


(L'amendement, ainsi modifié, mis aux 
voir, est adopté.) 


M. le président. M. Yacine Lialo a déposé 
un amendement tendant à modifier comme 
suit le tableau n° 4 annexé à cet ar- 


M. René Malbrant, Quatre. ticle : 
unique. | section. section, 
1. — Territoires d'outre-mer. 

Sénégal Sans changement....,..., » » » 
Haute-Volta Conseil GÉRÉTAL. 3 » » 
Niger. | CONSEIL général... 2 » » 
.Güuinée Conseil BÉNÉTA. 3 » » 


« Le reste sans changement. » 
La parole est à M. Silvandre. 


M. Jean Silvandre. Je pensais que mon | 
amendement sur la reconduction du man- 


dat des conseillers d'outre-mer aurait été 
adopté. Toutes les questions relatives au 
collège unique auraient alors été sans ob- 
jet, mais elles devront revenir devant l’As- 
semblée. M. Dialo a déposé un amende- 
ment sur cette question. 
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de président. Cet amendement est-il 
maintenu La 


M. le présidens. L'amendement est retiré. 


M. Aku a présenté un amendement ten- 


M. Jean Silvandre. Non, monsieur le pré- | dant à modifier comme suit le tableau 
gident. n°? 4: 
COLLEGE | fre 2e 


IL. — Terrüoires sous tutelle. 


Togo | ASSOMDIÉe 2 | | » 


« Le reste sans changement, » 
Ja parole est à M. Andréas Aku. 


M. Andréas Aku. Mesdames, messieurs, 
l'amendement que nous avons déposé a 
our but de nous permettre de défendre 
e maintien du nombre des conseiilers de 
ja République au Togo, territoire qui a 
un statut particulier et, d’autre part, le 
principe du collège unique. Le premier 
point visé par mon amendement — main- 
tien du nombre actuel des conseillers de 
ja République pour les terriloires d'outre- 
mer — a été amplement défendu aussi 
bien par M. le président de la commission 
des territoires d'outre-mer que par son 
rapporteur et par M. le rapporteur de la 
commission du suffrage universel. Je n’y 
insisterai pas. 

Je veux m'attacher surtout à défendre 
devant vous le système électoral du col- 
lèce unique, car il représente pour nos 

opulations une acquisition de prem'ère 
importance en matière de pouvoir politi- 
que. 

Certains de nos collègues .ont interve- 
nus avant moi pour défendre le système 
du collège unique. Nous avons examiné 
tout à l'heure l'amendement de M. Aubame 
et de M. Yacine Diallo tendant au main- 
tien de ce système, et mon collègue, M. 
Konate, est intervenu dans Je mème sens. 

Vous réalisez toute l'importance que re- 
vêt aux yeux des populations des territoi- 
res l'application de ce système électoral. 

C'est pourquoi nous demandons toute 
l'attention du Gouvernement et de l’As- 
sembiée, afin que cette acquisition si im- 
portante soit examinée avec le sérieux 
qu'elle mérite. 


Déjà, au cours des travaux de la 
deuxième commission, nos collègues 
autochtones des territoires d'outre-mer 


avaient défendu avec beaucoup de vigueur 
ce système électoral. 


Les membres de cette Assemblée se sou- 
viendront sans doute des conditions dans 
lesquelles la loi du 6 octobre 1946 fut vo- 
tée par l’Assemblée à l'encontre du désir 
des représentants qualifiés des territoires 
d'outre-mer. 

En qualité de représentant d’un terri- 
toire sous tutelie, d’un territoire qui n’a 
pas été admis à envoyer un représentant 
togolais pour participer aux travaux des 
deux Assemblées constituantes, je tiens à 
faire connaître au Gouvernement et à 
l'Assemblée les sentiments en cette ma- 
tière des populations que j'ai l'honneur 
de représenter. 

Je signale à l’Assemblée l'émotion sus- 
citée par cette négligence du Gouverne- 
ment de Ja République d'alors vis-à-vis de 
la population togolaise, Ce Gouvernement 
refusa de donner un représentant propre à 
un territoire pen une population 
de près d’un million d'habitants; ainsi 
que vous je savez, il lia sa représentation 
à celui d'un territoire jouissant d’un sta- 


tut différent, par un système de jumelage 
Togo-Dahomey. 

Aussi, des sentiments d'inquiétude et de 
méfiance naquirent-ils au cœur des Togo- 
lais, jaioux de leur statut sous tatelle. Les 
Togolais hésitèrent beaucoup à répondre à 
l'appei de la France lors des élections lé- 
gislatives où un siège leur fut offert. 

Donc, je Togo n'a pu faire prévaloir le 
point de vue de ses populations au cours 
des travaux des Assemblées constiluantes. 

Les populations regrettent vivement que 
le statut particulier de leur pays et ce:ui 
de leur Assemblée n'aient pas été sanc- 
tionnés par une loi organique. 

Il est rare que les élus d’outre-mer aient 
l'occasion d'exposer les points de vue des 
populations qu'ils représentent, l'ordre du 
jour de l’Assemblée traitant presque uni- 
quement de questions intéressant la mé- 
tropole. 

Je crois que l’Assemblée devrait nous 
prêter une oreille attentive quand, en de 
trop rares occasions, nous pouvons expri- 
mer avec objectivité et confiance, les 
vœux de nos populations. 


Nos populations se demandent quel cri- 
tère permet d’attribuer dans les territoires 
d'outre-mer, suivant « leur nature » — je 
reprends les termes de ladite loi — le 
système du double collège ou celui du col- 
lège unique. 

Les populations togolaises croient fer- 
mement que le statut de leur pays devrait 
entraîner certaines attributions spécia'es à 
son Assemblée, 

Elles avaient interprété ainsi le système 
électoral qui a présidé à l'élection de leur 


député, pensant que c'élait un système 
acquis, appiicable ‘aux élections ulté- 
rieures. 


Elles furent donc surprises de voir ap- 
pliquer à leur territoire le système du dou- 
ble coliège lors des élections des assem- 
blées locales et du Conseil de la Répubii- 
que. 

Pourtant, les élections qui se déroulè- 
rent après celles-ci — je veux dire les 
élections du Conseil de l'Union fran- 
çaise — eurent lieu en application du sys- 
tème électoral basé sur le collège unique, 
qui ramena l'espoir et contribua gran- 
dement à apaiser la populalion. 

Ce n’est donc pas le moment de remet- 
tre une fois de plus en quesiion le sys- 
tème du collège unique. 

Le Gouvernement lui-même semblait en 
être convaincu longlemps, car, 
dans le rapport du Gouvernement français 
à l'Organisation des Nations unies pour 
l’administration du Togo, année 1947, 
nous lisons à la page 12: « La loi du 6 octo- 
bre 1946 a apporté au système électoral 
une « réforme avantageuse ». Le double 
collège est supprimé. La liste électorale 
comprend des citoyens français au même 
titre que des autochtones qui conservent 
leur statut personnel. Le’ Togo est déta- 
ché du Dahomey et élit ses propres repré- 


sentants. Ainsi a eu lieu l'élection du 


10 novembre 1946... » 

Cette affirmation est d'autant pius inté- 
essante à souligner que le Gouvernement 
considère à juste titre le système du col- 


‘lège unique comme une « réforme avane- 


tageuse ». 


Dans ce rapport, on note également que 
l’administration n'a pas pris soin de signa- 
ler à l'Organisation des Nations unies le 
système électoral qui a présidé, au Togo, 
aux élections ultérieures, celles de l'As- 
semblée locale et des conseillers de la 
République. 

Les populitions tigolaïses pensent que 
les intérêts du territoire sont indivisibles. 
ll ne saurait être question, à leurs yeux, 
qu. des intérêts vitaux pour le territoire 

uissent être défendus contradictoirement. 

eurs représentants aux assemblées mé 
tropoiitaines doivent avoir la confiance de 
tous les éléments de la population et la 
servir sans esprit de discrimination. 

gr le mème rapport annuel pour l'an. 
née 1M7 auquel je viens de faire ailusion, 
presque la même idée est exprimée par le 
Gouvernement français. 


Le même rapport, après avoir parlé du 
rôle des élus dans les trois assemblées 
métropolitaines, s'exprime ainsi page 20: 


« Dans ces conditions, il est apparu 
ralionnel de permettre aux populations 
intéressés d'envoyer des représentants qui 
puisent participer pieinement à la prépa- 
ration de la réglementation qui doit leur 
ètre applicable. 

« convient que le Gouverne- 
ment a vu, dans l’organisation de Ja re- 
p'ésentation populaire sur les bases les 
pius larges possibles, un moyen par excel- 
lence de donner à l’autochtone l'usage du 
pouvoir politique et de lui donner la capa: 
cité de iégiférer pour lui-même. » 


Quels que soient les arguments qu'on 
puisse invoquer en faveur du double col- 
lège, nous sommes convaincus que nous 
n> nous trompons pas quand nous affr- 
mons qu’ils pèsent bien peu dans {a ba- 
lance face aux torts considérables que 
ourrait porter au prestige de la France 
a réintroduction au Togo du doub'e col- 
lège. 

Quelle confiance voulez-vous que les 
populations d'outre-mer aient dans le Gou- 
vernement français qui leur retire, sans 
motif aucun, des privilèges accordés spon- 
tanément” 

Il serait donc dangereux, je le dis en 
toute franchise, de ne pas maintenir l’ac- 
quisition démocratique, la « réforme avan- 
tageuse », selon l'expression du Gouver- 
nement, que représente, pour les popula- 
tions d'outre-mer, le système du collège 
unique. 

Je puis vous affirmer qu'aux yeux des 
populations togolaises, le maintien du dou- 
ble collège témoignerait de la va:onté de 
la France de maintenir et d'entretenir l’op- 
position des intérêts autochtones et métro. 
politains. Ce serait, pour ces populations, 
violer l'esprit de la Charte des Nations 
Unies qui, dans son article 73, affirme la 
primauté des intérêts des popuations de 
notre territoire. 

Ce n’est pas en voulant conférer une 
représentation épéciale pour la défense 
des intérêts égoïstes de certains métropo- 


| litains, face aux intérêts de tout un peupie, 


que Ja France obtiendra la confiance des 
peuples dont elle a la tutelle. 

Il faudrait que l'Assemblée se décidât à 
mettre fin à des polémiques de coliège 
unique ou de double coliège. Car, à a 
longue, elles risquent de compromettre 
cette heureuse innovation qu'est l'Union 
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francaise et de compliquer les relations 
des éléments vivant côie à côte dans le 
même 

IL est à l'honneur du Togo de souligner 
que notre territoire ne fait pas de diseri- 
minations racia!es ni sociales dans Je choix 
de ses éius. En dépit de notre statut parti- 
culier, nos élus au Conseil de la Répu- 
blique sont des citoyens français origi- 
naires des départements français. 

Notre souci essentiel est que nos repré- 
sentants soient vraiment des élus de l’en- 
senbl de la population; qu'ils possèdent 
la confiance du peuple ei la compétence 
désirée. 

Les représentants du Gouvernement 
francais avant, en toutes circonstances, 
affirmé qu'il ne serait jamais question de 
revenir sur les droits et les Kbertés déjà 
accordés aux peuples d'outre-mer, je vous 
mesdames, messieurs, dans lin- 
térèt de la France, d'observer cet engage- 
ment qui honore les Français. 

Ce sont ces raisons qui me poussent, 
dans l'intérèt de l'Union française qêe 
nous voulons prospère, à vous demander 
de voter cet amendement qui sera inter- 

rété par nos populations comme un geste 

e confiance qui contribuera à créer le 
climat jadispenéable à l'édification de 
PUnion française que nous voulons frater- 
neiis et basée sur la libre adhésion des 
d'outre-mer. (Applaudissements à 

eriréme gauche.) 


M. le président. Quel est l'avis de la 
commission ? 


M. le rapporteur, Ia commission re- 
pousse l'amendement et demande un seru- 
tin. 


M. le président. La parule est à M. Mal- 
Lrant. 


M. René Malbrant. Je ferai remarquer à 
M. Aku que, si l'occasion lui est donnée 
de défendre la thèse du collège unique 
pour l'élection de deux conseillers de Ja 
République prévus pour le Togo par la 
commission, c'est parce que la ecmmis- 
sion «les territoires d'outre-mer a remanié 
le texte du Gouvernement qui ne pré- 


voyait qu'un seul conscil'er, élu au collège 
unique, pour lui substituer un autre texte 
prévoyant l'élection de deux conseillers 
élus au double collège. 

Il lui faudrait done choisir. S'il veut le 
collège unique, qu'il revienne au texte du 
Gouvernement qui prévoyait une représen- 
tation du Togo moins importante. Sinon, 
qu'il s’en tienne au texle admis par la 
commission qui prévoit une représentation 
plus importante, élue au collège double. 

Le territoire qu'il représente a, je crois, 
tout à gagner à bénéticier de cette dernière 
représentation, 

Je lui demande de retirer son amende- 
ment et de se railier au texte de la com- 
mission. 


M. le président. Acceptez-vous de retirer 
votre amendement, monsieur Aku ? 


M. Andréas Aku, Je le maintiens, mon- 
sieur le président, 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement de M. Aku, repoussé par la com- 
mission. 

Je suis saisi d’une demande de serutin 
présentée par la commission, 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 


M. le président, Personne ne demande 
plus à voter ?.… 

Le serutin est clos. 

(MM. les secrélaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouillement du serutin: 


503 
252 


Nombre des votants......s.se 
Majorité absolue 


Pour Padoption ..... 185 


L'Assemblée nationale n’a pas adopté, 


M. le président. M. Louis Marin a déposé 
un amendement ainsi rédigé : 

« LE — Substituer an tablean n° 4 visé 
dans l'article 51 le tableau suivant: 


« En conséquence, dans le 3° alinéa de 
cet articie, substiluer au nombre « 44 » 
le nombre « 57 », 

La parole est à M. Louis Marin. 


M. Louis Marin. Je vous signale tout de 
suile que je retire cet amendement, mais 
je vous demande Ja permission de vous 
indiquer, per une déclaration commune, 
pourquoi Je vais retirer également les 
amendements que j'avais déposés aux ar. 
Alicles 57 et 58 et l'un de ceux se rappor. 

tant à l’article 60. L'un tendait à égaliser 
les conditions de procédure d’élection au 
Maroc et en Tunisie; un autre tendait À 
égaliser les conditions de séjour deman- 
dées aux candidats du Maroc et de Ja Tu. 
nisie avec ceiles demandées aux candidats 
de l'Indochine; le troisième visait les 
Français résidant à l'étranger pour les- 
quels je voulais organiser le vote direct. 

La nouvelle rédaction qui nous a été 
m'apporte déjà quelques satis- 
actions, En outre. je tiens compte, en les 
retirant, de Ja déclaration que M. le mi- 
nistre de l’intérieur nous a transmise de Ja 
part de M, le ministre des affaires étrangè- 
res, demandant qu'on Ini laisse quelqne 
latitude dans le choix des procédures, de 
façon à éviter les difficultés diplomatiques. 

En revanche, je maintiens mon amen- 
dement n° 180 après l'article 61. 


M. 
tiré, 

Castellani a déposé un amendement 
n° 


M. Jules Casteilani. Je le retire. 

À M. le président. L'amendement est re- 
ire. 
M. 

role, 


M. le président. La parole est à M. Sil- 
vandre. 


le président. L'amendement est re- 


Jean Siivandre. Je demande la pa- 


M. Joan Silvandre. L'Assemblée me per- 
mettra de faire une remarque que j'ai 
eu l’occasion de présenter à M. le rappor- 
teur pour avis de la commission des ter- 
riloires d'outre-mer en ce qui concerne le 
tah'eau n° 4. 

M. le rapporteur pour avis a bien voulu 
reconnaître qu'il présentait quelques ano- 
malies, Entre autres, un territoire a été 
défavorisé, C’est le Sondan qui est actuel- 


TERRITOIRES ASSEMBLÉE COLLEGE! fre is lement le territoire le plus peuplé de 
unique. | éection. | éection. | l'A.O.F. 
— Des apaisements devraient nous être 
donnés. Nous devrions recevoir l’assu- 
rance que, si une nouveile répartition 
L — Territoires d'outre-mer. avait lieu, le Soudan retrouverait ses qua- 
tre représentants. | 
Guinée | CONSEIl » 4 M. Mamadou Konaté. Je demande la pa 
| CONSEIL représentatif... » 4 À M. le président. La parole est à M. Ko- 
Oubangui-Chari | CONSEÏI A 4 . M. Mamadou Konaté. J'ai posé une ques- 
Madagascar ....... | Assemblées provinciales., » 4 tion à M. le ministre. Je voudrais savoir 
Commores ....... 4 » » si os assemblées locales seront enfin do- 
Côte des Somalis............. vos... | Conseil représentatif... 1 » » tées d'un statut définitif et dans quel dé- 
Etablissements français dans l'Inde... | Assemblée représentative. 4 » » lai il en sera discuté. 
Nouvelle-Calédonie | Conseil général........ 1 » » 
Etablissements francais de l'Océanie... | Assemblée représentative. 1 » » M. le président, Ce n'est pas l’objet de 
Saint-Pierre et Miquelon... | Conseil général........... 4 » » notre discussion. 
toi» M. Mamadou Konaté. C'était le but de 
II. — Territoires Sous tutelle. see 
Cameroun... | Assemblée représentative. | 4 M. Jean Silvandre. J'ai eu l’occasion 
| Assemblée représentative. 4 la tribune de poser la question à M. le 


ministre de la France d’oul:e-mer. 
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M. le président. Personne ne dernande 
la parole ?... 


M. Yves Péron. Le groupe communiste 
voicra contre l’ensemble de L'article 51. 


M. le président, Je mets aux voix l’en- 
semble de l'article 51, modifié par l'amen- 
dement de M. Martine. 

(L'énsemble de l'article 51, ainsi modi- 
jié, mis aux voix, est adopté.) 


M. le rapporteur, Je propose à :’Assem- 
plée de suspendre la séance pendant 
quelques instants. 


M. le président, M. le rapporteur de- 
mande à l’Assemblée de vouloir bien sus- 
pendre sa séance pendant quelques ins- 
tants. 

n'y pas d'opposition 

La séance est suspendue. 


(La séance, suspendue le jeudi 19 août, 
à deux heures cinquante minutes, est re- 
prise à trois heures dix minutes.) 


M. le président, La séance est reprise. 


[Article 52.1 


M. le président, « Art. 52. — Les mem- 
bres des assemblées territoriales et les 
députés absents du territoire ou du 
groupe de territoires formant la circons- 
cription électorale, le jour de l'élection, 
peuvent, sur leur demande et à titre 
exceptionne!, exercer leur droit de vote 
par correspondance, » 

La parole est à M. Bour. 


M. Louis Bour. Je dépose un amende- 
ment tendant à remplacer le mot « cor- 
respoñdance », dernier mot de l’article 
52, par le mot « procuration ». 

Comme me l’a fait très judicieusement 
observer M. le ministre de l'intérieur, 
celte modification s'impose du fait que, 
dans les territoxes d'outre-mer, l’écection 
comporte deux tours de scrutin. 


M. le président. M. Dour dépose un 
amendement tendant à remplacer le mot 
« correspondance », dernier mot de l’ar- 
licle 52, par le mot « procuration ». 

La parole est à M. le rapporteur, 


amendement. 


M. le ministre de l'intérieur, Le Gou- 
vernement l’acceple éga:ement. 


M. le président. Je mets aux voix 
l'amendement de M. Bour, accepté par la 
commission et par le Gouvernement. 

(L'amendement, mis aux voir, 
adopté.) 


M. le président, Personne ne demande 
la parole? 


Je mets aux voix l’article 52, ainsi mo- 


esi 


(L'article 52, ainsi modifié, mis aux 
voix, est adopté.) 


[Article 53.1 


M. le président. « Art. 59, — En cas de 
décès, démission ou invalidation d’un 
conseiller de la Répubiique élu dans un 
territoire d'outre-mer ou un territoire 
sous tutelle, il est pourvu à la vacance par 
élection, dans le délai de deux mois, dans 
les conditions prévues par le présent titre 
et par le règlement d'administration pu- 
blique pris pour son appication. Les 
dates des élections partielles sont fixées 
par décret rendu sur le rapport du mi- 
distre de la Farnce d'outre-mer, 


« Dans le cas d’élection au scrutin pro- 
portionnel, le bureau de recensement 
proclame élu le candidat figurant sur la 
même liste que :e conseille à rempacer 
et venant immédiatement après le dernier 
élu de cette liste. » 

M. Desson et les membres du groupe 
socialiste ont déposé un amendement 
tendant à rédiger comme suit cet article: 

« En cas de décès, démission ou inva- 
Jidation des conseillers de la République 
élus dans un territoire d'outre-mer ou des 
territoires sous tutelle, i! est pourvu à la 
vacance par l'élection dans un délai de 
deux mois dans les mêmes conditions que 
dans la métropole. Les dates des éleclions 

artiel:es sont fixées par décret rendu sur 
e rapport du ministre de la France d’ou- 
tre-mer. » 


Quel est l’avis de la commission? 


M. La commission accepte 
amendement, 


M. le ministre de l’intérieur, Le Gouver. 
nement également, 


M. le président. Je mets aux voix 
l'amendement de M. Desson, accepté par 
le Gouvernement et par la commission. 


(L'amendement, mis aux voir, est 
adopté.) 


M. le président. En conséquence, Je 
texte de cet amendement se substitue à 
celui de d'article 53. 


[Article 54.] 


M. le président. « Art. 54. — Il ne sera 
pas pourvu aux vacances qui viendront à 
se produire dans les six mois précédant le 
renouvellement d'une cérie Qu £onseil de 
la République, lorsque le siège vacant 
appartient à cette série. » 


Personne ne demande la parois 7... 
Je mets aux voix l’article 54. 


(L'article 54, mis aux voix, est adopté.) 


[Article 53.] 
M. le président, Je donne lecture de 


l'article 55: 


TITRE V 


Election des conseillers renrésentant les 
citoyens français résidant en Tunisie, au 
Maroc et en indozchine. 


« Art. 55. — Les citoyens francais rési- 
dant en Tunisie, au Maroc ou en Indochine 
sotit représentés respectivement par 2, 3 
et 2 conseillers de la République. 

La parole est à M. Péron. 


M. Yves Péron. L'article 55, qui prévoi! ; 


que les citoyens français résidant en Tu 
nisie, au Maroc on en Indochine, son: 
représentés respectivement par 2, 3 et 
2 conseillers de la République, est fonda- 
mental, 

C'est pourquoi nous demandons un seru- 
tin pubiic. 

M. le président, Personne ne demande 
plus la paroie ?.. 

Je mets aux voix l'article 55, 
. Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe communiste. 

Le scrutin est ouvert, 

(Les votes sont recueillis.) 


M. le président, Personne ne demande 
plus à voler 

(MM. les secrétaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du de- 
pouiilement du scrutin : 


593 
297 


Nombre des votants......... 
Majorité absolue............. 


Pour l'adoption... 410 
Contre ... 153 


L'Assemblée nationale a adopte. 


[Article 56.] 


M. le président. « Art. 56. — Les conseil- 
lers de la République représentant les 
citoyens français résidant en Tunisie sont 
élus par les citoyens français, membres du 
rand conseil de Tunisie et par es conseit- 
ers municipaux de Tunisie élus au éuf- 
frage universel, Les électeurs snt convo- 
qués au siège de la résidence générale, an 
jour fixé pour les élections dans la métros 
pole. L'élection a lieu au scrutin majorts 
taire à deux tours. Le vote par correspon- 
dance est admis. » 

M. Pichet a présenté nn amendement 
tendant à supprimer l'article 56. 

La parole est à M. Bour, pour soutenir 
l'amendement, 


M. Louis Bour. Cet amendemen: doit être 
discuté en mène temps que l'amendement 
n° 69 et à l’article 53, car les deux ques- 
tions sont liées. 

En effet, l'article 56 vise la Tunisie, et 
l’article 57, le Maroc. Je soutieudrai donc 
ces deux amendements en même temps. 

Nous estimons que l’on ne doit pas faire 
un sort diflérent à la Tunisie et au Maroc. 
Ceci est une question de politique géné 
rale, 

Or, le texte qui nous est. proposé pré- 
voit des dispositions assez différentes con- 
cernant les conseillers de la Tunisie et 
ceux du Maroc. 

C'est la raison pour laquelle nous de- 
mandons la suppression de l'article 56 et, 
dans un seul articie, nous prévoyons que 
les conseillers de la Répub'ique représen- 
tant la Tunisie ou le Maroc doivent étro 
élus par l’Assemblée nationale, sur présen- 
tation des groupes parlementaires qui ont 
des élus représentant les citoyens français 
résidant respectivement au Maroc et en 
Tunisie, 

LH nous paraît, en effet, inopportun de 
faire intervenir, soit le grand conseil de 
Tunisie, soit le conseil de gouvernement 
du Maroc, qui n’ont pas, dans l'un comme 
dans l’autre cas, été désignés pour des 
objectifs purement politiques et qui ont 
d'autres attributions. 


Nous pensons qu'il est plus normal de 
sen tenir simpiement à ce qui a été fait 
il y a deux ans, lors de la preraière dési- 
gnation. 

On a demandé, ici, à revenir aux chif- 
fres antérieurs, Je crois que pour le mode 
de désignation, c'est la même chose: i! 
faut s'en tenir aux règles qui ont été 
suivies jusqu'ici. 


M. le président. La parole est à M. Viard, 
contre l’amendement, 

M. Paul-Emile Viard. Les raisons présen- 
tées par M. Dour ne ne paraissent pas très 
pertinentes en ce qui concerne la Tunisie. 

Je sais l'intérêt qu'il y aurait à ce que 
les conseillers de la République du Maroc 
et de la Tunisie fussent élus 12 la même 
façon. Mais cela ne serait possible que si 
nous nous, trouvions devant la même si- 
tuation de fait. 

Or, la situation est complètement diffé- 
rente en Tunisie ct au Maroc. 


C'est peut-être les faire sortir de leurs 
rôle que de leur confier la désignation des 
candidats au Conseil de la République. 
| 
difé. 
| | 
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En Tunisie, en effet, il s'agit d’un Sys- 
tème de représentation qui n'existait pas 
il y a deux ans, Le Grand Conseil, dont Je 
collège représente les citoyens français 
est élu exclusivement au suffrage univer- 
sel direct, 

Le texte de la commission prévoit d'au- 
tre part les municipalités élues. Ce sont 
par conséquent des assemblées qui sont 
arfuitement habilitées à élire des conseil- 
Les de Ja République. 

Et si elles ne sont pas directement faites 
pour cela, elles ne ie sont certainement pas 
moins qu'un conseil municipal où un con- 
seil général dans la métropole ou que l'As- 
germblée algérienne en Algérie. 

Par conséauent, ce serait, je crois, com- 
mettre une très grave erreur que de consi- 
dérer qu'en Tunisie, le Grand Conseil et 
les municipalités élues ne sont pas habi- 
lités pour élire les conseillers de la Répu- 
blique. 


M. Clérnent Taillade. Seule la Tunisie est 
dans ce cas. 


M. Pau!-Emile Viard. Pour le moment, il 
n'y à que la Tunisie. 

Le principe des municipalités élues est 
adopté, Par conséquent, au fur et à me- 
sure de l'extension, les conseillers de la 
République seront élus par ces municipa- 
Ltés. 

Au Maroc, au contraire, la situation n'est 
pas du tout la même. 

Je reconnais que le Conseil de gouverne- 
ment du Maroc est encore une assemblée 
à caractère professionnel, puisque le pre- 
uier collège est élu par le corps profes- 
sionnel des agriculteurs, le second collège 
par le corps ‘professionnel des industriels 
et des commerçants, et que seul Je troi- 
sième coliège est élu au suffrage universel. 
IL faut toutefois remarquer que ces der- 
piers sont des citoyens français. 

Par conséquent, là, l'argumentation est 
valabie, et je crois en effet que le Conseil 
du gouvernement ne peut qu'être chargé 
de présenter des candidats à l’Assernblée 
nationale, et non pas habilité à élire Jui- 
mème les conseillers de la République. 

Il serait donc sage de maintenir cette 
dissociation entre les deux pays. Peut-être. 
un jour ou l'autre, le Maroc prendra-t-il 
exemple sur la Tunisie. Mais pour le mo- 
ment, ceçn’est pas le cas. Et il n'y à au- 
cune raison pour amoindrir la Tunisie. 

Je demande vivement à notre collègue 
M. Bour de ne pas identifier des situations 
qui ne sont pas identiques et de laisser an 
grand conseil et à la municipalité élue Ge 
Tunisie le soin de choisir eux-mêmes leurs 
conseillers de la République. 


M. le président. M. Rabier à déposé un 
amendement tendant à rédiger comme suit 
l'article 56: 

« Les deux conseillers de la République 
représentant les citovens français résidant 
en Tunisie sont élus par l'Assemblée natio- 
nale. Le droit de présentation appartient 
aux seuls membres de l’Assembhiée 

« L'élection de ces conseillers a lieu en 
séance pubiique, au scrutin majoritaire à 
deux tours, dans la semaine qui ‘suit la 
présentalion des candidatures, » 

La parole est à M. Rabier. 


M. Maurice Rabier., Mon souci e<t de pa- 
rer aux difficultés qui risquent de surgir 
sur le plan diplomatique et sur le plan 
politique. 


M. le rapporteur. Elles sont imaginaires, 


M. Maurice Rabier. Ces difficultés sont 
peut-être imaginaires, mais on en a beau- 
eoup parlé et vous me permettrez d'en tirer 
argument, 


Si nous voulons que ce soit l’Assemblée 
nationale qui, pour les deux pays, dési- 
gne les conseiilers de la République, c'est 
afin d'éviter des difficultés, 

J'ai déposé deux amendements, qui peu- 
vent être liés, à condition que ce principe 
soit réservé, 


M. le président. La parole est à M. Bou- 
vier-0'Cottereau, contre l'amendement, 


M. Henri Bouvicr-O'êcttereau. Je désire 
simplement manifester le désir qu'on ne 
traite pas en même temps de la situation 
du Maroc et de celle de la Tunisie, et qu'on 
discute d’abord de Particle 56, 

J'ai déposé un amendement à l'article 57. 
Je le défendrai lorsque cet article sera en 
discussion. 


M, le président. M. Casiellani a présenté 
un amendement tendant à rédiger comme 
suit l’article 56: 

« Les conseillers de la République re- 
préseniant les Français de Tunisie sont 
élus au scrutin majoritaire à deux tours 
par les membres français du grand conseil 
de la Tunisie et les membres français des 
conseils municipaux de Tunisie élus au suf- 
frage universel, 

« L'élection a lieu au vote par corres- 
pondance spécialement organisé le jour 
lixé pour les élections dans la métropole. 

« Le dépouillement du scrutin et ja pro- 
clamation des élus ont lieu à Paris par les 
soins d'une commission spécialement dési- 
gnée. 

« Si un résullat n’est pas acquis au pre- 
mier tour à la majorité absolue, un second 
tour a lieu quinze jours plus tard dans les 
mêmes conditions, A l'issue de ce second 
tour le résultat est acquis à la majorité re- 
lative. » 

La parole est à M. Casteilani. 


M, Jules Casteliani. Cet amendement 
pourra peut-être concilier divers points de 
vue qui viennent de s’affronter. 

L'immense majorité de l’Assemblée a 
reconnu nécessaire que les Français de 
Tunisie soient représentés au Conseil de 
la République. 

Il est apparu que, pour des questions de 
susceplib'lités locaies, on pouvait peut-être 
organiser une éection sur le 
territoire de la Tunisie. D'autres pensent, 
au contraire, que celle élection est pos- 
Siyie., 

Pas un but de conciliation, nous avons 
essayé de trouver un autre moyen de sor- 
tir de cette impasse. 

Mon amendement a pour but de per- 
mettre au Grand conseil de Tunisie qui, 
comme l’a indiqué M. Viard, est élu au suf- 
frage direct, de désigner lui- 
mème les ecoscillers de la République re- 
présentant les Français résidant en Tuni- 
Sie. 

Cependant, à la fin de notre amende- 
ment, nous demandons que le dépouil!e- 
ment ait lieu à Paris. (Exrclamations et 
rires à l'extrême gauche.) 


A l'extrême gauche. La confiance règne! 


M. Jules Castellani, Il n'y a vraiment 
pas de quoi rre. Nous somimes peinés de 
penser que vous voulez que 140.004) Fran- 
çais, peut-être davantage, ne soient pas 
représentés au sein de cette Assemblée. 


M. Joan Liante, Comment transporterez- 
vous les bulletins de vote à Paris? 


M. Jules Casteïllani. Nous habitons les 
terriloires d'outre-mer, et nous savons 
bien que les Français vivant si loin souf- 
frent de ne. pas être représentés, 

Nous sommes conciliants, nous cher- 
chons un moyen, 


M. Jean Llante. On aura le temps de tra. 
fiquer pendant le voyage! (Exclamations à 
droite, au ceaitre cl sur certains bancs à 
gauche.) 


M. René Kalbrant. Non, si vous ne vous 
en occupez pas! 1 


F, Jules Casiollani. Il ne peut y avoir de 
trafic. 


M. Jean ELiante. Vous êles bien placg 
pour savoir cominent se fout les trafics. 


M. Jules Casteliani. Je ne suis pas à Mar. 
seille, je ne suis qu'en Corse! 

J'en reviens à mon amendement, qui 
peut, je le r“pète, concilier les divers 
points de vue, en admettant que le dé- 
pouillement ait lieu à Paris. 

J'ajoute, du reste — et je ne crois pas 
divulguer un grand secret — que, d'après 
certaines conversations, il semble que 
M. le ministre des affaires étrangères ne 
s’opposerait pas à cette façon d’opérer qui 
donnerait satisfaction aux Français babe 
tant en Tunisie, 


M. le président, M. Médecin a déposé 
un amendement, 


M. Jean Médecin, Je le reiire et me rallie 
à celui de M. Castellani. 


M. le président. L'amendement de M. Mé- 
decin est retiré, 
La paroie est à M. le rappæieur. 


M. le rapporteur. Mesdames, messieurs, 
Ja commission s'es{ prononcée à diverses 
reprises. Elle à maintenu chaque fois, pour 
la Tunisie, le mode d’éleclion directe par 
le grand conseil de Tunisie, 

Elle l’a maintenu parce que, chaque fois 
que le suffrage peut être consulté, il doit 
étre, selon nous, préféré à un mode que 
j> pe qualifierai pas de cooptation ni de 
désignation, inais qui est tout de même, 
i! faut le reconnaitre, moins direct que le 
suffrage. 

Or, il se trouve — M, Viard l’a dit avee 
juste raison et M. Castellani l’a rappelé — 
que la situation est très différente en Tu- 
nisie et au Maroc, On ne peut faire aucune 
assimilation entre le grand conseil de 
nisie et le Conseil de gouvernement du 
Maroc. 

Le grand conseil de Tunisie est élu au 
suffrage universel, Il constitue une assem- 
blée locale telle qu'elle est prévue par la 
bi que nous somimes en train de voter. Il 
remplit toutes les condilions pour pouvoir 
jouer le rôle d'assemblée primaire. 

I n'y à aucune raison de redouter des 
difficuliés de quelque ordre que ce soit. Au- 
cune n’est à craindre, 

La commission s'était entourée de tous 
les avis avant de prendre cette décision. 
El'e à été unanime. 

Par Ja suite, on na pas voulu faire une 
différence entre le Maroc et Ja Tunisie en 
procédant à une élection sur place. ’ 

M, ministre des affaires Ctrangères — 
et M. le ministre de l’intérieur ne me dé- 
mentira pas — a déclaré formellement 
qu'il ne s'opnoserait pas à ce que le vote 
par correspondance fût organisé, pour per- 
mettre au grand conseil de désigner ses 
lus. 

Je ne vois pas pouquoi, vous qui récla- 
mez tellement le recours au suffrage uni- 
versel, vous craigynez que ce suffrage s’ex- 
prime. 

Est-ce parce que vous avez la certitude 
qu'il s’exercera contre vous ?' Est-ce la 
seule raison qui vous anime ? Je ne Île 
pense pas. 

Alors, accordez-nous le droit de faire 
voler ce grand conseil, puisque personne 
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n'y voit d’incanvénient, M. le ministre des | mode de désignation des conseillers du | M. le président. Moici le résultat du dé- 
affaires étrangères n’en voit pas, et je ne | Maroc et la Tunisie, il s'en remet lotale-  pouillement du scrutin : 


crains aucun démenti sur ce point. 

Pourquoi voulez-vous être plus royalistes 
que le roi ? Pourquoi voulez-vous avoir un 
souci plus grand que lui des intérêts de 
ja France ? 

Notre sens démocratique semble exiger 
que chaque fois que le suffrage peut s'ex- 
primer, il doit s’exprimer. s 

C'est la raison pour laquelle la commis- 
sion, à deux reprises, à maintenu sa posi- 
tion et c’est pourquoi j'insiste auprès de 
M. Pour pour qu’il retire son amendement. 
(Applaudissements sur certains bancs à 
gauche.) 


M. le président. Je me permets de faire 
remarquer à M. Pour que son amende- 
ment tend à la suppression de Particle 56, 
et que ce n’est pas le but qu’il recherchait. 

L'article 56 concerne le mode de dési- 
gantion des conseillers de la Tunisie. Il 
faut trouver un mode de désignation et son 
amendement n’y tend pas. Il laisse les 
choses en l’état. 


M. Louis Bour, Les dispositions de l’ar- 
ücle 36 sont reportées à l’article 57 pour 
éviter des répétitions. 

Si, pour la commodité de la discussion, 
on veut rétablir les deux articles, je ne 
vois aucune difficulté à discuter d’abord 
l'article 56, puis l’article 57. Mais cela ne 
préjuge pas la décision définitive. 

Quant au fond, je maintiens entièrement 
ma position, en ce qui concerne le Maroc, 
telle qu’elle a été définie dans l’article 57. 

Pour la Tunisie, je n'ai pas du tout la 
même impression que Giacobbi à 
l'égard des dispositions de M. le ministre 
des affaires étrangères et de ce qui a été 
indiqué, à plusieurs reprises, à ce sujet. 
Les avis donnés en commission, sur ce 
point, ont été quelque peu contradictoires, 
Yous vous en souvenez. 

Etaat donné l'heure tardive à laquelle 
cette question vient en discussion, je ne 
veux pas prolonger outre mesure ce débat. 
Je veux bien à cet égard, pour faciliter le 
travail de l'Assemblée, ne pas insister da- 
vantage. Mais, en ce qui concerne le Maroc, 
à pos de l’article 57, j'y reviendrai tout 
à l'heure. 


M. le président. La parole est à M. le mi- 
aistre de l’intérieur. 


M. le ministre de l'intérieur. 
préciser, par la lecture de deux textes, la 
position de mon collègue des affaires 
étrangères. 

Il y a deux jours, au début de la discus- 
sion du présent projet de loi, M. le minis- 
tre des affaires étrangères m'a fait remet- 
tre un texte intitulé: « Texte des affaires 
étrangères », qui constituait pour lui, une 
position de repli, car il aurait préféré l’ab- 
sence totale de représentation, ainsi que 
je dit. 

L'article sur la Tunisie est ainsi rédigé: 

« Les deux conseillers de la République 
représentant les citoyens français résidant 
en Tunisie sont élus par l’Assemblée na- 
tionale, sur présentation d’une liste de 
quatre candidats, par des citoyens français 
membres du grand conseil de Tunisie et 
par les conseillers municipaux de Tunisie 
élus au suffrage universel, » 


Hier soir, c'est-à-dire au cours de la 
présente séance, M. le ministre des affaires 
étrangères m'a fait remettre par son atta- 
ché parlementaire, à la suite de conversa- 
tions que j'avais eues avec un certain 
nombre d’entre vous, une note ainsi 
conçue : 

« M. le président Schuman me charge 
de vous dire que, en çe qui concerne je 


Je veux. 


ment à votre jugement. IL ne voit pas, 
pour sa part, ‘objection à ce que cette 
désignation soit faite par correspondance. » 

« Par correspondance » et non « sur 
place »; sinon, il n’aurait pas employé les 
mots « par correspondance ». 


M. le président. La parole est à M. le 
rapporteur. 


M. le rapporteur, J'avais donc raison tout 
à l'heure en disant que je ne craignais 
aucun démenti quant à la position, que 
j'avais définie, de M. le ministre des aflai- 
res étrangères. 


Je fais cette remarque pour répondre à 
M. Bour et pour que l’Assemblée ne puisse 
pas avoir un instant un doute sur la por- 
tée de mon affirmation de tout à l'heure. 
Je savais — car M. le ministre de l’inté- 
rieur m'avait fait part de la lettre qu'il 
avait reçue — que M. le ministre des af- 
faires étrangères ne voyait aucun inconvé- 
nient à ce que le conseil de Tunisie pût 
élire ses candidats par correspondance. 


Dans ces conditions, mesdames, mes- 
sieurs, j'aurais mauvaise grâce à insister, 
et je prie l’Assemblée d'accepter l'amen- 
dement de M. Castellani. (Applaudisse- 
ments sur divers bancs à gauche.) 


M. le président. Monsieur Bour, mainte- 
nez-vous l'amendement. 


M. Louis Bour. Non, monsieur le prési- 
dent, je le retire. 


M. le président. L’amendement de M. Bi- 
chet est retiré. 


M. le président. Quel est l'avis de la com- 
mission sur l'amendement de M. Rabier? 


M. le rapporteur, La commission, puis- 
qu’elle adopté l’autre système, s'oppose 
fermement à celui proposé par M. Rabier, 
qui n’a d'autre objet que l'extension de la 
cooptation et de la désignation par les 
groupes. 

Puisque nous avons le moyen de faire 
désigner démocratiquement les représen- 
tants par une assemblée locale élue au 
suffrage universel, je supplie l'Assemblée 
de ne pas donner l'impression qu’elle ne 
veut faire autre chose que de laisser un 
siège au bénéfice des partis alors qu'il 
peut y avoir des représentants désignés, 
élus par ieurs pairs: (Applaudissements 
sur certains bancs à gauche.) 


M. le président. Maintenez-vous votre 
amendement, monsieur Rabier? 


.M. Maurice Rabier. Oui, monsieur le pré- 
sident. 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement de M. Rabier, repoussé par la com- 
mission, 


M. le rapporteur. Je demande le scrutin. 
M. le président. Je euis saisi d’une de- 


Mmande de scrutin présenté au nom de la 
commission, 


Le scrulin est ouvert. 
(Les votes sont recueillis.) 


M le président. Personne ne demande | 


plus à voter?… 
Le scrutin est clos. 


(MM. les secrétaires font le dépouille- 
ment des volcs.) 


Nombre des votants ........ 
Majorité absolue .......... 


Pour i’adoption 93 
Contre 166 


259 
130 


L'Assemblée nationale n’a pas adopté. 

Je mets maintenant aux voix l’amnende 
ment de M. Castellani, accepté par la coun- 
mission. 


(L'amendement, 
adopté.) 


M. le président. Cet amendement devient 
le texte de l'article 56. 


mis aux 


voir, est 


[Article 57.] 


M. le président. « Art. 57. — Les trois 


conseillers de la République représentant 
les citoyens résidant au Maroc sont élns 
par l’Assemblée nationale sur présentation 
soit des membres du cohseil du Gouver- 
nemert, éoit des groupes parlementaires 
avant eu des élus qui représentaient les 
citovens francais résidint au Maroc. 

« L'élection de ces conseillers a lieu en 
séancé publique, au scrutin majorilaire à 
deux fours, dans la semaine qui suit la dé- 
cignation des candidats. » 

MM. Bouvier-O'Cottereau et Peytel ont 
déposé un amendement tendant à rédiger 
ainsi le premier alinéa de cet article: 

« Les trois conseillers de Ja Républi- 
que représentant les citoyens français réei- 
dant au Maroc sont élus par l'Assemblée 
nationale sur présentation des membres 
du conseil du Gouvernement de ce gro- 
tectorat. » 


La parole est à M. Bouvier-O'Cottereau. 


M. Henri Bouvier-O’Cotiereau. Je dois 
rectifier le texte de mon amendement en 
y ajoutant après les mots « sur présenta- 
tion des membres » le mot « français », 
car les membres du conseil du Gouverne- 
ment du protectorat sont composés en par- 
tie de Français et en partie de Marocains 
musulmans. 

Par ailleurs, je me permets de signaler, 
à mon collègue M. Viard, que je ne de- 
mande pas au conseil du Gouvernement 
du Maroc d'élire, mais bien de désigner et 
présenter à l'élection de l'Assemblée natio- 
nale les candidats qu'il aura choisis. 


M. Paul-Emile Viard. Moi non plus, je ne 
demande pas qu'il élise ses représentants. 


M. Henri Bouvier O'Cottereau. Je réponds 
ainsi, monsieur Viard, à l’une de vos obser- 
vations de tout à l'heure d'après laquelle 
vous ne reconnaissiez pas au conseil de, 
Gouvernement le pouvoir d’élire, mais 
seulement le pouvoir de représenter. 

Mes chers collègues, vous vous souvenez 
que, lorsque l’Assemblée nationale consti- 
tuante a créé le Conseil de la République, 
elle décida à l’époque d'intégrer les trois 
députés sortants comme conseillers de la 
République et cela pour deux raisons, la 
première afin d'éviter une troisième 
consultation électorale au Maroc et de sa- 
tisfaire ainsi à certaines dernandes Ges hau- 
tes autorités marocaines: la seconde afin 
de donner une certaine compensation aux 
trois députés de l'Assemblée nationale 
constituante qui ne pouvaient pas se repré- 
senter à l’Assemblée nalionale au titre du 
Maroc. 

Mais, à la suite de cetle désignation, les 
membres des corps élus du Maroc, la popu- 
lation marocaine dans son ensemble, et 


les syndicats professionnels  protestèrent 


véhéinentement contre cette cooptation. 
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Pourtant, à l'époque, cette mesure étail 
sase car, ei on avait demandé au Maroc 
de désigner d'une façon différente les 
trois conseillers de la République chargés 
de représenter les Français du Maroc, on 
aurait été obligé de Aemander à des assem- 
blées qui n'avaient pas été soumises à des 
réélections depuis environ dix ans de pro- 
céder à cette désignation. 

En effet, les trois collèges du Maroc 
avaient été élus aux environs de 1955 et 
ils n'ont été réélus qu'il y a six mois €n- 
viron. 

Par conséquent, la situation de fait qui 
existait au moment de la création du 
Conseil de la Pépubhlique nous autorisait 
à prendre la décision que nous avons prise 
à l’époque. Mais, depuis, des élections ont 
eu lieu au Maroc et nous ne pensons pas, 
aujourd'hui, que nous puissions ignorer 
les membres récemment élus du conseil 
du Gouvernement. 


D'ailleurs, depuis ces élections consu- 
laires récentes, les élus du Maroc ont, à 
plusieurs reprises, manifesté leur mécon- 
tentement et, ce matin, à cetle tribune, 
on nous citait des passages de la Vigie 
marocaine protestant contre une éven- 
tuelle et nouvelle cooptation des conseil- 
lers de la République actuels. 


M. Maurice Rabier. D’autres journaux 
que la Vigie marocaine sont d'un avis 
contraire. 


M. Henri Bouvier-0O’Cottereau. ...et émet- 
tant l'avis que les conseillers de la Ré- 
publique actuels avaient déjà suffisam- 
ment bénéficié de la prorogation de leur 
mandat sans s'être présentés à nouveau 
devant leurs électeurs. 


M. Jean Cristofol. En somme, la con- 
fiance règne. 


M. Henri Bouvier-0’Cottereau. Quels sont 
les désirs des Français du Maroc ? fls 
veulent que ceux qui les représentent au 
Conseil de la République soient des gens 
qu'ils connaissent, des élus sachant quels 
sont les intérêts du Maroe et qui s’ef- 
forcent de garder le contact avec eux. 
Je ne crois pas que ce soit le cas des élus 
actuels. (Mouvements divers.) 


M. Clément Taillade. C'est une affirma- 
tion gratuite. 


M. Henri Bouvier-O’Cottereau. On vous 
l'a dit ce malin à cette tribune, 

Par ailleurs, à côté de la position des 
Français au Maroc, il y en a d’autres. La 
résidence du Maroc aurait certainement 
préféré qu'il n'y eût pas d'élections de 
représentants français du Maroc au Conseil 
de Ja République. Mais, devant l’insistance 
des Français du Maroc, et pour défendre 
les intérêts du Maroc, nous savons que Ja 
Résidence a fait connaitre le point de vue 
de ce pays. 

J'ai entre les mains les textes de cer- 
tains télégrammes, mentionnant qu’à 
maintes reprises le résident général a # 
puvé aupres du Gouvernement français le 
point de vue des membres du conseil du 
gouvernement, concernant la représenta- 
tion française des Francais du Maroc au 
sein du Conseil de la République. 

Dans un télégramme officiel, adressé à 
M. Eyraud, président du 3° collège, le gé- 
néral Juin indiquait: 

« Interviens de nouveau énergiquement 
contre procédure préconisée par commis- 
£ion suffrage universel, Ai donné accord 
à vos collègues pour que télégramme pro- 
testation soit adressé à chaque membre 
Assemblée nationale. Sentiments Jes meil- 
leurs. Signé: Juin. » 


M. le ministre de l’intérieur. Qu'est-ce 

ue ce télégramme ? Vous me perrmeltrez 
de m'étonner de l'attitude d’un haut 
fonctionnaire français qui, ou bien rend 
public un télégramme aûressé au ministre, 
si tel est le cas, ou adresse des télégrammes 
aux pariementaires. 


M. Henri Bouvier-O’Cattereau. Ce n'est 
as cela, Je vais préciser les conditions de 
’envoi de ce té:égramme. 

J'ai là une lettre de M. Evraud, président 
du troisième collège du Maroc, qui m'est 
adressée. Elle mentionne que M. Eyraud 
a recu, à la suite de ses protestations, 
un télégramme officiel du résident géné- 
ral. 

Dans ce télégramme, le général Juin dit: 

« Ai à maintes reprises appuyé le point 
de vue des membres du conseil concer- 
nant représentation française du Maroc 
auprès du Gouvernement français. Inter- 
viens à nouveau énergiquement contre 
procédure préconisée par commission suf- 
frage universel, Ai donné accord à vos 
collègues » — c’est à dire les membres 
du conseil du gouvernement du Maroc — 
« pour que télégramme protestation soit 
adressé à chaque membre Assemblée na- 
lionale. Sentiments les meilleurs. » 


Nous avons à peu près tous reçu des té- 
légrammes signés de M. Aucouturier, pré- 
sident de Ja fédération des chambres 
d'agriculture, de M. Eyraud, président de 
la fédération du troisième collège, de 
M. Maryil, président de la fédération des 
chambres de commerce et industrie, pro- 


ttestant contre la cooptation à laquelle au- 


rait recours l’Assemblée nationale en dé- 
signant elle-même les trois conseillers de 
la République représentant le Maroc. 


M. le ministre de l’intérieur. Permettez- 
moi de vous dire que je proteste contre ja 
coalition d'intérêts que tout cela me sem- 
ble représenter, 


M. le vice-président de Ia commission. 
Et la cooptation, n'est-elle pas une cuali- 
tion d'intérêts privés ? 


M. Jean Cristofol. Il fallait mettre tout le 
monde d'accord en adoptant nos proposi- 
tions. 


M. Henri Bouvier-0'Cottereau. Si vous le 
permetlez, monsieur le ministre, je conti- 
nuerai mes explications et je vous répon- 
drai tout à l'heure. 

J'ai également une lettre signée du vice- 
président de la chambre de commerce qui 
est en même temps président des cham- 
bres de commerce du Maroc, qui, après 
avoir rappelé que le résident général, en 
accord d'ailleurs avec le ministre des affai- 
res étrangères, aurait préféré qu’il n’y eût 
pas de conseillers de la République repré- 
sentant le Maroc, écrit: 


« Il n’en est pas moins vrai que, dans Je 


cas où il serait passé outre — c’est-à-dire. 


dans le cas où seraient désignés des con- 
seillers de la République — Je point de 
vue du Maroc exprimé par le général Juin 
est, sans conteste, que les conseillers de Ja 
République soient élus par le conseil du 
gouvernement, à l’exclusion de tout autre 
mode de nomination. Ceci pourra vous être 
confirmé par le quai d'Orsay. — Signé: 
» 


M. le ministre de l’intérieur. Je m'excuse 
de vous faire remarquer encore une fois 
ge le général Juin ne peut avoir de point 

e vue personnel; il est un haut fonction- 
naire représentant Je Gouvernement, 


M. Henri Bouvier-O’Cottereau. Le g'n£. 
ral Juin est sans doute un haut fonction. 
naire représentant le Gouvernement, mais 
il est aussi, au Maroc, le ministre des af. 
faires étrangères de sa majesté le sultan. 

eit, en outre, président. du conseil du 
Gouvernement; à ce titre, il est appelé à 
répondre aux membres du conseil du Gou- 
vernement, et il a le devoir d'exprimer 
l'opinion des Français du Maroc. 

Pourquoi, mes chers colègues, les Fran. 
çais du Maroc tiennent-ils à être repré- 
sentés par des gens connaissant leurs in- 
térêts et gardant le contact avec eux ? 

Ce matin, M. Silvandre nous disait que, 


trop souvent, la France, sans vouloir trop 


user des possibilités que mettent à sa dis- 
osition les territoires d'outre-mer, par- 
ois tendance, dans les accords économi- 
ques, à intégrer les intérêts des Français 
ou des pays qu’elle est chargée de proté- 
ger. C’est ainsi qu'avant guerre certaines 
décisions prises par la métropo'e avaient 
nui aux territoires d'outre-mer. 

A un moment donné, le Maroc a dû in- 
terdire la plantation de la vigne parce 
que la France produisait trop de vin. La 
métropoie faisait pression sur les territoi- 
res d’outre-mer susceptibles de cultiver Ja 
vigne pour les empêcher d’en favoriser 
l'essor et, lorsqu'elle passait des accords 
économiques avec l'Amérique en vue de 
l'exportation de vins de France ou de ter- 
ritoires dépendant d’elle, on ne réservait 
pas de contingent de vin pour le Maroc. 

De même, en ce qui concerne les agru- 
mes, bien souvent la France à conclu des 
accords commerciaux avec l'Espagne, mais 
les intérêts du Maroc étaient souvent nt- 
gligés. Enfin, lorsqu'il s’est agi de la dé- 
valuation, les vues du Maroc n'ont pas 
toujours été défendues. 


M. Paul-Emile Viard. Le Maroc bénéficie 
des dispositions de l'acte d’Algésiras. 


M. Henri Bouvier-O’Cottereau. L'acte 
d’Aigésiras n’a rien à voir dans ce do- 
maine. 


M. Paul-Emile Viard, Si, quand il s’agit 
d'accords commerciaux. 


M. Henri Bouvier-O’Cottereau. Les ac- 
cords commerciaux prévus par l’acte d’Al- 
gésiras ne stipu'ent que l'entrée au Maroc 
par la porte ouverte, et Ja fixation de 
taxes ad valorem de 10 p. 100. Ces ac- 
cords placent tous les pays sur le même 
plan, mais ne prévoient pas de réciprocité 
tr l'exportation partant du Maroc € 
’acte d’Algésiras ne traite pas des condi- 
tions dans lesquelles le Maroc est suscep- 
üble d'exporter en France ou sur le mar- 
ché mondial. 

Nous ne satisferions pas le désir des 
Français installés au Maroc si, comme l'a 
dit M. le rapporteur, nous paraissions vou- 
loir réserver à l’Assemblée nationale la 
désignation des trois membres chargés de 
représenter au Conseil! de Ja Répub'ique 
les Français résidant au Maroc. 

Je prie donc à l’Assemblée de bien vou- 
loir accepter mon amendement qui tend à 
demander au conseil de Gouvernement, 
non pas d’élire les conseillers, mais de 
nous les présenter. Ce serait sur la pré- 
sentation des membres français du conseil 
de Gouvernement que l’Assemblée natio- 
nale aurait à désigner les trois représen- 
tants chargés de défendre auprès du 
Conseil de la République les intérêts non 
seulement des Drancts du Mardc, mais 
les intérêts du Maroc. (Applaudissements à 
droite.) 


M. le président. MM. Viard et Jean-Paul 
David org déposé un amendement tendant, 
dans le premier alinéa de l'article 57, à 
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supprimer les mots: « soit des groupes 
ariementaires ayant eu des, élus qui re- 
réontaient les citoyens français résidant 
aroc. » 

de cet amendement est semblable 
à celui de M. Bouvier-O'Cottereau. 


M. Paul-Emile Viard. Oui, monsieur le 
résident, je suis d'accord avec mes coliè- 
gues qui demandent que l'élection ait lieu 
sur présentation, par conséquent au suf- 
frage indirect. 


M, le président. La paroïe est à M. le 
rapporteur. 


M. le rapporteur. Ma tendance person- 
nelle aurait été favorable à un amende- 
ment analogue à ceux de MM. Viard et 
Bouvier-0’Cottereau. 

Au début des travaux de la commission, 
j'avais indiqué mon point de vue, mais 
celui-ci a été rejeté à diverses reprises. Le 
texte qui a été adopté et maintenu, et qui 
prévoit la présentation à la fois par les 
membres du conseil de Gouvernement — 
qui reflètent l’opinion du Maroc — ct par 
les parlementaires élus au suffrage uni- 
versel, m'appareit comme une double ga- 
rantie d'impartialité et de connaissance de 
l'opinion des populations. 

Dans ces conditions, fidèle interprète de 
la commission, j'ai le regret de ne pouvoir 
accepter les amendements de M. Bouvier- 
O'Cottereau et de M. Viard. Je suis, dn 
reste, persuadé que, si un divorce devait 
exister entre le conseil de Gouvernement 
et les élus, l'Assemblée ne ferait pas une 
autre présentation, ou alors, appelée à 
choisir entre les deux représentations, elle 
serait amenée à tenir compte de l'opinion 
manifestée. 

J'estime, cependant, que Ja douïle re- 
présentation donne toutes 1es garanties né- 
cessaires que l'opin'on du Maroc sera re- 
cueillie, en même temps qu’ele permet 
aux groupes parlementaires ayant eu dt& 
élus de faire une présentation telle que 
l droit international ne soit pas atteint 
dans une mesure quelconque. 


M. le président. La parole est à M. Bou- 
vier-0'Cottereau. 


M. Henri Bouvier-O’Cottereau. S'il ne 
s'agissait que de faire confiance à M. le 
rapporteur, je serais le premier à lui don- 
ner satisfaction et à retirer mon amende- 
ment. Malheureusement, ce n'est pas Jui 
qui décidera le jour où l’Assemblés natio- 
nale aura à prendre position. 

Nous pourrions peut-être tronver un ter- 
rain d'entente. On pourrait décider, par 
exemple, que les élections seraient faites 
sur présentation des groupes  parlemen- 
taires, lesquels devraient se mettre d’ac- 
cord avec la présentation faite par ie Con- 
sci! de gouvernement du Maroc. 9 

Si une solution de ce genre n'était pas 
adoptée, la question se réglerait par la 
désignation de trois cooptés par l'Assem- 
blée nationale au détriment des intérèts 
des Français du Maroc. 

Nous demandons un scrutin. 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
ädement de M. Bouvier-0'Cottereau, re- 
poussé par la commission. 

Je suis saisi d’une demande de ecrutin 
présentée au nom du groupe du parti 
républicain de la liberté. 

e scrutin est ouvert. 


(Les votes sont recueillis.) 
M. le président Personne ne demande 


plus à voter ?... 
Le scrutin est clos. 


(MM. les secrélaires font le dépouilq: 
tient des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dé- 
pouillement du scrutin: 


600 
301 


Nombre de votants.......... 
Majorité absolue ........... 


Pour l'adoption .... 63 
Contre 537 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 


Monsieur Viard, retirez-vous votre amen- 
dement ? 


M. Paul-Emile Viard, Oui, monsieur le 


président. 
M. le président, L'amendement de 


M. Viard est retiré. 

M. Bichet a déposé un amendement ten- 
dant à rédiger comme suit le premier ali- 
néa de l'article 57: 


« Les conseillers de la République re- 
présentant les citoyens français résidant 
au Maroc, sont élus par l’Assemblée natio- 
nae sur présentation des groupes par.e- 
mentaires ayant eu des élus qui représen- 
taient Iles ciioyens français résidant au 
Maroc. » 


La parole est à M. Pour, pour défendre 


M. Louis Pour. C’est le même amende- 
ment que j'avais défendu conjointement 
pour la Tunisie et le Maroc, mais que je 
modifie pour en restreinüre l'objet au Ma- 
roc seul, 


M. le président. La paro!e est à M. Viard, 
coutre l'amendement, 


Paul-Emile Viard. Je veux souligner 
le grave inconvénient de la proposition de 
M. Bichet. 

I! paraît paradoxal de cristalliser la si- 
tuation politique du Maroc dans l'état où 
elle était Voilà deux ans. Des élections 
ont eu lieu fin 1947 et leur physionomie 
a été telle que le nombre de sièges qui 
seraient atribués aux groupes de l'Ascsem- 
blée nationale, d'après le désir de M. Bi- 
chet, ne correspondrait nul'ement à l'opi- 
union actuelle des Français du Maroc. 


M. Louis Bour. Est-ce qu'il y à eu des 
élections au conseil de Gouvernement ? 


. Fi. Paul-Emile Viard. Oui, à fin 1947, et 
je ne raisonne que sur le troisième col- 
iège qui est élu au suffrage universel, 
sauf les éléments, disons modisés, puis- 
qu'ils représentent les agriculteurs, les 
commerçants et les industriels, qui figu- 
rent dans le premier et dans le deuxième 
collèges, 

Or, dans ce troisième collège, il v a 
en des modifications sensihies. Sur 42.04 
votants, une liste formée de radicaux, de 
M. R. P. et de modérés a recueilli 30.000 
vaix, une liste de communistes a obtenu 
7.000 voix et une liste socia'iste 6.04 
voix. II devrait donc y avoir, en réalité, 
deux sièges pour la première lisf, un 
siège aux communistes, les socialistes 
venant en dernier, 

Ur, le texte qu'on nous propose aboutit 
à cristalliser une situation remontant à 
doux ans. Je me borne à le souligner sans 
insister outre mesure, à moins que |: 
commission ne veuille maintenir le texte 
d'équiibre qu’elle avait adopté pour con- 
cilier la présentation + le conseil de 
Gouvernement et par les groupes. 


M. le président. La parole est à M. le 
rapporteur, 


M. le razporteur, De même que la com- 
mission a rœpoussé l'amendement de 
M. de mème eile re- 


pousse, avec plus de vigueur encore, 
l'amendement de M. dont l'incon- 
vénient est d'aboutir à une présentation 
unique par les membres de l'Assemblée, 
Ce serait tomber dans le vice que j'ai 
signalé. 


M. le président. Maintenez-vous l'amens 
dement, monsieur Bour ? 


M. Louis Bour. Oui, monsicur le prési- 
dent. 


M. le srésident. Je mets aux voix l'emen- 
dement de M. Bichet, repaussé par 1a 
commission, 

(Après une première épreuve à main 
levée déclarée douteuse par le bureau, 
l'Assemblée, consullée par assis et levé, 
n'adopte pas l'amendement.) 


M. le président. M. Rabier a déposé un 
amendement tendant à rédiger comme suit 
l'artic:e 57: 

« Les trois conseillers de la Répnhl'que 
représentant les citoyens français résidant 
au Maroc sont élus par l’Assemblée na- 
lonaie. Le droit de présentation appar- 
lient aux seuls membres de l’Assemblée. 

« L'élection de ces conseiilers a lieu en 
séance publique, au scrutin majoritaire 
à deux fours, dans la semaine qui suit la 
présentation des candidatures. » 

M. Castelani a présenté un sous-amen- 
dement tendant à rédiger comme suit le 
dernier alinéa de l'amendement de M. Rae 
bier : 

« Les conseillers seront présentés par 
les groupes avant des élus à la dern ère 
consultation électora'e du 2 juin 1946. « 

La paro'e est à M. Castellani, pour dé- 
fendre son sous-amendement, 


M. Juies Casteliani. En vue de donner 
satisfaction aux Français du Maroc et de 
leur permettre d'être représentés au sein 
du Conseil de Ja République, divers 
moyens peuvent être envisagés, La soiu- 
Bon que nous préconisons consiste à te 
nir compte, dans une large mesure, de la 
dernière consultation électorale, effectute 
au suffrage universel, qui a eu lieu le 
2 juin 1946. 

En effet, pour des raisons qui ont été 
expliquées par divers membres de l'As- 
semblée, d'autres consultations électorales 
ont eu lieu. Mais la seu'e véritable et la 
dernière qui ait eu lieu au suffrage uni- 
versel intégral, au Maroc, est celle du 
2-juin 196. 

Cela étant, nous pensons qu'en atten- 
dant que la situation du protectorat — qui, 
rous l'estimons, n'est pas définitive — 
puisse donner aux Francais du Maroc Ia 

ilité d'être représentés d'une 
nière plus directe, nous avons le devoir 
d'essayer de trouver un moyen et nous 
ne l'avons qu'à travers ce que ncus vo 
nons d'indiquer. 

C'est la raison pour laquelle 
posons qüe les conseilers présene 
tés par les groupes ayant en Gre élus À 
la consultation électorale du 
2 juin 1916. 

M. le prés'dent. Quel est l'avis de la 
commission ? 


M. le rapporteur. Le sous-amendement 
m'a pas été soumis à la commission, qui 
s'en rapporte à la sagesse de l'Assemblée. 


M. le president, Je vais mettre aux voix 
le sous-amendement de M. Castellani, 


M. Horma Ould Babana. Je demande la 
parole pour expiiquer mon vote. 
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M. le président. La parole est à M. Ould 
Babana, pour explication de vote. 


M. Horma Ould Babana. Je tiens à pro- 
tester contre la iutte que mène l’Assem- 
blée pour disputer aux Français du Maroc 
l'élection de leurs propres représentants. 
A mon sens, l’Assemblée nationale man- 

ue de correction en privant les Français 

u Maroc de la faculté ce désigner eux- 
mêmes leurs représentants. (Tres bien ! 
très bien! sur plusieurs bancs.) 


M. le vice-président de la commission. 
En effet, c'est un scandale ! 


M. Horma Quid Babana. L'Assemblée na- 
tionale a suffisaimment coopté pour d’au- 
tres. (Très bien! très bien ! sur divers 
banes.) 

Les Français du Maroc doivent pouvoir 
se faire représenter comme ils l'enten- 
dent. 115 ont dépensé beaucoup d'argent 
pour envoyer CU0 télégrammes. Soyons 
mpartiaux et piacons-nous au-dessus des 
systèmes et des intérêts de partis. Nons 
ne devons pas imposer leurs représentants 
à ces Français nous devons les laisser 
maîtres de leur choix. 

M. le ministre de l’intérieur nous par- 

lera peut-être de difficultés avec Sa Ma- 
jesté le sultan du Maroc. Je lui répondrai 
par la négative parce qu'il est prévu un 
vote par correspondance. 
Quant au général Juin, il a parfaitement 
le droit de parler, et nous lui rendons 
hommage. Sur place il voit ce que nous 
ne voyons pas. Et s’il est le représentant 
du Gouvernement il est aussi, en queique 
sorte, le représentant de Sa Majesté le sul- 
tan du Maroc ct celui des Français qui ré- 
sident au Maroc. 

En conclusion, je demande à l’Assem- 
blée de réfléchir et de ne”pas imposer aux 
citoyens français habitant au Maroc des 
représentants au Conseil de la République 
qu'iis ne désirent peut-être pas y voir: 
(Applaudissements sur plusieurs bancs.) 


M. le président. La parole est à M. le mi- 
nisitre de l'intérieur. 


M, le ministre de l’intérieur. Je pense 
que ce débat a déjà suffisamment duré et 
w’il n’est pas très bon de discuter à perte 
e vue sur les groupements ayant eu des 
lus, les uns siégeant à telle assemblée, 
les autres, comme M. Castellam, faisani 
dire par un sous-amendement au texte le 
contraire de ce que ses auteurs voudraient 
dui faire dire. 

Ce sont là de petites habiletés indignes 
d'un Parlement. 

Je demande en conséquence à M. Ra- 
bier de bien vouloir retirer son amende- 
ment. S'il accepte, 
M. Castellani tombe :pso facto. 


M. Jules Castellani. S'il en est ainsi, je 
retire mon sous-amendement. 


M. le ministre de l’intérieur, C’est pour 
arriver à ce résultat que x suis intervenu. 

Si M. Rabier accepte le retrait de son 
amendement, il ne restera plus en discus- 
sion que l’article 57 de la commission, et 
je suppose que, malgré l’heure matinale, 
fa commission est encore favorable au 
texte qu'elle a rédigé. Moyennant quoi, 
nous pourrions tous être d’&ccord pour le 
voter, 


M. le prépident. 
maintenu ? 


L'amendement est-il 


M. Maurice Pabier. A titre transaction- 
nel j'accepte de le retirer. 


M. Jules Castellani. Pour ma part, 


j'ai 
déja retiré mon soué-amendement. 


l'amendement de 


M. le président. L’amendement est retiré. 

M. Bouvier-O'Cottereau a déposé un 
amendement ain$i conçu: 

« Dans l’article 57: 

« I. Après les mots: « sur présentation 
soit des... » intercaler le mot « français. » 

« II, Après les mots: « ayant eu des 
élus qui représentaient... » intercaler les 
mots: « au Conseil de la République. » 

Quel est i’avis de la commission ? 


M. le ranporteur. La commission accepte 
l'amendement. 


M. le ministre de l’intérieur. Le Gouver- 
pement l'acceple également. 


M. le président. Je mets aux voix l’amen- 
dement de M. Bouvier-0’Cottereau, accepté 
par la commission et par le Gouvernement. 

(L'amendement, mis aux voir, est 
adopté.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus la parole sur l’article 57 ?.. 


M. Yves Péron. Te groupe communiste 
votera contre l’article. 


M. le président. Je mets aux voix l'ar- 
ticle 57 modifié par l'amendement de M. 
Bouvier-0'Cottereau. 
(L'article 57, ainsi modifié, mis aux voir, 
est adopté.) 
[Article 58] 
M. le président. L'article 58 à été sup- 
primé par la commission. 
[Article 59.] 


M. le président. « Art. 59. — Les citoyens 
français résidant en Indochine élisent di- 
rectement les conseilers de la République 
lès représentant, Ils sont convoqués au 


siège du haut commissariat, au jour fixé 
pour les élections dans ja métropole. 


L'élection a lieu au scrutin majoritaire à 
deux tours. Le vote par correspondance est 
admis, » 

M. Robier a déposé un amendement qui 
tend à rédiger comme suit l’article 59: 

« Les conseillers dé la République repré- 
sentant les citoyens français résidant en 
Indochine sont provisoirement élus #ar 
l’Assemblée nationale, 

« Le droit de présentation appartient aux 
seuls membres de l’Assemblée, 

« L'écection de ces conseillers a lien en 
séance publique, au scrutin majoritaire à 
deux tours, dans la semaine qui suit la 
présentation des candidatures. » 


M. Maurice Rabier. Je retire cet amende- 
ment, monsieur le président, 


à M. le président. L’imendement est re- 
iré. 

. Personne ne demande la 
licle 59 7... 


M, Yves Péron. Le groupe communiste 
votera également contre cet artiele., 


parole sur l’ar- 


M. le président. Je mets aux voix l'arti- 
cle 59. 


(L'article 59, mis aux voix, est adopté.) 


[Article 60.] 


M. le président. « Art. 60, — Des can- 
didats en nombre triple du nombre des 
sièges à pourvoir sont présentés à l’Assem- 
biée nationale par les groupements sui- 
vants: Union des Français à l'étranger, Fé- 
dération des professeurs français résidant 
à l'étranger, Union des chambres de com- 
merce françaises à l'étranger, Fédération 
nationale des anciens combattants résidant 
à l'étranger. 


« Le vote au siège social, à Paris de 
l’Union des Français à l’étranger, au jour 
fixé pour l'élection générale, Le vote par 
correspondance est admis. » 

M. Desson et plusieurs de ses collègues 
ont déposé un amendement qui tend à 
rédiger comme suit l’article 60: 

« Les trois conseillers da la République 
représentant les citoyens français résidant 
à l'étranger sont élus par l'Assemblée na. 
tionale. 

« Le droit de présentation appartient aux 
seuls membres de l’Assemblée. 

« L'élection de ces conseillers a lieu en 
séance publique au scrutin majoritaire à 
deux tours dans la semaine qui suit ja 
présentation des candidatures. » 

La parole est à M. Desson. 


M. Guy Desson. L'économie de cet amens 
dement vise à faire présenter par l’Assem. 
blée les candidats qui seront soumis 4 
ses suffrages pour représenter les Français 
à l’étranger. 

En effet, sans vouloir pue la moindre 
suspition sur les honorables associations 

ui figurent dans le premier paragraphe 

e l’article 60, je suis obligé de constater 

au'elles n'ont aucune valeur officielle et 
que, pour en faire partie, ii est peut-être 
nécessaire d'être Français, mais il n’est pas 
indispensable de jouir de ses droits civis 
et poliliques. 

Enfin, aucune de ces associations n’étant 
exelusive de l’autre, ce serait rétablir Ja 
possibilité du vote plural, qui a été cri- 
tiqué par un certain nombre de membres 
de cette assemblée, 

C'est pourquoi nous demandons que les 
candidats conseiilers de la République re- 
présentant les Français à l'étranger appar- 
à l’Assemblée et à l’Assembléo 
seule, 


M. le président. La parole est à M. le 
rapporteur. 


M. le rapporteur. La commission s’est 
prononcée à diverses reprises pour 18 
maintien de son texte et pour la présentas 
tion par les grandes associations de Fran 
çais à l'étranger. Elle a voulu connaitre 
l'opinion de ceux qui résident à l’étran- 
ger et qui, par suite, ont leur mot à dire 
sur ceux qui sont appelés à les représen- 
ter. 

C'est pourquoi elle a été presque una- 
nime, lorsque la question lui a été posée. 
la réflexion inspirant nos collègues, ils 
peuvent être amenés à un autre point de 
vue; la commission n'a pas modifié le 
sien. 


M. le président. Je mets aux voix 
l'amendement M. Desson, 
M. Guy Dessom. Nous demandons un 


scrutin. 


M. le président. Je suis saisi d'une de- 
mande de scrutin préseniée au nom du 
groupe socialiste. 

Le scrutin est ouvert. 


(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter ?.… 

Le scrutin est cios. 

(MM. les secrélaires font le dépouille- 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résultat du dés 
pouillement du scrutin: 


417 
209 


Nombre des votants... 
Majorité 


Pour l'adoption 119 
Contre .... 98 


L'Assemblée nationale n’a pas adopté. 


ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 AOUT HS 


5233 


Ja parole est à M. le ministre de f'inté- 
rieur sur J'articie. 


M, le ministre de l'intérieur, J'admets 
arfaitement qu'il y ait présentation de 
par un certain nombre d'asso- 
ciations, dont certaines sont peut-être :m- 
portantes, d'autres moins, parmi 
quei.es peut-être ne figurent pas d'autres 
associations d’égale importance. 

Ce qui me paraît difficile à admettre 
dans un texte légis'atif, c'est qu'on pré- 
cise Jes conditions de cette présentation 
par un paragraphe qui, d’ailieurs, n'est 
as clair et auquel manque le verbe. On 
ft en effet: « Le vote au siège social, à 
Paris, de l'Union des Français à l'étran- 
ger, au jour fixé pour l'écection géné- 
rale », It faudrait dire: le vote a lieu. 

Par ailleurs, c’est homologuer et donner 
un rôte officiel à une association. 

Enfin, il est assez curieux, pour ne pas 
dire plus — et je ménage mes termes — 
de voir le Parlement fixer ainsi-les élec 
tions au siège social de ladite association. 


candidats 


M. le rapporteur, Je ne vois pas d’in- 
convénent à supprimer le second alinéa. 


M. le ministre de l’intérieur. Il faudrait, 
en effet, supprimer le deuxième alinéa 
de l'article 60, qui donne un caractère 
officiel à une association purement privée. 

Les candidats sont présentés en nombre 
triple par toutes les associations désignées. 
Si elles ne se mettent pas d'accord entre 
elles, chacune présentera sa liste et l’As- 
sembiée souveraine décidera. : 


M. le président. Quel est l'avis de la 
commission ? 


M. le rapporteur. La commission accepte 
la suggestion de M. le ministre de l'inté- 
rieur relative au second alinéa. 


M. le présidont. À la demande du Gou- 
vernement, la commission propose de sup- 
primer le second alinéa de l'article 60. 

Je consulte l’Assemblée sur cette sup- 
pression. 

(L'Assemblée, 


consultée, 
suppression.) 


prononce la 


M. le président, Personne ne demande 
plus la parole sur l'article 60 ?… 


M. Yves Péron. Le groupe communiste 
votera contre, 

M. le président. Je meïs aux voix l'arti- 
cle C0- modifié, 


M. Louis Bour. 
scrutin. 


Nous demandons un 


M. le président. Je suis saisi d'une de- 
mande de scrutin présentée au nom du 
roupe du mouvernent républicain popu- 
aire. 

Le scrutin est ouvert. 


(Les votes sont recueillis.) 

M. le président. Personne ne demande 
plus à voter 

Le scrutin est clos. 

(UM. les secrétaires font le dépouillement 
des votes.) 

M. le président. Voici le 1ésultat du dé- 
pouillement du scrutin: 


576 


Nombre des votants........, 
Majorité absolue ........... 


Pour l'adoption ..... 300 


L'Assemblée nationale a adopté, 


[Article G1.] 


M. le président. « Art. G!. — L'Assem- ! 
blée nationale élit les trois conseillers re- 
présentant les Français résidant à létran- 
ger, en séance publique, au scrutin ma- 
joritaire à deux tours, dans la semaine 
qui suit la désignation des candidats.» 

Un amendement présenté par M. Bouxom 
a été satisfait. 

Personne ne demande la parole ?.. 


M. Yves Péron.”Le groupe communiste 
vo‘:ra contre cet article. 


M. le président. Je mets aux voix l’arli- 
cle 61. 


(L'article 61, mis aux voir, est adopté.) 


M. le président. MM. Bouxom. Bichet et 
Pour ont déposé un amendement tendant : 
à insérer, après l'articie 61, un nouveau 
titre ainsi conçu: 


TITRE IV 


Election par l'Assemblée nationale. 


« Art. 61 bis, — Les onze conseililers de 
la République élus par l’Assemblée natio- 
nale le sont suivant les dispositions de la 
Constitution, proporticnnellement à J'im- 
portance des groupes de celte Assemblée, 

« L'élection a lieu avant l'élection gené- 
rale des conseillers de Ia Répubiique. » 

La paro:e -est à M. Dour. 


M. Louis Bour. L’amendement que nous 
proposons à l'Assemblée prévoit, ainsi que 
la Constitution l'indique, que l'élection de 
onze conseillers par l’Assemblée nationale 
doit avoir lieu à la représentation propr- 
tionne:le. C'est une obligation à laqueile 
nous ne pouvons échapper. 


D'autre part, nous demandons que 1'As- 
semblée nationale procède à cette élection 
avant l'élection générale du Conseil de ja 
tépublique, pour bien montrer qu'il n'est 
aucunerpent dans notre intention de repê- 
cher je ne sais quel candidat qui aurait 
été battu, mais que nous entendons en- 
voyer au Conseil de la République des 
personnalités avant vraiment qualité pou 
y siéger. 


M. le président. M. Louis Marin a dépose 
un sous-amendement tendant à compiétler 
l'amendement de MM. Bouxom, Bichet et 
Bour par un nouvel alinéa ainsi conçu: 


« Le choix de l’Assembiée ne pourra se 
sur des citoyens français qui, à une 
lection politique, auraient été écartés par 
le suffrage uuiversel, direct ou indirect. » 

La parole est à M. Louis Marin. 


M. Louis Marin. Il n’est ni scandaleux, 
ni déshonorant d'être battu dans des élec- 
tions. 11 est même des cas où l’on a bien 
mérité de la Patrie en défendant certaines 
idées et où la défaite est assez glorieuse. 

Essayer de « repêcher » des amis qui, 
viennent d'être battus dans une élection, | 
c’est manifester un sentiment très hono- | 
rable. Je crois cependant qu'il serait très | 
dangereux de céder à ce sentiment lors du | 
<hoix des candidats de l'Assemblée 
Conseil de la République, c'est-à-dire de | 
choisir pour les onze candidats à élire 
par l'Assemblée nationale des personnali- 
tés qui viendraient d’être battues et qui 
reviendraient comme élues dans leur cir- 
conscription après avoir été écartées par | 
le suffrage universel. 

S'il ne s'agissait que d’un scandale, on 

ourrait, à la rigueur, passer outre, mais | 
il résulterait d'un tel choix une diminu- | 
tion considérable d'autorité à la fois pour , 


” 


{ M. Viard. 


ceux qui seraient ainsi désignés et pour 
ceux qui les auraient élus. 
C'est pourauoi j'ai proposé une dispo- 


 sition prévoyant que l'Assembite ne pourr& 


pas élire des candidats ayant été {rien 
battus lors des élections politiques, 


M. le président. Quel est l'avis de lo com- 
Iaission ? 


M. la rapporteur. La commission n'a pas 
été saisie de l'amendement M. Bour. 
Peut-être dois-je m'excuser d'avoir, sous 
l'effet de fatigue, oubiié de le lui sou- 
mettre. 

En tout cas, elle n’en a pas délibéré, 
que ce soit par ma faute ou non. Je ne 
peux donc pis donner l'avis de la com- 
inission. 

S'il m'était permis d'exprimer mon 
avis personnel, qui n'est peut-être pas ce- 


{Jui de Ja majorité de la commission, je 


tiens à le dire, je demanderais à l'Assem- 
hiée de repousser l'amendement de 
M. Bour. 

En effet, la proposition que je comptais 
déveopper devant l'Assemblée au  mo- 
ment où la question viendrait réglemen- 
tairement en discussion est la suivante. 

L'Assemblée étant tenue d'élire ces con- 
ceillers à la représentation proportionneïle, 
je voulais vous proposer de faire cette 
élection comme se font toutes les élections 
à la représentation properlionñele. 


M, Paul-Emile Viard. J'allais proposer 
un sous-amendement en ce sens. 

M. le rapporteur. Chaque groupe pré- 
senterait une liste complète, l’Assemlilée 
se prononcerait sur les listes ainsi son- 
mises et l’on ferait ensuite la Téparliion 
entre lex différents groupes suivant la re- 
présentation proportionnelle. 

IL y à quelque chose d’'infiniment cho- 
quant dans les désignations faites au sein 
des groupes, qui paraissent au Journal 
officiel, et que l'Assemblée est obligée 
d'entériner. Vous sentez bien, en effet, 
que la procédure de lLopposition par 
20 signatures est dép'aisante: aucun de 
nous ne se résout volontiers à la prati- 
quer. 

Je crois que rien ne peut vous heurter 
dans la procédure que je vous propose: 
il s’agit d'une élection à la représentation 
proportionnelle, soit, mais d'une élection. 
Le système écarte toute apparence de dé- 
Signation, 

J'ai été frappé hier de certains app'au- 
dissements éclatant sur des bancs où je ne 
‘es attendais pas et qui ont accueilii les 
paroles que je prononcais à ce propos, 

Ce qui porte préjudice à l’Assemblée, ce 
qui est d'un effet déplorable, c'est l'im- 
pression que nous donnons de nous « ac- 
crocher » à des prérogatives pour en pro- 
fiter dans un but de camaraderie ou pour 
toute autre raison de ee genre. Il ne le 
faut pas. 

ï Je crois donc concilier dans ma proposi- 
tion, ea même temps que les intérêts 
bien compris des partis, le respect de la 


| règle constitutionnelle, et celui des droits 


par:ementaires.  (Applaudissements 
certains bancs à gauche.) 


Sur 


le président. Ja 


parole est à 


M. Paui-Emile Viard, Je déposs nn 


amendement à l'amendement de M. Bour. 


Ce sous-amendement correspond tout à 


: 
| fait, d'ailleurs, à ce que vient de dire 


M. le rapporteur Giacobbi. 
La Constitution, en effet, impose, sans 
autre précision du reste, que les membres 


5934 ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 AOÛT 1948 
du Conseil de la République élus par f convenir que l’Assemblée fixera ensuite 


l'Assemblée nationale le soient à la repré- 
gsentation proportionnelle, 

Mon sous-amendement à pour but d’or- 
ganiser ie scrutin de la representation pre- 
portionnele, selon le système habituel 
pour <e serulin, 

H tend à ajouter au premier alinéa de 
l'amendement de M. Bour, les mots: 

« À ja représentalion proporlionnelle, par 
gcrutin de liste à la plus forte moyenne, 
£gans panachage ni vote préférentiel, » 

Par conséquent, il y aurait un certain 
nombre de listes de groupes o1 même — 
peu importe — de groupements de petits 
groupes, un scrutin à la représentation 
p'oportionneïle aurait lieu, qui donnerait, 
par conséquent, suivant le nombre de voix 
obtenues tel on tel nombre de sièges aux 
listes qui auraient été en présence, 

Cette organisation du scrutin à la repré- 
sentation serait tout sim- 
plement l'application de tout ce que nous 
faisons dans les autres élections. 


M. le président. La parole eat à 
rapporteur, 


M. le rapporteur. ]1 s'agit là vraiment 
d'une queslion importante et qui a des 
pr'olongements. 

Je ne crois pas qu'à cette heure tar- 
dive Yon puisse mellre sur pied un sys- 
tème d'élection. 

Je demande done aux auleurs d'amen- 
dements, aussi bien à M. Viard, qu’à 
M. Bour ou à M. Médecin, de les retirer et 
de Jaisser l'Assemblée se saisir d’un pro- 
jet de rég'ement pour celle élection, étant 
entendu, je crois, que nous sommes tous 
d'accord ici pour accepter l'amendement 
de M. Louis Marin qui empêchera d'avoir 
recours au repêchage des battus, 


M, Jean Médecin, Très bien! 


M. le 


M. fe président. La paroïe est à M. Bour. 


M. Louis Bour. Sur ce point, je main- 
tiens par conséquent le dernier alinéa de 
mion amendement: 

« L'élection à lieu avant l'élection géné- 
rale des conseillers de la République. » 


M. le président. En ce cas, le sous-amen- 
dement de M. Marin ne serait pus néces- 
sure puisqu'il prévoit que Je choix de 
l'Assemblée ne pourra se porter sur des 
citoyens battus aux élections, Si l'élec- 
tion des conseillers choisis par l’Assem- 
hlée à lieu avant l'élection générale des 
conseil.ers de Ja République, le sous- 
amendement est sans objet. 


M. Louis Marin. Je le maintliene. 


M. le rapporteur, Quand procéderions- 
nous à l'élection, monsieur ie président? 
Pralquement, ce serait impossible. 


M. le ministre de l'intérieur, Fn une 
période où l'Assemblée ne siège pas, fau- 
drait-il la réunir uniquement pour, celte 
élection? 


M. le président. La parole est à M, le 
rapporteur, 


M. le rapporteur, Notre Assemblée ne 
<a pas, alors que le Conseil de la Répu- 
lique est encore en fonction et siège, 
élire des conseillers de la République 
ayant déjà vocation pour l’Assemblée qui 
guccèdera à re Conseil de la République, 
dont le mandat n’est pas achevé! 

Ce serait infiniment choquant, 

. de crois qu'i faut admettre le principe 
de l'amendement de M. Louis Marin, el 


elle-même le mode d'élection des futurs 
conseillers de la République qu’elle auwa 
à élire. 


M. le président. La parole est à M, Chas- 
te:Jain. 


M. Jacques Chastell@in. Je demande à 
M. Marin de modifier son sous-amende- 
ment en Jimitant l'interdiction qu’il pré- 
voit. En effet, si l'on prend son amen- 
dement à la lettre, serait inéligible toute 
personne qui aurait été battue à une élec- 
tion quelconque, 


M. Louis Marin. Pas à une élection quel- 
conque, à une cieclion politique, 


M. le rapporteur. Si queiqu'un est batin 
lors des élections municipales, il doit 
quand même pouvoir élre élu au Conseu 
de la République, 


M. Louis Marin. Admetlions deux an: 
d'inéiigibililté pour tout candidat battu. 


M. Paul-Emiie Viard. Disons simplement : 
« S'il a éié battu aux élections au Conseil 
de la République précédant là désignation 
par l'Assemblée des candidats qu’elle à à 
y élire, » 


M. le ministre de l'intérieur. Après Guoi, 
la prescription sera acquises 


M, Yves Péron. IL faut laisser cela à la 
sagesse des groupes. 


M. Louis Marin. Je verrais d’un mauvais 
œil qu'un candidat hatin aux élections 
législatives fût « repêché » au Conseil de 
République. 


M. Paul-Emile Viard. ]1 ne s'agit pas 
d'élections semblables. 


M. le président. Acceptez-vous, monsieur 
Louis Marin, la modification de votre sous 
amendement demandée par M. Viard ? 


M. Louis Karin. Jo m'en rapporte 
sagesse de la commission et de son 


porteur, 


M. le président. La commission se rallie 
également à la proposition de M. Viard. 
qui modifie ainsi le sous-amendement da 
M. Marin : 

« Le choix de l’Assemblée ne pourra se 
orter sur des citoyens français qui, à 
‘élection du Conseil de la Répulique pré- 
cédant le vote de l’Assemblée nationale, 
auraient été écartés par le suffrage uni- 
versel, direct ou indirect, » 


M. le rapporteur. Disons simplement : 
« par le suffrage direct ou indirect, » 


M. le président. Le mot « universel » 
serait donc supprimé. 


M. Paul-Emile Viard. 11 faut choisir entre 
cet amendement et celui de M. Bour. 


M. le rapporteur. M. Bour maintient-il 
son amendement ? 


M. Louis Bour. Je n'insiste pas, 

Je fais toutefois remarquer que l'élection 
des conseillers que l’Asemblée 4 à choisir 
pourrait très bien avoir lieu lors de la der- 
nière séance de la session. À ce moment- 
Jà, le Conseil de la République aurait ter- 
miné ses travaux et J'objection élevée, 

uant aux difficultés à l’égard du Consei: 

e la “À ne tient pas, 

Mais j'ai dit que je n'insistais pas 
L’amendement de M. Louis Marin, à ce 
point de vue. nous donne satisfaction. 


Je fa observer cependant qu'il n’a pas 
exactement le même caractère que celui 
que nous avions déposé dans le sens que 
j'oi indiqué tout à l'heure. 

Nous l'avions déposé pour vous montrer 
quelle valeur nous voulions donner à ces 
conseillers de Ja République ainsi élus 
par i'Assemblée nationale. 


M. le président. Je mets aux voix 
l'amendement de M. Louis Marin, modifié 
par la propsition de M, Viard, accepté 
par la commission et par le Gouvernement, 

(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 
adopté.) 


M. le rapporteur. Ce rejet signifie qu'il 
faut repêcher les candidats battus, 


M. Yves Péron. Cela ne veut rien dire du 
tout. 


M. Louis Bour. Cela ne veut, en effet, 
rien dire du tout. 


M. fean Charlot, A l'observation pré- 
sentée par M. le rapporteur, je réponds que 
le sens du vote est parfaitement pepe 
Nous avons voté c-nire les cooplés. Mais, 
du moinent qu'on les admet, aucune dif- 
férence ne doit être étabiie entre les di- 
diverses caiégories de ciloyens. 


M. Louis Bour. Vous vous ralliez, paz 
conséquent, à mon amendement. qui 
n’étabiit pas de diff‘rence entre les 
toyenx, rège seulement l’ordre des 
élections. 


M. le président. Après le rejet de l’amen- 
dement de M. Louis Marin, abandonnez- 
vous totaiement votre amendement mon- 
sieur Bour ? 


M. Louis Bouwur. Je maintiens Ja deuxièms 
partie de mon amendement, élant entendu 
que, pour la partie réglementaire, la com- 
mission avisera, 

Je demande le scrutin, 


M. le président. Quel est l'avis de la 
commission ? 


M. le rapporteur, La commission n'ayant 
pas été consultée ne peut donner un avis, 
L'Assemblée jugera. 


M. le président. Personne ne demande 
plus la parole 

Je mets aux voix la deuxième partie de 
l'amendement de M. Bour, tendant à ce 
que l'élection des conseilicrs de la Répu- 
blique à éïire par l’Assemblée nationale 
ait lieu avant l'élection générale des 
conseillers de ja République 

Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe du mouve- 
ment républicain populaire, 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter 


Le scrutin est clos. 


(MM. les secrétaires font le dépouille. 
ment des votes.) 


M. le président. Voici le résullat du dé. 
pouillemenk du scrutin : 


Nombre des votants.....,.... 162 


Majorité 287 
Pour l'adoption... 167 
Conire 209 


L'Assemb'ée natianale n’a vas adonté 
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[Article 62.] 


M. le président. « Art. 62. — En cas de 
vacance de l’un des sièges visés au titre V 
et au présent titre, par invalidation dé- 
mission ou décès, il est procédé à une 
nouvelle élection dans les conditions 
fixées aux articles ci-dessus, à moins que 
cette vacance ne se produise moins de six 
mois avant le renouvellement normal de 
ce siège. » 

M. Viard avait déposé un amende- 
ment qui est satisfait. 

Personne ne demande la parole sur l’ar- 
ticle 62 7... 


M. Antoine Nous 
contre. 


M. le président. Je le mets aux voix, 
(L'article 62, mis aux voir, est adopté.) 


voterons 


[Article 63.] 

M. le président. « Art. 63. — Un règle- 
ment d'administration publique fixera les 
conditions d'application des titres IV, V et 
VI de la présente loi. » 


Personne ne demande Ja parole ?.., 
Je mets aux voix l’article 63. 


(L'article 63, mis aux voir, est adopté.) 
[Article 21 (suite).] 


M. le président, Nous revenons à l'article 
21 qui avait été réservé. 

Je donne lecture de la nouvelle rédaction 
proposée par la commission: 


« Les candidatures multiples sont inter- 
dites: nul ne peut être candidat dans un 
même département sur plusieurs listes, ni 
dans plusieurs départements. 

« Tout candidat doit faire une déclara- 
tion de candidature qui sera signée par lui 
et remise à la préfecture du- département, 
pour le premier tour s’il s’agit d'un scru- 
tin majoritaire ou pour le tour unique, s'il 
s’agit d’un scrutin proportionnel, avant le 
mercredi précédant le scrutin, à 24 heures. 
Un récépissé provisoire sera remis au dépo- 
sant et le récépissé définitif lui sera déli- 
vré après vérification. 

« Toute candidature présentée entre le 
premier et lé second tour, dans les départe- 
ments où s'applique le scrutin majoritaire, 
doit faire l’objet d'une déclaration signée 
du candidat, 

Au cas où, en violation des interdictions 
précédentes une candidature multiple au- 
rait été déposée, l’élection du candidat sera 
annulée par le Conseil de la République 
sur toutes les listes et dans tous les dépar- 
tements, » 


La parole est à M. le rapporteur, 


M. le rapporteur. La commission a repris, 
eo l’article 21, l'amendement de M. René 

chmitt, bien que sa réalisation puisse être 
difficile. 


M. le ministre de l’intérieur. Le Gouver- 
nement acceple cette rédaction, 


M. le président. M. Cristofol a déposé un 
amendement qui tend à rédiger comme suit 
l'article 21: 

« Il est interdit: 1° de faire acte de can- 
didature dans plusieurs départements, 
aussi bien au premier qu’au second tour 
de scrutin; 2° de faire acte de candidature 
sur plusieurs listes dans le même départe- 
ment. 

« Toute infraction aux dispositions qui 
récèdent entraînera l'annulation des bul- 
etins portant le nom des contrevenants. » 

La parole est à M. Cristofol, 


M. Jean Cristofol. Le groupe communiste 
ne peut pas accepter le texte de M. Schmitt, 
pee qu'il ne change pratiquement rien à 

‘ancienne rédaction de la commission. 

Sans doute le mien est-il incomplet, puis- 
qu'il ne parle pas de cette formalité, à mon 
avis assez secondaire, de la déclaration de 
candidature. Par contre, il est beaucoup 
ne précis quant à l'interdiction des can- 

idatures multiples, aussi bien au premier 
tour qu’au deuxième et dans les départe- 
ments où l'élection a lieu à la représenta- 
tion proportionnelle. Il sanctionne les in- 
fractions par l’annulation des bulletins, 

Pourquoi la rédaction de notre collègue 
M. Schmitt ne change-t-elle rien à la pro- 
position primitive de la commission ? 

Tout d'abord elle n’interdit pas explici- 
tement les candidatures multiples au 
deuxième tour. M. Schmitt se contente de 
dire qu’au deuxième tour des déclarations 
de candidatures devront être faites. 

Ensuite, fait plus grave, l'interdiction 
elle-même formulée par le texte qui ñous 
est proposé constitue un coup d'épée dans 
l’eau, car elle n'empêche pas les candida- 
tures multiples, puisqu’aucune sanction 
n’est prévue. 


M. le ministre de l'intérieur, 
dans votre texte! 


Comme 


.M. Jean Cristofol. Pardon! le mien pré- 
cise que les bulletins seront annulés, 


M. le ministre de l'intérieur. C'est im- 
possible. 


M. Jean Cristofol. Ce n'est pas impossi- 
ble puisqu'il y a infraction. 

L’amendement de M. Schmitt est encore 
inefficace en ce sens que l’article 8 de la 
Constitution dispose : « Chacune des deux 
Chambres est juge de l'éligibilité de ses 
membres et de la régularité de leur élec- 
tion, elle peut seule recevoir leur démis- 
sion ». 

Si donc une candidature multiple était 
constatée dans 80 départements, Je Conseil 
de la République, en vertu de l'article 8 de 
la Constitution, serait libre d'admettre, ou 
non, l'élu. Il est claif qu’il se prononcerait 
suivant la personnalité en cause et suivant 
sa propre composition, 

Nous estimons que les subtilités du texte 
proposé ne sont pas de mise, comme le di- 
sait M. le ministre de l'intérieur il y a 
quelques instants, à propos des conseillers 
de la République du Maroc. 

Je crois à la vertu des textes simples 
et précis, car ils ne peuvent être interpré- 
tés que d’une facon, et j'estime que l’a- 
mendement que j'ai l'honneur de proposer 
à l’Assemblée est plus efficace que celui 
.de notre collègue M. Schmitt, (Applaudis- 
sements à l'extrême gauche.) 


M. le président. La parole est à M. le mi- 
nistre de l'intérieur. 


M. le ministre de l'intérieur. M. Cristofol 
donne toujours son opinion avee beaucoup 
d'assurance. Je lui poserai une simple ques- 
tion: comment un bureau électoral, dans 
un département quelconque, au deuxième 
tour de scrutin, pourra-t-il annuler un bul- 
letin parce que, à la même heure, à la 
même minute, à 200 kilomètres de là, un 
même candidat aura fait également acte 
de candidature ? | 

Il suffit de poser la question pour com- 
prendre qu’elle ne permet pas de réponse 
et que, si l'amendement a une valeur pu- 
blicitaire, il n’est pas plus efficace que 
l’autre. 

M. Jean Llante, L'autre aussi vise à la 
publicité. 


M. le président, La parole est à M, Viard. 
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M. Paul-Emile Viard. Je me rallie à l’a- 
mendement présenté par M. René Schmitt, 
repris par la commission, bien que je ne 
croie pas beaucoup à son utilité. 

Je demanderai seulement qu'on y ap- 
porte une dégère modification, substituant 
au mot « département » le mot « circons- 
cription », 


. M. le ministre de l’intérieur. C'est très 
justifié. 


M. Paul-Emile Viard. Car, À côté des dé- 
partements métropolitains, il faut songer 
aux circonscriptions d'outre-mer. 

Je demande également à M. le ministre 
de l’intérieur de bien vouloir calmer la 
crainte qu'on peut éprouver d'une fraude 
possible à l'encontre d'un candidat sérieux, 
consistant à faire voter pour lui dans un 
département voisin. 


M. le ministre de l’intérieur. C'est pour 
éviter cette fraude qu'on prévoit l'appo- 
sition de la signature du candidat, C'est 
là une différence importante entre le texte 
de la commission et celui de M. Cristofol; 
il ne suffit pas de faire acte de candida- 
ture, ce qui est imprécis, mais de signer 
soi-même. 

La victime de la manœuvre aura signé 
là où elle est candidate, et pourra prouver 
qu’il n’y a pas d'autre acle de candida- 
ture, ou bien qu'il s’agit d’un faux. 


M. Paul-Emile Viard. Je vous remercio 
de cette précision; je tenais à ce qu'elie 
fût apportée. 


M. le président. La parole est à M. Cris- 
tofol. 


M. Jean Cristofol. L'obligation pour le 
candidat d'apposer sa signature consliltue, 
certes, une garantie supplémentaire, car, 
malgré la rapidité avec laquelle on peut 
aujourd'hui se déplacer, il est difficile, en 
quelques heures, de faire ie tour des 
90 départements de notre pays. 

Mais la garantie est assez illusoire en 
ce sens que les actes de candidature peu- 
vent être signés depuis plusieurs jours et 
remis par un ami à l'autorité chargée de 
les recevoir. 

M. le ministre a posé la question de sa- 
voir comment on pourrait annuler des 
bulletins de vote dans différentes circons- 
criptions.… 


M. le ministre de l’intérieur, Au second 
tour, 


M. Jean Cristofol, Oui. Eh bien! il existe 
une commission de recensement des votes 
et je crois toujours à la bonne organisa- 
tion de vos services, monsieur Je minis- 
tre. Nul ne me fera donc craire que le 
ministre de l'intérieur ne puisse être in- 
formé sur le champ que, dans plusieurs 
départements, des bulletins de vote ont 
été déposés au nom d’une même personne 
ayant fait acte de candidature. , 

“M. Médecin, dans un aparté, vient, je 
crois, de dire: « C'est idiot »! Ce n'est pas 
mon avis. (Rires.) Les services du minis- 
tère de l’intérieur sont suffisamment 
ganisés pour informer la commission dé- 
partementale de recensement des votes. 


M. le ministre de l'intérieur. Il n'y à 
pas de commission de recensement des 
votes, mais un bureau qui opère immédia- 
tement. 


M. Jean Cristofel. Il est présidé par un 
magistrat et n'opère pas eu quelques mi- 
nutes. 

M. le ministre de l'intérieur. En une 
demi-heure, en moyenne, A dix-huit hcu- 
res tout est fini, 
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Il est matériellement impossible, un seru- M. le ministre de l’intérieur. Avant le M. Jean Lianie, Sont connus Ge tout le 
tin ouvrant à quatorze heures et donnant | scrutin sur l'ensemble du projet de loi, je | monde, a été le plus grand animaleur de 
lieu, peut-être, à candidature déposée | tiens, brièvement, à remercier l’Assemblée | la discussion. Il peut être fier des résul. 
‘après son ouverture, comme il arrive sou- | et son personnel de l'effort qui a été fait | tals obtenus. Il est vrai que M. le minis. 


ent, qu'avant la tin du dépouillement, 
c'est-à-dire avant dix-huit heures, le mi- 
nistreæ de l'intérieur ait reçû la liste de 
tous les candidats de tous les départe- 
ments inétropolitains et des terriloires de 
la France d'outre-mer, et l'ait répercutée 
dans toutes les circonscriptions en pres- 
crivant: annulez, en tel endroit, telle can- 
didature. 

Si c'était possible, ce serait un pouvoir 
sinsulièrement vaste que vous, monsieur 
Cristofol, me donneriez, à moi, ministre 
de l'intérieur, ‘qui ne suis pas particulière- 
ment en odcur de sainteté dans vos rangs. 


Voir nombreuses à l'extrême gauche. 
C'est bien vrai! 


M. Jean Cristofcl. Vousn'auriez pas à 
exercer ce pouvoir contre nous, car il n’est 
pas dans pos intentions de présenter des 
candidatures multiples. 


M. le ministre de l’intérieur, Et si je Je 
prétendais, nonubslant ? 


M. Jean Cristofol. Il vous faudrait, au 
préalable, avoir été informé. 

I n'y à impossibilité, à mon sens, que 
lorsqu'on ne veut pas prendre de dis- 
positions pour empécher réellement les 
candidatures mullipies, 

Nous prétendons que votre texte ne les 
empêche pas, ne les sanctionne pas, mats 
les tolère implicitement et les couvre. 
L'expérience montrera qui, de vous ou de 
nous, à raison. 


M. le président. Je mets aux voix l'amen- 
dement de M. Cristofol. 

(L'amendement, mis aux voir, n'est pas 
adopté.) 


M. le président. M. Louis Marin avait dé- 
osé un amendement qui semble satis- 
ait par la nouvelle rédaction proposée par 

M. Schmitt et adoptée par la commission, 


M. Louis Marin. En effet, monsieur le pré- 
sident, mon amendement est satisfait par 
celte nouveile rédaction. 

M. le président. M. Viard a proposé de 
substiiuer dans le premier alinéa de l’ar- 
ticle 21, le mot « circonscription » au mot 
« département ». 

n'y pas d'opposition 

Il en est ainsi décidé. 

Personne ne demande p'us la parole 2... 

Je mets aux voix l'article 21 ainsi mo- 
difié. 

Fi. Jean Cristofol. Nous votons contre. 

(L'article 21, ainsi modifié, mis aux voir, 
est adopté.) 


M. le président. Avant de mettre aux 
voix l’ensemble du projet de loi, je dois 
faire connailre à l’Assemblée que la com- 
mission propose d'en rédiger comme suit 
le titre : 

« Projet de Joi relatif à l'élection des 
conseillers de la République. » 

a pas d'opposition 

Je titre demeure ainsi rédigé. 

Je vais mettre aux voix l'ensemble du 
projet de loi. 


M. Antoine Demusois. Nous demandons 
le scrutin. 


M. le président. La parole est à M. le mi- 
nistre de l'intérieur, 


et qui a permis, en une nuit de travail, de 
rattraper Je petit retard pris hier, et 
d'aboutir dans des délais raisonnables. 

On me permettra, à titre personnel, de 
citer en eXempie aux jeunes le courage et 
l'assiduité de notre doven de séance, 
M. Louis Marin, qui, jusqu’à la fin, n’a 
cessé de participer à ce débat. (Applaudis- 
sements à Gauche, au centre el à droite.) 


M. le président. Qu'il me soit permis, 
monsieur le ministre, de m'associer, au 
nom de l'Assemblée, à vos paroles. 
(Très bien! très bien!) 

Je tiens aussi à remercier M. le rappor- 
teur, M. le vice-président de la commis- 
sion et les membres de celle-ci, qui ont 
beaucoup travaillé à l'élaboration du texte 
que l’Assemblée à examiné. 

Je remercie encore, si vous le permettez, 
monsieur le ministre de l'intérieur, vos 
services et vous-mêmes, qui nous avez 
constamment aidés de votre documenta- 
tion en la matière. (Applaudissements.) 


Plusieurs voix au centre. EL nous, nous 
remercions M. le président, (Très Lien! très 
Lien! sur de nombreux bancs.) 


M. Jean Liante. Je demande la parole 
pour expliquer le vote du groupe com- 
muniste. 


M. le président. La parole est à M. Jean 
Llante, pour expliquer son vote. 


M. Jecn Llante. Mesdames, messieurs, 
nous avons eu maintes fois l'occasion 
d'écrire et de dire que le projet éiaboré 
par M. Jules Moch portait un coup sérieux 
à la République. 

Nous avons dénoncé son double abjec- 
tif: exclure les communistes du Conseil 
de la République, livrer cette Assemblée 
au R. P. F. (Exclamations sur divers Laacs.) 


M. le ministre ce l'intérieur. Et vous le 
dites sérieusement! 


M. Jean Liante. Je suis sérieux, autant 
que vous-même. 

La discusion qui a eu lieu à la commis- 
sion du suffrage universel et au sein de 
l’Assemblée a démontré que nous avions 
vu jusie. 


Au centre. Comme toujours! 


M. Jean Llante. Certes, des désaccords se 
sont manifestés sur certaines méthodes 
d'application; mais, quant au fond, la dis- 
cussion a prouvé Ja collusion, le pacte 
qui existe entre la majorité gouvernemen- 
tale et le rassemblement du peuple fran- 
çais. (Applaudissements à l’ertrême qauche 
— Exrclamations et rires à gauche, au cen- 
tre et à droite.) 

Pour les élections municipales, vous 
aviez voté une loi dont on peut, aujour- 
d'hui, mesurer tous les inconvénients. La 
loi « Depreux-Barrachin » a rempli son 
objectif. Si vous votiez maintenant la loi 
« Moch-Giacobbi », vous un 
autre mauvais coup contre la République. 
(Erclamalions sur de nombreux bancs. — 
Applaudissements à l’ertrême gauche.) 

Après les municipalités, c’est le Conseil 
de la République l'on livrer à 
de Gaulle. Il sera plus facile, par la suite, 
de lui livrer toute la République. 

M. Giacobbi, dont les sentiments politi- 
ques. 


M. le rapporteur, Et républicains! 


tre de l'intérieur l'a beaucoup aidé, lui 
que nous avons pu voir, teur à tour, dans 
le rôte de ministre, de rapporteur, de pré- 
sidcnt.… 


M. le président. Je proteste, monsieur 
Llante. J'ai conscience d'avoir effective. 
ment présidé cette dernière partie de nos 
débats, et de facon impartiale, comme il 
se doit, (Très Lin! très Lien!) 


M. Jean Llante, Nous avons vu le minis. 
tre de l'intérieur, toutes les cinq ou dix mi- 
nutes, se déplacer de travée en travée, al. 
ler quémander les votes des uns et des 
autres. (Applaudissements et rires à l'ex- 
trême gauche.) 

Nous l'avons même vu, Fautre jour, 
faire le pointage des députés présents à 
l'Assemblée, (Erclamations à gauclt.e, au 
centre et à droite.) 

On aurait crù qu'il jouait le rôle de po- 
licier dans cette affaire. II tenait à sa loi; il 
a tout fait pour l’avoir; il a été obsliné, il 
a obtenu gain de cause. ; 


M. René Schmitt, Vous Cies ridicule! 


M. Jéan Llante. C'est vous qui êtes ridi- 
cule. 


M. le président. À cinq heures du matin 
faites preuve d'un peu d'induigence si 
vous le voulez bien. 


M. le ministre de l'intérieur. On à {ou- 
jours vingt-quatre heures pour maudire 
ses juges. 


M. Jean Liante. C'est pourquoi, étant 
tenace, il a convoqué sa réunion à laquelle 
participaient tous les groupes de l'Assem- 
blée eauf le groupe communiste, 

Dans cette réunion, les tractations les 
plus inqualifiables, pour ne pas dire les 
plus indignes, ont eu lieu. (Rires au centre; 
à gauche et à droite.) 

On a tout sacrifié..a 


M. le ministre de l’intérieur. Je demande 
que le Journal officiel mentionne les rires 
qui viennent de se produire. 


M. Jean Guillon, Et, plus particulière- 
ment, les ricanements indécents de M. le 
ministre de l'intérieur. 


M. Jean Llante. Pour faire une teile ré-. 


flexion, monsieur le ministre, vous pou- 
viez rester dans les couloirs d'où vous 
arrivez à l'instant. 


M. le ministre de l’intérieur. J'ai grand 
plaisir à entendre un exposé de ce genre. 


M. Jean Llante. Moi aussi, monsieur 16 
ministre. J'étais l’autre jour à Sète. J'au- 
rais eu plaisir à vous entendre. Vous n'êtes 
pas venu. C'est regrettable. 


M. le ministre do l'intériour. Je n'ohtis 
pas à vos injonctions, quelics qu'elles 
soient. 


M. Jean Llante. Les territoires d'’outre- 
mer ont fait en partie les frais du vote que 
vous avez émis dans cette réunion et nous 
avons vu les députés du mouvement répu- 
blicain populaire abandonner l'une après 
l'autre toutes les proposilions qu'ils 
avaient fait triompher à la commission du 
euffrage universel, 


C'est cela qu'on appelle la fidélité aux 
pre Nous, nous appelons cela, de 
asçses manœuvres, indignes d’une assem-| 
blée française. (Applaudissements à l'ex, 
trême gauche.) 


all 

| su 
| | ch 
| pa 
| du 
| ] 
€ 

| h 
| ch 
| 
| pa 
| 
| gl 
C0 

pl 

tu 

d 

U 

a 

t 

1 

€ 

1 

1 

« 

| 


ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 AOÛT 198 


5937 


Ainsi, avec votre mode d'élection vous 
allez faire revivre le Sénat (Exclamations 
sur de nombreux bancs au centre, à qau- 
che et à droite), cette assemblée réaction- 
paire condamnée par la grande majorité 
du peupie français. 

Ft, pour tromper le pays, vous envelop- 

ez cette opération de belles phrases pour 
a présentation de ce que vous appelez la 
chambre de réflexion. 

Nous comprenons fort bien que certains 
parlementaires aient gardé la nostalgie du 
Sénat. Mais qu'ils resient avec leur nostal- 
gie. (Rires.) 

Le peuple français a une opinion 
contraire. Îl a pu juger par sa propre expé- 
rience tout le mal fait par le Sénat. (Ap- 
plaudissements à l'extrême gauche.) 

Et, sous prétexte de fidélité à la Consti- 
tution, vous falsifiez l'esprit et la lettre 
de cette Constitution qui déciare, dans 
son article 6, que Lg Conseil de la Répu- 
blique sera élu par des coLectivités com- 
munales et départementales au suffrage 
universel indirect. 

D'après vous, la collectivité locale, c'est 
Je seul conseil municipal. Que faites-vous 
des électeurs qui vivent dans la commune ? 

Comment pouvez-vous prétendre que 
seuls les conseillers municipaux représen- 
tent la collectivité communale ? . 


Comment prétendre que dans les com- 
munes de moins de 9.000 habitants, mpar 
exemple, les conseillers municipaux élus 
au deuxième tour représenteront la collec- 
tivité, alors qu’une importante partie de 
l'opinion ne sera pas représentée dans ce 
conseil municipal ? 

Je veux croire que, pour vous, collecti- 
vité communale ne veut pas dire simp'e- 
ment bâtiment municipal. Maïs, ponr avoir 
un Conseil de la République « maison » 
vous n'hésitez pas à bafouer les plus é'é- 
mentaires règles de la démocratie. 

Vous créez la division des Français. La 
voix d’un habitant de Paris vaudra {8 fois 
moins que ceile d'un habitant d’une petite 
localité. 

Vous employez toute une série d’arti- 
fices de procédure, Une seule raison vous 
guide: la peur du peuple. (Applaudisse- 
ment: à l'extrême gauche.) 

Vous violez Ja Constitution, car vons 
N'appiiquez pas dans son esprit le prin- 
cipe qui indique que l'élection doit avoir 
lieu au suffrage universel indirect, Vous 
ne voulez pas que le peuple, comme c'est 
son droit, participe en 1918 à l'élection 
d’une Assemblée qui joue un certain rôle 
dans la vie politique du pays. 

Vous avez rejeté l’idée des grands élec- 
teurs, non pas parce qu’ils s’appellent des 
grand: électeurs, mais parce que vous 
craignez le suffrage universel. (Applaudis- 
Sement à l'extrême gauche.) 

Ainsi, en 1948, le Conseil de la Répu- 
blique sera élu par des hommes ou des 
femmes, eux-mêmes élus en 1947. 

il serait pourtant logique que l’on tienne 
compte des changements survenus dans 
lopinion publique. Il serait bon qu’on 
fasse appel au suffrage universel. Per 
sonne ne peut ignorer que, depuis octo- 
bre 1947, certaines opinions ont varié, sur- 
tout depui; que Paul Reynaud a été intro- 
duit au Gouvernement par la grâce de M. 
Léon Blum. (Applaudissements à l'extrême 
gauche.) 

En définitive, c'est cela qui vous in- 
quiète, 

Mème ceux qui, en paroles, parlent 
d'élections. 


M. Jean Cristofol. Le Lifteck à C00 francs 
le kilo 


M. Jean Lante. craignent le jugement 
des électeurs. Is craignent que le corps 
électoral ne se prononce sévèrement sur 
leur politique. 


M. le rapporteur. Nous le verrons bien. 


M. Jean Lliante, Et puis, pour certains, 
consultation électorale veut dire automa- 
tiquement perte de voix. Aussi font-ils 
tout pour empêcher des élections. 

Ainsi, les uns et les autres, vous crai- 
gnez le peuple. Vous craignez que ce peu- 
ple s'exprimer librement, Vous re- 
doute: son verdict. 

Vous faites tout cela, diles-vous, au nom 
de vos principes. 

Où sont donc les principes sur la repré- 
sentation proportionnelle, que vous avez 
abandonnés au cours de la réunion d'hier 
soir convoquée par M. le ministre de l'in- 
térieur ? 

Où sont done les principes de Jaurès et 
de Guesde, dont se prévalait jadis le parti 
socialiste ? 

Vou: abandonnez tous vos principes 
pour une simple raison: Ja peur du com- 
munisme, La pensée qu'un puissant 
groupe communiste pourrait siéger au 
Crasei! de la République empêche de dor- 
mir certains de nos collègues. (Rires à 
droite, au centre et à gauche.) 

C'est dail'eurs pour cela, monsieur le 
ministre, que vous avez tenu à obtenir 
votre loi pendant la nuit. 


:1, le ministre de l’intérieur, Oui, car si 
l’on totalisait les colonnes du Journal offi- 
cick, qui sont remplies par vos déclara- 
tions, on s’apercevräit que le groupe com- 
muniste est responsable du retard que 
nous avons pris. 


M. Jean Cristofol. 
inexact. 


C'est absolument 


M. Jean Llante. Je vous fais remarquer, 
monsieur ]c ministre, que le groupe com- 
muniste a défendu des amendements pour 
élire 220 conseillers de la République. 

Cetie nuit, d’autres groupes que le nôtre 
ont discuté pendant trois heures pour 
l'élection de cinq conseiliers, parce qu'il 
y avait des intérêts particuliers à défen- 
dre. (Applaudissements à l'extrême gau- 
che.) 


À gauche. Vous ferez le total des amen- 
dements déposés par vos amis. 


M. Jules Castellani, IL s'agissait de 
l'Uniog. française et uniquement de cela. 


M. Jean Llante. Non, il ne s'agissait pas 
de l'Union française. IL s'agissait d’intérèts 
particuliers. 


M. Jules Castellani. Il n’y avait aucun 
intérêt particulier en jeu. 


M. Jean Llante, De mon banc, monsieur 
Castellani, j'étais bien placé pour voir 
des gens qui attachaient beaucoup d’inté- 
rêt à ce qui était dit dans cette Assemblée. 
(Très bien! très bien! à l'extrême gau- 
che.) Je n'insiste pas. 


M. Jules Castellani. Ce n’est tout de 
même pas vous qui défendez l’Union fran- 
çaise, £’est nous qui la défendone, c'est 
complètement différent, (Erclamations 
l'extrême gauche.) 


M, le président. À cinq heures du matin, 
vous n'allez pas passionner le débat. 


M. Jean Liante. Si l’on allait devant je 
pays pour faire élire des grands él 
à la 


cteurs 
représentation proportionnelle 


les 


communistes gagneraient encore des voix. 
Cela, vous ne voulez pas le permettre. (Ap- 
plaudissements à l'extrême gauche.) 


Il ne faut permettre à aucun prix de 
démontrer que les coxnmunistes que vous 
avez exclus du oiveriemeat sont tou- 
jours une granile force «ans le pays et 
cela malgré vous, Es <mt non seïlement 
une grande force, mais ils angiuentent 
leur infuence… 


M. le ministre de l'intérieur, Du moins 
ils le disent. 


M. Jean Lliante. ...pendant que d'autres 
artis voient diminuer la leur, y compris 
e R. P. F. Quand je parle des autres 
artis, monsieur Moch, je parle en particu- 
ier du vôtre. 


M. le ministre de l'intérieur. Je m'en 
doute. Vous passez votre temps à parler de 
lui tellement il vous fait peur. (Erclama- 
tions et rires à l'extrême qauche. — À 
plaudissements à gauche et au centre.) 


M. Yves Péron. Allez dire cela à vos élec- 
teurs. 


M. Jéan Lliante. Et cette peur du com- 
munieme arrive à vous faire cormmetre des 
fautes dont vous-méèines fercz les frsis plus 
tard. 

En effet, s’il n'y avait pas eu les 82 con- 
seillers communistes et les députés 
communistes qui ont vaté comme un seul 
homme à Versailles pour le canhdat au 
poste de Président 4e la République, ce 
ne serait pas ce Président de la Répablique 
qui serait en fonction à l'heure actuelie. 
(Applaudissements à l'extrême qauche.) 

Ceux qui veulent réduire la représenta- 
tion communiste devraient penser qu'avec 
cette loi — ou plutôt avec ce mcnstre — 
ils vont inévitablement réduire la repré- 
sentation de ‘eur propre parti au Conseil 
de la République. 

Enfin, il faudrait comprendre que moins 
de communistes élus ceia veut dire da- 
vantage de R. P, F. pour les remplacer au 
Conseil de la République. 


M. le ministre de l'intériur. Ce n'est pas 
certain, 


M. Jean Liante. Tout le mécanisme de 
votre ioi Moch-Giaccobbi n’a qu'ua but: 
favoriser le R. P. F. 


M. ie ministre de l'intérieur. Vous êtes 
toujours ééricux en Gisant ceia, n'est-ce 
pas .? 

M. Jeam Llante. Que telle soit la grande 
idée du ministre de l'intérieur, ce:a ne 
fait pas de doute. (Applaudissements à 
l'ertrème gauche. — lures au centre et à 
gauche.) 


M. le ministre de l'intérieur, Essayez 
d'être sérieux, mon cher collègue! 


M. Jean Llante. Monsieur le ministre, je 
le suis autant que vous l'êtes peu. 

Mais que livrer le Conseil de la Républi- 
que au R. P. F, soit l’idée d’une grande 
parte de l'Assemblée, cela se conçoit 
moins. Certains vont accepter celte loi 
parce qu'is ont signé un pacte de propre 
suicide de leurs amis au Conseil de la Ré- 
publique. 

Quæmt à nous, nous ferons tout devant 
le pays pour démasquer votre loi, et votre 
carricature d'élections, Nous expliquerons 
comment, sous prétexte de porter un coup 
à la représentation communiste, vous fa- 
vorisez les ennemis des insututicns répue 
hlicaines. Nous anpel'ero2s tous les Répu- 
blicains à se mohiliser contre cette loi qui 
favorise le retour au vieux Sénat réac- 
tionnaire.… 


TE 
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M. le rapporteur. Et républicain! 
M. Llante. ..condamné au premier 
referendum par l'immense majorité du 

euple de France. (Applaudissements à 
extrême gauche.) 

Dans cette Assemblée, ce matin, en par- 
ticulier, on a parlé de l'esprit de résis- 
tance. Les Français et les Françaises ne se 
sont pas battus pour faire un retour en 
arrière dans notre pays. Comme ils 
étaient uni hier, ils sauront s'unir de- 
nain pour empêcher de faire réapparaître 
« par Ja bande le Sénat » qu'ils ont 
condamné une fois pour toutes. (Applau- 
dissements à l'extrême gauche.) 

Alors, le peuple pourra juger une nou- 
veile fois par sa propre expérience que, 
pour faire vos mauvais coups, vous n'hé- 
gitez pas à ne plus respecter la légalité 
repubiicair.e. 

A ce sujet, le ‘ournal Le Figaro du 
2 mars 1948, reproduisant le rapport éma- 
nant de la commission des affaires étran- 
gères de la Chambre des représentants des 
Etats-Unis, pouvait écrire: 

« particularités démocratiques 
telles que la représentation proportion- 
nele jouent en faveur des communistes. » 


Je me permets d'indiquer que ce n'est 
pas le fait du hasard si la représentation 
proportionne'le joue en faveur des com- 
munistes, Cela est simplement dû au fait 
que le parti communiste est et restera le 
premier parti de France. (Applaudisse- 
ments à l’ertrême gauche.) 

Il est tout à fait démocratique que le 
parti qui a le plus de voix ait également le 
plus d'élus. Ce qui n’est pas démocratique 
c'est votre loi qui favorise au contraire 
ceux e n’ont pas beaucoup de voix pour 
avoir le plus grand nombre d'élus. (Ap- 
plaudissements à l'ertrême gauche.) 

Mais le journal Le Figaro ajoutait: « Les 
Etats-Unis ne peuvent exercer un contrôle 
en ce sens dans les autres pays, mais ils 

euvent appuyer d’une facon plus compré- 

ensive des mesures pour des gouverne- 
ments démocratiques plus forts. » 

Voilà qui est clair. De l’extérieur on ap- 
puie pour ne pas dire que l’on dicte les 
mesures qui permettent d’exclure com- 
munistes des diverses assemblées, ü 


M. Jean Cristofol. Et qui obligent cer- 
tains à aller à Canossa. 


M. Jean Llante. Mais l'avis des milliar- 
“daires américains (/nterruptions à droile) 
n’est pas inévitablement l’avis de la majo- 
rité de notre peuple. (Nouveaux applaudis- 
sements à l'extrême gauche.) C'est pour- 
quoi, d’ailleurs, vous ne voulez pas qu'il 
s'exprime par le suffrage universel. 

Mais quoi que vous fassiez, vous n’arri- 
verez pas à affaiblir notre influence dans 
le pays. Vous commettrez à notre égard 
une nouvelle injustice — vous n'êtes pas 
à une injustice près, d’ailleurs — mais 
cette injustice frappera également une 
grose partie de l’opinion, un électeur sur 
trois de notre pays. 

Et ce n’est pas ainsi que vous arriverez 
à régler les problèmes, 

Le peuple français comprendra mieux, 
après le vote de votre loi, qu'il faut autre 
chose à notre pays qu’un Gouvernement 
qui, non seulement le conduit à la ruine et 
aux décrets-lois (Applaudissements sur les 
mêmes bancs), mais veut encore l’empê- 
cher d'exprimer son opinion en fabriquant 
un nouveau Sénat pour le livrer aux enne- 
mis de la République. (Applaudissements 
à l'crtrême gauche.) 


M. Antoine Demusois. Très bien! 


M. Jean Llante. Ft cette lutte pour Je 
respect des institutions répubiicaines s’ins- 
crira dañs le cadre de la lutte pour la 
constitution d'un Gouvernement d'union 
démocratique qui ne craindra pas le peuple 
et n’hésitera pas à s'appuyer sur lui 
pour élaborer une poiitique inspirée par 
les seuls intérêts de la France, (Applaudis- 
sements à l'extrême gauche.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus la parole ?.. 

Je mets aux voix l’ensemble du projet 
de loi. 

Je suis saisi d’une demande de scrutin 
présentée au nom du groupe communiste. 

Le scrutin est ouvert. 

(Les votes sont recueillis.) 


M. le président. Personne ne demande 
plus à voter? 
Le serulin est clos. 


(MM. les secrétaires font le dépouil- 
lement des votes.) 


M. le rpésident. Voici le résultat du dé- 
pouillement du scrutin: 


Nombre des votants 593 
Majorité absolue ........... 297 


410 
183 


L'Assemblée nationale a adopté. 


Pour l'adoption...... 
Contre 


DEMANDE D’INTERPELLATION  : 


M. le président. J'ai recu de M. Jean 
Guillon une demande d’'interpellation sur 
la politique que poursuit le Gouvernement 
à l'égard du Viet-Nam. 

La date du débat sera fixée ultérieure- 
ment. 


5 — 
DEPOT DE LETTRES RECTIFICATIVES 


M. le président. J'ai reçu de M. le mi- 
nistre des fmances et des affaires écono- 
miques trois lettres rectificatives au pro- 
jet de loi fixant évaluation des voies et 
moyens du budget général pour l'exercice 
1948 et relatif à diverses dispositions d’or- 
dre financier (n° 5155). 

Les lettres rectificatives seront impri- 
mées sous le n° 5289, detribuées et, s’il 
n'y a pas d'opposition, renvoyées à Ja com- 
mission des finances. (Assentiment.) 


J'ai recu de M. le min'stre des finances 
et des affaires économiques une leltre rec- 
tüficative au projet de ioi portant modifi- 
cation des autorisations d'engagement de 


dépenses et des crédits accordés par ja loi 


ne 48-166 du 21 mars 1948 (n° 4958). 

La lettre rectificative sera imp'imée 
sous le n° 5297, distribuée et, s’il n’y a 
pas d'opposition, renvoyée à la commis- 
sion des tinances. {Assentiment.) 


— 
REGLEMENT DE L'ORDRE DU JOUR 


M. le président, Aujourd'hui, jeudi 19 
août, à seize heures, première séance pu- 
blique : 

Vote en deuxième lecture du projet de 
loi relatif aux sépultures perpétuelles 
des victimes civiles de la guerre (n°° 4915- 
5094. — M. Wagner, rapporteur.) (Sous 
réserve n'y ail pas débat.) 


Fixation de la date de discussion des 
inteypellations : 


1° De M. Frédéric-Dupont, sur la boli 
tique du Gouvernement en Indochine 
notamment à la suite de la décision du 
congrès socialiste d'ouvrir des pourpar. 
lers avee Ho Chi Minh, agent de Moscou 
en Indochine, qui a trahi sa parole, fait 
assassiner nos compatriotes et garde 
encore des otages en violation des lois 
de gucrre; 

2° De M. Devinat, sur la politique du . 
Gouvernement en Indochine; 


3° De M. Castellani, sur les consé- 
quences de J'accord de Ja baie d’Alor 
pour les possessions françaises de Cochin- 
chine, les trois villes de Hanoï, Tourane 
et Haïphong et pour l'avenir de l'Union 
française ; 

4° De M. Jean Guillon, sur la politique 


poursuit le Gouvernement à égard 
u Viet-Nam. 


Discussion du projet de loi concernant Ja 
liquidation de b'ens, droits et intérêts jta- 
liens en Tunisie (n° 3943-4676-5050, — 
M. d'Aragon, rapporteur) ; 


Discussion du projet de loi relatif à cer- 
taïnes dispositions financières à prendre 
pour Fapplication de l'accord de coopéra- 
tion économique conclu entre la Répubii- 
que française et les Etats-Unis d'Amérique 
4750-5081, — M. Charles Barangé, rap- 
porteur général) ; 


Discussion du projet de loi reiatif à 
l’exercice de certaines fonctions dans les 
entreprises nationalistes {nos 4559-1819, 
M. Jean-Louis Tinaud, rapporteur) ; 


Discussion du projet de loi et des lettres 
rect'fictives au projet de loi fixant l’éva- 
luation des voies et moyens du budget gé- 
néral pour l'exercice 1M8 et relatif à di- 
verses dispositions d’ordre financier (n° 
9155-5287-5289, — M. Chares Barangé, rap- 
porteur général) ; 


Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de crédits et autorisation d’enga- 
gement de dépenses (dépenses civiles de 
reconstruction et d'équipement) en vue . 
du regrounement des services administra- 
tifs (n° 490) ; 


Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de crédit au titre du budget du 
ministère de la production industrielle 
l'exercice 1917 (n°s 4153-5306. — M. 

uron, rapporteur); 


Diseuss'on du projet de loi tendant à la 
reconduction de j'allocation temporaire 
aux vieux pour Je troisième trimestre de 
l’année 1918 (n° 5230); 


Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de crédits et autorisation d’enga- 
gement de dépenses sur l'exercice 1948 
(n° 5154)... 


Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de erédits au titre du budget ordi- 
naire de l'exercice 1918 (services civils) 
(n° 5263); 

Discussion du projet de oi et de la lettre 
rectificative au projet de loi portant modi- 
fication des autorisations d'engagement de 
dépenses et des crédits accordés par la loi 
n° 48-166 du 21 mars 1918 (n° 4958-5297) ; 


Discussion du projet de loi portant re- 
trait du privilège d'émission de la banque 
de l’Indochine (n° 253%); 


Discussion du projet de loi relatif à la 
création d’un institut d'émission de 
dochine (n° 2533); 
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piscussion dn projet de loi relatif à la 
vrantie des titres néerlandais circulant 

en France (n° 3923); 

Discussion du projet de loi reiatif aux 


* élections cantona'es (n° 5156); 


Discussion en deuxième lecture du pro- 
jet de loi portant modification et codi- 
fication de la législation relative aux rap- 
orts des baïleurs et locataires ou occu- 
pants de locaux d'habitation ou à usage 
ro‘essionnel et instituant des aHocations 
logement (n° 5204). 


A vingt et une heures, deuxième stance 
pubiique : 

Suite de la discussion des affaires inseri- 
tes à l'ordre du jour de la première 
séance. 


Il n’y à pas d'observation 
L'ordre du jour est ainsi régié. 


—1— 


RAPPEL D'INSCRIPTION A L'ORDRE DU JOUR 
D'UNE AFFAIRE SOUS RESERVE QU'iL N’Y 
AIT PAS DEBAT 


M. le président. Conformément à l’arti- 
cle 36 du règlement et à la décision de la 
conférence des présidents du 10 août 1948, 
il y a lieu d'inscrire, sous réserve qu'il n'y 
ait pas débat, en tête de l’ordre du jour 
du troisième jour de séance suivant Ja 
séance d'aujourd'hui, le projet de loi por- 
tant statut des centres d'apprentissage 
(n° 4482, rapport 5268, avis 5285), 


8 
RENVOI POUR AVIS 


M. le président. La commission des 


finances demande à être see à donner | 


son avis sur la proposition de loi (n° 2141) 
de MM. Barrot et plusieurs de ses collè- 

ues complétant les dispositions de l’or- 

onnance n° 45-2283 du 9 octobre 1945 re- 
lative à la formation, au recrutement et au 
statut de certaines catégories de fonction- 
naires, modifiée par l’article 118 de Ja loi 
n° 46-2154 du 7 octobre 1946 qui a été ren- 
voyée pour examen au fond à la comimis- 
sion de l’intérieur, 


La commission des finances demande £ 
être appelée à donner son avis sur: 


1° La proposition de loi (n° 5220) de 
M. Sion et plusieurs de ses collègues ten- 
dant à proroger le délai fixé par l’article 12 
de ia loi du 16 octobre 1946, pour l’intro- 
duction des demandes de majoration des 
rentes accidents du travail prévues par 
ladite loi; 

2° La proposition de loi (n° 3707) de 
Mile Prevert et plusieurs de es collègues 
étendant le bénéfice de l'allocation aux 
vieux à certaines catégories qui ont été 
renvoyées pour examen au fond à la com- 
D du travail et de la sécurité so- 
ciale. 


Conformément À l’article 27 du règle- 
ment, l’Assemblée voudra sans doute pro- 
noncer ces renvois pour avis. (Assenti- 
ment.) 


COMMUNICATION D’UNE COMMISSION 
P”. le président. J'ai reçu une lettre par 


laquelle la commission de agriculture dé- 
clare renoncer à donner son avis sur le 


projet de loi fixant l'évaluation des voies” 


et moyens du budget général pour l'exer- 


5939 


cice 1948 et relatif à diverses dispositions 
d'ordre financier (5155) et qui a été ren- 
voyé, pour examen au fond, à la commis- 
sion des finances. 

Acte est donné de cette communication. 


DEFOT DE FROJETS DE LOI 


M. le président. J'ai recu de M. le mi- 
nistre de la France d'outre-mer un projet 
de loi fixant l’organisation et la compo- 
sition du Haut conseil de l'Union fran- 
çaise. 

Le projet de loi sera imprimé sous le 
n° 5299, d'stiibuf et, s’il n’y a pas d'oppo- 
sition, renvoyé à la commission des terri- 
toires d’outre-mer. (Assentiment.) 


J'ai recu de M. le ministre des travaux 
pub:ics, des transports et du tourisme un 
projet de :oi portant réforme du régime 
des pensions des marins français du com- 
merce et de la pêche. 

Le projet de loi sera imprimé sous le 
n° 5300, distribué et, s’il n’y a pas d’oppo- 
sition, renvoyé à :a commission de ja ma- 
rine marchande et des pêches, (Assenti- 
ment.) 


J'ai recu de M. le ministre des travaux 
publics, des transports et du tourisme un 
projet de loi portant ouverture des erédits 
pour l’exp'oitation des lignes aériennes 
françaises dans le Pacifique Sud. 

Le projet de loi sera imprimé sous le 
n° 5301, distribué et, s’il n’y a pas d'oppo- 
sition, renvoyé à ja cemmission des fi- 
nances, (Assentiment.) 


J'ai recu de M. le ministre des affaires 
étrangères un projet de loi tenant à auto- 
riser le Président de la République à rati- 
fier les accords franco-italiens du 29 mai 
1948, relatifs d’une part à la restauration 
de certains droits de propriété industrielle 
etteints par la deuxième guerre mond'ale, 
et d’autre part, à la protection des arnella- 
tions d’origine et à ‘a sauvegarde de: dé- 
nominations de certains produits. | 

Le projet de loi sera imprimé sous le 
n° 5302, distribué et, s’il n°y a pas d'oppo- 
sition, renvoyé à la commission des af- 


faires économiques, ({sseatiment.) 


— 11 — 
DEPOT D'UNE PROPCEITISN EC LOI 


M. le président. J'ai reeu de MM. Mondon 
et Kriezer une proposition de loi tendant 
à revaloriser les indemnités d’expropria- 
tion dues aux propriétaires des terrains 
expropriés dans Ja zone de la ligne Magi- 
rot. 

La proposition de loi sera imprimée sous 
le n° 5294, detribuée et, &’il n'y à pas 
d'opposition, renvoyée à la commission 
da ia défense nativnale., (Assentimer£t.) 


DEPOT DT PROPOSITIONS DE LOI TRPANS- 
MISES PAR LE CONSEIL DE LA REPU- 
BLIQUE. 

M. le présicent. J'ai recu, transm'se par 
M. le président da Conseil de la Répu- 
blique, une proposition de loi formulée 
par M. Marcel Grimal relative à l'élection 


de+ conseillers généraux. 

La proposilion de loi sera imprimée sons 
le n° 5295, distribuée et, s’il n’y a pas 
d'opposition, renvoyée à la commis<'on dn 
euffrage universel, du règement et des 
pétitions. (Assentiment.) 


J'ai reçu, transmise par M. le président 
du Conseil de la République une propo- 
sition de loi formuiée par M. Lacaze et 
plusieurs de ses coilègues tendant à 
modifier le taux des redevances perçues 
se ütre de l'extraction du minerai de 
er. 


La proposition de loi sera imprimée sous 
le n° 5303, distribuée et, s'il n'y a pas 
d'opposition, renvoyée à Ja commission 
de l'intérieur. (Assentiment.) 


DEPOT DE PROPOSITIONS DE RESOLUTION 


M. le président. J'ai recu de MM. Mon- 
don et Krieger une proposition de réso- 
lution tendant à inviter le Gouvernement 
à hâter la liquidation des exyæopriations 
des terrains, dans la zone de IA ligne Ma- 
ginot. 


La proposition de résolution sera im- 
primce sous le n° 5293, distribuée et, s’ü 
n'y à pas d'opposition, renvoyée à la 
commission de la défense nationale, (As- 
sentiment.) 


J'ai reçu de Mme Renée Reyraud et 
plusieurs de ses collègues une proposition 
de résolution tendant à inviter le Gouver- 
nement à Accorder d'urgence aux viticul- 
teurs sinistwés de la Gironde et de la Dor- 
dogne, à la suite des orages de grêle du 
mois d'août, des indemnités, deS crédits 
à faible intérêt et des dégrèvements d'im- 
pôts. 

La proposition de résolution sera im: 

rimée sous lé n° 3307. distribuée et, s'il 
n'y pas d'opposition renvoyée à la 
commission des 1inances. (Assentiment.) 


— 14 — 
DEPOT DE RAPPORTS 


M. le président, J'ai recu de M. Charles 
Barangé, rapporteur généra!, un tapport 
fait eu nom de la commiesion des finances 
sur le projet de loi et les lettres rectifi- 
catives au projet de loi fixant l'évaluation 
des voies et moyens du budget général 
pour l'exercice 1948 et relatif à diverses 
dispositions d'ordre financicæ (5155). 

Le rapport sera imprimé sous :e n° 5287 
et distribué. | 


,J'a recu de M. Mekki un rapport fait 
au nom de la commission de la défense 
nationate sur le projet de loi portant dé- 
classement d'une partie des fortifica- 
tions de la p'ace d'Orléansville (Algérie) 
(n° 3545). 

Le rapport sera imprimé sous le n° 5288 
et distribué, 


J'ai recu de M. Cayol un rapport fait 
au nom de ja commission de l'éducation 
nationale sur la proposition de résolution 
de Mille Dienesch et plusieurs de ses col- 
lègues tendant à inviter :e Gouvernement 
à faire entrer dans le calcul du complé- 
ment provisoire du traitement Je ver- 
sement d'attente accordé par les décrets 
d'octobre 1916 au personnel enseignant 
{n° 4666). 

Le rapport sera imprimé sous le n° 5290 
et distribué. 


J'ai reeu de M. Cayol un rapport fait 
an nom de Ja commission de l'éducation 
nationale sur Ja proposition de loi de 
M. Giovoni et pusieus de ses collègues 
tendant à créer un centre national d’édi- 
tions universitaires (n° 4524). 

Le rapnort sera imprimé sous le n° 5291 
et distribué 
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J'ai recu dé M. Emile-Louis Lambert un 
rapport fait au nom de la commission Ge 
la défense nationale sur la prousition de 
loi de MM. Hutin-Desgrèes et Godin por- 
tant création d’un contingent exceptionnel 
de croix Go la légion d'honneur et de 
croix de guerre à l’occasion du premier 
congrès pational et international des con- 
battants volontaires des armées françaises 
et alices (n° 5187). 

Le rapport sera 1mprimé sous le n° 5292 
et Cistribué, 

J'ai reçu de M. Forcinal un rapport fait 
au nom de la commission de la défense na- 
tionale sur l'avis donné par le Conseil de 
la République sur le projet de loi ratifiant 
les attributions de croix de la Légion 
d'honneur et de la médaille militaire faites 
au titre du décret du 5 septembre 1939 et 
de J’ordonnance du 7 janvier 1944 
{ne 5096). 

Le rapport sera imprimé sous le n° 5298 
et distribué. 

J'ai reçu de M. Paul Gosset un rapport 
fait au nom de la commission de la presse, 
sur: 1° le projet de loi sur les publications 
destinées à la jeunesse; 2° Ja proposition 
de loi de Mme François et plusieurs de ses 
collègues portant statut de la presse enfan- 
tine (n°s 5838-1374). 

Le rapport sera imprimé sous le n° 5305 
et distribué. 

J'ai reçu de M. Robert Buron un rapport 
fait au nom de la commission des finances, 
sur le projet de loi portant ouverture de 
crédit au titre du budget du ministère de 
la production industrielle pour l'exercice 
1947 (n° 4153). 

Le rapport sera imprimé sous le n° 53 
ct distribué, 


DEPOT D'AVIS 


M. le président. J'ai reeu de M. Temp'e 
un avis présenté au nom de la commission 
des territoires d'outre-mer sur le projet de 
loi portant création d’un centre national 
du tourisme (n°s 4981-5229). 

L'avis sera imprimé sous le n° 5296 et 
distribué, 

J'ai reçu de M. Dreyfus-Schmidt un avis 
présenté au nom de la commission de l’in- 
térieur sur le rapport fait par M. Viard, 
au nom de Ja commission du suffrage uni. 
verse!, du règlement et des pétitions, ten- 
dant à modilier et compléter le règlement 
de l’Assemblée nationale en vue de déter- 
miner la procédure de consultations de 
l’Assemblée algérienne (n° 4809). 

L'avis sera imprimé sous le n° 5904 et 
distribué, 

Personne ne demande la parole 7... 

La séance est levée. 


_ (La séance est levée le jeudi 19 août, à 
Cinq heures et demie.) 
Le Chef du service de la sténographie 
de l'Assemblée nationale, 
Paur 


Désignation, par suite de vacance, 

de candidature pour une conimission. 

{Appiication de l’article 16 du règlement.) 
‘Le groupe du parti républicain de la li- 
berté à désigné M. Montillot pour rem- 
placer, dans la commission des pension, 
M. Brussei (Max). 

(Cette candidature sera ratifiée par l’As- 
seriblée si, avant la nemination, eile n’a 
pas suscité l'opposition de cinquante mem- 
brée at moins.) 


QUESTIONS ÉCRITES 
REMISES A LA PRESIDENCE 
DE L’'ASSEMBLEE NATIONALE 

LE 18 19:18 


Application des articles 9: et 97 du règle- 
ment, ainsi Conçus: 


a Art. 94 — Les questions, écrites ou orales, 
ne peuvent être posées que par un seul dé- 
puté. 

a Tout député qui désire poser au Gouverne- 
ment des questions, orales ou écrites, doit les 
remettre au président de l'Assemblée, qui ses 
communique au Gouvernement. 

« Les questions doivent être très sommaire- 
ment rédigées et ne contenir aucune impula- 
tion d'ordre personnel à l'égard de tiers nomn- 
mément désignés. 

« Les quesiions orales sont inscriles sur un 
rôle spécial au fur et à mesure de leur dépôt. 

a Les questions écriles auxquelles il n'a pas 
été répondu dans le déini prévu par l'article 97 
ci-après sont, sauf indication contraire de 
leurs auteurs, automatiquement converties en 
questions orales et prennent rang au rôle à 
compter de leur insertion au Journal offi- 
ciel, » 

« Art. 97, — Les questions écriles sont pu- 
bliécs à la suite du compte rendu in cxtenso; 
dans le mois qui suit cette publicalion, les 
réponses des ministres doivent également 7 
être publiées. 

a Les ministres ont toutefois la faculté de 
déclarer par écrit que l'intérêt public ieur 
interdit de répondre ov, à titre ercénlionnel, 
qu'ils réclament un délai supplémentaire pour 
rassembler les éléments de leur réponse; ce 
délai supplémentaire ne peut eïcéder un 
miois. » 


DEFENSE NATIONALE 


7397. — 18 août 1948. — M. Raymond Mon- 
don signale à M. le ministre de la défense 
nationale la situation des propriétaires de 
terrains pour lesquels l’administralion a en- 
trepris les débuts d'une procédure de réqui- 
silion pour la création de la ligne Maginot; 
et lui demande: 4° si leurs propriétés sont 
grevées d’une hypothèque « d'occu- 
pation temporaire par l’'Elat »; 20 sur quelles 
bases de valeur locative l'indemnité annuelle 
doit être calculée pour les propriétaires vis- 
à-vei desquels l'Etat a explicitement maintenu 
son arrêt d'occupation. 


EDUCATION NATIONALE 


7398. — 48 août 1938. — M. René Maibrani 
expose à M, le minisire de l’éducation natio- 
nale que l'arrêté du 29 novembre 1917 régle- 
mentant lexamen du brevet d'études du 
premier cycle du second degré, prévoit, en 
son article 1, que seuls éont admis Ja 
deuxième session d'examen les candidats qui 
ont obtenu à la première au moins le tiers 
du maximum des points pour les épreuves 
écrites, ce qui a pour ceflet d'éliminer nombre 
de candidats victimes d'une défaillance mo- 
mentanée mais dont le bagage scolaire est 
excellent, et de les\obliger à faire une nou- 
velle année de préparation; et lui demande 
s’il ne serait pas possible de réduire sensi- 
biement le poureontage de points actuelle- 
ment exigé des candidats pour se présenter 
à la session d’oclabre. 


FINANCES ET AFFAIRES ECONCMIQUES 


7399, — 18 août 1918, — M, Raymond Mon- 
don expose à M. le ministre des finances et 
tes affaires économiques le cas d'un contri- 
buable décédé dans le cours de l’année 1947. 
L'administration des conwibutions directes 
esime que ses revenus sont imposables 
d'après les règles édictées par la loi de finan- 
ces du 31 décembre 1945. Or, la ki du 13 mai 
1913, dans son article 18, a modifié l'article 
113 bis du code général des impôts directs 
relatif au calcul! de l'impôt général sur le 


revenu, allégeant sensiblement les charges 
dt contribuable. IL lui demande: 4° si 
hérilers du contribuable peuvent demand 
que l'imposilion soit établie d'après les dispo- 
sitions de la Joi du 15 mai 1918; 20 si un. 
contribuable peut demander l'application de 
la loi du 13 mai 1948. 


RECONETRUÉTION ET URBANISME 


7409. — 18 août 1918. — M. Henri Meck 
Acmande à M. le ministre de la reconstruction 
et de l’urbanisme pour quelles raisons l'arii. 
cle 4er du décret no 45-2800 du 13 novembre 
1955 ne tient pas compte des dispositions de 
l’article 12 de l'ordonnance n° 45-4283 dy 
45 juin 1945 relative au reclassement des fonc- 
lionnaires, et de quelle manière son admi 
nistration a usé de lafaculté que lui accor- 
dait l'ordonnance précitée de faire bénéficier 
les intéressés des conditions statutaires de re- 
crutement et d'avancement plus favorables 
ayant existé au cours de leur empêchement, 


7401, — 48 août 1218, — M. Henri Meck 
demande à M, ke ministre de la reconstruc- 
tion et de l’urtanisme de quelle manière a 
été appliquée aux agents de son adminislra- 
tion l'ordonnance 45-1283 €u 45 1915, 
et de lui préciser nolamment: 40 le nombre 
de demandes formules, et celui de ceïles 
ayant fait l’objet d'une décision favorable; 
2e les règles suivies pour l'examen des de- 
mande:; et l'octroi des reclassements solli- 
cités; 3° l'avancement moyen en résultant 
pour les agents reclassés par comparaison 
avec lours camarades de même catégorie, en- 
trée en fonction dès la création du c2mmis- 
saTiat à la reconstruction en 19%0; 4o Jes 
modalités suivant lesquelles ont éïé appli- 
quées les dispositions de l’article 1er du dé- 
cret 45-200 du 143 novembre 1915 relatives 
aux avancements de classe et promotion de 
grade, tendant, notamment, à réserver aux 
agents intéressés au moins un cinquième Ces 
inscriptions au tableau d'avancement pour 
le grade supérieur; 5° par grade, le nombre 
de postes occupés pa des fonctionnaires et 
agent: ayant fait l’objet de mesures de reclas- 
semer! et celui des postes occupés par des 
agents en fonction antérieurement au {+ juil- 
let 1944. 


7402. — 13 août 1918, — M, Henri Meck 
signale à M. le ministre de la reconstruction 
et de l'urbanisme le cas d'un agent de son 
ministère, licencié pour cause de suppression 
d'emploi, à la date du 1er août 198, ancien 
prisonnier de guerre évadé ct qui semblerait 
devoir spécialement bénéficier des réserves 
inscrites par le législateur pour la sauvegarde 
d:s droits des anciens prisonniers; et lui Ce- 
mand: de quélle manière il a été proædé 
aux licenciements prévus par la loi no 47-1680 
du 3 septembre 4917, d'agents pouvant invo- 
quer le bénéfice de Particle 5 (6°) de ladite 
li, ainsi que de l’article 9 de l'ordonnance 
n° 45-1233 du 15 juin 1945. 


—+ © + 


RÉPONSES DES MINISTRES 
AUX QUESTIONS ECRITES 


DEFENSE NATIONALE 


7053, — M. René Penoy demande à M. le 
secrétaire d'Etat aux forces armées (air), se 
référent à la réponse faile à ja question écrite 
no 5%2 (Journai officiel du 12 mars 198), 
quelles sont les calégories de personnels ad- 
ministralifs dépendant €e son département, 
(Queslion du 9 juillet 1918.) 

Réponse, — Les personnels administratifs 
de l'air se divisent en deux catégories: a) per- 
sonnel titulaire; b) personnel auxiliaire, 


— Titulaires. 


Cadre administratif régi par le décret 4 
er décembre 1937 (lexte propre à l'air): chef 
de service administralif; chef de section admi- 
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sous-chef de si 
adninisiralifs principaux et 
— Personnel adminis- 


nistrativC; 
1 adjoints. 
admin:slrailis. 1 à - 
par le déeret du 11 féfrier 1955 


propre à Pair): agent adm'nistratif; 
adonnistratifs principaux et omli- 
aides-commis administratifs (en vaie 
— Personnel du cadre complé- 
por l'ordonnance du 21 mai 


{texte 
maires; 
d'extinction). 
mentaire Tégl 


commun aux autres adininisira- 
dons): agent de burcau; agent de service. 


HI. — Auxiliaires. 


auxiliaires de bureau et Ge service régis 
ar ie décret du 21 mai 1935 (texte coinmun 
aux autres administrations. Fmployés de bu- 
eau recrutés sur contrat régis par l'ordon- 
nance du ?8 août (lexte commun aux 
autres administrations), Agents contractuels 
administratifs rirnunérés suivant les sa'aires 
praliqués dans le commerce et l'industrie. 
Cette catégorie d'agents comprend en majeure 

tous les auxiliaires en fonction en 
Afrique du Nord, 


artie 


SANTE PUBLIQUE ET POPULATION 


6915. — M, Emile Hugues appeile l'at'ention 
de M, le ministre de la santé pubiique et de 
la population sur les difficuliés éprouvées par 
certaines pharmacies, dans des régions mon- 
tayneuses, pour ie contrôe de leur balance 
automatique, ce contrôle réclamant la mise 
à la disposition du service de 100 kilogramines 
de poids. Il lui signale qu’une pharmacie, à 
Puget-Théniers, a dù fermer ses portes en 
attendant qu'elle puisse disposer de sa bascule 
et de ses balances. Il lui pre à 19 queile 
est la csiluation d'une pharmacie lersque, 
dans sa £ommune, il est malérielement im- 
us de se procurer les poids réclamés par 
es services et que l'éloignement de tout autre 
centre amènerait des frais considérables pour 
se procurer les poids ré:lamés; 2° s'il ne 
conviendrait pas que le contrôle des poids 
et mesures se fasse dans l'efticine. (Question 
du 50 juin 1943.) 

Réponse. — 19 La vérification dés bascules 
automatiques de portée au moins égale à 
100 kilogrammes se fait à domicile. Pour ce 
contrôle, il est indispensable de disposer de 
poids élalonnés, moyens matériels de vérifi- 
cation qui, aux termes de l’article 16 du décret 
du 30 novembre 1944, doivent être fournis par 
le détenteur instruments, En rassemblant 
les poids de %, 10 et 20 kilogrammes de plu- 
sieurs commerçants, il est, en généra!, pos- 
sible de constiluer un lot de poids suffisant 
pour la vérilication des bas-uies de portée 
inférieure à 200 kiiagrammes, Le pharmacien 
qui détient une bascuie pèse-personnes pent 
faciliter Ja eonstitution d'un tel lot en acqué- 
ant un Ou deux poids de 20 kilogrammes, 
ième si ces poids ne doivent servir qu'au 
Contrôle périodique de l'appareil, Lorsqu'une 
bascule ne peut étre vérifiée par suite du 
défaut de moyens maiérie!s mis à la dispoei- 
Non du service du contrôle, elle doit être en- 
levée des locaux professionnels (loi du 4 Juillet 
1837, art, 4; décret du 20 novembre 
art. 18) ou mise sous scellés, de facon à ne 
pouvoir être (arrêté du 30 octobre 
4955, art, 38), Le problème est, d’ailleurs, rf- 
solu quand l'inspecteur des instruments de 
mesure dispose d'une voiture automobi'e et, 
de <e fait, peut emporter dans ses tournées 
100 kilogramines de poids étalons du service : 
2 la vérification des instruments de mesure 
facilement transportables, que bas:ules 
ordinaires et poids, se fait au centre de véri- 
fication, établi, le plus Souvent, À ja mairie 
(art, 14 du décret du 30 novembre 1944). Toute 
dérogation apportée à cetie règle, en vue de 
faire exécuter Ja vérification à domicile, en- 
trainerait d'autres exceptions et, par suite, 1a 
durée des opérations dans chaque commune 
serait considérablement augmentée, En raison 
da nombre extrêmement restreint des fonc- 
lionnaires du service des instruments 4e me- 
sure, il n’est pas possible d'envisager de telles 
dérogations au règ'ement, 


7318. — M. Vincent de Moro-Ciafferri de- 
mande À M, le ministre de la santé pubiique 
et de la population si le règ'ement d'adhininis- 
ation publique qui sera pris en applicetion 


section adm'nistra- 


de l’arii’ie 17 de Ja loi relative à l’organisation 
et au fonctionnement de la lutte antlivéné- 
rienn2 se bornera, en ce qui concerne Îles 
dispensaires antivénérieñs, à préciser les 
conditions d'anénagement et de fonciionne- 
ment de ces organismes ou s'il comportera, 
de plus, des dispositions ‘endant à enlever 
aux inédecins de disnensaire l'entière liberté 
de leurs méthodes de traitement. {Question 
du 8 août 1918.) 


Réponse. — Le rèclement d'administration 
publique visé à l’artice 17-3 de la loi rejaive 
À l’organisation et au fonc'ionnement de la 
lutte antivénérienne ne pourra, d’après les 
termes mêmes de Ja loi, que rég'er les ques- 
lions d'aménagement et de fonctionnement 
des dispensaires antivénériens. En ce qui 
“concerne l’emploi de telle ou telle méthode 
{hérapeutique dans les dispensaires antivéné- 
riens publirs ou liés par contrat avec les co!- 
lcclivités publiques, le ministre de la santé 
publique et de Ja papulation estime que le 
médecin du ä&ispensaire est libre &u choix 
de ses méthodes, Le ministre de ‘a sané pu- 
biique et de Ja ponulation n'a jamais eu 
l'intention d'intervenir dans la lihert£ {héra- 
peutique du médecin. I va sans dire que la 
Kgislation existante l'emploi des mélica- 
ments et sérums demeure incharg, 


TRAVAIL ET SECURITE SOCIALE 


6791, — M. Emile Haibout expose à M. le 
ministre du travail et de la sécurité sociaie 
qu'une personne, chargée de famille, séparée 
de corps de son mari et ayant la charge des 
enfants, ne peut obtenir de prestations fami- 
lialos parce que la caisse d'allocations fami- 
liales ne recoit pas les relevés de travail rern- 
plis par les employeurs de son mari; ei lui 
demande quel recours peut exercer cetie per- 
sonne pour obtenir le payement des sommes 
auxquelles elle à droit. (ucgion du 23 juin 
1918.) 


Réponse. — Ta personne dont il s'agit doit, 
en toute hypothèse, saisir de la queslion la 
caisse d'allocations familiales dont relève 
l'employeur de son mari. Si les bul'etins de 
présence ne sont pas transmis à la caisse par 
suite de la mauvaise voionité du mari, il ap- 
partient à ‘cet organisme d'intervenir aupres 
de l'employeur pour que ces bulletins lui 
soient directement adressés, Dans le c1s où 
ces bulletins ne sont pas établis par suite de 
ja carence de l’employeur, un controleur en- 
voyé par la caisse d'allocations famiiiales 
relèvera le temps de travail accompli par le 
travailleur dont ii est question. 


6936. — M. Maurice Violette exnoce à M. le 
ministre du travail et de la sécurité sociale 
qu’un ouvrier assuré à la compagnie « La 
Zurich » ayant perdu la vision complète d'un 
œil il y a qualorze ans, par suite d’un acci- 
dent du travail, a reçu de cette compagnie 
une pension qui à été revisée trois an: après! 
mais k corps étranger avant déterminé l'ac- 
cident n'ayant pu étre extrait, des compli- 
cations se sont produites qui ont contraint la 
médecin à l'énucléalion; or, la compagnie 
« La Zurich » déclare que pour elle le doser 
est clos par suite de Ja revision; et il de- 
mande, bien que l'ouvrier n'ait pas Cessé 
de cotiser à la sécurité sociale, pour queiles 
raisons ceite dernière administration refus: 
de prendre en charge ces frais nouveaux. 
(Question du 17 juilet 1948.) 


Réponse. — Aux termes de l'article 19 de la 
loi du 9 avril 1898 modifiée, applicable aux 


à compter 


le cas exposé aucune revision n’est, en eflet, 
possible et les droits de l'intéressé se trou- 
vent définitivement fixés au regard de Ja 
société d'assurances débitrice de la rente. En 
ce qui concerne le droit aux prestations des 
assurances sociales d’un assuré dont l’inva- 
lidité est consécutive à un accident du tra- 
vail, l’article 89 de l'ordonnance du 19 oc'obre 


1915, fixant le régime des assurances sociaieg 
applicabie aux assurés des professions non 
agricoles, prévoit que l'assuré, titulaire d'une 
rente aiiouée en ver!u de la législation sur 
les accidents du travail, dont l'etat d'invali- 
dité subit une aggravation non suscep''ble 
d’être indemnisée par application de :æiile 
léeislation, peut prélendre au bénéfice de l’as- 
surauce invalidité si le degré toial d’invaliuté 
atteint au moins les deux tiers. En consé- 
quence, dans le cas ‘exposé, l'intéressé pour- 
rait présenter à sa caisse primaire de sécurité 
sociale une demande en vue de l'attribriuon 
d'une pension d'invalidité qui ne pourrait, en 
tout état de cause, lui être acçordée que s’il 
justifie des condiuons d'immairiculation et da 
durée de travail salarié requises à la date de 
la rechute. 


7010. — M, Charles Viatte signale à le 
ministre du travail et de la sécurité suc:ais 
que la campagne “onire les principes memes 
de la sécurité sociale est alimentée, en grand& 
partie, par le spectacle de nombreux abus que 
présente l’assuran”e-maladie; lui rappelle qus 
’article 110 de l'ordonnance du 19 octoiro 
1945 prévoit une amende de 1.200 francs à 
21.000 francs pour toute fraude ou fausse 
claration en vue d'obtenir ou de faire obtenir 
des prestalions qui ne sont pas dues: et lul 
demande d'indiquer pour chacune des dires 
tions régionales de la sécurité sociale: 1° ia 
nombre d'ascurés poursuivis et punis pour 
fraude en 1917; 2° le nombre de médecins 
poursuivis ct punis dans la mcéne période, 
Question du 6 juilet 1918.) 


Réponse. — Une circulaire en date du 20 dé« 
cendre 1917 a prescrit aux caisses de 
rité sociale de tenir l'administration centr'als 
du ministère du travail et de la sécurité 59- 
ciale informée des poursuites engagées contre 
des assurés sociaux où des praticiens qui sv 
sont rendus coupah'es ou <ompiites 
raudes ou de fausses déclarations pour ah'e. 
nir, où faire obtenir, ou tenter de faire obir- 
nir, des prestations qui ne sont pas dues, ainsi 
que des sanctiens prises. En nuire, une Cn« 
quête est en cours en vue de délerminer ie 
nombre de cas de fraude pour lesquels de3 
poursuites ont été engagées en 1957: 1° à 
l'égard d’assurés: 20 à l'égard de praticiens, 
uinsi que le nombre de cas dans lesquels des 
sanctions ont été prononetes par les juriüics 
lions compétentes. - 


7198. — M. André Noël signa'e à M. le mie 
nistre du travail et de la sécuriié £octaie 
de nombreux ayants droit qui ont dépassé 
soixante-“inq ans, se trouvant acluellerment 
dans une siluation voisine du &fnument, lui 
ont écrit pour signaler les retards, jes erreurs 
et apparemment l'indifférence des caisses do 
sécurité sociale chargées d'étudier leurs dos 
siers: qu'il tient à sa Alsposilion 
détaiïlée de ces réclamations et, pensant qu'il 
s’agit là de cas extrémement nombreux 
toute la France, demande quelies mesures et, 
éventuellement, quelles sanctions il 
prendre, de facon à obtenir des services de 'a 
sécurité sociale qu'ils amétiorent leurs 
thodes de travail. Question du 27 juillet as.) 


Réponse. — Pour permettre à M. le rinisira 


du fravaii de douner à l'intervention 4 
M. André Noël la suite qu'elle compoï!t®, il 
serait nécessaire que lui Soient précisés, no 
les noms, prénoms, de nais- 


sanve et adresse des intéressés, ainsi que a 
nalure des prestations soilirilies ot les 
rences des dossiers en cause. Dès réceplion 
de ces renseignements, il sera procédé à une 
enquéte sur les faits signalés par lhonorai 
parlementaire. 


TRAVAUX PUBLICS ET TRAMEDORTS 


6454. — M. Charles Desjardins demande À 
M. le ministre des travaux puñiics et des 
transports que!s sont, pour les qualre prerniers 


mois de l'année 1948, comparalivement aux 
quatre premiers mois de l'année 19417, le norne 
bre de voyageurs enregistrés dans les gares 
de Paris et le montant des recettes afférentes 


au transnort desdils voyageurs. 
2 juin A8.) 


(Queslion du 
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accidents du travail survenus avai le 
vier 4947, la demande en revision de lindein- 
nité fondée sur une aggravation ou une atté- RE 
nugtion de l'inféinité de la est ou- 
verte pendant trois ans de 
Jécision judiciaire ayant fixé Ja rente. Dans | DS 
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Réponse. — L'honorable parlementaire vou- 
dra bien trouver ci-dessous un tableau don- 
nant les renseignements demandés. Il est si- 
gnalé, toutefois, que les chiffres qui y figu- 
rent ne représentent pas la totalité du trafic 


« Départ ». H n’est pas possible, en effet, de 
dégager des slalistiques de la Société nato' 
nale des chemins de fer français, pour les 
ajouter aux chiffres indiqués, le nombre de 
voyageurs au départ des gares parisiennes, 


avec la recette correspondante l 

Pour 
de transports ci-après: billets internat 
bilets délivrés par les bureaux de ville et les 
agences de voyages, billets directs passant pe 
Paris et cartes d'abonnement ordinaires. Pur 


Ensemble du trafic intérieur (banlieue de Paris et grandes lignes). 


Nombre de billets (1) et recetles correspondantes, délivrés par les principales gares parisiennes. 


JANVIER FEVRIER. MARS AVRIL 
GARES 
19:18 | 4917 1918 | 19147 1948 1947 1918 | 1917 
Nombre de billets (1) (en milliers). 
Paris-Est 434 431 298 578 506 488 628 
Paris-Nond 745 s11 671 610 853 802 796 971 
334 349 324 317 4173 400 545 
41.684 1.678 1.539 4.527 2.101 2.114 1.95 2.966 
363 400 289 263 385 623 
285 236 244 255 419 303 841 43 
3.869 3.958 2.198 2.138 4.795 4.194 4.335 5.462 
Recettes (en milliers de francs). 
PAIE. 79.401 48.972 73.901 43.739 110.585 54.827 402.474 66.201 
Paris-Nord ..... 75.507 49,993 82,638 41.986 111.633 28.956 89,183 70,096 
Montparnasse ......sssee 71.518 45.771 61.640 41.207 120.152 11.936 82.5 71.887 
Saint-Lazare ssovooooscsoe 72.308 48.336 64.918 12.574 110.453 66.037 86.526 70.477 
116.910 112.72 128.299 80.171 191.281 73.760 158.262 468.302 
LYON 165.754 116.466 153.456 109.045 256.995 159.534 173.746 143.040 
Ensemblg 611.218 421.854 565.212 858.722 631.079 485.050 092.725 590.003 
M. 
4) Les nombres indiqués comprennent, outre les billets, les cartes hebdomadaires de travail et les abonnements trimestriels pour — 
employés ct ouvriers, chaque titre de transp ort étant compté pour une unité. N. 
M 
vrier 1948 portant organisation de la marine 11 est exact qu’un arfnement marseillais avait 
7203. — M. René Pleven demande à M, le | marchande astreint les armateurs français | manifesté l'intention de mettre en service eur 
ministre des travaux pubiios et des transports: | arimant des navires de plus de 9500 tonneaux | la Corse deux navires de moins de 500 ton- 4'A 
40 s'il est exact que la Compagnie générale | de jauge brute à se plier à un contrôle étroit. | neaux de jauge brute, sans prendre d’engage- 
transatlantique, entreprise nationalisée, affrète | Afin d'assurer l’exéculion et le contrôle de ces | ment quant à la récuiarité des transports 
actuellement un navire étranger pour assurer | transports prioritaires, le décret d'application | qu’ils pourraient effectuer et sans offrir res 
un trafic marchandises entre les ports de la | de la loi précitée a créé une commission | navires à l’affrétement Or, en vertu des dis- A 
Corse et Marseille; %o dans l’uffirmative, com- | d'exploitation et des comités de trafic. il ositions de la loi du 28 février 1918 (art. 19, beli 
ment un tel affrélement, qui prive des navires | appartient à chacun de ces comités d'assurer 2), « l’exploitation des services maritimes + 
francais de moins de 500 tonnes de jauge d’un | les transports figurant aux programmes d’im- | d'intérêt public entre le continent et la Corse : ., 
trafic auquel ils étaient particulièrement adap- | portations et, en cas d'insufilsance de tonnage, | sera réglée par une convention entre l'Etat on = 
{65 élant donné la nature des ports corses où | de demander à la commiesion d’exploñlation | et la Compagme générale transatlantique ». cn: 
sont effectués les chargements, est compatible | le ou les navires supplémentaires utiles. Saisie | C’est pour remplir les engagements découlant k 
avec le monopole du pavillon, réservant le | de cette demande, la commission d’exploita- | de celte convention que la Compagnie géné- . 
cabotage aux seuls navires français; 30 quelles | tion recherche si un navire français apparte | rale transatlantique a été mise dans l’obliga- n V. 
mesures sont envisagées ur ramener Ja | nant à d’autres comités de trafic est dispo- | tion de rechercher, faute de navire français ré 
Cornpagnie générale transallantique # l’obser- | nible. Dans la négative, elle peut affecter au | disponible, un navire étranger affrété en time- 50 
vation de la loi sur le monopole du pavillon. | transport envisagé un navire français de plus | charter répondant aux besoins du trafic qui Au 
(Question du 21 juillet 198.) de 500 tonneaux de jauge brute naviguant au | lui est confié. Cependant, cette ge 7j est aud 
tramping ou affréter un navire étranger, mais | disposée à donner à son navire affrété une Au: 
Réponse. — Les navires français de moins | la loi ne donne aucun pouvoir à la puissance | utilisation différente, de façon à permeître aux Au} 
de 500 tonneaux de jauge brule ne sont pas | publique pour disposer des navires de moins | navires de moins de 500 tonneaux de jauge Bac 
tenus d'assurer les transports priorilaires ou |! de 500 tonneaux. Dans le cas particulier fai: | brute de se livrer au transport des mamhan- Bad 
intérêt national, alors que la loi du 23 fé- sant l'objet de la question de M. René Pleven, ! dises libres entre le continent et la Corse. #° 
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4 
LA 
de la 2° séance du Mercredi 18 Août 1948. 
Tuquesne. Mme Lempercur, Ricou. Solinhac. 
SCRUTINH (N° 1048) Durroux, Le Scicllour, Rincent. Taillade. 
Duveau. Lescorat. Rivet. Teitgen (Henri), 
sur le maintien de la compétence de la com- | ki, Letournean. Roques. Gironde. 
mission de l’intérieur (Proposilion de loi de | EPrrecart, Levindrey, Sauder. Tervend. 
M. Fonlupt-Esperaber relative aux élections | Evrard. À Loustau. Schaif. Thibault. 
cantonales). Fagon (Yves). Louvel. Scherer. Thiriet. 
Faraud. Lucas. Schmidt (Robert), Thorai. 


Nombre des 


370 


Majorité absolue 
Pour l'adoption ........., 243 


Con:ire 


127 


L'Assemblée nalionale a adopté. 


Ont voté pour : 


MM. 
Abelin. 
Allonneau. 
Amiot (Ortaye),. 
aragon (d’}. 
archidice, 
arnal. 
Asseray, 
Aubame, 
Auban. 
Aubry. 
Audezuil, 
Augarde. 
Aujoulat. 
Bacon. 
Badiou. 
Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 
Barrot. 
Baurens. 
Beauquier. 
Bèche, 
Bentaicb. 
Réranger (André). 
Bergeret. . 
Be:sac. 
Beugniez. 
Bianchini, 
Bichet. 
Bidault (Georges), 
Binot. 
Blocquaux, 
Bocquet, 
Boganda, 
Bonnet. 
Borra. 
Bouhey !Jean), 
Poulet (Paul), 
Bour. 
Bouret (IHenri). 
louxom. 
Burlot, 
Buron. 
Capdeville, 


Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 


À Cartier {(Marceh, 


Drôme, 
Catoire. 
Catrice. 
Cayeux (Jean). 
Cauyol!. 
Cerclier. 
Charlot Jean), 
Charpentier, 
Charpin, 
Chaulard, 
Chaze, 
Coffin, 
Colin. 
Cordonnier. 
Custe-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne, 
Coudray. 
Couston, 
Daga.n. 
Dainas. 
Darou. 
David (Marcel) 
Landes. 
Defferre. 
Defos du Rau. 
Mme Degrond, 
Deixonne. 
De'ahoutre. 
Denis (André), 
Dordogne. 
Depreux (Edouard), 
Desson. 
Devemy. 
Dhers. 
Piallo (Yacine). 
Mile Dienesch, 
Dominjon. 
Douala. 
Doutrellot, 
Draveny, 
Duforest. 
Dumas (Joseph}. 
Mile Dupuis (José), 


peine. 


Farine (Philippe), 

Farinez. 

Fauvel. 

Finet. 

Fontunt-Esperaber. 

Fouyet, 

Froment, 

Gabeïle, 

Galet. 

Garet. 

Gau. 

Gazier. 

Gcrnez, 

Gorse. 

Gosset. 

Gou n (Félix), 

Gozard. 

Grimaud. 

Guesdon. 

Guilbert. 

Guile. 

Guiliou (Louis), 
Finisière. 

Guitton. 

Guyomard. 

Guyon (Jean-Ray- 
mond}, Gironde. 

Henneguelle. 

Hulin. 

Hussel!. 

Hutin-Desgrèes. 

Thuel, 

Jaquet, 

Joubert. 

Jouve (Géraud). 


Lamarque-Cando, 

Lambert (Emmile- 
Louis), Doubs. 

Mile Lamblin. 

Lamine-Guèye. 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Laribi. 

Laurelii. 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Le Coutaller. 

Leenhardt, 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 

Lejeune (Max), Somme. 


Charies Lussy. 
Mabrut, 
Ma&rc Sangnier. 
Martel (Louis), 
Martineau, 
Maurellet, 
Mauroux. 
Maze!. 
Mazier, 
Mazuez (Picrre-Fer- 
rand). 
Meck. 
Mehaignerie. 
Kki. 
Menthon (de). 
Mercier (André-Fran- 
çois), Deux-Sèvres, 
Métayer. 

Jean Meunier, 
Indre-et-Loire. 
Michaud (Louis), 

Vendée, 
Minjoz. 
Moisan. 
Mo:lct (Guy). 
Monjaret, 
Mont, 
Monteil (André), 
Finistère, 
Mouchet, 
Moussu. 
Mouslier (de), 
Ninine. 
Noël (André), 
Puy-de-Dôüine, 
Noguères. 
Orvoen. 
Penoy. 
Mme Peyroles, 
Philip (André), 
Pierre-Grouès, 
Poimbæœuf. 
Mme Poinso-Chapuis. 
Poirot (Maurice). 
Poulain. 
Pouyret. 
Mlle Prevert. 
(Robert), 
ard 


Prigent (Tanguy) 
Finistère. 


 Quilici. 


Rabier. 
RavmoniLaurent, 
Reeb. 

Regaudie. 


Reilke-Soult, 


Haute-Vienne. 

Schmitt {Albert}, 
Bas-Rhin. 

Schmitt (René), 
Manche. 

Schumann (Maurice). 
Nord, 

Segelle. 

Senghor, 

Siefridt, 

Sigrist. 

Silvandre. 
Simonnet. 

Sion. 

Sissoko (Fily-Dabo). 
Snaïl. 


Tinaud (Jean-Loulis}, 
Tinguy (de). 
Truffaut. 

Valay. 

Valentino. 

Vée, 

Verñeyras. 

Very (Emmanuel). 
Viaite. 

Villard. 
Vuillaume., 
Wagner. 

Wasmer. 

Mlle Weber, 
Yvon, 


Ont voté contre : 


MM. 
Ahnne, 
André (Pierre). 
Anlier. 
Anxionnaz. 
Aumeran (Général), 
Babet (Raphaël). 
die. % 


Barbier. 

Barrachin. 

Baudry d'Asson (de). 

Baylet. 

Bayroti. 

Bégouin. 

Ben Aly Chérif. 

Benchennouf. 

Béné (Maurice). 

Bergasse, 

Bétolaud, 

Billères. 

Edouard Bonnefous. 

Mile Bosquier. 

Xavier Bouvier, 
Ille-et-Vilaine. 

Bouvier - O'Cottereau, 
Mayenne. 

Rrusset (Max), 

Bruyneel, 

Cadi (Abdelkader), 

Caillavet. 

Capitant (René). 

Ca<tellani. 

{(Géné- 
ral}, 

Chamant, 

Chassaing. 

Chevalier (Fernand), 
Alger. 


Chevallier (Jacques), 
Alger. 

Chevallier (Louis), 
Indre, 

Chevallier (Pierre- 
Loiret, 

Christiaens, 

Ciemencean (Michel). 

Clostermann, 

Courant. 

Crouzier. 

Cudenet, 

Daladier (Edouard). 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 

Degoutte, 

Delcos. 

Denais (Joseph). 

Desjardins. 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

Dixmier. 

Dubois (René-Emîle}, 

Dupuy (Marceau), 
Gironde. 

Dusseaulx. 

Faure {Fdgari. 

Félix (Colonel). 

Forcinal. 

Frédéric-Dupont, 

Frédet (Maurice), 

Furaud. 

Gaborit. 

Gaillard. 

Galy-Gasparrou. 

Garavel. 

Geoffre (de), 
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Jugias. 
Kir. 
Labrosse. 
Lacaze (Henri). 
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Gervolino, Olmi. Kriegei-Valrimont. Patinaud. 
Giacobbi, Palewski. Lacoste, Paul (Gabriel), SCRUTIN (M° 1019) 
Godin. Pantaloni. Lalle. Finistère. 
Guil.ant (André). Eucène-Ciandius Peut. | Lambert (Lucien), Paurnier. Sur la partie des amendements Viard et ple. 
Jiorina Babana. Petit (Guy), Bouches-du-Rhône. (Hilaire). ven à l'arlicle du projet relatif à l'élee, 

asses-Pyrénées. Maine Lambert (Märic me Péri. 

(Yves). tion des conscillers de la Répulique (Indo. 
Jule<-Julien, Rhône. Pineau. Lamine Debaghine. Seine. chine). 
Kaufmann. Pleven (René). Limps. 
Krieger (Alfred). Pourtier. Laniel (Joseph). Piimlin. . Nombre des volants.…........... 657 
Kuehn Ramarony. Lareppe, Majorité absolue 279 
Laurens (Camille Ramonet. Laversne, inay. 

Cantal. Raulin-Laboureur (de). | Lecœur. Pirol. Pour l'AGOPLION. 157 
Lécrivain-SCrvoz. Rencurel. Mme Le Jeune ourtalet, 
Lefèvre-Pontalis. Tony Révillon. Pronteau. L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 
Lespès. tollin (Louis). Lepervanche (de). 
Liquard. Roulon. L'Hulilier (Waldeck). Mme Rabaté. Ont voté pour : 
Livrs-Level, Rousseau. Lisette Ramadier, 
Malbrant, Saïd Mohamed Che ikh. Llante. Ramelte. MM. Gaborit, 
Mallez. Schauffler. Renard. Ahnne. Galet, 
Muürceilin. Serre. À Reynaud (Paul). André (Pierre). 
Marin (Louis). Sesmaisons (de). Mailocheau Mme Reyraud. Antier. 
Mécecin. Sourbet. Mamadou Konate Rigal (Albert), Loiret. Auxionnaz. Garet 
Micheiet. rerrenoirs. Manba S Mine Roca. Augarce. Gavini, 
Mondon Theetten. tochet (Waldeck). Aujoulat. Geutfre (de). 
Monin. Triboulet. Roclore. Auineran (Général). Gervolino, 
Monte! (Pierre). Vendroux. M: UE Rosenblatt. Babet (Raphaël). Giacobbi. 
Montillot. Viard. Roucaute (Gabriel), Badie. Godin. 
Moro Giafferri (de). Viollette (Maurice). Marty (André) Gard. Barbier. Guillant (André), 
Mutter (André). Wolf. Barrachin. Guyomard, 


Nis:e. 
W'ont pas pris 


MM. 
Airoldi. 
Apithy 
Mile Archimède. 
Arthaud. 
Aslier de La Vigerie (d'). 
Auguet. 
Ballanger (Robert, 
Seine-ct-Oise. 
Barel. 
Bar:h6lémy. 
Bartolini. 
Mine Bastide. (Denise), 
Loire. 
Benoist (Charies). 
Ben Tounes. 
Berger. 
Besset, 
Billat. 
Billoux. 
Biondi. 
Biscarlet. 
Bissol. 
Blanchet, 
Boccagiy. 
Bonte (llorimond). 
Boukadoum. 
Bourbon. 
 Bourgès-Maunoury. 
Boutard. 
Boutavant. 
Bo;:son (de). 
Brault. 
Mine Madeleine Braun. 
Brillouet. 
Cachin (Marcel). 
Calas. 
Carmphin. 
Canre, 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 
Casanova, 
Castera. 
Cermolacce. 
Césaire, 
Chambeiron. 
Chauubrun (de). 
Mme Charbonnel. 
Chastellain. 
Chausson, 
Cherrier, 
Citurne. 
Cogniot. 
Co:da!-Maharman. 
Co:te-Floret (Paul), 
Hérault. 
Costes (Alfred), 
Pierre Cot. 
Coty (René). 
Cou! ibals Ouezzin. 
Cristofol. 
Croizat. 
Darras. 
Passonvile. 


Seine. 


part au voie : 


Delachenal. 

Delbos (Yvon), 

Demusois, 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne, 

Derdour, 

Djermad. 

Mine Douteau, 

Drcyius-Schmidt. 

Ducios (Jacques), 
Seine, 

buclos (Jean), 
Scine-8i-Oise, 

bufour. 

Dumet (Jean-Louis), 

Duprat (Gérand), 

Lupraz (Joannès). 


Mare Dupuy G ronde). 
rd. 


Duta 

Mme Duvernois. 

(Etienne), 

Fé:1x- Tchicaya, 

Fievez 

Mme Fra ncois, 

Mme Galcier. 

Garaudy. 

Garcia. 

Gautier. 

Gavini, 

Genest. 

Mme Ginollin. 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot, 

Gosnat, 

Goudoux, 

Gouge, 

Greff'er. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros, 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine- -nférieure. 


| Mme Guérin (Rose), 


Seine. 
Guiguen. 
Guiilon (Jean), 
Indre-ei-Joire. 
Guissou ‘Henri. 
Guyot (Raymond), 
Séine. 
Harmani Diori. 
Hamon Marcel). 
Mme lertzog-Cachin. 
Houphouet-Boigny. 
Jacquinot. 
Jean-Moreau. 
Joinville (Général) 
{Alfred Mallere!}. 
Juge. 
Julian. (Gaston), 
Jfautes-Alpes. 
Khider. 


Masson (Albert), 
Loire. 

Maton. 

Maurice-Petsche. 

Mayer (Daniel), 

René Maver, 
Constantine. 

André Mercier, 

Mme 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or, 

Mezerna,. 

Michaut (Victor, 
Seine-Irférieure. 

Michel, 

Midol. 

Mitterrand. 

Moch (Jules), 

Mokhiari. 

Montagnier, 

Môquet, 

Mora. 

Morand, 

Morice, 

Mouton, 

Movnet, 

Mudry. 

Musimeaux. 

Mme Nautré, 

Nazi Boni. 

Mme Nedelec. 

Noël 

Oucdraogo Mamadou. 


Seine. 


Oise. 


(Marcel), Aube. 


Roucaute (Roger), 
Ardèche. 

Ruüffe. 

Mile Rumeau. 

Saravane Lambert. 

Savard. 

Mme Schell. 

Schneiter. 

Schum (Robert), 
Moscl 

Servin. 

Signor. 

Mme Sportisse. 
Teitgen (Pierre), 
Ille-et-Vilaine. 

Temple. 

Thamier. 

Thomas (Eugène), 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

*ourtaud. 

Tricart. 

Mme Vaillant-Coutu- 
rier. 

Vedrines. 

Vergès. 

Mme Vermeersch. 

Pierre Villon. 

Zunino. 


He peuvent prendre part au vote : 


MM. 
Rabemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM. 

Bardoux (Jacques, 
Paul Bastid, 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevisné He). 
Gay (Francisque), 
Guérin (Maurice), 

Rhône. 


Jeanmot, 

July. 

Masson (Jean), 
Haute-Marne. 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel) 

Rigal (Eugène), Seine. 


K'ont pas pris part au vGte: 


M. Edouard Herriot, 


président de }'Assem- 


blée nationale, el M. Le Troquer, qui présidait 


la séance 


Les nombres annoncés en séance avaient 


été de: 
Nombre des v 


Majorité 192 
Pour l'adoption 241 


156 


Mais, après vérification, ces nombres ont été 
rectifiés conformément à la liste de scrutin 


— 


ci-dessus. 


Baudry d’Asson (de). 

Baylct. 

Bayrou. 

Bégouin. 

ken Aiy Chérif, 

Benchenrouf. 

Béné (Maurice). 

Bessac. 

Béto'aud. 

Bilières. 

Boganda. 

Edouard Bonnefous. 

Bosquier. 

Boulet Paul), 

Xav'er Bouvier, Ille-et. 
Vilaine. 

Bouvier - O’Cot'ereau, 
Mayenne. 

Brusset (Max). 

Bruynecl. 

Buron. 

Cadi ‘Abdelkader). 

Cail'avet. 

Capitant (René). 

Casteilani. 

Chaban-Delmas (Gé- 
néral). 

Chamant. 

Charpentier. 

Chaz:saing. 

Chasteïlain. 

Chevaiier (Fernand), 
Alger. 

Chevallier (Jacques), 
Aiger. 

Chevaïlier (Louis), 
Indre. 

Chevailicr (Pierre), 
Loiret, 

Christiaens. 

Clemenceau (Michel). 

Clostermann. 

Courant, 

Cudenet, 

Daladier ‘Fdouard\, 

Pavid (jean-Paul, 
Seine-et-Oise. 

Degoutte, 

Delarhenal, 

Delahoutre. 

Delcos, 

Denais 

Deshors, 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

Dixmier. 

Dubo's ’René-Emile\. 

Dupuy (Marceau), 
Gironde. 

Dusseau!x, 

Duveau. 

Farinez. 

Faure (ldgar). 

Félix (Colonel), 

Forrinal, 

Frédéric-Dupont, 

Yrédet (Maurice). 

Furaud, 

Gabelle, 


(Joseph), 


Horma Ould Babana. 

Hugues (Emile), 
A! ipes-Maritimes. 

Hutin-Desgrèes. 

Ihuel. 

Jacquinot. 

Jèan-Moreau, 

Juglas. 

Kauffmann. 

kKir. 

Krieger (Alfred). 

Kuelhin (René). 

Lä:le. 

Laurelli. 

(Camille), 
Cantal. 

Lécrivain-Servoz. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lespès, 

Liquard. 

Livry-Level. 

Macoiin. 

Malbrant. 

Mallez 

Marcellin. 

Marin (Louis). 

Médecin. 

Michelet, 

Mondon. 

Monin. 

Mont. 

Montel (Pierre). 

Moro-Giafferri (de). 

Moynet. ‘ 

Nisse. 

Olmi, 

Palewski. 

Pantalon. 


Eugènc-Claudius (Petit. 


Petit (Guy), Basses- 
Pyrénées. 

Peyte!. 

Finay. 

Pleven (René). 

Pourtier. 

Mlle Prevert. 


Prigent (Robert), 
Nord. : 


Quilici. 
Ramarony. 
Ramonet. 


Raulin-Laboureur (de). 


Recy (de). 
Rencurel. 
Tony Révillon. 
Ribeyre (Paul). 
Roclore. 

Rollin (Louis). 
Roulon. 
Rousseau. 


Saïd Mohamed Cheikh. 


Schauffler. 

Serre. 

Sesmaisons (de). 
Solinhac, 

Sourbet, 

Temple. 
Terrenoire. 
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d 
mheelten, Viollette (Maurice). Girard. Maton. Sauder. Thiriet 
Vendroux. sosnat, Mazel. Mme Schell. Thuillier. 
Viard. Gosset. Mazier, Scherer (Marc), Tillon (Charles). 
(Picrre-Fer- (Robert). Tinaud (Jean-Louis), 
souge. n aute-Vienne. Tinguy (de). 
Ont voté contre : (Félix). Mock. Schmitt (Albert), Bas- Tour hard, 
MM Mme Charbonnel. Greffe Toujas. 
Abelin. Charlot (Jean). Gre LE F d « Schmitt (René), Tourne. 
Charpin. renier (Fernand), Menthon (de), Manche. Tourtaud. 
(Octave). Chaze. Nine Guérin (Lucie), | Métayer. Mme Vaitlant-Couty- 
Apithy. Chérrier Sel Senghor. rier. 
pit e . Seine-Inférieure. Mme Mety. Serv 
Aragon (d’). Citerne NE der Valay. 
Cutfin . 1 (Rose), Indre- Siefridt. Vedrimes. 
Seine. 4 Signor. Vée 
Aster de La Vigerle (d”) SR, Guillon (Jean), Indre- | Michaut (Victor), Sissoko (Fily-Dabo). Vers 4 
Aubame, ostes (Alfred), 0 et-Loire. Seine-Inférioure 
Auban. Pierre Cot. Guillou (Louis), Finis- | Miche 
Audeguil, Coulibaly Ouezzin. Guitton. Wagner. 
Auguet. Couston Guyon (Jean-Ray- Fersen (Henri), 
Bacon. Cristofol. mond), Gironde. Mokntart 
| Dustin: Guyot (Raymond). | Mollet (Guy). Thamier 
1langer Seine. j 
Barang (Charles) arou. amant Wiori, Monteil (André H'on 
David (Marcel) Lan- | Mme Martine. 
Barthélémy. des. Hounhouet-Boigny Ben Tounces. Maurice- -Petsche. 
Bartolini. Detferre. Hulin. Morand Bergasse. Mayer (Danicl), Seine. 
Bas. Defos du Rau. Iussel. Mouchet Biondi. René Mayer, Constan- 
Mme Bastide (Denise, | Mme Dezrond. Jaquet. Moussu. tine. 
Loire Deixonne, Joinville (Général) \ ustie) d 
Demusois. [Alfred Malleret}. (de). Condat-Mahaman, Mitterrand, 
Beauquier. Denis (Alphonce), Joubert. Coste-rloret (Paul), Moch (Jules). , 
Bèche. Haute-Vienne. Jouve (Géraud). Morice. 
Benoist (Charles) Denis (André), Dor- | Juze. Mme Nautré 
Bentaieb ÿ dogne. Julian (Gaston), Hau- | Mme Nedele. Crouzier, Nazi Boni. 
Léranger (André) Depreux (Eduuard). tes-Alpes Ninine belbos (Yvon). Ougdraogo Mamadou, 
Berger. Desson. Kriegel-Valrimont Noë! 
Devem Labross Noë! (André), Pu;-<de- | Desjardins. Pineau. 
Berzeret. aprosse. Dôme 
Dhers, Lacaze (Henri). Noël Dupraz ‘Joannès). Queuille- 
Beueniez Diallo (Yacine). Lamarque-Cando. Aube. | Gaillard. Ramadier, 
Mile Dienesch. Lambert (Emile-Louis, Guisson (Henri). Reynaud (Paul). 
Bichet. Djemad. Doubs. Jules-Julien, Rhône. |Saravane Lambert. 
dault (Gcorg zes) Dominjon. Lambert (Lucien), Paul {Gabriel Khider Schneiter. 
Douala. Bouches-du-Rhône. Finistère. Lacoste. Schuman (Robert) 
Billoux Mine Douteau, Mme Lambert (Marie), |p Lamine Debaghine. Moselle. 
Doyen. Mlle Lamblin. Perden (Iilair Lecourt. et-Vilaine. 
Draveny. Lamine-Guèye. on ( ilaire). Marie (André). Thomas (Engène). 
Dreyfus-Schmidt. Lar.ps. Maroselli. Vaientino. 
Blocquaux. los (Jacques), Olivier). | petit (Albert), Seine. 
Boccagny. Rs ‘Jean), Seine- | Laribi. Peyrat Ne peuvent prendre part au vote: 
et-Oise, Laurent (Augustin) 
Fl nd Duforest. Nord. MA. Raseta. 
d (Flerimond). hufour. Lavergne, Rabemananjara. Ravoahangy 
(Jean) Dumas (Joseph). Le Bail. à 
y Dumet (Jean-Louis). Lecacheux. 
Duprat (Gérard). Lecœur: poimbœuf. Excusés ou absents par congé: 
Seine. Lecnhardt (Francis). (Maurice). MAI. Jeanmot. 
Marc Dupuy (Gironde). | Mme Lelebvre (Fran- Poulain. Bardoux (Jacques). uly 
Duquesne, cine), Seine. Paul Bastid. Masson (Jean), Haute 
Durroux. Mme Le Jeune (Hélène), | Pourtalet. Béchard. Marne. 
Bout, Je Dutard. Coles-du-Nord. Bougrain. Mendès-France 
Mme Madclatné Mme Duvernois, Lejeune(Max), Somme. | Prizent (Tanguy), Chevigné (de). Naeyelen (Marcel). 
Œlain. Mie Lempereur. Finistôre. Gay (Francisque). Rigal (Eugène) 
Errecart, Lenormand. Pronteau. Guérin (Maurice), Seine. 
Evrard. Lepervanche (de). Prot. Rhône. 
achin (Marcel). Fagon (Yves). Le Sciellour. Mme Rabaté. 
Fajon (Etienne), Lescorat. Rab:er. 
Camp n. Paraud . Letourneau. Ramette. M'ont pas pris part au vote: 
{Waldeck). Res M. Edouard Herriot, président de 
yet. isette ée nationale Troquer, qui prési 
Cartier (Gilbert), Félix-Tchicaya. Liante Reille-Souit. 
Seine-et-Oise. Fievez. Loustau. Renard. 
Finet. Louvel. Reyraud. 
oume. Foniupt-Esperaber. Lozera iCOU. 
Cartier (Marius), Fouyet. sp Les Ci Rigal (Albert), Loiret Les nombres annoncés eh séance avaient 
‘ Haute-Marne. Mme François. Charles Lussy. Rincent. éié de: 
‘asanava. Froment. Mabrut. Rivet. 
Castera. Mme Galicier. Maillocheau. Mme Roca. Nombre des VORANIS. 
sarcia, Mamba Sano. oques. Pour 26 
Gautier. Roucaute (Gabriel). 
clier. : Martel (Louis). Gard. Mais, après vérification, ces nombres on 
Genest, Martineau, Roucaute (Roger). été conforméme it à la lis te de 
‘ésaire. Gernez. Marly (André). Ardèche, tin ci-dessus 
Chambeiron. Mme Ginolin. Masson (Albert), Rufre. 
Chambrun (de). Giovoni. Loire. Mlle Rumeau. 


&- 
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ASSEMBLEE NATIONALE 


SCRUTIN (N° 1959) 


LA 
Sur ln partie des amendements de MM. Viard 
concernant le 


et Pieven 


berTagraphe 6° 


(lumsie) du projet relatif à l'élection des 
consviiers de la République. 


Nombre des votants... 8559 


Majorité 


Pour l'adoption. 163 


Contre 


226 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté, 


Ont voté pour : 


MM. 

Ahnne. 

And'é (Pierre). 

Antier. 

Anxionnaz. 

Augarde. 

Aujou'at. 

Aurmeran (Général). 

Babet (Raphaël). 

Badie. 

Barb:er. 

Barrachin. 

Baudry d'Asson (de). 
Bayiet. 

Bayrou. 

Bésouin. 

Béné (Maurice), 

Bergasse, 

Bessac, 

Bélolaud. 

Billères 

Boganda 

Edouard Bonnefous. 

Mlle Bosquier, 

Boule® (Paul). 

Xavier Bouvier, 
ei- Vi! laine. 

Bouvier - O’Cottereau, 
Mayenne. 

Brusset {Max). 

Bruyncel, 

Buron. 

Caillavet, 

Capitant René), 

Castellani. 

Chaban-Delmas (Géné- 
ral). 

Chamant. 

Charpentier, 

Chassaing. 

Chastel'ain. 

Chevalier 
Alger. 

Chevallier {Jacques), 
Alger. 

Chevallier (Louis), 
Indre. 

Chevallier (Pierre), 
Loiret. 

Christiaens. 

Clemenceau 

Clostermann. 

Courant, 

Crouzier. 

Cudenet. 

Daladier (Edouard), 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 

Degouite, 

Delachenal, 

Delahoutre. 

Delcos. 

Denais (Joseph). 

Deshors. 

Desjardins, 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

Dixmnier. 

Dubois (René-Emile). 

Dupuy (Marceau, 
Gironde, 

Dusseaur!x. 

Duveau. 

Farinez. 

Faure (Edgar). 

Félix (Colonel). 

Forcina! 

Frédéric-Dupont. 
rrédet {Maurice). 

Furard. 

Gabelle, 

Gabhorit, 

Galet. 


Ille- 


(Fernand), 


(Michel). 


Gaiy- -Gasparrou, 
Garavei. 
Garet. 
Gavini. 
Gecifre (de). 
Gervolino. 
Giacobbi, 
Godin. 
Guillant (André), 
GŒuyomard. 
ilorina Ouid Babana. 
Hugues (Emile) 
AlDCs- Ne wili mes. 
Hutin- Desgrèes. 
Ihue!. 
Jacquinot. 
Jean-Mercau, 
Joubert, 
Jules-Julien, Rhône. 
Kauffmänn. 
Kir. 
Krieger (Alfred). 
Kueln (René). 
Lalle. 
Laurelli. 
Laurens (Camille), 
Cantal. 
Lecacheux. 
Lécrivain-Servoz. 
Lefèvre-Pontalis. 
Legendre. 
Lespès. 
Liquard. 
Livry-Level. 
Lucas. 
Macouin, 
Malbrant, 
Mallez. 
Marce:lin. 
Marin (Louls). 
Médecin. 
Michelet, 
Mondon, 
Monin. 
Mont. 
Montcl (Pierre). 
Montitlot. 
Moro-Giafferri (de), 
Moustier (de), 
Moynet. 
Mutter (André), 
Nisse, 
Oimi. 
Palewski. 
Pantaloni. 
Eugène-Claudius 
Petit (Guÿ), 


Ple ven 

Pourtier 

Mile Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord. 

Quilici. 

Ramarony, 


(René). 


Ramonet, 
Raulin-Laboureur de). 


Recy (de), 
Rencurel. 

Tony Révillon. 
Ribeyre (Paul). 
Roclore. 

Rollin {Louis}, 
Roulon. 
Rousseau. 


Saïd Mohamed Cheï +. 


SchaulTier, 

serre. 
Sssmaisons (de). 
Solinhac, 
Sourbet, 

Temple. 
Terrenoire. 


Benoist (Charles). 
Bentaieb. 
Béranger (André). 
Berger, 

Berzeret, 

Besset, 

Beugniez. 
Bianchini. 
Bichet. 

Bidault (Georges), 
3ilat. 

Billoux. 

Binot. 

Biscarlet, 

Bisso!. 

Bianchet. 
Blocquaux, 
Boccagny, 
Bocquet, 

Bonnet. 

Bonte (Florimond), 
Borra. 

Bouhey (Jean), 
Bour. 

Bourbon. 

Bouret (Henri). 
Mme Poutard. 
Boutavant, 
Bouxom, 
Boysson (de). 
Brault. 


Mme Madeleine Braun. 


Brillouet,. 

Burlot. 

Cachin (Marcel). 
Calas, 

Camphin. 
Cance. 
Capdeville. 
Caron. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 
Cartier (Marcel), 

Drôme. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 
Casanova. 
Gastera. 
Catoire, 
Catrice, 
Cayeux (Jean). 
Cayol. 
Cerclier 
Cermolacce. 
Césaire. 
Chamheïiron. 
Chambrun (de). 
Mme Charbonnel, 


Denis (André), 
Dordogne. 
Depreux (Edouard). 
Desson. 

Devemy. 

Dhers. 

Diallo {Yacine). 
Mlle Dienesch. 
Djemad. 
Dominjon. 
Douala. 

Mme bouteau. 
Doutreliot: 
Doyen. 

Draveny. 
Dreylus-Schmidt. 
Duclos (Jacques), 
seine. 

Ducios (Jean), 
Seine-et-Oise. 
Duforest. 

Dufour, 

Dumas (Joseph). 

«Dumet (Jean-Louis). 
Duprat (Gérard). 
Mile Dupuis (José), 
Seine. 

Marc Dupuy 
Duquesne, 
Durroux. 

Datard. 

Mme Duvernois, 
Elain. 

Errecart, 

Evrard. 

Fagon (Yves), 
(Eti2nne), 
Faraud. 

Farine (Philippe). 
Fauvel. 

Fayvet. 
Félix-Tchicaya. 
Fievez. 

Finet. 
Fonlupt-Esperaber. 
Fouyet. 

Mme François. 
Froment 

Mme Galicier, 
Garaudy. 

Garcia, 

Gau. 

Gautier. 

Gazier. 

Genest. 

Gernez. 

Mme Ginollin. 

Giovoni, 
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Theetten. Viollette (Maurice), Girard. 
Thibault. .Vuillauine, Girardot, 
Trbculet, Woiff. Gorse. 
Vendroux, Yvon. Gosnat, 
Viard, Gosset. 
Goudoux. 
Ont voté contre: . Gouge. 
Gouin {Félix}, 
MM. Charlot {Jean). Gozard, 
Abeiin. Charpin. Greifi?r. 
Airoki Chausson Grenier. (Fernand). 
Aku, Chautard. Grimaud. 
Allonneau, Chaze, 
Anithy Mme Guérin (Lucie), 
Aragon (d’). Coftin. Seine-Inférieure. 
Archidice Cosniot. Mme Guérin (Rose), 
Mlle Archimède, Colin. 
Arnal, Cordonnier Guin n. 
Arthaud, Coste-Floret (Alfred), 
À Haute- Garonne, Coin ert 
AsUerde LaVigerie(d'}. | Costes (Alfred), Seine. | Guil!? 
Aubame. Pierre Guillon (Jean), Indre 
Auban. Coudray. el-Loire. 
Aubry. Coulibaly Ouezzin. Guillou (Louis), 
Audeguil. Cous‘ton. Finistère. 
Auguet, Cristofol. Guitton. 
Bacon. Croizat, Guyon (Jean-Ray- 
Badiou. Dagain. .mond) Gironde. 
Ballanger (Robert), Damas. Guyot (Raymond,, 
Seine-et-Oise. Darou. Seuie 
Barangé (Charles), Mine Darras. Halbout. 
Maine-et-Loire. Dassonville, Hamani Diori. 
Barel. David (Marcel), Hamon (Marcel). 
Barrot. Landes. Henneguelle. 
Barthélémy. Defferre Mme lertzog- Cachin. 
Bartolini. Defos du Rau. Houphouet-Boigny. 
Bas. Mme Degrond. Hulin, 
Mme Bastide (Denise), | Deixonne. Hussel. 
Loire. Dmusois. Jaqut. 
Baurens. Denis (Alphonse}, Joinville (Général), 
Beauquier, Haute-Vienn?. [Alfr2d Maller2t]. 
Bèche, Jouve (Géraud), 


Juge. 

Juglas. 

Julian Gaston), Ilau- 
{es-Alpes. 

Kriegei-Valrimont. 

Labrosse. 

Licaze (Henri). 

Lamnarque-Cando. 

Lambert ‘Emile-Louis), 
Doubs. 
Lambert (Lucien), 
Bouch2s-du- Rhône. 
Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Mlle Lamblin. 

Lamine-Guèye. 

Larnps. 

Larie (Fierre-Olivier). 

Lareppe. 

Laribi. - 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Lavergne, 

Le Bail. 

Lecœur. 

Le Coutaller, 

Leenhardt. 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 

Mme Le Jeune (Héiène), 
Côtes-du-Nord. 

Lejeune (Max), 
Somme, 

Mme Lempereur. 

Lenormand. 

Lepervanche (de). 

Le Sciellour. 

Lescorat, 

Letourneau. 

Levindrey. 

(Waldeck). 

Lisett 

Loustau. 

Louvel. 

Lozeray. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Maillocheau. 

Mamadou Konate. 

Mamba Sano. 

Manceau. 

Marc-Sangnier. 

Martel (Louis). 

Martineau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire. 


Maton. 

Maure!lit, 

Mauroux. 

Maze!. 

Mäzier 

Mazuez (Picrre-Fer. 
pand). 

Meck. 

Mehaignerie. 

Mekki. 

Menthon ‘de). 

André Merci?r ‘Oise. 

Mercier André-Fran- 
Deux-Sèvres, 

Mélayer. 

Mme Mety, 

Jean Meunier, Indre- 
et-Loire. 


Meunier (Pierre), 


Côte-d'Or. 
Michaud Louis), 
Vendée, 
Michaut (Victor), 
S>ine- -Inféricure. 
Michel. 
Midol. 
Minjoz. 
Moisan. 
Mokhtari. 
Molit Guy). 
Monjaret 
Montlagnier. 
Morteil (André), 
Finistère. 
Môquet: 
Mora 
Morand. 
Mouchet. 
Moussu, 
Mouton. 
Mudry. 
Musmeaux. 
Mine Nautré. 
Mme Nedelec, 
Ninine. 
(André), Puy-de 
D 
Noëi (Marcel), Aube, 
Noguères. 
Orvoen. 
Patinaud. 
À Finis 


Paumier. 

Penoy. 

(Hilaire). 

Mm> Péri. 

Péron (Yves). 

Petit Albert), Seine. 

Peyrat. 

Mme Peryroles, 

Philip (André). 

Pierrard. 

Pierre-Grouès. 

Pirot. 

Poirmbœutf. 

Mme Poinso-Chapuls. 

Poirot ‘Mäurice). 

Poulain. 

Poumadère. 

Pourtalet, 

Pouyet, 

Prigent (Tanguy), 
Finistère, 

Pronteau. 

Prot. 

Mine Rabaté, 

Rabier. 

Ramette 

Raymond-Laurent, 

Reeb. 

Regaudie. 

Reille-Soult, 

Renard. 

Mine Reyraud. 

Ricou. 

Rigai (Albert), Loiret, 

Rincent. 

Rivet. 

Roca. 

Rochet (Waldeck), 

Roques. 

Rosenblatt. 

Roucaute (Gabriel), 
Gard. 

Roucaute (Roger), 
Ardèche, 

Ruffe. 

Mle Rumeau., 

Sauder, 

Savard, 


gchaft 
Mme Sc 
ghnere 
Haute 
ît 
Rhin 
ghmitt 
Manc! 
Aûrd. 
"segelle. 
Senghor 
serv:n. 
Sig anor. 
Sigris st. 
ijvandi 
Si imonn 
Sion 
Siss0kO 
small, 
{me 
Taillade 
Giron 
Terpen( 
Thamie 
Thiriet 


MM 
Ben A! 
Bench 
pen T< 
Biondi 
Bourg 
Cadi ( 
Conda 
Coste-| 

Héra 


Perdo 
Dupra 
Gaitla 
Khide 
Lacos 
Lamil 
Lanie 
Lecot 
Marie 
Marti 


Rabe 


été 


ét 
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scha ft Thora!. Lalle. 
| Raulin-Laboureur (de) 
mme Schell. Thorez (Maurice). 
scherer (Marc). Thuillier SCRUTIN (N° 1051) Basses 
Sur les amendements de MM. Pleven, Viard et | Lapie (Pierre-Ohvier). | Pe, 
ghmitt Albert), Bas- ide) Bouvier-0’Cottereau au paragraphe Go (Ma- Laurelli. Philip (André). 
Rhin hard roc) du projet relatif à l'élection des con- | iaurens (Camille), Pinay. 
hmitt- (René seillers de la Réyublique. Cantal, Pleveñ (René). 
Läurent (Augustin), Poirot (Maurice), 
gegelle, ru jou 
Senghor. Mme Vailtanit - Coutu- Pour l'adoption........... 256 
rier CONTE 304 Lecnhardt. Nord. 
Lefèvre-Pontalis. Prigent (Tanguy), 
Sigrist Vée u L'Assembiée nationale n'a pas adopté, Legendre. Finistère, 
&monnet. Mn Ÿ À orme. abier. 
Sissoko (Fily- -Dabo). Very Emmanuel), 
'iaîte. MM. Darou. Liquard Reeb. 
Mnie Sportisse. Villard. Ahnue. David (Jean-Paul), Livrv-Level Regaudie 
Taillade, Picrre Villon. Allonneau, seine-et-Oise). Loustau. Rencure]. 
Teitsen (Henri), Wagner André (Pierre), David (Marcel), Lucas Tony Révilion 
Gironde. Wasmer. Antier. Landes. Charies Lussy. Ribéyre (Paul) 
Terpend. Mile Weber. Anxionnaz, Delrerre. Mabrut. 
Thamier, Zunino. Archidice. Degoullte. Marouin. Rincent 
Tairiet Arna:. Mme bDegrond, Malbrant Mivet, 
, Auban, elachena arc in 
N'ont pas pris part au vote : 4 Delahoutre. 
MM. Maurice-Petsche Au Maureïlet. Rousseau. 
à Aumeran (Général). Deshors. [Schmitt (René, 
Ben Tounes. René Mayer, Cons- Babet APRES Desjardins. Médecin. Manc} 
lantine, Badie. Desson. Métayer. Segelle. 
Mat Mezerna. Badiou. Devinat, Jean Meunier, Indre- | Senghor 
(Abd Barbier. Dezarnaulis. et-Loire. Serre. 
Moch (Jules). Barrachin. Diallo ;Yacine), Michelet Sesmaisons (de) 
Baudry d'Asson (de). | Dixm.ier. Minjoz. Silvandre 
aul), |Nazi Boni. Baurens. Doutrellot. Mollet (Guy). 
Ouedraogo Mamadou. Baylet, Draveny. Mondon. Sissoko (Fily-Dabo), 
Bayrou. Dubois (René-Emile) | Monin. Solinhac. 
Bèche. . Dupuy (Marceau), Mont. Sourbet. 
Duprsz (Joannès Inean. Bégouin. Gironde, Montel (Pierre) Temple 
Béné Maurice). Durroux. Montillot. Terrenoire. 
amadier. Bergasse. Dusseauix, Morc Giafferri (de) Threetten 
uuissou (Henri). Reynaud (Paul). Bessac. buveau. Moustier (d Thibault. 
Saravane Lambert. Bétolaud. Evrard. Triboulet, 
Lacoste. Sehneiler. Bianchini, Faraud, Mutter (André) Vée. 
amine Dcbaghine. Schuman (Robert), Billères. Farinez, Ninine Vendroux 
Laniel (Joseph). Moselle. Binot. Faure (Edgar). Nisse. Very (Emmanuel) 
Marie (André) | Félix (Colonel). Noguères, Viard. 
Marosel!i. Thomas Eugène). douar Bonnetous. Frédéric-Dupont. 
Martine. Valentino. Mike Bosquier, Frédet (Maurice). Pantaloni. « Wagner. ss 
MM. Raseta et-Vilaine. raborit, 
i MM. Blanchet 
Brusset (Max), Ga!y-Gasparrou. chet. 
Excusés ou absents par congé Garavel. quaux, 
MM kuron. Garet. ag gens. 
Jeanmot. Caillavet. Gavini. Jocquet. 
oux {Jacques}.  |July. Capdeville Gazier. prior ave). Bonnet. 
aul Bastid. Masson (Jean), Capitant ‘René). Geoftre {de). d). Bonte (Fiorimond}. 
Haute-Marne Cartier (Marcel), - | Gernez. MS Archimèd Bour. 
ougrain Mendès France. Drôme. * Gervo!ino. à 
Chevigné (de). Naevelen {Marcel}. Castellani. Giacobbi. Bouret (Henri). 
Gay (Francisque}, Rigal (Eugène), Cerclier. Godin. ray. Mme Boulard, 
Guérin (Maurice), Seine. Chaban-Delmas (Géné- | Gorse de La Vigerie(d”. 
N'ont pas pris part au vote: Charlot (Jean). Guesdon Mme deleine P 
Charpentier. Guillant (André), Barangé Charles) eleine Praun, 
il! 
M. Edouard Herriot, président de l'Assem- | Maine-et-Loire. Burlot. 
et M. Le Troquer, qui prési- | Chaze. Guyomard. Cachin (Marcel). 
Alger. mondi. Gironde. Bartolini. 
(Jacques). | Henneguelle. 
iger. Horma Ould Babana ' sti is 
Les nombres annoncés en séance avaient | Chevallier (Louis),  |llugues (Emite), (Gilbert, 
té de: Indre, Aipes Maritimes. Bea: C 
Chevalier (Pierre) artier (Marius), 
Hussel Benoist (C harles). Haute-Marne 
Nombre des VOLANES. 571 Bentaieb. Casanova 
Majorité absolue 286 Clemenceau (Michel). | Jacquinot. er (André). 
Pour l'adoption. 171 Bergeret, Catrice. 
- M0 . ave: di 
ourant. cuve (Géraud). Bichet 
Mais, après vérification, ces nombres ont | Crouzier jules-Jui in Cermolacee. 
été rectifiés conformément à la list Bidault (Georges), Césaire. 
Daladicr (Elouard). |Krieger ‘Altred). Pisrarlet, \fme Charbonnel 
+<0+— Damas. Kuehn (René). Bis sol. Charpin. 
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Chaus<on, suliart (Gaston), Hau- | Ramette. Mme Sportisse. 
Chautard. tes-Alpes. Reymond-Laurent, Taillade. SCRUTIN (N° 1052) 
Cherrier. Kriegei-Valrimont. Reille-Soult, Teitgen (Henri), 
Citerne, Labrosse. Renard, Gironde. Sur les amendements de MM. Bouxzom et Jules 
Cogniot, Lacaze (Henri). Mme Reyraud. Terpend. Jutien à l'article 1% (paragraphe 7} (tram 
Colin Lambert (Emile- Rigal (Albert). Loiret. | 'Thamier. çais à l'étranger) du projet relatif à l'élegs 
Coste-Floret (Alfred), Louis), Doubs. Mine Roca. Thiriet. tion des conseillers de la République. 
Haute-Garonne. Larnbert (Lucien), Rochet (Waldeck). Thoral. 
Costes (Alfred), Seine. Bouches-du-Rhône. Roques. Thorez (Maurice), Nombre des Volants. .sssssssosses 640 
Pierre Cot. Mme Lambert (Marie), | Rosenblatt. Thuillier. | 


Coudray 

Coulibaly Ouezzin, 

Couston. 

Cristofol, 

Croizat. 

Mme barrag. 

Dassonville 

Defos du Rau. 

Demu:ois. 

Denis {Alphonse}, 
Iliute-Vienne 

Denis (André), Dor- 
dogne. 

Devermy, 


Dhers. 
Mile Diencsch,. 
Djemau. 

Dominion, 

Douala. 

Mme Douteau. 
Doyen. 
Dreviu:-Schmidt. 


Duclos (Jacques), 
Seine. 

Ducios (Jean), Seine- 
et-Oise. 

Duforest. 

Dufour. 

Dumas (Joseph). 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Mile Dupuis (José), 
seine. 

Mare Dupuy (Gironde). 

Duquesne. 

Dutard 

Mme Duvernois. 

Elain. 

Errecart. 

Fagon (Yves). 

Fajon (Etienne), 

Farine (Philippe). 

Fauvel. 

Fayet. 

Félix-Tchicaya, 

Fievez. 

Finet 

Fonlupt-Esperaber. 

Fouyet. 

Mme François. 

Mme Gallcier, 

Garaudy. 

Garcia. 

Gau 

Gautier, 

Genest 

Mme Ginollin, 

Giovoni. 

irardot, 

Gosnat, 

Gosset. 

Goudoux. 

Gouge 

Greflier. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Grimaud, 

Gros 

Mre Guérin {Lucfe), 
Seine-Inférieure 

Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guiguen. 

Guilbert. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire. 

Guillou (Louis), l'inis- 
t 


ère. 
Guyot (Raymond), 
Seine. 
Halbout 
Hamani Diorli. 
Hamon (Marcel). 
Mme Hertzog-Cachin. 
Houphouet-Boigny. 
Hulin 
Joinville (Général), 
{Alfred Malleret]. 
Juge. 
Juglas. 


Finisière. 
Mile Lamblin. 
Lamps 
Lareppe. 
Laribi. 
Lavergne. 
Lecœur. 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine}, Seine. 
Le: Jeune (Hé- 
iène), Côtes-du-Ncrd. 

Lenormand, 

Lepervanche (âe). 
Le Sciellour. 

Lescorat. 
Lelourneau. 
L'Huilier (Waldeck). 
lisette. 

Liante. 

Louvel. 

Lozeray. 

Maillocheau. 

Mamadou Konate. 

Mamba $Sano. 
Manceau. 

Marc-Sangnier. 

Martel (Louis). 

Martineau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire. 

Maton. 

Mauroux. 

Mazei. 

Meck. 

Mchaignerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 
André Mercier (Oise). 

Mercier (André-Fran- 
cois), Deux-Sèvres. 

Mme 

Meunier (Pierre), 

Côte-d'Or. 

Michaud {Louis}, 

Vendée. 

Michaut (Victor), 

Seine-Inférieure. 
Michel. 

Mido! 

Moisan. 
Mokhtari. 
Monjaret. 
Montagnier. 
Monteil (André), 

Finistère, 

Mêquet. 
Mora. 
Morand. 
Mouchet. 
Moussu. 
Mouton 
Mudry. 
Musmeaux. 
Mme Nautré. 
Mme Nedelec. 
Noël (André), Puy-de- 

Lôrme. 

Noël (Marcel), Aube. 
Orvoen. 
ratinaud. 
Paul (Gabriel), Finis- 

(ère. 

Paumier. 

Penoy. 

Perdon (Hilaire), 
Mme Péri. 
Péron (Yves). 
Petit (Albert), 
Peyrat 

Mme Peyroles. 
Pierrard. 
Pierre-Grouès, 
Pirot 
Poimbœuf. 
Mme Poinso-Chapuis. 
Poumadère. 
Pourtalet. 

Pronteau, 


Scine. 


Prot. 
Mme Rabaté. 


Roucaute (Gabriel), 
Gard. 

Roucaute (Roger), 
. Ardèche. 

Rutfe. 

Mlle Rumeau. 

Sauder. 

Savard. 

Schafr 

Mme Schell. 

Scherer (Marc). 

Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne. 

Schmitt (Albert), Bas- 
Rhin. 

Schumann (Maurice), 
Nord. 

Servin. 

Siefridt. 

Signor. 

Sigrist. 

Simonnet. 

Smaïl. 


W'ont pas pris 


MM. 

Ben Aly Chérif. 
Benchennouf. 
Ben Tounes, 
Biondi. 
Boukadoum. 
Bourgès-Maunoury, 
Cadi !Abdelkader), 
Condat-Mahaman. 
Coste-Floret (Paul), 

Hérault. 
Coty (René). 
Delbos (Yvon). 
Derdour, 
Dupraz (Joannès), 
Guissou (Henri). 
kKhider. 
Lacoste. 
Lamine Debaghine. 
Laniel (Joseph). 
Lecourt. 
Marie (André), 
Maroselli. 
Martine. 


Tillon (Charles). 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy (dc). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud. 

Tricart. 

Truffaut. 

Mme Vaillant-- Coulu 
rier. 

Valay. 

Vedrines. 

Vergès. 

Mme Vermecersch, 

Verneyras, 

Viatte, 

Villard. 

Pierre Villon. 

Wasmer. 

Mile Weber. 

Zunino. 


part au vote: 


Maurice-Petsche. 

Mayer (Daniei), Seine. 

René Mayer, Cons- 
tantine. 

Mezerna. 

Mitterrand. 

Moch (Juies). 

Morice. 

Nazi Boni. 

Ouedraogo Mamadou. 

Pflimlin. 

Pineau, 

Qucuile 

Ramadier. 

Reynaud (Paul). 

Saravane Larnbert, 

Schneiter. 

Schuman (Robert), 
Moselle. 

Teitgen (Pierre), Ille- 
et-Vilaine. 

Thomas (Eugène). 

Valentino. 


Ne peuvent prendre part au vote: 


MM. 
Rabemananjara 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 

Bardoux (Jacques), 
Paul Bastid. 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque), 
Guérin (Maurice), 

Rhône. 


Jeanmot. 

July. 

Masson (Jean), Haute- 
Marne. 

Mendès-France. 
Naegelen (Marcel), 

Rigal (Eugène), 
Seine. 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Herriot, 


président de l’Assem- 


hiée nationale, et M. Le Troquer, qui présidait 


la séance, 


Les nombres annoncés en 


té de: 


Nombre des votants... 
Majorité absolue... 


séance avaieñt 


283 


Pour 267 


Contre 


508 


Mais, après vérification, ces nombres ont 
été rectifiés conformément à la liste de scru- 


tin ci-dessus. 


Majorité absolue... .... 


Pour 319 


Contre 


221 


L'Assemblée nationale a adopté, 


Ont voté pour : 


MM. 
Abelin. 
Ahnne. 
Al:onneau. 
Amiot (Octave), 
Anxionnaz. 
Aragon (d’), 
Archidice, 
Arna!. 
ASSETAY« 
Aubame, 
Auban. 
Aubry. 
Audeguil. 
Augarde. 
Babet (Raphaël), 
Bacon. 
Badie. 
Badiou. 
Barangé (Charles), 
Maine<l-Loire. 
Barrot. 
Bas. 
Baurens, 
Baylet. 
Bayrou, 
Beauquier, 
Bèche. 
Bégouin. 
Ben Aly Chérif. 
Benchennouf. 
Béné (Maurice). 
Bentaieb. 
Béranger (André). 
Bergeret. 
Bessac. 
Beugniez. 
Bianchinie 
Bichet, 
Bidault (Georges), 
Billères. 
Binot. 
Blocquaux, 
Bocquet. 
Boganda. 
Edouand Bonnefous. 
Bonnet. 
Borra, 
Mile Bosquier. 
Bouhey (Jean). 
Boulet (Paul), 
Bour. 
Bouret (Henri). 
Xavier Bouvier, 
Ilte-et-Vilaine. 
Bouvier - O’Cottereau, 
Mayenne. 
Bouxom, 
Burlot. 
Buron. 
Cadi (Abdelkader), 
Caillavet, 
Capdeville. 
Capitant (René). 
Caron. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 
Cartier (Marcel), 

Drôme. 
Casteïlani, 
Catoire. 
Catrice. 
Cayeux (Jean), 
Cayol. 
Cerclier, 
(Géné- 
ra 


Charlot (Jean), 
CharpenUer, 


Charpin. 

Chassaing; 

Chaulard, 

Chaze. 

Chevalier (Fernand, 
Alger. 

Chevallie: (Jacques), 
Alger. 

Chevaliier (Louis), 
Indre, 

Chevallier 
Loiret. 

Clostermann,. 

Coffin. 

Colin. 

Cordonnier. 
Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne, 

Coudray. 

Courant, 

Couston. 

Cudenet. 

Dagain. 

Daladier (Edouard) 

Damas. 

Darou. 

David (Jean-Paul), 
Seinc-et-Oise, 

David (Marcel), 
Landes. 

Defterre. 

Defos du Kau, 

Degoutte, 

Mme Degrond, 

Deixonne. 

Delahoutre. 

Delcos. 

Denis (André), 
Dordogne. 

Depreux (Edouard} 

Desson, 

Devemy. 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

Dhers. 

Diallo (acine), 

Mile Dienesch, 

Dominjon. 

Douala. 

Doutrellot, 

Draveny. 

Duforest, 

Dumas (Joseph). 

Mile Dupuis (José}, 

upuy (Marceau 
Gironde, 


Duquesne, 
Durroux. 
Dusseaulxs 
Duveau. 
Errecart, 
Elain. 

Evrard. 
Fagon (Yves); 
Faraud. 
Farine (Philippe 
Farinez. 
Faure (Edgar), 
Fauvel. 

Finet. 
Fonlupt-Esperaber, 
Forcinal, 
Fouyet, 
Froment, 
Furaud. 
Gabeile, 
Gaborit. 
Gallet. 


(Pierre), 


Galy-Gasparrow 


Grimi 
Guest 
Guilb 
quillé 
Guilié 
quill 
Fin 
quitt 
Guye 
Guyo 
mo 
fall 
pur 
All 
JIUSS 
Jaqü 
Jugli 
krie 


Kué! 


- 
qara 
Garel 
Gau. 
Gazit 
Gern1 
(er 
Giac 
Godil 
Gorst 
Gouli 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| | 
| | 
| | Lac: 
| | Lam 
| Lan 
| 
| Mile 
Pau 
Lar: 
| Jar 
| | Lau 
| Lau 
| X 
| | Le 
| le 
| Lee 
| Mn 
| | 
| 
| | 
| | Mn 
| | | 
| Le: 
| Le 
| Le 
| 
Li 
Lo 
Lu 
NI 
M 
M 
M 
| M 
M 
M 
M 
M 
\ 
\ 
À 
] 
| RES > | 
| 
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sara Mondon. cylel. Savard. 

Monjaret, Ont voté contre : Pierrard. Schauïfler. 

cazier. Mont. MM. Gautier. Pirot. Mme Schell 

ere Z. Monteil (André), Airoldi. Genest. Poumadère. Servin. 

Finistère. AkU. Geoifre (de). Pourtalet. Sesmaisons (de) 
Giacobbi. Moro-Giallerri (de). André (Pierre). Mine Ginollin, Pronteau. Signor. 

Godin. Mouchet. | Antier. Gioyoni Prüt. Sourbet. 

Corse. Moussu. Ap:thy. Girard, Mme Rabaté, Mme Sporlisse. 
gosset. Ninine. Mile Archimède. Girardot. Ramarcny. Thamier. 

Gouin (Félix) Nisse. Arthaud, Gosnat. Rarmette. 

Gozard. Noël (André), Aster de LaVigerie(d'). | Gouduux. Renard. Forez (Maurice) 
Grimaud. .Puy-de-Düme. Auguet. Gouge. Mme Reyraud, Thuiilier. 

quesdon. Noguères. Ballanger (Robert), Greffler. Ribevre (Paul). Tillon (CL?rles). 
Guibert. Oimi. Seine-et-Oise. Grenier (Fernand). Rigal (Albert), Loiret. Toucherd. » 
quilant (André). Orvoen.. Barel. Gresa (Jacques). Mme Roca. 

quille Palewski. Barthémy. Gros. Rochet (Waldeck). Tourne. 

Guillon (Louis), Bartolini. Mme Guérin (Lucie), 

Finistère. enoy. Mme Bastide (Denise) Seine-Inférieure, | cart 

Quitton. Petit (Eugène - Ciau- Loire Mme Guérin (Rose), Roucaute (Gabriel), Mme Vaillant-Coutw 
Guyemard. dius). d’Asson (de). | Seine. Gard. rier. 

çuyon (Jean-Ray- Mme Peyroles. Benoist (Charles). Guiguen. Roucaute (Roger), Vedrines. 

mond\, Gironde. Philip (André). Bergasse. Guillon (Jean), Vergès. 
falbout. Pierre-Grouës. Berger, Indre-et-Loire, Mie V erracersch 
Pleven (René). Besset. Guyot (Raymond), Pierre Villon. 
Ould Babana, | Poimbœuf. Béolaud, Seine. Zunino. 
(Emile), Mme Poinso-Chapuis. | Bilat. Harman: Diori. 

Aipes-Maritines. Poirot (Maurice). Billoux. Hamon (Marcel, N'ont pas pris part au voie : 
Poulain. Biscarlet, Mme Herizog-Cachin. 
Pourtier, Bisso!. Hauphouel-Boigny. MM. Marie (André). 
Pouyet. Blanchet, Joinville (Général) (Général). Maroselli. 
ihuel. Mile Prevert. Boccagny. [Alfred Mailere!}]. Martine. 
Prigent (Robert), Ponte {Florimond). Joubert. Barrachin. Maurice-Petsche. 
Jaq +7} Nord. Bourbon Juge. ken Tounes. Mayer (Daniel), Seine. 


Juie ilien (Rhône). 
Kauffmann. 

krieger (Alfred), 
(René). 

Jabrosse. 

Lacaze (Henri). 

Lanarque-Cando. 

Lambert (Emile- 
Louis), Poubs. 

Mile Lamblin, 

Jamine-Guèyÿe. 

Lapie (Pierrc-Olivier). 

Laribi. 

iureil{. 

Laurent (Augustin), 
Nord 

Le Bail. 

le Coutaller, 

Leenhardt, 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 

Leicune (Max), Somme. 

Mine Lempereur. 

Le Sciellour. 

Lescorat, 

Lespès, 

Letourneau. 

Levindrey. 

querd. 

livry-Level. 

Loustau, 

Loux 

.UCAS, 

Charies Lussy. 

M: abrut. 

Malbrant, 

Mallez. 

Marcellin. 

Marc-Sangnier, 

Marin (Louis). 

Martel (Louis). 

Martineau. 

Maurellet, 

Mauroux. 

Mazel. 

Mazier. 

Mazuez (Pierre-Fer- 
nand). 

Meck. 

\iédecin. 

Mehaignerie, 

Mekki. 

Menthon (de). 

Mercier (André-Fran- 
çois, Deux-Sèvres. 

Métayer. 

Jean Meunicr, 
Indre-et-Loire. 

Michaud (Louis), 
Vendée, 

Michelet, 

Minjoz. 

Moisan 


Prigent (Tanguy), 
Finistère. 

Rabier. 

Ramonet. 

Raulin-Laboureur (de). 

Raymond Laurent. 

Recy (de). 

RecDb 

Regaudie. 

Reille-Soult. 

Rencurel. 

Tony Révillon. 

Ricon, 

Rincent, 

kRivet. 

Saïd Mohamed Cheikh. 

Sauder. 

Schafr. 

Scherer (Marc). 
Schmidt (Robert), 
Hante-Vienne. 
Schmitt (Albert), 

Bas-Rhin. 
Schmitt (René), 
Manche. 


Schumann (Maurice), 


Senghor. 

Serre. 

Sicfridt. 

Sigrist. 

Siivandre. 

Simonnet. 

Sion. 

Sissoko (Fity-Dabo). 

Smaïil. 

Solinhac. 

Taillade. 

Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Terpend. 

Terrenoire. 
hibault. 

Thiriet. 

Thoral. 

Tinaud 

Tinguy 

Truffaut. 

Valay. 

Vée. 

Vendroux. 

Verneyras. 

Very (Emmanuel). 

Viard. 

Viatte, 

Villard. 

Violette (Maurice), 

Vuillaume. 

Wagner. 

Wasmer, 

Mile Weber. 

Wolff. 


{Jean Louis). 
(de). 


Yvon. 


7 


Mine Boutard. 

Boutavant, 

Boysson (de). 

Brault. 

Mme Madeleine Braun. 

Brillouet. 

Brusset (Max). 

Bruyneel. 

hin (Marcel). 
Calas. 

Camphin. 

Cance. 

Cartier (Marius}, 
Haute-Marne. 

Casanova, 

Castera. 

Cermoiacce. 

Césaire, 

Charnbeiron. 

(hambrun (de). 

Mme Charbonnel. 

Chausson, 

Cherrier, 

Citerne. 

Clemenceau (Michel. 

Cogn.ot 

Costes (Alfred), Seine. 

Pierre Cat. 

Couliba!y QPuezzin. 

Cristofol. 

Croizat. 

Crouzier. 

Mme Darras, 

bazsonville, 

Dernusois. 

Penais (Joseph). 
Denis tAlphonse), 
Haute-Vienne. 

Deshors.s 

Desjardins. 

Dixrhier. 

Dicmad. 

Mine Douteau, 

Poyen. 

Drevfus-Schmidt. 

Duc'os Jacques), 
Seine. 

Durlos (Jean), 
Seine-et-Oise, 

Pultour. 

Dumet (Jean-Louis}, 

Duiprat (Gérard). 


Mare Dupuy (Gironde). 


Putard. 

Mine Duvernois. 
Fa'on (Elienne). 

x (Colonel), 
ix x-Tchicaya. 
Fievez. 

Mme François. 
Frédéric-Dupont. 
Frédet (Maurice). 
Mme Galicier, 
Garandy, 
Garcia. 


Julian (Gaston), 
Hautes-Alnes. 

Kriegel-Valrimont. 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mine Lambert (Murie), 
Finisière. 


Cantal. 
Tavergne. 
Lecacheux. 
Lecœur. 
Lefèvre-Pontalis. 
Legendre. 
Le Jeune (Héiène). 
Cfies-Gu-Nord. 
Lernormand. 
Lepcrvanche 
L'iiui''ier 
Lisctte. 
Llenie. 
Lozcrey. 
Macouin. 
Mait:ocheau. 
Mamadou konate, 
Memba Sanc. 
Manceau. 
Marly (Ancré). 
Masson (Aibert), 
Loire. 
Maäton, 
André Mercicr, 
Mme Mety. 
Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or. 
Michaut (Victor), 
Scine-Inférieure. 
Miche!. 
Midol. 
Mukhtari. 
Montagnier. 
Moniel (Pierre). 
Montiliot., 
Môüquet. 
Mora. 
Morand. 
Mousiier (de). 
Mouton. 
Mudüry. 
aux. 
Muller (André). 
Naulré 
Mme Nedeilec. 
Noël (Marcel) 
Patinaud. 
Paul (Gabriel), 
Finistère. 
Paumier. 
Perdon (Hil 
Mme Péri. 
Péron (Yves). 
Petit (Albert), 
Petit (Guy), 


(de). 


aire). 


Basses-Pyrénées, 


(W aïdeck). 


Gisc. 


Aube. 


Seine. 


Biondi, 
Boukadoum, 
Roursès-Maunoury, 
Chamarnt. 
Chas!ellain. 
Christiaens. 
Condat-Mahaman. 
Coste-Floret (Paui), 
Hérauit,. 
Coiy René). 
Delehen ai. 
Delhos (Yvon), 
berdour. 
Dubois (René-Emile). 
Dunraz (Joannès). 
Gaillard. 
Gavini. 
Guiscou Henri}. 
Jacquinot. 
Jean-Moreatr. 
Jouve (Géraud). 
Khider. 


amine Bebaghine, 
Laniel (Joseph). 
Lecourt. 
Lécrivain-Servoz. 


René Marer, 
Constantine. 
Mezerna. 
Mitterrand. 
Moch (Jules). 
Monin. 
Morice. 
Moynet. 
Nazi boni. 
Quedraogo Mamadou 
Piirlin. 
Pinay. 
Pineau. 
Queniile. 
Quiliet. 
Ramadier 
Reynaud 
Raclore, 
Saravane 
Schneiter. 
Schuman 


(Paul). 
Lambert 
(Robert), 


Moselle. 
Teitzen (Fierre). 
Ille-et-Vilaine. 

Temple. 

Eugène) 
‘Friboulet. 
Välentino. 


Ne gouvent prendre part au vote : 


MM 
Rabemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé à 


AM. Jeanmot. 
Pardoux (Jacques). July. 
Paul Bastid. Masson (Jean), 
Béchard. Haute-Merne. 
Bouzrain. Pranc 
Chevigné (de). Mendès France. 
Gay (Francisque), (Marcei) 
Guérin (Maurice), Rigal (Eugène), Seine, 

Rhône. 

H'ont pas pris part au vote: 

M. Edouard Herriot, président de l'Asseme 
n: e, et M. Le IUT, qui prési- 
dait la séance 

Les nombres annoncés en <éanre avaien 
été dé 

Nombre -des votants. 
Majorité absolue 279 
Pour l'adopiion 329 

Mais, après vé ition, ces nembres ont été 
reclifiés conformément à la liste de scrulin 


Ci-dessus, 


| 
| 
| | 
| | 
| | | Lareppe. 
| | Laurens (Camille), 
| 
| | 
| 
Kir. 
| Locoste. * 
alla 
Nord. | 
Sogelle. 
| | 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| | 
| 
| 
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SCRUTIN (N° 1053) 
Sur l'amendement de MW. Pleven au paragra- 


phe 1° de 


l'articie 17 du projet relatif à 
l'élection des conseillers de 


la République 


(Rarmener à douze le nombre des conseil- 
sers désignés par l’Assemblée nationale), 


Nombre des votants... 


Majorité 


Pour l'adoption, 


Contre 


L'Assemblée 


561 
281 


301 


nationale n'a pas adopté. 


Ont voté pour: 


MM. 
Alinne. 
Alionneau, 
André (Pierre). 
Antier, 
Anxionnaz, 
Archidice. 
Arnal. 
Aubarne, 
Auban. 
Aubry. 
Audeguil, 
Augarde. 
Aujoulat. 
Bobet (Raphaël). 
Badie, 
bad'ou. 
Barbier. 
Barrachin. 
Baudry 
Baurens, 
Baylet. 
Bayrou, 
Bèche 
Légouin,. 
Ben Aly Chérif, 
Benchennouf. 


Pène (Maurice), 
Bessac. 


Bétolaud, 

Bianchini, 

Biiières. 

3inot, 

Boganda,. 

Edouard Bonnefous. 

Borra. 

Mile Bosquier. 

Bouhey (Jean), 

Bou'et (Paul), 

Xavier 
Vilaine. 

Bouvier-0'Cotlereau, 
Mayenne. 

Brusset (Max), 

Bruyneel, 

Buron. 

Cadi (Abdelkader), 

Caillavet. 

Capdeville, 

Capilant (René), 

Caron. 

Cartier (Marcel), 
Drôrne. 

Castellani, 

Cerclier. 


Chaben-Delmas (Géné- 


ral}. 
Chamant. 
Charlot (Jean), 
Charpentier, 
Chassaing. 
Chastellain, 
Chaze. 
Chevalier (Fernand), 
Alger. 
Chevallier (Jacques), 


Alger. 

Chevallier (Louis), 
Indre. 

Chevallier (Pierre), 


Loiret. 
Christiaens. 


Clemenceatæ (Michel). 


Clostermann 
Coffin. 
Cordonnier, 
Courant, 


d'Asson (de). 


Bouvier, Ille-et- 


Crouzier. 

Cudenet 

Dagain. 

Daiauier (Edouard). 

Damas, 

Darou. 

David (Jean-Paul), 
seine-et-Uise 
David (Marcel), 
Landes, 

Defferre. 

Degoutlle. 

Mme L'esrond, 

Deixonne. 
Delachenal, 

Delahoutre. 
Delcos, 

Denais (Joseph), 

Depreux (Edouard), 

Deshors. 

Desjardins, 

Desson. 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

Diallo (Yacine). 
Dixmier, 

Doutrellot, 

Draveny, 

Dubois (René-Emile). 

Dupuy (Marceau) Gi- 
ronde. 

Durroux. 

Dusseaulx. 

Duveau, 

Evrard. 

Faraud. 

Farinez, 

Faure (Edgar). 

Félix (Colonel), 

Forcinal, 

Frédéric-Dupont, 

Ffredet (Maurice), 

Froment. 


Furaud, 


Gabelle. 

Gaborit. 

Gallet. 

Galy-Gasparrou, 

Garavel. 

Garet. 

Gavini. 

Gazier, 

Geoftre (de). 

Gernez, 

Gervolino. 

Giacobbi, 

Godin. 

Gorse. 

Gouin (Félix). 

Gozard, 

Guesdon 

Guillant (André), 

Guille, 

Guitton. 

Guyomard. 

Guyon (Jean-Ray- 
mond), Gironde. 

Henneguelle. 

Homoa Oui Babana. 

lHugues (Emile), 
Alpes-Maritimes, 

Hussel, 

Hutin-Degrées, 

Jhuel. 

Jacquinot, 


Jaquet. 


Jean-Morcau, 
Joubert, 
Jouve (Géraud), 


Jules-Julien, Rhône. 
Kaufmann. 


Kir. 

Kieger (Alfred), 

Kuehn (René). 

Lalle. 

Lamarque-Cando, 

Lamine-Guèye. 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Laurelli, 

Laurens (Camille), 
Canal, 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Lecacheux. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz, 

Lecnhardt, 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lejeunc(Max),Somme. 

Mine Lempereur. 

Lespès. 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry;-Level, 

Loustau. 

Lucas. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Macouin. 

Malbrant. 

Maliez. 

Marcellin. 

Marin (Louis), 

Maurellet. 

Mazier, 

Mazuez (Pierre-Fer- 
nand), 

Meck. 

Médecin. 

Mélayer. 

Jean Meunier, 
Indre-et-Loire. 

Michelet. 

Minjoz. 

Moilet (Guy), 

Mondon. 

Monin, : 

Mont. 

Montel (Pierre), 

Montillot. 

Moro-Giafferri (de). 

Moustier (de). 

Moynet, 

Mutter (André), 

Ninine. 

Nisse. 

Noguères, 

Olmi. 

Palewsk£. 

Pantaloni, 


Petit 


(Eugène - Clau- 
dius 


S). 
Petil (Guy), Basses- 
Pyrénées, 
Peytel. 
Philip (André). 
Pinay. 
Pleven (René). 
Poirot (Maurice). 
Poulain. 
Pourtier. 
Pouyel. 
Mile Prévert. 
Prigent (Robert), Nord. 
Prigent (Tanguy), 
Finistère. 
Quilici, 
Rabicer. 
tamarony. 
Ramonet. 
Raulin-Laboureur (de). 
Recy (de). 
Reeb. 
Regaudie. 
Rencurel. 
Tony-Révillon. 
Ribeyre (Paul). 
Ricou. 
Rincent, 
Rivet. 
Roclore. 
Rollin (Louis), 
Roulon. 
Rousseau, 
Saïd Monamed Cheikh. 
Schauffler. 
Schmitt (René), 
Manche 
Segelle. 
Senghor. 
Serre. 
Sesmaisons (de), 
Sigrist. 
Silvandre. 
Sion 
Sissoko (Fily-Dabo). 
Solinhac. 
Sourbet, 
Temple. 
Terrenoire. 
Theetten, 
Thibault. 
Triboulet, 
Vée. 
Vendroux. 
Very (Emmanuel). 
Viard. 
Viollette (Maurice), 
Vuillaume. 
Wagner. 
Wolfr. 
Yvon, 


Ont voté contre: 


MM. 
Abelin, 
Airoldi, 


Aku. 

Amidt (Octave). 

Apithy. 

Aragon (d’). 

Mlle Archimède, 

Arthaua. 

ASseray. 

Astier LaVigerie (d”). 

Auguet, 

Bacon, 

Ballanger (Robert), 
Seine-t-Oise, 

Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire, 

Barel. 

Barrot. 

Barthélémy, 

Barlolini, 


Bas. 

Mme Bastide (Denise), 
Loire. 

Beauquier. 

Benoist (Charles), 

Bentaïeb. 

Béranger (André), 

Berger, 

Bergeret, 

Besset. 

Beugniez. 

Bichet, 

Bidault (Georges): 


Billat. 

Billoux. 

Biscarlet, 

Lis:ol, 

Blanchet, 

Blocquaux, 

Boccagny. 

Bocquet, 

Bonnet, 

Bonte (Florimond),. 

Bour 

Bourbon. 

Bouret (Henri), 

Mme Boutard, 

Boutavant. 

Bouxom, 

Boysson (de), 

Brault. 

Mme Madeleine Braun, 

Brillouet. 

Burlot. 

Cachin (Marcel), 

Calas. 

Camphin, 
Cance. 

Cartier (Gilbert), 
Selne-et-Oise. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 

Casanova. 

Castera, 

Catoire, 

Catrice. 

Cayeux (Jean}, 


| Costes (Alfred), 


Cayol. 

Cermolacce, 

Césaire. 

Chambeiron. 

Chambrun (de). 

Mme Charbonnel, 

Charp n. 

Chausson, 

Chautard, 

Cherrier. 

Citerne, 

Cogniot, 

Colin. 

Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne, 

Seine, 

Pierre Cot. 

Coudray. 

Coulibaly Ouezzin, 

Couston, 

Cristofol. 

Croizat, 

Mme Darras, 

Dassonville, 

Defos du Rau. 

Demusois. 

Denis (Alphonse), 
Haulce-Vienne. 

Denis (André), Dor- 
dogne, 

Devemy. 

Dhers, 

Mile Dienesch. 

Djemad, 

Dominjon. 

Douala. 

Mme Douteau. 

Doyen, 

Dreylus-Schmidt. 

Duclos (Jacques), 
Scine, 

Duclos (Jean), 
Seine-et-Oise. 

Duforest. 

Dufour. 

Dumos 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Mile Dupuis (José), 
Seine, 

Mare Dupuy, Gironde. 

Duquesne, 

Dutard. 

Mme Duvernois. 

Elain. 

Errecart. 

Fogon (Yves). 

Fajon (Etienne). 

Farine (Philippe). 

Fauvel, 

Fayet, 

Félix-Tchicaya. 

Fievez. 

Finet. 

Fouyet. 

Mme F rançois, 

Mme Galicier, 

Garaudy, 

Garcia. 

Gau, 

Gaulier, 

Gencst. 

Mme Ginollin. 

Giovoni. 

Girard, 

Girardot, 

Gosnat, 

Gosset. 

Goudoux, 

Gouge. 

Grefher, 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques), 

Grimaud. 

Gros. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure, 

Mme Guérin (Rose), 
Seine, 

Guiguen., 

Guilbert. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire. 

Guillou (Louis), 

. Finistère. 

Guyot (Raymond), 
Seine, 

Halbout, 

Hamani Diori. 

Haranon (Marcel), 


Mme 
ertz0g-Ca 

uli 

Joinville (Général 
[Alfred Malieret}! 

Juge 

Juglas. 

Julien (Gaston), 
Hautes- -Alpes. 

Kriegel-Valrimont, 

Labrosse. 

ambert (Emi!e-Lo 
Doubs. 

Lambert (Lucien), . 

me La!nbert (M 
Finistère. are) 

Mlle 

Lamps. 

Lareppe, 

Laribi. 

Lavergne. 

Lecæur, 

Mme Lefebvre (Fran 
cine), Seine. 

Mme Le Jeune (Hé. 
lène}, Côtes du-Nord, 

Lenormand. 

Lepervanche (de), 

Le Sciellour. 

Lescorat. 

Letourneau. 

L'Huillier (Waldeck), 

Liselle. 

Llante. 

Louvel. 

Lozcray. 

Maillocheau, 

Mamadou Konata 

Mamba Sano. 

Manceau, 

Marc-Sangnicr. 

Martel (Louis), 

Martineau. 

Marly (André). 

Masson (Albert), Loira 

Maton. 


az 

Méha! ‘enerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 

André Mercier, Oise, 

Mercier (André-Frane 
çois), Deux-Sèvres. 

Mme Mot 

vue, Pierre), 


C 
Louis), 
Vendée 


Michaut victor), 
Seine-Inférieure, 

Michel. 

Midol. 

Moisan. 

Moktari. 

Monjaret. 

Montagnier. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Môquet. 

Mora. 

Morand, 

Mouchet, 

Moussu, 


À Mouton, 


Mvdry. 

Musmeaux. 

Mme Nautré. 

Mme Nedelec, 

Noël (André), 
Puy-de-Dôme. 

Noël (Marcel), Aube. 

Patina 

(Gabriel), Finis- 

Paumier. 

Penoy. 

Perdon (Hilaire), 

Mme Péri. 

Péron (Yves). 

Petit (Albert), Seins. 

Peyrat. 

Mine Peyroles. 

Pierrard. 

Pierre-Grouès, 

Pirot. 

Poimbœuf. 

Mme Poinso-Chapuis. 


| 


pot 
pou 
pro 
Pro 
Mm 
Ra) 
Ren 
Mn 
hou 
Gi 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| = 
| 
| | 
| 
| 
| 
| | 
| : 
Bi 
B: 
Mauroux. 
L 
L 
M 
| 
| 
| | 
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Simonnet. Evrard. Louvel. 

Smaïil. SCRUTIN (N° 1054) Fagon (Yves). Lucas. 

onteau. Mme Sporlisse. Sur l'amendement de M. Des.on à l'article Aer | Lussy. 
Pot. Taiilade. (paragraphe 1°) du projet relutif à l'élection À (Philippe). 
me Rabaté. Teitsen (Tenri), des. conseillers de la République (Ramener see ‘Edgar Malbrant 
Ramette. à treize le nombre des conseillers désignés gar). 
L'rhamier. Félix (Colonel). Marcellin. 
Thiriet. Nombre des votants.............. 6578 Finet. Marc-Sangnier. 
Reyrau Thoral. Majorité 290 Fonlupt-Esperaber. Marie (André), 


d. 
pisal (Albert), Loiret. 
Mme Roca. 
Rochet (Waldeck), 
Roques. 
Roucaule (Gabriel), 


Gard. 
poucaute (Roger), 
Ardèche. 


Rufie. 

Rumeau. 
Sauder. 

Savard. 

Schaff. 

Schell. 

Scuerer (Marc). 

Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne 

Schmiit (Albert), 
Bas-Rhin. 

Schumann (Maurice), 
Nord. 

Servin. 

Siefridt. 


en 
Signor 


N'ont pas pris 


MM. 

Aumeran (Général). 
Ben Tounes. 
Biondi. 
Boukedoum. 
Bourgès Maunoury. 
Condat 
Coste-Floret (Paul), 

Hérault, 
Coty (René). 
Pelbos (Yvon). 
Derdour. 
Dupraz (Joannès). 
Gaillard, 
(Henri). 
Khider. 
Lacoste. 
Lamine Dchashine. 
Laniel (Joseph). 
Lecourt. 
Maric-André. 
Maroselli. 
Martine. 


Thorez (Maurice). 
Thuilier. 
Tillon (Charles). 


Tinaud (Jean-Louis). 
Tinguy (de). 
Touchard, 

Toujas, 

Tourne. 

Tourtaud. 

i. 

Truff 


uffaut. 
Mme Vaillant-Coutu- 
rier. 
Valay. 
Vedrines, 
Vergès, 
Mme Vermecrsch. 
Verneyras. 
Viatte. 
Villard. 
Pierre Villon, 
Wasmer. 
Mille Weber. 
Zunino, 


part au vote: 


Maurice-Petsche. 

Mayer (Daniel), Seine. 

René Mayer, 
Constantine, 

Mezerna. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Morice, 

Nazi Boni. 

Ouedraogo Mamadou. 

Pflimlin. 

Pineau. 

Queuille. 

Ramadier, 

Reynaud (Paul). 

Saravane-Lambert. 

Schneiter. 

Schuman (Robert), 
Moselle. 

Teitgen (Pierre), 
Ille-et-Vilaine. 
Thomas (Eugène) 

Valentino. 


Ne peuvent prendre part au vote: 


MM. 
Ribemananjara. 


Rasela. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 
Bardoux (Jacques), 
Paul Bastid, 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque), 
Guérin (Maurice), 
hône. 


Jeanmot. 

July. 

Masson (Jean), 
Haute-Marne. 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel). 

Rigal (Eugène), Seine. 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Herriot, 


président de l’Assem- 


blée nalionale, et M. Le Troquer, qui présidait 


la séance. 


Les nombres annoncés en séance avalent 


été de. 


Nombre des 
Majorité absolue 


Pour l'adoption 


Contre 


913 
1 


269 
304 


Mais, après vérification, ces nombres ont été 
reclifiés conformément à la liste de scrutin 


ci-dessus. 


Contre 


MM. 
Abclin. 
Ahnne. 
Allonneau, 
Amiot (Octave), 
André (Pierre), 
Antier 
Anxionnaz. 
Aragon (d’). 
Archidice. 
Arnüi. 
Asseray. 
Aubame. 
Auben. 
Aubry. - 
Audeguil. 
Augarde. 
Aujoulat. 
Babet (Raphaël). 
Bacon. 
Badie. 
Badiou. 
Barangé :Charles}, 
Maine-et-Loire. 
Barbier. 
Barrachin, 
Barrot. 


Ba. 

Baudry d’Asson (de). 
Baurens. 

Baylet. 

Bayrou. 

Beauquier. 

Bèche. 

Bégouin. 

Béné Maurice). 
Bentaieb. 

Béranger (André). 
Bergasse. 

Bergeret. 

Bessac. 

Bétolaud, 

Beugniez. 
Bianchini. 

Bichet. 
Bidauit 
Billères. 
Binot. 
Biondi. 
locquaux. 
Bocquet. 

Boganda. 

Edouard, Bonnefous. 
Bonnet. 

Borra. 

Mlle Bosquier. 
Bouhey (Jean). 
Boulet (Paul), 


Bour 

Bouret 

Bourgès-Maunoury 

Xavier Bouvier, flle-et. 
Vilaine, 

Bouvier-O'Cottereau, 
Mayenne, 

Bouxom. 

Brusset (Max), 
Bruyneel. 

Burlot 

Buron. 

Cailhvet. 

Capdeville. 

Capitant (René). 

Caron 


Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 

Cartier ‘Marcel), 
Drôme. 

Castellani. 

Catoire. 

Catrice. 


{Georges). 


Cayeux (Jean), 
Cayol 


Pour 


394 
184 


L'Assemblée nationale a adopté, 


Ont voté nour: 


Chaban-Delmas (Géné- 
ral) 

Chamant 

Chariot (Jean). 

Charpentier. 

Charpin, 

Chassaing. 

Chastellain. 

Chautarnd. 

Chaze 

Chevaiier (Fernand), 


Chevallier (Jacques), 
Alger. 
Chevallier 
indre. 
Chevallier (Pierre), 
Loiret. 
Chrisliaens. 
Ciemenceau 
Ciostermann, 
ffn. 

Colin 

Cordonnier. 

Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 

Coste -Floret (Paulj, 
Hérault. 

René}, 

Coudray. 

Courant, 

Couston. 

Crouzier. 

Cudenet, 

Dagain. 

Dalad'er {Edonard). 

Damas. 

Darou 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 

David Marcel}, Lan- 
es 


(Louis}, 


(Michel). 


Defferre. 

Defos du Rau. 
HDagoutte, 

Mme Degrond. 
Deixonne. 
Lesachenal, 
Delahoutre, 
Deibos Yvon). 
De;cos. 

Denais (Joseph) 
Denis ‘André), Dordo- 


gne. 

Depreux (Edouard). 

Deshors. 

Desjardins, 

Desson. 

Devermy. 

Devinat, 

Dhers 

Diailo (Yacine), 

Mlle Dienesch. 

Dixmier. 

Dominjon, 

Douala 

Doutrellot, 

Draveny. 

Dubois (René-Emile). 

Luforest. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannès). 

Mlie Dupuis (José), 
Seine. 

Dupuy (Marceau), Gi- 
ronde, 


Duquesne. 
Durroux. 
Dusseaulx. 
Duveau. 
Elain. 
Errecart. 


Forcinal. 

Fouvet. 

Frédéric-Dupont. 

Frédet ‘Maurice). 

Froment. 

Furaud. 

Gabelle. 

Gaborit, 

Gaillard, 

Gailet. 

Garavel. 

Garet. 

Gavini. 

uazier 

Geoffre ‘de), 

Gernez. 

Gervolino. 

Giacobbi. 

Gorse. 

Gosset. 

Gouin (Félix). 

Gozard. 

Grimaud. 

Guesdon, 

Guilbert. 

Guillant (André). 

Guille. 

Guillou (Louis), Fiuis 
tère. 

Guitton. 

Guyomard. 

Guyon (Jean Ray. 
mond}, Gironde, 

Halbout 

Henneguelle. 

Horma Ouk Babana. 

liugues (Emile), 
Alpes-Maritimes, 

Hulin. 

Hussel, 

Hutin-Desgrèes. 

Jhuel. 

Jacquinot, 

Jaquet. 

Jean-Moreau. 


Joubert 


Jouve (Géraud). 

Juglas. 

KaufImann. 

Kir. 

Krieger (Alfred). 

Kuelhn (René). 

Labrosse. 

Lalle 

Lacaze (Tenri). 

Lacoste. 

Lamarque-Cando. 

Lambert (Emile- 
Louis;, Doubs, 

Mlle Lamblin. 

Lamine-Gueye 

Laniel 'Joseph) 

Lapie (Pierre-Olivier) 

Laribi 

Laurelli. 

Leurens (Camille), 
Cantal. 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Lecacheux., 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt. 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine}, Seine. 

Lefèvre-Pontalis, 

Legendre. 

Lejeune (Max), 
Somme, 

Mme Lempereur. 

Le Sciellour. 

Lescorat. 

Lespès. 

Letcurneau. 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry-Level. 

Loustau. 


Marin Louis), 

Müroselli 

Martel (Louis). 

Martineau. 

Maurellet. 

Masricé-Petsche, 

Mauroux. 

Mayer (Daniel), Seins, 

Mayer, Constan- 
une. 

Mazel 

Mazier. 

Mazuez (Pierre-Fer- 
nand) 

Meck. 

Médecin. 

Mehaignerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 
Mercier (André-Fran- 
Cois), Deux-Sèvres. 

Métayer. 
Meunier, Indre- 


et-Loire. 

(Louis), Ven« 

Michelet, 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan. 

Mollet (Guy). 

Mondon. 

Monin. 

Monjaret, 

Mont. 

Monteil (André), F1 
nistère. 

Montel (Pierre). 

Montillot. 

Morice. 

Mouchet. 

Moussu. 

Moustier (de), 

Moynet. 

Mutter (André). 

Ninine, 

Nisse. 

Noël (André), Puy-de- 
Dôme. 


Noguères. 

Olmi. 

Orvoen., 

Palewski. 

Pantaloni. 

Penoy. 

Eugène-Claudius Petit. 

Petit (Guy), Basses. 
Pyrénées 

Mme Pevyroles 

Peytel. 

Pfimin. 

Philip (André). 

Pierre-Grouëès, 

Pinay. 

Pineau 

Fieven (René). 

Poimbœuf. 

Mme Poinso-Chaputs. 

Poirot (Maurice). 

Poulain. 

Pourtier. 


Pouyet., 

Mke Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord. 


Prigent (Tanguy), 
nistère, 
Queuille. 
Quilici. 
Rabier. 
Rarmadier. 
Ramarony. 
Ramonet. 
Raulin-Laboureur (de), 
Raymond-Laurent, 
(de). 
} 


Ree 
Regaudie, 
Reille-Soult. 


Reynaud (Paul). 
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Ribeyre (Paul). Smañl. Lenormand. P'errand, 
tincent. Sourbet. ‘fiuillier (Waldeck).| Poumadère. , 
Rivet. Taillade. * Pourtalet. Sur l'ensemble de l'articie 4% du projet 
Roclore. Teiïgen (Henri), Llante. Pronteau, lutif à l'élection des conseillers de la Répu. 
toilin (Louis). Gironde, Lozeray. * Prot. blique. 
Poques, Teitgen (Pierre), Maillocheau. Mme Rabaté. 
Roulon. ie-e!-Vilaine, Mamadou Konate. Ramette. Nombre des votants... 
Rousseau. Temple. Mamba Sano. Renard. 


Saïd Mohamed Cheick. 
Sauder, 
Schaff 
Schauffler. 
Scherer (Marc). 
Schm'dt Robert), 
Ilaute-Vienne. 
Schmitt (Albert), 
Las-Rhin. 
Schinitt (René), 
Manche. 
Schneiter, 
Schuman 
Moselle. 
Schumann (Maurice, 
Nord, 
Segelle, 
Senghor. 
Serre. 
Sesmaisons 
Siefridt 
Sigrist. 
Siivandre, 
Simonnet, 
Sion. 
Sissoko 


(Robert), 


(de). 


(Fily-Dabo). 


Terpelu. 
Terrenaire. 
Theetlen. 
Thibault. 

rhuriet. 

Thomas (Eugène), 
Thoral, 

Tinaud Jean-Louis), 
Tinguy :de), 
Triboulet. 
Truffaut. 


Vendroux. 
Verneyra®. 

Very ‘Emmanue!l). 
Viard. 

Viatle. 

Villard. 

Viollette (Maurice). 
\uiliaume. 
Wagner. 

Wasmer?, 

Mlle Weber. 

Wo!ff 

Yvon. 


Ont voté contre : 


Apithy. 

Mlie Archimède. 

Arthaud. 

Astierde La Vigerie(d’). 

Auguet. 

Ballanger (Robert), 
Seine-et-Oise. 

Barel 

Barthélémy. 

Bartolini. 

Mine Bastide (De- 
nise}, Loire. 

Benoist (Charles), 

Berger. 

Besset, 

Billoux. 

Biscarlet. 

Blanchet. 
Boccagny. 

Borte (Florimond). 

Bourbon 

Mme boutard. 

Boutavant. 

Boysson (de). 

Brauait 

Mine Madeleine Braun. 

Brillouet. 

Cachin (Marcel). 
Calas. 

Camphin. 

Cance. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 

Casanova. 

Castera, 

Cerclier. 

Cermolacce, 

Césaire. 

Chambeiron. 

Chambrun (de). 

Mme Charbonnel. 

Chausson. 

Cherrier. 

Citerne. 

Cogniot 

Costes (Alfred), Seine. 

Pierre 

Coulibals Ouezzin. 

Cristofol. 

Croizat, 

Mme Darras. 

Passonville, 

Demusois. 

Denis {Alphonse), 
filaute-Vienne),. 

Djemad, 

Mine bouleau, 


Doyen 

bDreyfus-Schmidt. 

Duclos (Jacques), 
Seine. 

Puclios (Jean), Seine- 
et-Oise. 

Dufoûr. 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Marc Dupuy, Gironde 

Dutard. 

Mme Duvernois. 

Fajon (Elienne). 
Favyet 

Félix-Tchicaya. 

Fiecvez 

Mine François. 

Mine Galicier. 

Garaudy. 

Garcia 

Gautier, 

Genest. 

Mine Ginollin. 

Giovoni. 

Girard 

Girardot. 

Gosnat. 

Goudoux. 

Gouge. 

Greffier. \ 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 
Mine Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rose), 
Seine 

Guiguen. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire. 

Guyot (Raymond), 
Seine. 

Hamani Diori, 

Iamon (Marcel). 

Mme Hertzôg-Cachin 

Iouphouet-Boigny. 

Joinville (Général), 
[Alfred Malleret]. 

Juge. 

Julian (Gaston), Haw 
tes-Alpes. 

Kriegel-Valrimont, 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône 

Mine Lambert (Marie), 
Finistère. 

Lamps. 

Lareppe. 

Lavergpe. 

Lecœur 


Mme Lejeune(Héiène), 


Côles<du-Nord, 


Paul 


Manceau. 

hiarty (André). 

Masson (Albert), 
Loire 

Maton. 

André Mercier, Oise. 

Mme Mety.- 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or. 

Michaut (Victor), 
Seine-[nférieure. 

Miche!. 

Midoi 

Mokhtari. 

Montagnier. 

Môquet. 

Mora 

Morand. 

Mouton. 

Mudry. 

Musmeaux. 

Mme Nauiré. 

Mme Nedelec, 

{Marcel), Aube. 

Patinaua. 

‘Gabriel), Finis- 
tère. 

Paumier. 

Perdon (Hilaire), 

Mme Péri. 

Péron !:Yves). 

Petir (Albert), Seine. 

Peyrat. 


Mme Reyraud. 


Riga! Albert), Loiret. 


\ime Roca, 

Rochet !Waldeck), 

Rosenblatt. 

Roucaute ;Gabriel), 
Gard. 

Roucaute (Roger), 
Ardèche. 

Mile Rumeau. 

Savard. 

Mme Schell. 

Servin. 

Signor. 

Mme Sporiisse. 

Thorez Maurice), 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

iouttatd. 

Tricart. 

Mme Vaiilant-Coutu. 

Vedrines, 

Vergès 

Mme Vermeersch. 

Pierre Villon. 

Zunino. 


N'ont pas pris part au vote : 


MM. 
Aumeran (Général). 
ben Ali CLéru. 
Benchennouf. 
Ben Tounes. 
Boukadoum 
Cadi (Abdelkader). 
Condat-Mahaman. 
Derdour. 
Dezarnaulds. 
Galy-Gasparou, 
Godin. 
Guissou (Henri). 


Jules-Julien, Khône. 
kuider 

Lamine Debaghine. 
Martine. 

Mezerna. 
Moro-Giafferri (de). 
Nazi Boni. 
Ouedraogo Mamadou. 
Rencurel 

Tony Révillon. 
Saravane Lambert. 
Vaientino. 


Ne peuvent prendre part au vote : 


MM. 
Rabemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 

Bärdoux Jacques), 
Paul Bastid, 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay ‘Francisque). 
Guérin (Maurice), 

Rhône. 


Jeanmot. 

July 

Masson (Jean), Haute 
Marne 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel, 

Rigal (Eugène), seine. 


W'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Herriot, 


président de l'Assem- 


blée nationale, et M. Le Troquer, qui présidait 


la séance. 


Les 
t 


été de: 


nombres annoncés en séance avalent 


Nombre des 593 
Majorité 297 


Pour 410 


Mais, après vérification, ces nombres ont été 
reclifiés conformément à la liste de scrutin 


cl dessus. 


© 


Pour 235 


Contre 


352 


L'Assembiée nationale n’a pas adopté, 


Cnt voté pour: 


MM. 

Abelin. 

Allonneau, 

Amiot (Octave), 

Aragon (d'). 

Archiüice. 

Arnal. 

ASserav. 

Aubame, 

Auban. 

Aubry. 

Audeguil, 

Bacon. 

Badiou. 

Barangé (Charles, 
Maine-et-Loire. 

Parrot. 

Bas 

Baurens. 

Beauquier, 

Bèche. 

Bentaïeb. 

Béranger (André), 

Bergeret. 

Beugniez, 
Bianchini. 
Bichet. 

Bidault' (Gcorges), 
Binot. 

Biondi. 
Biocquaux. 
Bocquet. 

Bonnet, 

Borra. 

Bouhey (Jean). 
Bour. 

Bouret (Henri). 

Bourgès-Maunoury, 
Bouxom. 
Burlot. 

Capdeville. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-eiOise, 
Cartier {Martel}, 
Drôme, 

Catoire. 

Catrice, 

Cayeux (Jean). 

Cayol. 

Cerclier. 

Chariot (Jean). 
Charpin. 
Chauiard. 
Chaze. 

Coffin. 

Colin. 
Cordonnier, 
Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 

Coste-Fioret (Paul), 
Hérault. 

Coty (René), 

Coudray. 

Couslon. 

Dagain. 

Dainas, 

Darou. 

David (Marcel), 
Landes. 

Deflerre. 

Defos du Rau, 

Mme Degrond. 

Deixonne. 

Deïlbos (Yvon). 

Denis (André), Dor- 
dogne. 

Depreux (Edouard). 

Desson. 

Devemy. 

Dhers. 

Diallo (Yacine). 

Mile D:enesch, 


\ 


Dominjon. 

Douala. 

Doulrellot, 

Draveny. 

Duforest. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannès),. 

Mile Dupuis (José), 
Seine. : 

Duquesne. 
Durroux. 

Elain. 

Evrasi. 

Fagon (Yves). 
Faraud. 

Farine (Philippe). 
Fauvel, 

Finet. 
Fon:upt-Esperaber. 
Fouyet. 

Froment, 


Gernez. 

G:acobbi, 

Gorse. 

Gosset. 

Gouin (Félix). 

Gozard. 

Grimaud, 

Guesdon. 

Guilbert 

Guille. 

Gui'lou (Louis), Finis- 
tère. 

Guitton. 

Guyon (Jean - Ray- 
mond), Gironde, 

Haïbout, 

Henneguelle. 

Hulin 

Hus:el, 

Jaquet. 

Jouve (Géraud). 

Jugias. 

Labrosse. 

Lacaze (Henri). 

Lacos'e. 

Lamarque-Cando, 

Lambert (Emiie- 
Louis), Doubs. 

Mlle Laïnbiin. 

Lamine-Guève. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Laribi, 

Laurent (Augustin), 
ord. 


Le Bail. 
Lecourt. 
Le Coutaller, 
Leenhardt. 
Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 
Lejeune (Max), Somme 
Mine Lempereur, 
Le Scieliour. 
Lescorat, 
Lelourneau. 
Levindrey. 
Loustau. 
Louvel. 
Charles Lusey. 
Mabrut. 
Marc-Sangnier. 
Marie (André). 
Maroselli. 
Martel (Louis). 
Martineau. 
Maurellet. 
Maurice .Petsche. 
Mauroux. 


M 
R 
M 
M: 
M 
M 
M 
M 
| | 
| 
| | M 
Je 
| 
| | M 
| \ 
Val!a 
| } 
\ 
À 
P 
| | 
| 
MM 
M. Gau. 
Gazier, 
| 
| 
| 
| 
| | 
| | 
| 
| | 
| | 
| 
| 
| | 
| | 
| | 
| 
| | 
| 
| 
| | 
| 
| 
| 
| | 
| | 
| | 
| | 
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niel), Seine. | Reeb. Chausson. Gros. Mudry. Rollin (Louis). 
Regaudie. Cherrier, Mme Guérin (Lucie), | Musmeaux. Rosenblatt, 
tantine, Reille-Soult. Chevalier (Fernand), | Seine-Inférieure. Mutter (André). Roucatte (Gabriel), 

Reynaud (Paul), Alger Mme Guérin (Rose), | Mme Nautré. Gard. 
Ricou. Chevallier (Jacques), | Seine. Mme Nedelec, Roucaute (Rogers 
nr (Pierre-Fer- Rincent. Alger Guiguen. Nisse. Ardèche, 

ES Rivet. Chevallier (Louis), Guillant (André). Noël (Marcel), Aube. | Roulon. 

Meck. Roques. Indre Guillon (Jean), Indre- | Olmi. Rousseau. 

Me haignerie. Sauder. chcvellier (Pierre), et-Loire. Palewski. Rufle. 

Mekki. Scherer (Marc). Loiret. Guyomard. Pantaloni. Mlle Rumean. 

thon (de). Schmidt (Robert), Christiaens. Guyot (Raymond), Patinaud, Saïd Mohamed 
Mercier (André-Fran- Citerne. Seine. Paul (Gabriel), Finis- | Savard. 

Deux-Sèvres. | Schmitt (Albert), Bas- Clemenceau (Michel). | Hamani Diori, tère. Schauffler. 

“Rhin Clostermann. Hamon (Marcel. Paumier. Mme Schell. 
Jean Meunier, Indre- | Schmitt (René) Cogniot. Mme Hertzog-Cachin. | Perdon (Hilaire). Serre. 

Coste (Alfred), Seine. Horma Ould Babana. Mme Péri. Servin. 

(Louis), Schneiter. Pierre Cot. Houphouet-Boigny. Péron (Yves). Sesmaisons 

+7 Coulibaly QOuezzin, Hugues (Emile), Petit (Albert), Seine. | Signor. 

Minjoz. Schuman (Robert), Courant: Alpes-Maritimes, Pelit (Eugène - Clau- | Solinbac. 

Mi tterrand. Moselle. Cristofol, Hutin-Desgrèes. dius). Sourbet, 

Moch (Jules). (Maurice), | Croizat. fhuel, Petit (Guy), Da:ses- | Mme Sportisse. 

Crouzier, Jacquino Pyrénées. Temple. 
(Guy). Segelle, Cudene* Jean-Moreau. Peyrat. Terrenoire. 
Monjaret. Senghor. Daladier (Edouard). Joinville (Général) Peytel. Tharmier. 
Monteil (André), Siefridt, Mme Darras. [Alfred Malleret). Pierrard, Theetten. 

Finistère Sigrist. Dassonville. Joubert. Pinay. Thibault. 
Morice. Silvandre. David (Jean-Paul),  |Juge Pirot. Thorez (Maurice}, 
Mouchet. S'monnet, Seinc-et-Oise, Julien, Rhône. Pleven (René), Thuillier. 
Moussu. Sion. 3 Degoutte. Julian (Gas ton), Poumadère. Tillon (Charles). 
Ninine Sissoko (Fily-Dabo), Delachenal, Hautes-Alpes, Pourtalet. Tinaud (Jean-Louis), 
Noël (André), Puy-de- Delahobtre. Kautfmann. pourtier. Touchard, 

ne. aiiiade. Delcos. ir, rigent (Rober Toujas! 

‘|Teitgen (Henri), Demusois. Kriegel-Valrimont, Nord. Tourne. 
Orvoen. Gironde. Denais (Joseph). Krieger (Alfred). Pron!eau. Tourtaud, 
Penoy. Teitgen (Pierre), Ille- Denis (Alphonse), Kuehn (René), Prot. 
Mme Peyroles. et-Vilaine. Haute-Vienne, Lalle. | Quilici. Tri 
pfimlin. Terpend, Deshors. Lambert (Lucien), Mme Rabaté, Vaillan! Coutu 
Philip (André). Thirict. Desjardins. Bouches-du-Rhône. Ramarony. Trier. 
Pierre-Grouès, Thomas (Eugène). Devinat. Mie Lambert (Marie), | Ramette. Vedrines. 
Pineau, Thoral. rinistère, Ramonet. Venroux, 
Poimbœutf. - Tinguy (de). Dixmier, Raulin-Laboureur (de). Vergès. 
Poulain, Vée. Doyen. l Laurens (Camille), Rencurel. Pierre Villon. 
Pouyet. Verneyras. Dreyfus-Schmidt, Cantal. Tony Révillon. Viollette (Mauri:c}. 
Prigent (Tanguy), Very (Emmanuel), Dubois (RenéÆmile). ! Lavergne. Mme Reyraud. Vuillanme. 
Queuille. Villard. Seine. eCŒUT, izal (Alber cire 
Rabler. Wagner. Duclos (Jean), Seine- | Lécrivain-Servoz. Mme Roca. Yvon. 
timadier. Wasmer. et-Oise. Lefèvre-Pontaiis, Rochet (Waldeck}). Zunino. 
Raymond-Laurent. Dufour. Legendre. Roclore. 

| Dumet (Jean-Louis), | Mme Le Jeune (Nélè- 

Duprat (Gérard), ne), Côtes-du-Nord. S'est volontairement abstenue: 
On voté contre: Marc Dupuy (Gi- Lenormand. dis dot 
ronde). Lepervanche (de). FTEVErL. 

MM. Blanchet. Dupuy (Marc eau), Lespès » à 
Ahnne. Boccagny. Gironde. Huillier (Waldeef). N'ont pas pris part au vote: 
Airoldi. ‘Boganda. Dusseaulx. Liquard, MM. Martine. 

Aku. Edouard Bonnefous. Dutard. Lisette. Ben lounes. Mezerna, 
André (Pierre). Bonte  (Florimond). Duveau. Livry-Level, Boukadourmn. Nazi Boni. 
naz. ouie aui). 4 à rt. r. Sar: mherti. 
Bourbon. Fajon (Etienne). Lucas. (Henri). Schaff. 
Nile Archimède. Mme Boutard, Farinez. Macouin. Khider. Valentino. 
Arthaud. Boutavant, Faure (Edgar) Mailocheau. Lamine Debaghine. 
Astier de La Vigerie |Xavier Bouvier, Ille- | Fayet. ; Malbrant. pe 
(d”). |. et-Vilaine, Félix (Colonel). Mallez. * Ne peuvent prendre part au vote: 
Augarde, Bouvier - 0° Cottercau, | Félix Tchicaya. Mamadou Konate. 
Auguet. Mayenne. Fievez. Mamba Sano. MM. Raseta. 
Aujoulat Boysson (de). Forcinal. Manceau. Rabemananjara Ravoahangy. 
Aumeran (Général). |Brault Mme François. Marcellin. 
Babet (Raphaël). Mme Madeleine Braun. | Frédéric-Dupont. Marin (Louis). Excusés Gu absents par congé: 
Badie. Brillouet. Frédes (Maurice). Marty (André). t Jeanmiot 
Ballanger (Robert) Brusset (Max). Furaud. Masson (Albert), 
Bruv 1 Loire Bardoux (Jacques). July. 
Seine-el-Oise. Gabele. Mate. Paul Bastid. Masson (Jean), Ilaute 
Barbier. uron. Gaborit. Béchard. Marne. 
Barel Cachin (Marcel). Gaillard. Médecin. 
jadi (Abdelkader) Mme Galici André Mercier (Oise), | ps s-France. 
Barrachin. Cadi (4 i Mme Galicier, { Chevigné (de). clen cel} 
Bar(hélémy. Caillavet, Gallet. Mme Mety, Gay (Francisque) n zène) 
Wront pas pris part au vote: 
Bayrou, Cartier (Marius), Gautier. Micheiet, M. Edouard Herriot, président de |'1:<erne 
Jergasse. -Saire. iovoni. 
Perger. Chaban-Delmas (Gé- | Girard. Montel (Pierre), Nombre des votants... 
Bessac. néral). Girardot, Montillot. Majorité absolue... 
Besset. Chamant. Godin, Môquet. Pour l'adopt, 910 
Bétolaud. Chambeiron. Gosnat. Mora, 361 
Billères. Mme Charbonnel. Gouge. Moro-Giafferri (de), Mais, après vérifie at on, ces nombre: ont 
Billoux. Charpentier. Greffier. Moustier (de). été reclifiés con for mément à la liste de éCTU- 
riscarlet, Chassaing, Grenier (Fernand). Mouton, üin ci-dessus. 
Bissol. Chastellain. Gresa (Jaques). Moynet. 
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Pourtalet, Servin, Lburruux. Letourneau. 
SCRUTIN (n° 1056) Pronteau. Signor. Dusscauix. Levinurey. 
Sur l'amendement de M. Liante à l'article 8 | Prot. : Mine sportisse. Duveau. Liquard. 
cu projet relatij à l'éiectwn des censeillers | Mme Rabaié. l'hanier. Livry-Level, 
de la République (Nouvelle répartition des | Ramette. Thorez (Maurice). Errecart, Loustau. 
délégués élus par les conseils municipaux). | Renard, Thuillier, Evrard, | Louvel, 
Mme Reyraud. Tillon (Charles). Fagon (Yves), Lucas. 
Nombre des 660 Rigal (Albert), Loiret. | Touchard, Charses Lussy, 
Majorité absolue... ER Mine Roca. Toujas. Farine (Philippe). Mabrüun, 
Rochet (Waldeck), Tourne. Farinez. Macouin, 
Pour l'aloption........... 133 Rosenblatt. Tourtaud. Faure (Edgar), Ma'brant. 
Gard. Mme Vaillant - Coutu- ‘élix (Co'onel). Marceilin. 
L'Assemb'ée nationale n'a pas adopte, Roucaute (Roger), rier. Finet. Marc-Sarignier., 
Ardèche. Vedrines, Fon.upt-Esperaber. Marin (Louis). 
Ont voté pour: Rule. Vergès. Fore.nal, Martel (Louis). 
Miie Rumeau, Mme Vermeersch, Fouyet. Marlincau. 
MA. Giovoni. Savard. Pierre Villon. Frédéric-Dupont. Maurellet, 
Airoki, Girard. Mine Schell, Zunino, Frédet (Maurice). Mauroux, 
‘ura Mazic 
Mie Goudoux. Cnt voté conire: Cabelle. (Perre-Fer- 
Arthaud. Gouge. Gaborit, nand),. 
Astier de la Vigeric (d”). | Grefier. MM. Catoire. Gaillard. Meck. 
Auguet. Grenier (Fernand). Abeiin. Catrice, Gailer. Médecin 
Bollanger (Robert), |Gresa (Jacques). ahnne. Cayeux (Jean), Gaiy-Gasparrou. Mehaignerie, 
Seine-et-Oise. Gros. Allonneau. Caoi, Garavel, Mckki. 
Barel. Mme Guérin (Lucie), | Amiot (Octave). Cerclier. Garet Menthon (de). 
Barthélémy. Seine-Inféricure. André (Pierre). Chaban-Delmas Gau Mercier (André-Fran 
Bartoli. Mine Guérin (Rose), Autier (Général). Gavini. cois! Deux-Sèvres. 
Mine Bastide (Nenis,| Seine. Anxionnaz. Charmant, Gazier Métayer. 
Loire. Guiguen. Aragon (d'). Chariot (Jean). Geoffre (de) Jean’ Méunier 
Benoist (Charles). Guillon (Jean), Archidice, Charpentier. Gernez > lndre-et-Loire 
Berger. Indre-et-Loire. Arnal. Charpin, Gervo:ino. Michaud Louis) 
Besset, Guyot (Raymond), AssCray. Chassaing, Giacobbi. Vendée. 
Billat. Seine, Aubarne, Chastellain. God.n Michelet. 
Billoux. Hamani Diori. Auban. Chautard. Gorse. Minioz 
Liscarlet. Hamon (Marcel). Aubry. Chaze. Gosset 
Bissol. Mine flertzog-Cachin. | Audeguil, Chevalier (Fernand), Gouin (Félix). Melet 
Blanchet. Houphouet-Boigny. Augarde. Alger. Gozard. Mondon 
Boccagny. Joinville (Général) Aujoulat. Cheval'ier (Jacques), Grimaud. Monin. 
Ponte (Florimond). [Alfred Malleret]. Aumeran (Général). Alger. Guesdon. Moniuret 
Bourbon. Juge. Babet (Raphaël). (Louis), Guilbert. Mont, 
me Boutard, ulian (Gaston) acon. nure. Guil! untei 
Boysson (de). kriegel-Vatrimont. Badiou. Loiret, Guillou (Louis), Monte! (Pierre) 
Brault. Lambert (Lucien), Barangé (Charles), Christisens, Finistère. Montillot 
Mme Madeleine Braun. Bouches-du-Rhône. Maine-et-Loire. Clemenceau (Michel). Guitton Moro-Giaffer i 
Brillouet. Mine Lambert (Marie), | Barbier. Clostermann. Guyomard Mouchet, 7 
Cachin (Marcel). l'inistère. Barrachin. Coffn, Guyon (Jran-Rar- Mouseu. 
Calas. Lamps. Barrot. Colin. mond), Gironde. Moustier (de) 
Camphin. Lareppe. Bas. Cordonnier. Halbout Moynet k 
Canee. Lavergne. Baudry d'Asson {de).|Coste-Floret (Alfred), | jfenneguelle. : Multer André): 
Cartier (Marius), Lecœur. Faureus. Jlaute-Garonne. Norma Ould Rabana. | Ninine. 
Haute-Marne. Mme Le Jeune Hélène), Baylet. Coudray. Hugues (Emile), [Nisse. 
Cäsanova, Côtes-du-Nord. Bayrou. Courant, Alpes-Mar:tiines. Noël (André) 
Castera. Lenormand. Jeauquier. Couston. Hulin x 
Cermolacce. Lepervanche (de). Bèche. Crouzier. Hussel N ble e-Dôme. 
Césaire. L'Huillier (Waïdeck). Bégouin. Cudenet. Hutin-Desgrèes 
“hambr (de). Jante, entaieb. aiadier (Edouard). 
herrier Mamadou Konate, ergeret,. avid ean-Pau 
Mamba Sano. Bessac. Seine-ct-Oise. Joubert, À ‘Enzène), dit 
Cogniot. Manceau. Bétolaud. David (Marcel), Jouve (Géraud). 
Costes (Alfred), Seine. | Marty (André). Beugniez. Landes, 
Masson (Albert), Bianchini. Deflerre, Jules-Julien, Rhône. asses-Pyr'nées, 
Coulibaly Ouezzin. Loire, Bichet. Defos du Rau, kKauffmann. Peyroles. 
Cristotol. Malon. Bicault (Georges). Desoutte. à 
Groizat. André Mercier, Oise, | Bitlères. Mme Degrond. Khrieger (Aifred). 
Mune Dévras. Mine Mety. Binot. Deixonne. Kuehn (René). 
Meunier (Pierre), Blocquaux. Delachenal. Labrosse._ 
Demusolse Côte-d'Or. Bocquet. Delahoutre, Lacaze (Henri). Pieven (René). 
Denis (Aiphonce) Michaut (Victor), Boganda. Delcos. Lalle. ee 
Vienne, ‘ Seine-Inférieure. Edouard Bonnefous. Depais (Joseph). Lamarque-Cando. Mme Po nso-Chapuis. 
Diemad, Michel. Bonnet. Denis (André), Lambert (Emile- (Maurice), 
Mme Douteau Midol. Borra. Dordogne. Louis), Doubs. 
Doven j Mokhtart. Mlle Bosquier. Depreux (Edouard), Mile Lamblin. Pourtier, 
Drestus Montagnier, Bouhey (Jcan). Deshors. Lamine-Guèrye. 
Duclos ‘Jacques) Môquet, Boulet (Paul). Desjardins, Lapie (Pierre-Olivier;. MC Prevert. 
Seine. | Mora. Bour. Desson. Laribi. Prigent (Robert), 
Duclos (Jean) Morand, Bouret (Henri). Devemy. Laurelli. Nord. 
Seine-et-Oise! Mouton, Xavier Bouvier, Devinai. _ Laurens (Camille), Prigent (Tanguy), 
Dufour Mudry. Ille-et-Vilaine. Dezarnaulds, Cantal. 
bumet (Jean-Louis). | Musmeaux. Bouvier - O'Cottereau, | Dhers. Laurent (Augustin), 
Mine Nautré. Mayenne. Diallo (Yacine). Nord. 
Mare Dupuy {Gironde | Mme Nedelec. Bouxom. Mile Dienesch, Le Bail. 
Dutard Noë: (Maïcel)}, Aube. | Brusset (Max). Dixmier. Lecacheux. Ramonet, 
Mme Duvernois. Patinaud. Bruyneel, Dominjon, Le Coutaller. Raulin-Laboureur (de). 
Fajon Etienne). Paul (Gabriel), Buriot. Douala. Lécrivain-Servoz. Laurent, 
Pavel. _ Finistère. Buron, Doutreliot, Leenhardt. ecy (de). 
Félix-Tehicaya. Paurcier. Caillavet. Draveny. Mme Lefebvre (Fran- Recb. 
Fievez Perdon (Hilaire). Capdeville. Dubeis (René-Emile). cine), Seine. Regaudie. 
Mme Francois. Péri. Capitant (René). Duforest. Lefèvre-Pontalis. : 
Mme Galicier. Péron (Yves). Caron: Dumas (Joseph). Legendre. 
Garaudy. Petit {Albert}, Seine. | Cartier (Gilbert), Dupuis (Jo56), Lejeune (Max), Sornme. (P 
ere Pevrat Seine-et-Oise. Seine, Mme Lempereur. ibeyre (Paul). 
Gautier Picrrard. Cartier (Marcel), Dupuy (Marceau), Le Sciellour, Ricou. 
Genest, Pirot. Drôme. Gironde, Lescorat, ++ 
Mine Ginollin. Poumadère, Castellani, Duquesne, Lespès, Rivet, 
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oclore. 

Le jin (Louis). 

Roques. 

sseau. 

Mohamed Cheikh. 

gauder, 

Schaff. 

Scherer 

Schmidt ert), 
Jiaute-V 

hmitt Albert), 
Bas-Rhin. 

Schmitt (René), 
manche 

Schumann (Maurice), 
Nord, 

sexelle. 

Senghor. 


Serre. 

sesmaisons (de). 
siefridt. 

Sigrist. 

Glvandre. 
Simonnet. 

sion. 

Gssoko (Fily- Dabo). 
Gmail. 

£olinhac. 


Sourbet, 
Taillade. 
Teitgen (Henri), 

Gironde, 
Temple. 

Terpend. 

Terrenoire. 
Theetten. 
Thibault, 

Thiriet, 

Thoral. 
Tinaud (Jean4ouis), 
Tinguy (de), 
Triboulet, 
Truffaut. 

Valay. 
Vée. 

Vendroux. 
Verneyras, 

Very (Emmanuel). 

Viard. 

Viatte. 

Villard. 
Viollette (Maurice). 
Vuillaume. 
Wagner. 

Wa:mer. 

Mile Weber, 
Wolf. 

Yvon. 


N'ont pas pris part au vote: 


MM. 

Bon Chérif. 
keuchennouf. 
Ben Tounces. 
Biondi. 
Boukadoum. 
Bourgès-Maunoury. 
Cadi ‘Abdelkader). 
Coudat-Mahaman. 
Coste-Floret (Paul, 

Hérault. 
Coty (René). 
Delbos (Yvon). 
Derdour 
Dupraz (Joannès). 
Guissou (Henri). 
Khider. 
Lacoste. 
Lamine Pebaghine. 
Laniel (Joseph). 
Lecourt. 
Marie (André). 
Maroselli, 
Martine. 


Maurice-Pelsche. 


Mayer (baniel), Seine. 


Réné Mayer, 
Constantine. 
Mezerna. 
Mitterrand. 
Moch (Jules, 
Morice., 
\azi Boni. 
Ouedraogo Mamadou. 
Pfiimlin. 
Pineau. 
Queuille. 
Ramadier. 
Reynaud (Paul). 
Saravane Lambert, 
schneiter. 
Schuman (Robert}, 
Moselle. 
Teitgen (Pierre), 
Ille-et-Vilaine. 
Thomas (Eugène). 
Valentino. 


Ke peuvent prendre part au vote: 


Jabemananjara. 


| Raseta. 


xavoahangy. 


Excucés où absents r-7 congé: 


MM. 
Bardoux (Jacques). 
Paul Bastid. 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque). 


Guérin (Maurice), 
Rhône. 


t'ont pas pris 


M. Edouard Ierriot, 


blée nationale, et M. Le Troquer, 


la ance, 


Jeanmot. 

July. 

Masson (Jean), 
Haute-Marne. 

Mendès-France. 

Naegeïlen (Marce!). 


Rigal (Eugène), Scine. 


part au vote : 


président de l'Assem- 
qui présidail 


Les nombres 
de: 


Nombre des 
Majorité absolue... 


Pour l'adoption. ..sss.ssse 


Contre 


Mais, après 


annoncés 


vérification, 


en séance 


281 


183 
378 


été rectifiés conformément à Ja liste de scru- 


tin ci-dessus, 


avaient 


ces nombres on! 


SCRUTIN (N° 1057) 


Sur l'amendement de M. Cristofol à l'article S 
du projet relatif à l'élection des conseillers 
de la République. (Résultat du pointage.) 


Nombre des 
Majorité 


Pour l'adoption. 
Contre 


561 
282 


277 
284 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 


Ont voté pour: 


MM. 
Airoldi. 
Aku. 
Ailonneau, 
Apithy. 
Archidice. 
Mlle Archimède. 
Arnal. 
Arthaud. 
Astier de La Vigerie (d”). 
Aubame, 
Auban. 
Audeguil. 
Auguet. 
Badiou. 
Balisnger (Robert), 
Seine-et-Oise, 
Barel. . 
Barthélémy. 
Bartolini. 
Mme Bastide {Denise}, 
Loire. 
Baurens. 
Bèche. 
Benoist (Charles). 
Berger. 
Besset. 
Bianchini, 
Billat. 
Billoux. 
Binot. 
Biscariet. 
Bissol. 
Blanchet. 
0CCagnv. 
Bonte (Florimond). 
Borra. 
Bouhey (Jean). 
Boulet Paul). 
Bourbon. 
Mme Boutard. 
Boutavant. 
Bovsson (de). 
Brault. 
Mme Madeleine Braun. 
Brillouet. 
Cachin (Marcel). 
Cala. 
Camphin. 
Cance. 
Capdeville. 
Cartier (Marcel), 
Drôme. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 
Casanova, 
Castera. 
Cerclier. 
Cermolacce. 
Césaire. 
Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Mme Charbonnel. 
Charlot (Jean). 
Chausson. 
(C'haze 
Cherrier. 
Citerne. 
Coffin. 
Cogt iot. 
Cridonnier. 
Costes ‘Alfred), 
Pierre Cot. 
Coulibaly Quezzin. 
Cristofol. 


Scine 


Darnas, 

Darou. 

Mme Darras. 

lrassonville. 

David (Marcel), 
Landes. 

Deff2rre. 

Mme Degrond. 

beixonne. 

Demusois. 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 

Depreux (Edouard). 

Desson. 

Diallo (Yacine). 

Djemad, 

Mme Dbouteau. 

Doutrallot. 

Doyen. 

Draveny. 

Dreyfus-Schmidt, 

Duclo3 (Jacques), 
seine. 

Duclos ‘Jean), Sein2- 
et-Oise. 

Dufour. 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Marc Prupuy (Gironde). 

Durroux. 

Mme bDuvernois. 

Evrard. 

Fajon (Etienne), 

Faraud. 

Fayet. 

Félix-Tchicaya. 

Ficvez. 

Mme François, 

Froment. 

Mme Galicier, 

Garaudy, 

Garcia. 

Gautier. 

Gazier. 

Genest. 

Gernez. 

Mme Ginollin. 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot. 

Gorse. 

Gosnat. 

Goudoux. 

Gouge. 

Gouin 

Gozard. 

Greflier. 

Grenier (F2rnand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 

Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guesdon. 

Guiguen. 

Guille. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire. 

Guitton. 

Guyon (Jean - Ray- 
mond), Gironde. 

Guyot (Raymond), 
ein. 

Hamani Diori. 


(Félix). 


Croizat,. Hamon (Marcel). 
Dagain. Henneguelle, 


Mme Hertzog-Cachin. 

Houphouet-Boigny. 

Jussel, 

Jaquet. 

Joinville (Général), 
{Alfred Malleret}.. 

Jouve (Géraud). 

Juge. 

Julian (Gaston), Hau- 
tes-Alpes. 

Kriegel-V alrimont. 

Lamarque-( Cando. 

Lambert {Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Lamine-Guèye. 

Lamps. 

Lanie ‘Pierre-Olivier). 

Lareppe. 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Lavergne. 

\ Le Bail. 

Lecœur. 

Le Coutaller. 

Lecnhardt. 

Mme Le Jeune (Hélène), 
Côtes-du-Nord. 

Lejeune !{Max),Somme. 

Mme Lernpcreur. 

Lenormand. 

Lepervanche (de). 

Levindrey. 

L'Huillier {Waldeck). 

Liselle. 

L'ante. 

Loustau. 

Lozeray. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Maillocheau. 

Mamadou Konate. 

Mamba Sano. 

Manceau. 

| Marly (André). 

Masson (Alberl), 
Loire. 

Maton. 

Maurellet, 

Mazier. 

Mazuez (Pierre-Fer- 
nanl). 

André Mercier (Oise). 

Métayer. 

Mme Metly. 

Jean Meunier, 
Indre-et-Laire, 

Meunier (Pierre), 
Côte-<l'Or. 

Michaut (Victor), 
Seine-Inférieure. 

Michel. 

Midel. 

Minjoz. 

Mokhtart. 

Mollet (Guy). 

Montagnier. 

Môquet, 

Mora. 

Morand. 

Mouton. 

Mudry 

Musmeaux. 

Mme Nautré. 

Mme Nedelec, 


MM. 
Abelin. 
Ahnne. 
Amiot 
André 
Antier. 
Anxionnaz. 

Aragon (d'). 
ASseray. 

Augarde. 

Aujoulat. 

Aumeran (Général). 
| Babet (Raphaël). 


(Octave). 
(Pierre). 


| Bacon. 
| Badie. 
| Barangé 


{Charles}, 
Maine-cl-Loire. 
Barbier. 


Barrachin. 


Ninine. 

Noë: (Marcel), Aube. 
Noguères. 

Palinaud, 

Finig 


Perdon (Hilaire). 

Mme Péri. 

Péron (Yves). 

Petit (Albert), 

Peyrat,. 

Philip (André). 

Pierrard. 

Pirot. 

Poirot (Maurice), 

Poulain. 

Pouimadère. 

Pourta:et. 

Pouyet, 

Prigent (Tanguy), 
Finistère. 

Pronteau. 

Prot. 

Mme Rabaté. 

Rabier. 

Ramette, 

Reeb. 

Regaudie. 

Renard. 

Mme Reyraud. 

Ricou. 

Rigal (Albert), 

Rincent. 

Rivet. 

Mine Roca. 

Rochet (Waldeck). 

Rosenblatt. 

Roucaule 
Gand. 

Roucaute 
Ardèche 

Ruffe. 

Mile Rumeau. 

Savard. 

Mine Schell. 

Schmitt (René), 
Manche. 

Segelle. 

Senghor. 

Servin. 

Signor. 

Silvandre. 

Sion 

Sissoko (Fily-Dabo}, 

Mme Sportisse. 

Thamier. 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tilon (Charles). 

Touchard, 

Toujas 

Tourne. 

Tourtaud. 

Tricart. 

Mme Vaillant 
rier. 

Valentino. 

Vedrines. 

Vé e. 

Ve 

Mme Vermeersch. 

Very (Emmañuel), 

Pierre Villon. 

Wagner. 


Seine. 


Loiret. 


(Gabriel), 


- Coutue 


Zunino. 


Ont voté contre: 


Barrot, 

Bas. 

Baudry d’Asson (de). 
Baylet, 

Bayrou. 

Beauquier. 

Bégouin. 

Béné (Maurice). 
Bentaieb. 

Béranger {André). 
Bergasce. 
Bergeret. 
Bessac, 
Bétolaud. 
Beugniez. 
Bichet. 
Bidault (G 
Billères, 


corges). 
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Blocquaux, 

Bocquet 

Boganda 

Fdouard Bonnelous. 
Bonnet. 


Mlle Bosquier, 

Bour. 

Bouret fFlenri). 
Xavier Bouvier. 


nt-Vilaine. 
Bouvier - O'Cottereau, 
avenne 


Bouxom 

Hiüsset (Max). 

Bruvneel 

Buriot. 

Buron 

Cail'avet. 

Capitant René). 

Caron 

Cartier ({Gibert)}, 
seine-et-Oise, 

Castellani 

Catoire, 

Catrice 

Cayeux (Jean), 

Ca vol. 

Chaban-Delinas (Géné- 


Charmant, 
Charpentier, 

Charpin. 

Chassaing, 
Cha:tellain. 
Chautard. 

Chevalier (Fernand), 

Ager 


Chevallier (Jacques), 
A.ger 
Crevallier {Louis}, 
Indre 
Chevallier (Pierre), 
Loiret. 


Christiaens 

Clemenceau (Michel). 

Clostermann. 

Coiin 

Cocte-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 

Coudray. 

Courant. 

Couston. 

Crouzier, 

Cudenet, 

Daladier (Edouard). 
David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 

Defos du Rau. 

Desoutte. 

Delachenal. 

Dlahoutre. 

Delcos,. 

Denais (Joseph). 

Denis tAndré), Dor- 
dogne. 

Deshors. 

Desjardins. 

Devemy, 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

bhhers 

Ml'e Dienesch. 

Dixmier. 

Dominjon. 

Douala. 

Dubois (Rent-Emile). 

Duforest. 

Dumas (Joseph). 

Mle Dupuis (José), 

Pupuy (Marceau), 
Gironde, 

Duquesne, 

Dusseaulx, 

Duveau. 

Elain. 

Errecart. 

Fagon :Yves). 

Farine (Philippe). 

Farinez. 

Faure (Edgar). 

Fauvel. 

Félix (Colonel). 

Finet. 

Fonlupt-Esperaber. 

Forcinal. 

Fouyet, 

Frédéric-Dupont. 

Frédet (Maurice). 

Furaud. 

ÿgaballe. 


Gaborit. 
Gaillard. 
Gallet. 
Galy-Gasparrou. 
Garavel, 
Garet. 

Gau. 

Gavini. 
Geotfre (de), 
Gervolino. 
Giacobbi. 
Godin. 
Gosset. 
Grimaud, 
Guilbert. 


Guillant (André). 


Guillou Finis 
tère. 

Guyomard. 

Halbout. 

Horma Ould Babana 


Hugues (Emile), 
Aipes-Mar:times, 

Hulin. 

Hutin-Desgrées, 

ihuel 

Jacquinot 

Jean-Moreau. 

Joubert, 

Juglas 

Juüles-Julien, Rhône. 

Kauffmann 

Kir 

Krieger Alfred). 

Kuchn (René). 

Labrosse 

Lacaze ‘Henri). 

Laile 

Lambert {Emile-Louis), 
Doubs, 

Mlle Lamblin, 

Laribi 
Laurelli. 

Laurens 
Cantal. 

Lecacheux 

Lécrivain-Servoz. 

Mme Lefebvre 
cine), Seine. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legenare. 

Le Sciellour, 

Lescorat. 

Lespè.. 

Letourneau, 

Liquard. 

Livry-Level, 

Louvel. 

Lucas. 

Macouin. 

Malbrant,. 

Ma!lez. 

Marcellin. 

Marc-Sangnier. 

Marin (Louis), 

Martel Louis}, 

Martineau 

Mauroux. 

Mazel. 

Meck. 

Médecin. 

Mehaignerie, 

Mekki. 

Menthon ‘de). 

Mercier (André-Fran- 
cois), Deux-Sèvres. 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet, 

Moisan. 

Mon:!on, 

Monin. 

Monjaret, 

Mont. - 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montel (Pierre). 

Montillot. 

Moro-Giafferri (de), 

Mouchet. 

Moussu. 

Moustier (de). 

Moynet, 

Muiter {André}, 

Nisse. 


‘{André), Puy-de- 
Dôme. 


Oimi. 
Orvoen. 
Palewski. 
Pantaloni. 


{Camille}, 


Fran- 


Penoy 

Petit (Eugène), dit 
Claudius. 

Petit (Guy), 
Pyrénées. 

Mme lPeyroies. 

Peytei 

Pierre-Grouès. 

Pinay 

Pleven (René). 

Poimbœæuf. 

Mme Poinso-Chapuis. 

Pourtier. 

Mile Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord 

Quilici 

Ramarony. 

Ramonei 

Raulin-Laboureur (de) 

haymond-Laurent. 

Recy (de). 

Reille-Souit 

Rencurel 

Tony Révilion. 

Ribevre (Paul). 

Roc'ore. 

Rollin (Louis), 

Roques. 

Rou:on 

Rousseau. 


Basses- 


Saïd Mohamed Cheick. 


Saudrer. 

Sehoff 

Schauffler. 

Scherer {Marc}, 

Schmidt (Robert), 
Haule-Vienne. 


Sehmitt (Albert), Bas- 


lin. 
Schumann (Maurice), 
Nord. 
Serre 
Sesmaisons (de). 
Siefridt. 
Sigrist. 
Simonnet. 
Smai 
Solinhac. 
Sourbet. 
Taillade,. 
Teitgen (Henri), 
Gironde. 
Temple 
Terpend 
Terrenoire. 
Theetten. 
Thibault. 
Thiriet. 
Tinaud Jean-Louis). 
Tinguy .de). 
Triboutet. 
Truffaut 
Va.ar 
Vendroux. 
Verneyras. 
Viard 
Viatte. 
Villard. 
Viollette (Maurice). 
Vuillaume. 
Wa:mer. 
M'le Weber, 
Wolff. 
Yvon 


W'ont pas pris part au vote: 


MM 

Ben Aly Chérif, 

Benchennouf. 

Ben Tounes. 

Riondi 

Boukadoum. 

Bourgès-Maunoury. 

Cadi ‘Abdelkader). 

Condat-Mahaman. 

Coste-Floret tPau!), 
Hérauït. 

Coty ‘René). 
Delhos Yvon). 
Jerdour 

(Joannès). 

Guissou ‘Henri). 

Khider. 

Lacoste, 

Lamine Pebaghine. 

Laniel (Joseph), 

Lecourt. 

Marie (André). 

Maroselli. 


Martine. 

Maurice-Petsche. 

Mayer Daniel), Seine 

René Mayer, Cons- 
tantine. 

Mezerna. 

Mitterrand. 

Moch Jules), 

Morice, 

Nazi Boni. 

Oueiraogo Mamadou. 

Pflimiin. 

Pinceau 

Queuille. 

Ramadier 

Reynaud {Paul). 

Saravane Lambert. 

Schneiter 

Schuman Robert). 
Moseïle 

Teitgen ‘P'erre), ille 
et-Vilaine 

Thomas (Eugène), 


Ne peuvent prendre part au vote: 


MM. 
Rabemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy, 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 

Bardoux (Jacques). 
Paul Bastid, 
Récharä. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque). 
Guérin (Maurice), 

Rhône. 


N'ont pas pris 


M. Edouard Herriot, 


Jeanmot, 
July. 
Masson (Jean), Haute- 
Marne. 
Mendès-France, 
Naegelen (Marcel), 
Rigal (Eugène). 
eine. 


part au vote: 


p’ésident de l'Assem 


blée nationale, et M. Le Froquer, qui présidait 


la séance, 


+0 


SCRUTIN (N° 1058) 


Sur la continuation de la discussion au delà de 
minuit du projet relatf à l'élection des 
conseillers de la République. 


Nombre des votants. 


Majorité 292 


Pour l’adoption........... 394 
Conte 


L'Assemblée nationale a adopté, 


Ont voté pour: 


MM. 

Abelin. 
Ahnne. 
Allonneau. 
Amiot :Octave), 
André (Pierre). 
Antier. 
Anxionnaz. 
Aragon (d’}. 
Archidice. 
Arnal. 
Asseray. 
Aubame. 
Auban. 
Aubry. 
Audeguil. 
Augarde, 
Aujoulat. 
Aumeran (Général). 
Babet (Raphaël). 
Bacon. 
Badie. 
Badiou. 
Baraagé (Charles), 

Maine-et-Loire. 
Barbier. 
Barrachin. 
Barrot. 
Bax. 
Baudry d’Asson (de). 
Baurens, 

Bayrou. 
Beauquier, 
Bèche. 
Bégouin. 
Béné (Maurice). 
Bentaieb. 
Béranger (André). 
Bergasse. 


ù Bergeret. 


Bessac. 

Bétolaud. 

Beugn'ez. 

Bianchini. 

Bichet. 

Bidau:t 

Billères. 

Binot. 

Biondi. 

Blocquaux. 

Bocquet. 

Boganda, 

Edouard Bonnefous. 

Bonnet, 

Borra. 

Mlle Bosquicr. 

Bouhey (Jean). 

Boulet {Paul). 

Bour. 

Bouret {Ienri). 

Bourgès-Maunoury. 

Xavier Bouvier, Ille- 
et-Vilaine. 

Bouvier - O’Cottereau, 
Mayenne. 

Brusset (Max). 

Bruyneel. 

Burlot. 

Buron. 

Caillavet. 

Capdeville. 

Capitant (René). 

Caron. 

Cartier {Gilbert}, 
Seine-ei-Oise, 

Cartier (Mercel;, 
Drôme. 

Castellani. 

Catoire. 

Catrice. 

Cayeux (Jean). 

Cayol, 


(Georges). 


Cerc.ier. 
Chaban-Delmas {Gén8 

Chamant, 

Charlot (Jean). 

Charpentier. 

Charpin. 

Chassaing. 

Chastellain, 

Chautard. 

Chaze. 

alier (Fernand), 
Alger 

Chevallier (Jacques), 
Alger. 

chevallier (Louis), 


Chevallier (Pierre), 
Loiret, 
Christiaens. 
Clemenceau (Michel), 
Clostermann. 


Cordonnier 

Coste-Floret (Alfred), 
ffaute-Garonne. 

Coste-Floret {Paul}, 
Hérault. 

Coty (René). 

Coudray. 

Courant. 

Couston, 

Crouzier, 

Cudencet. 

Dagain. 

Daladier (Edouard) 

Damas. 

Darou. 

David {Jean-Paul}, 
Seine-et-Oise. 

David (Marcel), 
Landes. 

Defferre 

Defos du Rau. 

l'egoutte. 

Mme Degrond. 

Deixonne. 

Delachenal. 

Delihoutre. 

Delbos {Yvon). 

Delcos. 

Denais {Joseph}. 

Denis {André), Dos 
dogne 

Dep: EUX Edouard). 

Deshors. 

Desjardins, 

Desson 

Devemy. 

Devinat. 

Dezarnaulds. 

Phers 

Diallo (Yacine), 

Mlle Dicnesch. 

Dixmier. 

Dominjon, 

Douala. 

Doutrellot. 

Draveny. 

Duforest 

Dimas 

Dupraz (Joannès}, 

{José}, 


| (Marceeu). 
ironde, 
Duqursne. 
Durroux. 
Dusseaulx. 
Duveau. 

Elain, 

Errecart. 


| 
| | 
| | 
| | 
| 
| 
| 
| G 
| | | 
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| | | 
| | | 
| 
| | | 
| | 
| | ( 
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| | | 
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| 
| | 
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Evrard. Loustau. Rencurel. Sissoko (rily-Dabo). Mme Le Jeune (Hélè-| Petit {Albert}, Scine, 
Fagon (Yves). Louvel. Tony Révillon, Solinhac ne), Côtes-du-Nord. | Peyrat. 
Faraud. Charles Lussy. Reynaud (Paul), Sourbet. Lenormand, Pierrard, 
Farine (Philippe). Mabrut. Ribeyre {Paul). Tarllad2. Lepervanche (de). Pirot. 
Farinez Macouin. Ricou. Teitgn (Ilenri), L'Huillier (Waïldeck).| Poumadère. 
Faure (Edgar) Malbrant. Rincent. Gironde, iselte, Pourtalet. 
pélix (Colonel). Mallez, Rivet. Teizen Ile- | Llante. Pronteau. 
Li et. Marcellin. Roclore. et-Vilaine. Lozeray. Prot, 
rontupt- -Esperaber. Marc-Sangnier. Rollin (Louis). Temple. Lucas. Mme Rabaté, 
Jorcinal. Marie (André). Roques, Terpend. Maillocheau. Ramelite. 
Fouyet, Maroselli. Roulon. Terrenoire. Mamadou kKonate. Renard. 
rédérie-Dupont. Martel (Louis). Rousseau. Theeten, Mamba Sano. Mme Reyraud. 
Frédet (Maurice). Martineau. Saïd Mohamed Cheick. | Thibault. Manceau. Rigal (Albert), Loiret, 
Froment. Maurellet. Sauder. Thiriet. x Marin (Louis). Mme Roca. 
luraud. Maurice-Petsche. Schatf. Thomas (Eugène), Marly (André). Rochet {Waldeck}. 
Gabelle. Mauroux. Scherer (Marc). Thoral. 


Gaborit. 

Gallet. 

Galy-Gasparrou, 

Garavel. 

Garet. 

Gau. 

Gavini. 

Gazier. 

Geoffre (de). 

Gernez. 

Gervolino, 

Giacobbi, 

Godin. 

Gorse. 

Gosset, 

Gouin 

Gozard. 

Grimaud. 

Gucsdon. 

Guilbert. 

Guillant (André). 

Quille. 

Guillou {Louis}, Finis- 
tère. 

Guitton. 

Guyomard. 

Guyon (Jcan - Ray- 
rond), Gironde. 

Ialbout, 

lenneguüelle. 

Horma Ould Babana. 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes. 

Hulin. 

Ifussel. 

Hutin-Desgrèes, 

Jhuel. 

Jacquinot,. 

Jaquet. 

Jean-Moreau, 

Joubert. 

Juglas. 

Jules-Julien (Rhône). 

Kauffinann. 


Kir, 

Krieger (Alfred). 

Kuehn (René), 

Labrosse, 

Lacaze (Henri). 

Lacoste. 

Lalle, 

Lamarque-Cando. 

Lambert (Emile-Louis) 
Doubs. 

Mlle Lambiin. 

Lamine-Guèye. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Pierre-Olivicr). 

Laurelli. 

Laurens (Camille), 
Cantal, 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Lecacheux, 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt. 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine, 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lejeune :Max),Somme. 

Mme Lempereur, 

Le Sciellour. 

Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau. 

Le Troquer (André). 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry-Level, 


Mayer (Daniel), Seine. 

René Mayer, Cons- 
lanline. 

Mazel. 

Mazier. 

Mazuez 'Picrre-Fer- 
nand). 

Meck. 

Médecin, 

Mechaignerie, 

Menthon (de). 

Mercier (André-Fran- 
çois), Deux-Sèvres. 

Métayer. 

Jean Meunier, Indre- 
et-Loire. 

Michaud (Louis), 
Vendée, 

Michelet, 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan. 

Mollet (Guy). 

fondon. 

Monin. 

Monjaret. 

Mont. 

Monteil {André}, 
Finistère. 

Montel (Pierre). 

Montillot. 

Morice. 

Moro-Giafferri (de). 

Mouchet. 

Moussu. 

Mousltier {de). 

Moynet, 

Muller (André). 

Nininé. 

Nisse. 

Noël (André), 
Dôme. 

Noguères, 

Olmi. 

Orvoen. 

Palewski, 

Pantaloni, 

Penoy. 

Petit (Eugène - Clau- 
dius). 

Petit (Guy), 
Pyrénées. 
Mme Peyroles, 

Poytel. 

Pflimlin. 

Philip (André). 

Pierre-Grouès. 

Pinay, 

Pineau. 

Pleven (René). 

Poimbœuf. 

Mme Poinso-Chapui:. 

Poirot (Maurice). 

Poulain. 

Pourtier, 

Pouyet. 

Mile Prevert, 

Prigent (Robert), 
Nord. 

Prigent (Tanguy), 
Finistère. 

Queuille, 

Quilici. 

Rabier. 

Ramadier. 

Ramarony, 

Ramonet. 

Raulin-Laboureur (de) 

Raymond-Laurent, 

(de). 


Puy-de- 


Basses- 


Regaudie. 
Reille-Soult. 


Schmidt (Rotert). 
Haute-Vienne. 
Schmitt (Aïbert), Bas- 


Rhin. 
Schmitt (René), 
Manche. 
Schneiter, 
Schuman (Robert), 
Moselle. 
Schumann (Maurice), 
Nord. 
Segelle. 
Senghor. 
Serre. 
Sesmaison® 
Siefrid!, 
Sigrist, 
Silvandre. 
Simonnet. 


(dc). 


Sion. 


Ont vois 


MM. 
Airoldi. 
Aku. 
Apithy. 
Mlle Archimède. 
Arthaud. 
Astier de La Vigerie(d’} 
Auguet. 
Ballanger (Robert), 
Seine-et-Oise, 
Barel. 
Barthélémy. 
Bartolini. 
Mme Bastide (Denise), 
Loire. 
Benoist (Charles. 
Berger. 
Besset. 
Billat. 
Billoux. 
Biscarlet. 
Bissol. 
Blanchet. 
Boccagny. 
Bonte (Florimond). 
Bourbon. 
Mme Boutard. 
Boutavant. 
Boysson (de). 
Brault. 
Mme Madelcine Braun. 
Brillouet. 
Cachm (Marcel), 
Calas. 
Camphin. 
Cance. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 
Casanova. 
Caslera. 
Cermolacce. 
Césaire. 
Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Mme Charbonnel. 
Chausson, 
Cherrier. 
Citerne. 
Cogniot. 
Costes (Alfred), Seine. 
Pierre Cot. 
Coulibaly Ouezzin, 
Cristofol. 
Croizat. 
Mme Darras. 
Dassonville. 
Demusois. 
Denis (Alphonse), 
Jtaute- Vienne. 
Djemad. 
Mme Douteau. 


Doyen. 


Tinaud (Jean-Louis). 
Tinguy (de). 
Triboulet, 
Truffaut. 

Valay. 

Vée. 

Vendroux. 
Verneyras. 

Very (E mmanuel}, 
Viard. 

Viatte. . 

Villard. 

Violette (Maurice). 
Vuillaur.e. 
Wagner. 

Wasmer. 

Mlle \W:ber. 

\Volfr. 

Yvon. 


contre : 


Dreyfus-Schmidt. 

Dubois (René-Emile). 

Duclos (Jacques), 
Seine. 

Duclos (Jean), 
et-Oise, 

Dufour. 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Marc Dupuy, Gironde. 

Dutard. 

Mme Duvernois. 

Fajon (Etienne). 

Fauvel. 

Favet. 

Félix-Tchicaya. 

Fievez. 

Mme Francois. 

Mine Galicier. 

Garaudy. 

Garcia. 

Gautier. 

Genest. 

Mme Ginollin. 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot. 

Gosnat. 

Goudoux. 

Jouge. 

Greffier. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 
Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guiguen. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire. 

Guyot (Raymond), 
Seine, 

Hamani Diori. 

Hamon (Marcel). 

Mme Hertzog-Cachin. 

Houphouet-Boigny, 

Joinville (Général) 
{Alfred Maileret]. 

Juge, 

Julian (Gaston), Iau- 
tes-Alpes. 

Kriegel-Valrimont. 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Seine-Inférieure. 

Lamps. 

Lareppe. 

Lavergne, 

Lecœur, 


Seine- 


Masson ‘Albert), 
Loire, 

Maton. 

André Mercier, Oise, 

Mme Mety. 

Meunier (Pierre), 
Côted'Or 

Michaut (Victor), 
Seine-Inférieure. 

Michel. 

Midol. 

Mokhtari. 

Montagnier. 


Morand. 
Mouton. 
Mudry. 
Musmeaux. 
Mine Nautré. 
Mumne Nedelec. 


Noël (Marcel), Aube. 


Patinaud. 

Paul {Gabriel}, Finis- 
tère. 

Paumier. 

Perdon (Ililaire), 

Mme Péri, 

Péron (Yves). 


N'ont pas pris 


MM. 
Ben Aly Chérif. 
Benchennouf. 
Ben Tounes. 
Boukadoum. 
Cadi. (Abdelkader). 
Condat-Mahaman. 
Derdour., 
Gaillard 
Guissou 
Khider. 


(Henri). 


Rosenblatt. 

Roucaute (Gabriel), 
Gard. 

Roucaute (Roger), 
Ardèche 

Ruffe. 

Mile Rumeau., 

Savard. 

Schauffler. 

Mme Schell. 

Servin. 

Signor. 

Mme Sportiisse. 

Thamier. 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard, 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud, 

Tricart. 

Mine 
rier. 

Vedrines. 

Vergès. 

Mme Vermeersch. 

Pierre Villon. 

Zunino. 


Vaillant-Coutu 


part au vote: 


Lamine Debaglhirs. 
Laribi. 

Martine, 

Mekki. 

Mezerna. 


{Nazi Boni. 
| Ouedraogo 


Mamadou 
Saravane Lambert. 
Sail. 

Valentino. 


Ne peuvent pas prendre part au vote: 


MM. 
Rabemananjara. 


Rasela, 
\avoahangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 

Bardoux (Jacques), 
Paul Bastid. 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Fancisque). 
Guérin (Maurice), 

Rhône. 


N'ont pas 


Jeanmot. 

July. 

Masson (Jcan) 
Marne. 

Mendès-France. 

Nacgelen (Marcel), 


, 


Rigal (Eugène), 
Seine. 
pari au vote: 


M. Edouard Herriot, int de l'Assem- 
blée nationale, et M. Bousom, qui rrésdait 
la séance, 

Lez nombres annoncés vaient 
de: 

Nombre des votants......,......... 503 
Pour l’adoption....,...,... 406 
Mais, après vérification, ces nombres ont 
été rectifiés conformément à la liste de scru- 


tin ci-dessus, 


—*+ © +- 
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SCRUTIN (N° 1059) 
Sur l'amcndement de M. Cristofol à l'article 8 
du projet relatiÿÿ à l'élection des conseillers 
de la République (Délégués supplémentaires 


dans les communes 


ta nts\. 


Nombre des votants. 


absolue... 


H 
Majorité 


Pour l'adoption. 


Contre 


L'Assemblée 


national: 


le plus de 15.000 habi- 


183 
403 


> n'a pas adopté. 


Ont voté 2our: 


MM. 
Airo!di. 
Aku. 
Apithy. 
Mlie Archimède. 
Arthaud. 
Astier de La Vigerie (d”). 
Auguet. 
Ballunger (Robert), 
scine-et-Oise. 
Barel 
Berthélémy. 
Bartolini. 
Mine Bastide 
nise), Loire. 
Benoist (Charles). 
Berger 
Besset, 
Billai 
Billoux. 
Biscarlet. 
Bissol 
Blanchet. 
Boccagny. 
Bonte ‘Florimond). 
Bourbon. 
Boutard, 
Boulavant. 


(De- 


Buysson de). 

Br uit 

M'iue Madeleine 
Braun. 

Brillouet. 

Cachin Marcel). 

Calas 

Camphin. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 

Casanova, 

Castera 

Cermolacce, 

Césaire 


Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Mine Charbonnel. 
Ch iusson, 
Cherrer, 
Citerne. 
Cogmot. 
Costes 
seine, 
Prerre Cot. 
Couiibaly Ouezrin. 
Cristofol 
Croizat. 
bLarras 
Dassonville, 
Jermusois, 
nis {Alphonse}, 
thiute-Vienne 


Alfred}, 


Piemad. 

Mine boutesu. 

Doven 

Drexfus-Schmidt. 

Durios Jacques), 
seine 

Duclos Jean), Seine 
et-0ise. 

Dufour 

Dumet (Jean-Louis). 

Duvurat Gérard). 


Marc Dupuy Gironde), 
Dutard 
Mme 

Fajon 
Fawvi 
Félix Tehcaya. 


Duvernois. 
Etürnne). 


Mme François, 


Mine Galicier. 


Garaudy. 
Garcia. 

Gautier, 
Genesi. 

Mme Ginollin, 
Giovoni. 

(sirard. 
Girardot, 
Gosnat. 
Goudoux, 
Gouge. 

Greffier. 
Grenier Fernand). 
Gresa Jacques). 
Gros. 

Mme Guérin Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rose), 

Seine 

Guiguen 

Guillon Jean), Indre- 
et-Loire. 

Guyot (Raymond), 
seine. 

Hamant: Dior. 

Hamon Marcel. 

Mme Hertzog-Cachin 

Houphouet-Boigny. 

Joinville Général) 
‘Alfred Malleret). 

Juge 

Julian (Gaston), 
Hautes-Alpes. 

Kriegel-Valrimont. 

Lambert 'Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Lamps. 

Lareppe. 

Lavergne. 

Lecœur. 

Mme Le Jeune (Hé- 
lène), Côtes-du-Nord. 

Lenormand 

Lepervanche de). 

L'Huillier (Waideck). 

Lisette. 

lante 

Lozeray. 

Mailiocheau. 

Mamadou Konale. 

Mamba Sano. 

Maniceanu, 

Marty André). 

Masson ‘Albert), 
Loire 

Maton. 

André Mercier, 

Mme Metvy. 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or, 

Michaut Victor), 
Seince-Intérieure. 

Michel, 

Midol. 

Mokhtari. 

Montagnier. 

Môquet. 

Mora 

Morand. 

Mouton. 

Mudry 

Musneaux. 

Mme Nautrw. 

Mme Nedelec. 

Noël (Marcel), Aube. 

Patinaud. 

Paul (Gabriel), 
Finistère. 


Oise. 


Picrrard 


: Pourtalet. 


Paumier. 

Perdon :Hilaire). 
Mme Péri 

Péron (Yves). 

Petit :Albert), Seine. 
Peyrat. 


Pirot 
Poumadère. 


Pronteau. 

Prot. 

Mme Rabaté, 

Rhamette. 

Renard. 

Mme Reyratud. 

Riga: Albert), Loiret. 
4me 

Rochet  Waldeck). 

Rosenblatt, 

Roucaute (Gabriel), 
Gard. 

Roucaute fRoger', 


Ardèche 


Ont voté 


MM. 
Abelin. 
Ahnne. 
Allonneau. 
Amiot (0ctave). 
André Pierre), 
Antier 
Anxionnaz. 
Aragon (d’). 
Archidice. 
Arnaäl. 
ASseray. 
Aubarmne. 
Auban 
Aubry, 
Audeguil. 
Auyarde. 


! Aujoulaf. 


Auineran (Général). 

Babet (Raphaël). 

Bacon 

Badie. 

Badiou. 

Barangé Charles), 
Maine-et-Loire. 

Barbier. 

Barrachin. 

Rarrot. 

Bas 

Baudry d’Asson (de). 

Baurens. 

Baviot. 

Bayrou. 

Beauquier, 

Bèche 

Bégouin. 

Béné (Maurice). 

Bentaieb. 

Béranger (André). 

Bergasse. 

Bergeret, 

Bessac. 

Bétolaud. 

Beugniez. 

Branchini. 

Bichet. 

Bidault (Georges). 

Billères. 

Binot 

Biondi. 


| Blocquaux. 


Bocquet. 

Boganda. 

Edourri Bonnefous. 

Bonnet, 

Borra 

Mlle Bosquier. 

zouhey (Jean). 

Bour. 

Rouret :fenri). 

Bourgès-Maunoury. 

Xavier Bouvier, 
Vilaine. 

Bouvier-O’Cottereau, 
Mayenne. 

Brussrt (Max). 

Bruyneel. 

Burlot. 

Buron. 

Caillavet. 

Capdeville. 

Capitant (René). 


Ruffe. 

Mlle Rmeau 
Savard. 

Mme Schell, 
Servin. 

Signor 

Mme Sportisse. 

Thamier, 

Thorez {Maurice}, 
Thuillier. 

Tillon (Cherles). 

Touchard, 

Toujas. 

Tourne, 
Tourtaud. 

Tricart. 

Mine Vaillant- 
Couturier. 

Vedrines. 

Vergès. 

Mme Vertaeers:h. 

Fierre Villon. 

Zunino. 


contre : 


Caron. 

Cartier (Gilbert), 
seine-et-Oise. 
Carter Marcel), 

Drame 
Castellani. 
Catoire. 
Catrice. 
Cayeux (Jean). 
Cayol 
Cerclier, 
Chaban-Delmas 
(Général). 
Chamant. 
Charlot {Jean). 
Charpentier. 
Charpin 
Chassang. 
Cnastellain. 
Chautard. 
Chaze 
Chevalier (Fernand), 
Alger. 
Chevallier (Jacques). 
Alger. 
Chevailier Louis), 
mdre. 

Chevallier (Pierre), 
Loiret 
Chrisliaens. 
Clemenceau (Michel). 

Clostermann. 

Coffin. 

Colin 

Cordonnier. 

Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 

Coste-Floret (Paul), 
Hérault. 

Coty René). 

Coudray. 

Courant. 

Couston. 

Crouzier, 

Cudenet. 

Dagain. 

Daladier (Edouard). 

Damas, 

Darou. 

David Jean-Paul, 
Seine-et-Oise. 

David Marcel), 
Landes. 

Defferre 

Defos du Rau. 

Degoutte. 

Mme Degrond. 

Deixonne. 

Deiachenal. 

Delahoutre. 

Delbos (Yvon). 

Delcos. 

Denais (Joseph). 

Denis ‘André), 


Dordogne. 
Depreux ‘Edouari) 
Decshors, 
Desjardins, 
Desson. 

Devemy. 
Devinat. 
Dezarnaulds. 


Dhers. 

Diallo {Yacine). 
Mile Dienesch. 
hixmier. 
Dominjon. 
Douala. 
Doutrellot. 
Draveny. 


Dubois (René-Emile). 


Duforest. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannès). 

Mile Dupuis (José), 
Seine. 

Dupuy (Marceau), 
Gironde. 

Duquesne. 

Durroux. 

Dusseaulx, 

Duveau. 

Elain. 

Errecart. 

Evrard. 

Fagon (Yves). 

Faraud. 

Farine (Philippe). 

Farinez. 

Faure Edgar). 

Fauvel 

‘élix {Colonel}. 

Finet. 

Fonlupt-Esperaber. 

Forcinal. 

Fouyet. 

Frédéric-Dupont. 

Frédet ‘Maurice, 

Froment. 

Furaud. 

Gabelle. 

Gaborit. 

Gaillard. 

Gallet. 

Galy-Gasparrou. 

Garavel 

Garet. 

Gau 

Gavini. 

Gazier. 

Geoffre ;ide). 

Cernez. 

Gervolno, 

Giacobbi. 

Godin. 

Gorse. 

Gosset. 

Gouin (Félix). 

Gozard. 

Grimaud. 

Guérin Maurice), 
Rhône. 

Guesdon. 

Guilbert. 

Guillant (André). 
suille 

Guillou (Louis), 
Finistère. 

Guitton. 

Guyomard, 

Guyon (Jean-Ray- 
mond}, Gironde. 

Ha bou . 

Henneg'ielle 

Horma Ould Babana 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes. 

Hulin 

Hu>sel 

Hutin-Desgrèes. 

Jhue!. 

Jacquinot. 

Jaquet. 

Jean-Moreau, 

Joubert. 

Jouve (Géraud). 

Juglas. 

Jules-Ju'ien, Rhône 

Kauff!mann. 

Kir. 

Krieger (Alfred). 

Kuehn (René). 

Labrosse, 

Lacaze (Henri). 

Lacoste. 

Lalle. 

Lamarque-Cando. 

Lambert (Emile- 
Louis), Doubs. 

Mile Lamblin. 

Lamine-Guèye. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Pierre-Olivicr} 


Le Bail. 

Lecacheux., 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz, 

Leenhardt. 

Mme Lefebvre 

(Francine), Seine. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lejeune (Max) 

(Somme, 

Mme Lempereur. 

Le Sciellour. 

Lescorat, 

Lespès. 

Letourneau. 

Le Troquer {André), 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry-Level. 

Loustau. 

Louvel. 

Lucas. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Macouin. 

Malbrant. 

Mallez 

Marcellin. 

Marc-Sangnier. 

Marie André). 

Marin (Louis). 

Maroselli. 

Martel ‘Louis), 

Martineau. 

Maurellet 

Maunce-Petsche. 

Mauroux. 

Mayer (Daniel), 

Seine. 

René Mayer, Conctan- 

tine. 

Mazel. 

Mazier 

Mazuez 
nand). 

Meck 

Médecin. 

Mehaignerie. 

Mekki,. 

Menthon (de). 
Mercier {André-Fran- 
çois) Deux-Sèvres. 

Métayer. 

Jean Meunier, Indre- 
et-Loire 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet, 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch !Jules). 

Maisan, 

Mollet (Guy). 

.Mondon, 

Monin, 

Monjaret, 

Mont 

Mon!e:l (André), 
Finistère. 

Montel (Pierre). 

Montillot 

Morice. 

Moro-Giafferri (de). 

Moucnet. 

Moussu. 

Moustier (de). 

Moynet. 

Muller (André). 

Ninine. 

Nisse. 

Noël André), Puy-de- 
Dôme, 

Noguères. 

Olmi. 

Orvoen. 

Palewski. 

Pantaloni, 

Penox. 

Petit 
dius), 

Petit Guy), Basses- 
Pyrénées. 

Mme Peyroles. 


(Pierre - Fer. 


(Eugène - Clau- 


Nord. 
| 
| 
| | 
| | 
| | | | 
| | 
| | 
| ] | 
| | 
_ | | | 
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fli À 
philip (André). Schneiter. 
(Rober!), 
Schumann (Maurice), 
Pieven (René). 

Poimbœuf. S 

Mine 4 of. 

Sesmaisons (de). 
Siefridt. 

Sicrist. 

pouye 

Mile Prevert. Sivandre. 

prigent (Robert), 

Nord. 

Prigent (Tanguy), (Filÿ-Dabo*. 

inistère. 

Queuille, 

Taillade. 
Ramadier, Henri}, 
à Teitgen (Pierre), Ele- 
tamonet. et Vilaine À 
Raulin-Laboureur !de). Temple 
Raymond-Laurent. 

Re Terrenoire. 
Theetten. 
Reille-Soult. 


Rencurel. 

Tony Réviilon. 
Reynaud (Paul}. 
Ribeyre (Paul). 


Thoral, 


Thomas (Eugène). 


Tinaud Jean-Louis) 
Tinguy (de). 


Ricou. Triboulet. 
Rincent, Truffaut. 
Rivet. Valay. 
Rocicre. Vée 
Rollin (Louis). Vendroux. 
Roques. Verneyras. 
Roulon. Very (Emmanuel). 
Rousseau. Viard. 
Said Mohamed Cheikh. | viatte. 
Sauder. Villard. 
SchaïT. Viollette (Maurice). 
Schauffler. Vuillaume. 
Scherer Marc}, Wagner. 
Schmidt (Robert), Waÿmer. 
Haute-Vienne. Mlle Weber, 
Schmitt (Albert), Pas- |! Wolff. 
Rhin. Yvon. 


N'ont pas "ris part au vote: 


MM. Guissou (Henri). 
Ben Ali Chérif, Khiaer. 
Benchennouf. Lamine Debaghine. 
Ben Tounes. Martine. 

Boukadoum Mezerna. 

Boulet (Paul). [Nazi Boni. 

Cadi (Abdelkader). Oucdraogo Mamadou. 

Saravane Lambert. 
Valentino. 


Derdour, 


Ne peuvent prendre part au vote: 


MM. 


aseta 
Rabemananjara. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. Jeanmot. 
Bardoux (Jacques). July. 
Paul Bacstid. Masson !Jean), Ilau'e- 
Béchard. Marne. 
Bougrain. Mendès-France. 


Chevisné (de). 


Naegeien 
Gay (Francisque). 


(Marcel). 


Rigal (Eugène), Seine 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Herriot, président 
blée nalionale, et M. Bouxom, 
la séance. 


Les nombres annoncés 


€té de: 
Nombre des votants. 
Majorité absolue... 
Pour l'adoption... 

Contre 


en 


Mais, après vérification, ces nom 


de l'Assem- 


qui présidait 


avaient 


nce 


"4 


185 
309 


bres ant ét 


rectifiés conformément à la liste de scrutin 


ci<dessus. 


SCRUTIN (N° 1060) 


Sur l'amendement de M. Bichet à l'article 8 
relatif à l'élection des conseillers 
République (Délégués supplémentai- 

À dans les communes de plus de 45.000 


habitants). 
Nombre des votants.....,,....... 585 
Majorité absolue 293 


Pour l'adoption 
Coutre 


358 
277 


L'Assemblée nationale a adopté. 


Ont voté pour : 


MM. Chevallier (Louis), 

Abelin, Indre 
Ahnne, Chevalier (Pierre), 
Alonneau. Loiret. 
Amiot (Octave), Christiaens, 
Anxionnaz. Clostermann. 
Aragon (d”}, Coffin. 
Archidice, Colin. 
Arna!. Cordonnier, 
ASSeray, Coste-Floret (Alfred), 
Aubamie, Haute-Garonne. 
Auban. oste-Floret (Paul), 
Aubry. Hérault. 
Audeguil, Coty (René), 
Augarde. Coudray. 
Courant, 
Babet (Raphaël), Couston. 
Bacon, Cudenet. 
Badie. Dagain. 
Badiou. Daladier (Edouard), 
Barangé (Charles), Damas. 

Maine-et-Loire. Darou. 
Barbier. David (Jean-Paul), 
Barrot,. Seine-et-Oise. 
Bas. David (Marceh, 
Baurens, Landes, 
Baylet, Defferre. 
Bayrou, Defos du Rau. 
Beauquier, Degoutte. 
Bèche. Mme Degrond. 
Bégouin. Deixonne. 


Béné (Maurice). 


Bentaieb. 


Béranger (André). 


Rergerct. 
Bessac, 
Beugniez. 
Bianchini, 
Bichet. 


Bidault (Georges). 


Billères. 
Pinot. 
Biondi. 
Blocquaux, 
Bocquet. 
Boganda. 


Edouard Bonnefous. 


Bonnet. 


Delachenal 
Delahoutre. 
Delbos (Yvon). 
DPelcos. 
Denis (André}, 
Dordogne. 
Depreux (Edouard). 
Desson. 
Devemys. 
Devinat. 
Dezarnaulds, 
Phers. 
Diallo (Yacine),. 
Mlle Diencesch, 
Dominjon. 
Douala. 
Doutretot. 


Borra. Draveny. 

Mlle Bosquier. Dubois (René-Emile). 
Bouhey (Jean). Duforest, 

Bour. Dumas (Joseph). 
Bôurct {Henri}. Dupraz (Joannès). 
Bourgès-Maunoury. Dupuis osé), 
Burlot, Seine. 

Buron. Dupuy (Marceau), 
Caillavet, Gironde. 


Capitant (René}, 


Caron. 


Cartier (Gilbert), 
Se:ne-et-Oise. 
Cartier (Marcel), 


Drôme, 
Caste.lani, 
Catoire, 


Duquesne. 
Durroux. 
Dusseaulx. 
Duveau. 
Elain. 
Errecart. 
Evrard. 
Fagon 
Faraud. 


(Yves). 


Catrice. Farine (Philippe). 
Cayeux (Jean). Farinez. 

Caynl. Faure (Edgar). 
Cercler. Fauve 

Chamant. Finet 

Charlot (Jean), Fonlupt-Esperaber, 
Charpentier. Forcinal. 
Charpin. Fouyet. 

Chussi in Froment. 
Chastell lan. Furaud. 
Chautard. Gabelle. 

Chaze. Gaborit. 


Chevalier 
Alger, 


(Fernand), 


Gaillard. 


Galy-Gasparrou. 

Garavel, 

Garet, 

Gau. 

Gavini, . 

Gazier. 

Gernez. 

Gervolnb, 

Godin. 

Gorse. 

Gosset. 

Gouin (Félix), 

Gozard. 

Grimaud. 

Guérin 
Rhône. 

Guesdon. 

Guilbert. 

Guiilant (André) 

Guille. 

Guillou (Houis), 
Finistère. 

Guitton. 

Guyomard. 

Guyon (Jean-Ray- 
Inond)\, Gironde 

Halbout. 

Henneguelle. 

Horma Ould Babana. 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes, 

Hulin 

Hussel. 

Hutin-Desgrèes, 

Ihuel. 

Jacquinot, 

Jaquet. 

Jean-Morcau. 

Jouve (Géraud), 

Juglas. 

Jules -Juben, Rhône. 

Kauffmann. 

kKir. 

Krieger (Alfred), 

Kuehn (René). 

Labrosse. 

Lacaze (Ienri). 

Lacoste. 

Lalle. 

Lamarque-Cando, 

Lambert (Emile- 
Louis), Doubs, 

Mile Lamblin. 

Lamine-Guèye. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Pierre-Oli 

Laribi. 

Laurell. 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt. 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 

Lejeune (Max), Somme. 

Mme Lempereur, 

Le £Sciellour. 

Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau. 

Le Troquer 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry-Level, 

Loustau, 

Louvel. 

Lucas. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Malbrant, 

Mallez. 

Marcellin. 

Marc-Sangnier, 

Marie (André). 

Marin (Louis). 

Maroselit. 

Martel (Louis). 

Martineau. 

Maurellet. 

Maurice-Pelsche. 

Mauroux. 

Mayer (baniel}, Seine. 

René Mayer, 
Constantine. 

Mazel. 

Mazier. 


Maurice), 


vier). 


(André). 


Mazuez  (Picere - Fey. 

Meck. 

Médecin. 

Meéhaignerie, 

Mekki. 

Menthon (de). 

Mercier (Audré- Frans 
çcois,, Deux-Sèvres. 

Métayer. 

Jean Meunier, 
Indre-et-Loire, 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet. 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch (iules}, 

Moïsan. 

Mollet (Gus), 

Mondon. 

Mornn. 

Monjaret, 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère, 

Morice. 

Moro-Giafterri (de, 

Mouchet, 

Moussu. 

Moynet, 

Ninine, 

Nisse, 

Noël (André), 
Puy-de-Dôme, 

Noguères, 

Olmi. 

Orvoen. 

Palew ski. 

Pantalon 

Penoy. 

«Eugène - {121% 


Mme 
Pflimlin. 

Philip (André). 
Pierre-Grouès 
Pinay. : 
Pineau. 

Pleven (René). 
Poimbæuf. 

Mine Poinso-Charats 
Poirot (Maurice), 
Poulain. 

Pourtier, 

Pouyet. 


Mlle Prevert. 
Prigent (Robert}, 
Nord. 


Prigent (Tanguy), 
Finistère. 

Queuille. 

Quilici 

Rabier. 

Ramadier 

Ramonet. 


| Raulin-Labot iTEUT 
Ravmemi-Laur 

Recy (de). 

Rech. 

Regaudie. 

Reille-Souïit, 

*encurel. 

Tony Révillon. 
Reynaud (Paul) 
Ricou, 

Rincent, 

Rivet. 

Roclore, 

Roqui 3. 

Saïd Mohamed Chei®, 
Sauder 

Schaff. 

Scherer (Mare 


Schmidt (Robe rt}, 
Haute-Vienne. 
Schmitt (Albert} 
Bas-Rhin. 
Schmitt (René), 
Manche 
Sclineiter. 
Schuman (Robert), 
lle. 
Schumann 
Nord. 
Segelie 
Senghor. 
Serre 
Siefridt, 
Sigrist 
Silvandre. 


{Maurice}, 
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Simonnet. Tinguy (de). L'Iuillier (Waldeck)., Pirot. 
Sion. Triboulet. Lisette. ns. SCRUTIN (N° 1061) 
Prontesu. Sur l'article du projet relatif à l'élection 
Solinhac. Véc. Macouin. Prot. des conseillers de la République. 
Taillade. Vendroux. Maillocheau. Mme Rabaté, 
Tcitgen (Henri), Verneyras. Mamadou Konate. Ramarony. Nombre des 588 
Gironde. Very (Emmanuel). Mamba Sano. Ramette. Majorité absolue osseuse 295 
Teitgen (Pierre). Viard. Manceau. Renard. 
Terpend. Viollette (Maurice). Loire. Rigal (Albert), Loiret. L'Assemblée nalionale a adopté. 
Terrenoire. Vuillaume. Maton. Mme Roca. 
Thibault. Wagner. André Mercier, Ofse,| Rochet (Waldeck). 1 
Thirict. Mme Metlv. (Louis), Ont voté pour: 
Thomas (Eugène). Mlle Weber. Meunier (Picrre Rosertblatt. 
Thoral. Wolff. Côte-d'Or. Roucaute (Gabriel), MM, Chaban-Delmas {Géné 
Tinaud (Jean-Louis). | Yvon. Michaut (Victor) Gard. Abelin. Jai). 
Seine-Inférieure Roucaute (Roger), Ahnne. Charmant. 
Mich” h Ardèche. Allonneau. Charlol (Jean), 
Ont voté contre : Mido!” Roulon. Amiot (Octave). Charpentier, 
ak Rousseau. André (Pierre), Charpin. 
Airoki. nier. 1xi hastellai 
Montel (Pierre). Mile Rumeau. Anxiunnaz, Chastelain. 
Aku J Monlillo! Gavard Aragon (d'). Chautard, 
André (Pierre). Mme Douteau, Schauffl Archidice. Chaze. 
Doyen. me Arnal Chevalier (Fernand) 
Drèyfus Schmidt. Mora. Mme Schell Asseray. | Aiger. 
Archimède, Duclos (Jacques), Aubame. Chevailier (Jacques), 
Arthaud, seine. Moustier (de), { Auban. Alger. 
Aslierde La Vigerie (d”). Duclos (Jean), Mouton. Aubry. Che‘alier (Louis), 
Auguet. Seine-et-Oise. Mudry. Sourbet. 
» Cnorlisse Audeguil, Indre. 
Auimeran (Général). Dufour. aux. AUNe Auzarde Chevallier Pierre) 
allance san-Louis r ré Thamicr. 2° 
Ballanger (Robert), Dumet (Jean-Louis). Mutler (André). ; Aujoulat. Loiret. 
Seine-et-Oise. Duprat (Gérard). Mme Naulré. nectten, 


Barel. 

Barrachin. 

Parthélmy. 

Bartolini. 

Mme Bastide (Denise), 
Loire, 

Baudry d'Asson (de). 

Benoist (Charles). 

Bergasse, 

Berger, 

Besset. 

Bitoïaud, 

Bilat. 

Billoux. 

Riscarict, 

Bi:co!. 

B'anchet. 

Boccagny. 

Bonte (Florimond). 

Bourbon. 

Mine Boutard. 

Boulavant, 

Xavier Bouvier, 
Il'e-et-Vilaine. 

Poulet (Pau). 

Bouvier - O’Cottereau, 
Joysson (de). 

Brauit. 

Mme Madeleine Braun. 

Brillouet. 

Brusset (Max). 

Bruyneel. 

Cachin (Marcel). 

Calas. 

Camphin. 

Cance. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 

Casanova. 

Casicra 

Cermolacce. 

Césaire. 

Chsban-Delmas (Géné- 
ral). 

Chambeiron. 

Chambrun (de). 

Mme Charbonne!, 

Chausson. 

Cherrier, 

Chevallier (Jacques), 
Alger. 

Citerne. 

Clemenceau (Michel). 

Cogniot. 

Costes (Alfred), Seine. 

Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin, 

Cristofol. 

Croizat. 

Crouzier. 

Mine Darras, 

Dassonville. 

Demusois. 

Denais (Joseph). 

Denis (Alphonse), 


Haute-Vienne. 


Marc Dupuy (Gironde). 
Dutard. 
Mme Duvernois. 
Fajon (Etienne), 
Favet. 
Félix (Colonel). 
Félix-Tchicaya. 
Fievez, 
Mme François. 
Frédéric-Dupont. 
Frédet (Maurice), 
Mine Galicier. 
Garandy, 
Garcia. 
Gautier. 
Ge nest. 
Geoffre (dc). 
Giacobbi. 
Mme Ginollin. 
Girard. 
Girardot. 
Gosnat, 
Goudoux. 
Gouge. 
Greffier. 
Grenier (Fernand), 
Gresa Jacques). 
Gros. 
Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure, 
Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guiguen. 

Guitlon (Jean), 
Indre-et-Loire. 

Guyot (Raymond), 
Seine, 

Hamani Diori. 

Hamon {Marcel}. 

Mme IHertzog-Cachin. 

Houphouet-Boignx. 

Joinville (Général) 
[Alfred Maïleret]. 

Joubert, 

Juge. 

Juiian (Gaston), 
Hautes-Alpes. 

Kricegel-Valrimont. 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Lamps. 

Lareppe. 

Laurens (Camille), 
Cantal. 

Lavergne. 

Lecacheux. 

Lecœur. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Côtes-du-Nord. 

Lenormand. 


Lepervanche (de). 


Mme Nedelec. 

Noël (Marcel), 

Patinaud. 

Paul (Gabriel), 
Finistère. 

Paumier 


Aube. 


Perdon (Hilaire). 


Péri. 
(Yves). 

(Alberi), 

(Guy), 


Mme 
Péron 
Petit 
Petit 


Seine 


Basses-Pyrénées. 


Peyrat. 
Peytel. 
Pierrard. 


Thorez (Maurice). 
Thuillicr. 

Tillon (Charles). 
Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 
Tourtaud. 

Tricart. 

Mme Vaillant-Cou!u- 
ricr. 

Veadrines. 

Vergès. 

Mme Vermeersch. 
Villon. 

Zunino. 


N'ont pas pris part au vote: 


Ben Alv Chérif. 
Benchennouf. 
Ben Tounes, 
Boukaïcuim. 
Boulct (Pau 


Cadi (Abd-lkader). 
Condat-Maharnan. 


Derdour. 
Desjardins: 


Gu:ssou 
Kh'der. 
Lamine Debagzhine, 
Martine. 

Mezerna. 

Nazi Boni. 
Oucirogo Mamadou. 
Saravane Lambert. 
Valentino. 


(Henri). 


Ne peuvent prendre part au vote : 


MM. 
Rabemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM 
Bardoux (Jacqu 
Paul Paslid, 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 


es). 


Gay (Francisque), 


Jeanmot. 

July. 

Masson (Jean), 
Haute-Marne. 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel). 

Rigal (Eugène), Scine. 


N'ont pas pris part au vote : 


M. Edouard Jierriot, président de l'As<em- 
biée nationale, et M. Bouxom, qui n'ésidait la 


séance. 


Les nombres annoncés 


élé de: 


Nombre des votants. 


Majorité absolue 


Pour f'adoption 


Contre 


séance avaient 


5909 
200 


350 
219 


Mais, après vérification, Ces nombres ont 
été reclifñiés conformément à la liste de scru- 


tin ci-dessus. 


e+ 


Aumeran (Général). 

Babet (Rayhaël), 

Bacon. 

Badie. 

Badiou. 

Barangé  {Charies), 
Maince-ci-Loire, 

Barbier. 

Barrachin. 

Barot. 

Baudry d'Asson (de). 

Baurens, 

Baylet. 

Bavrou. 

Feauquier. 

Bèche 

Bégouin. 

Béné !Maurice). 

Bentaieb. 

Béranger 

Bergasse. 

Bergeret, 

Bessae, 

Bétolaud. 

Beusgniez. 

Bianchini. 

Bichet. 

Bidault {Georges). 

Bilières. 

Binot. 

Biondi. 

Flocquaux. 

Bocquet. 

Boganda. 

Edouard Bonnefous. 

Ronne*. 

Borra 

Mile Bosquier. 

Bouhey (Jean). 

Poulet (Paul), 

Bour. 

Bouret ‘Tenri). 

Rourgès-Maunoury. 

Xavier Bourvicr, lile- 
et-Vilaine, 

Bouvier - O‘Collcreau, 
Mayenne. 

Brusset (Max). 

Bruyneel. 

Bur'ot. 

Buron. 

Caillavet. 

Capdeville. 

Capitant René). 

Caron. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 

Cartier {Marcel), 
Drôme. 

Castellani. 

Catoire, 

Catrice. 

Cayeux (Jean), 

Ca vol. 

Cerclier. 


{André}. 


Christiaens. 
Clemenceau {Michcl; 
Clostermann, 
Cofiin. 
Colin. 
Cordonnier . 
Coste-Floret {Alfred}, 
Hau'e-Garonne. 
Coste-Floret 
Hérault, 
Co'y (René), 
Coudray. 
Courant, 
Couston, 
Crouzier. 
Cudenet, 
Dagain. 
Daiadier Edouard) 
Damas, 
Darou, 

David {Jean - Paul) 
Seinc-et-Oise, 
David (Marcel), 

Landes. 
Detfferre, 
Pefos du Rau. 
Dezgoutte, 
Mme Degrond. 
Deixonne. 
Delachenal, 
Delahoutre. 
Delbos {Yvon). 
Delcos. 
Denais (Joseph). 
Denis 
dogne. 
Depreux (Edouard). 
Deshors, 
Desjardins, 
Desson. 
Devemy. 
Devinat. 
Dezarnaulds. 
Dher:. 
Diallo {facine) 
Mile Dienesch. 
Dixmier. 
Dominjon, 
Douala. 
Doutreilat, 
Draveny. 
Dubois (Rent-Emile}. 
Duforest. 
Dumas, (Joseph), 
Dupraz (Joannès). 
Mlle Pupuis (José), 
Seine. 
Dupuy Marceau), 
Gironde. 
Duquesne, 
Durroux. 
Dusseaulx. 
Duveau, 
Elain. 
Errecart. 
Evrard. 
Fagon (Yves), 


(Paul), 


Dor?- 


F 
| | 
| | 
| | | | 
| | 
| 
| 
| 
| 
C0 | 
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Faraud. 
larine (Philippe). 
Farinez. 

laure (Edgar). 


Fauvel. 

l'élix (Colonel). 

Finet. 
Fonlupt-Esperaber. 
ForcinaL 

Fouyet. 

rrédéric-Dupont. 

Frédet (Maurice). 
Froment, 

Furaud. 

Gabelie. 

Gaborit. 

Gaillard. 

Galet. 

Galy-GasparFou. 

Garet, 

Gau. 

Gavini, 

Gazicr. 

ücoitre tde}. 

Gernez. 

Gervolino. 

Giacobbi, 

Godin. 

Gorse. 

Gosset. 

Gouin (Félix). 

Gozard. 

Grimaud. 

Guérin 
Rhône. 

Guesdon, 

Guilbert. 

Guilant (André). 


Guile, 


{Maurice }), 


Guillou (Louis), Finis- 


tère. 
Guillon. 
Guyomard. 
Guyon (Jean - Ray- 
mond), Gironde. 
Halbout. 
Henneguelle. 
Horma Ould Babana. 
llugues (Emile), 
Alnes-Marilimes. 
Hulin. 
ilussel. 
Jlutin-Desgrèes. 
Ihuel. 
Jacquinot., 
Jaquet. 
Jean-Moreau. 
Joubert. 
Jouve (Gérand). 
Juglas. 
Jules-Julien, Rhône. 
Kaufimann. 


Kir. 

kXrieger (Alfred). 

Kuehn (René). 

Labrosse. 

Lacaze (Henri). 

Lacoste, 

Lalle. 

Lamärque-Cando, 

Lambert (Emile- 
Louis), Doubs. 

Mlle Lamblin, 

Lamine-Guèye. 

Laniel Joseph). 

Lapie Pierre-Olivier). 

Laribi. 

Laurelli, 

Laurens 
Cantal. 

Laurent (Augustin), 
Nord, 

Le Bai. 

Lecacheux, 

Lecour!. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz. 

Lecnhardt. 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine}, Seine. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lejeune Max), Somme 

Mme Lempereur, 

Le Sciellour, 

Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau. 

Le Troquer (André). 


(Camille), 


Levindrey, 
Liquard. 
Livry-Level, 
Louslau, 
Louvel. 

Lucas. 
Charles Lussy. 
Mabrut, 
Macouin. 
Malbrant. 
Maïilez, 
Marcellin. 
Marc-Sangnier, 
Marie (André). 
Marin (Louis), 


Maroselli. 

Maitel (Louis). 
Martineau. 
Maurel!et. 
Maurice-Petsche. 
Mauroux. 


Mayer (Daniel), Seine. 

René Mayer, Cons- 
lantine. 

Mazel 

Mazier. 

Mazuez (Pierrce- 
Fernand). 

Meck. 

Médecin. 

Mehaignerie, 

Mekki). 

Menthon (de). 

Mercier  André-Fran- 
cois), Deux-Sèvres. 

Métayer. 

Jean Meunier, Indre- 
et-Loire. 

Michaud 
Vendée, 

Michelet, 

Minjoz. 
Mitterrand. 

Moch Jules), 
Moisan. 

Mollet (Guy). 

Mondon. 

Monin 

Monijaret, 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montel ‘Fierre). 

Montillot. 

Morice. 

Moro-Giafferri (de), 
Mouchet. 

Mouseu, 

(de). 

Moynet, 

Mutter (André), 
Ninine. 

Nisse, 

Noël (André), Puy-de- 
Dôme. 

Noguères, 

Olmi. 

Orvocn. 

Palewski. 

Pantaloni. 

Penoy. 

Petit 
dius). 

Petit (Guy), 
Prénees. 

Mme Peyroles, 

Peytel. 
Pflimlin. 

Philip André). 
Pierre-Grouès, 

Pinay. 

Pineau. 

Pleven René), 

Poimbœutf 

Mme Poinso-Chapuis 

Poirot 

Poulain. 

Pourlier. 

Pouyet. 

Mlle Prevert. 

Prigent  (Rabert), 
Nord. 

Prigent Tanguy), 
Finistere, 

Queuille, 

Quilict. 

Rabier. 

Ramadier. 

Ramarony. 

Ramonet. 

Raulin-Laboureur 


Louis), 


(Eugène - Clau- 


Basses- 


Raymond-Laurent, 

Recy (de). 

Recb. 

Resaudie , 

Reille-Souit, 

Rencurel, 

Tony Révillon. 

Reyuaud (Paul). 

Ribeyre (Paul). 

Ricou, 

Rincent. 

Rivet, 

Roclore. 

Roliin (Louis), 

Roques, 

Roulon. 

ousseau, 

Saïd Mohamed Cheikh. 

Sauder. 

Schafr. 

Schauffier. 

Scherer (Marc). 

Schmidt Robert}, 
Haute-Vienne. 

Schmitt ‘Albert, Bas- 
Rhin. 


Schmitt Renéj, Man- 
che. 
Schneiter. 
Schuman {Robert}, 
Moselle. 
Schumann (Maurice), 
Nord. 
Segelle. 
Senghor, 
Serre. 
Sesmaisons {de}. 
Siefridt,. 
Sigrist. 
Ont voté 
MM. 
Airolïdi. 
Aku. 
Apithy. 
Archimède. 
Arthaud. 
Astier de La Vigerie (d'} 
AUguet. 
Ballanger Robert), 
Seine-et-Oise, 
Barel. 


Barthélémy. 
Bartolini. 
Mme Bastide Denise), 
Loire. 
enoist :Charles} 
Berger, 
Besset, 
Biltat 
Billoux. 
Biscarietf, 
Bissol. 
lanchet, 
Boccagny. 
Bonte (Florimond). 
Bourbon. 
Mme Boutard. 
Boitavan:. 
Boysson (de), 
Brault. 
Mme Madeleine Braun. 
Brillouet. 
Cachin (Marcel), 
Calas, 
Camphin. 
Cance. 
Carlier {Marius}, 
Haute-Marne. 
Casanova. 
Castera. 
Cermolacce, 
Césaire. 
Chambeiron, 
Chambrun (de). 
.Mme Charbonnel. 
Chausson, 
Cherrier, 
Citerne, 
Cognint. 
Costes Alfred}, Seine. 
Pierre Cot. 
Coulibaly Ouezzin, 
Cristofol. 
Croizal. 
Mine Darras, 
Dassonvil!e. 


Demucsois, 
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Silvandre. 

Simonnet, 

Sion, 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Solinhac, 

Sourbet, 

Taillade. 

Teiigen (Henri), 
Gironde. 

Teitgen (Picrre), Ille- 
et-Vilaine, 

Temple. 

Terpend, 

Terrenoire. 

Theetteu. 

Thibault. 

Thiriet. 

Thomas (Eugène), 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louls). 

Tinguy (de), 

Triboulet. 

Truffaut, 

Valay. 

Vée. 

Vendroux. 

Verneyras. 

Vers Emmanuel}, 

Viard. 


‘Maurice). 
Vuillaurnx. 

Wagner 

Wasmer. 

Mile Weber. 

Yvon. 


contre : 


Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 

Njemad, 

Mme Douteau. 

Doyen. 

Hreylus-Schmidt, 

Duclos Jacques), 
Seine. 

Duclos 
et-Oise. 

Dufour. 

Dumvet Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Marc Dupuy Gironde). 

Dutard. 

Mme Duvernois, 

Fajon (Elienne), 

Fayet. 

Félix-Tchicaya. 

Fievez 

Mme Français, 

Mme Galicier. 

Garaudy, 

Garcia, 

Gautier, 

Genest. 

Mme Gino!lin 

Giovini. 

Girard. 

Girardot, 

Gosnat. 

Goudoux, 

Gouge. 

Greffier, 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros, 

Mme Guérin Lucie}, 
Seine-Inférleure. 
Mme Guérin (Rosel. 

Seine, 
Guiguen, 
Guillon Jean), Indre- 
ét-Loire. 
Cuyot Raymond), 
Seine, 
Hamani Diori. 
Iamon Marcel). 
Mme Herzog-Cachin, 
Houphouet-Boigny. 
Joinville Général), 
(Alfred Mallereti, 
Juge. 


Jean), Seine 


Julian Gaston), Iiau- 
tes-Alpes, 
Kriegel-Valrimont. 


Perndon (Hilaire), 
Mine Péri. 
Péron (Yves). 


Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône, 
Mme Lambert (Marie), 


Finistère). Petit {Albert}, Seine, 
Lamps Peyrai. 
Lareppe. Picrrard, 
Lavergne. Pirot. 
Lecœur. Poumadère, 
Mine Le Jeune (Hélène) | Pourtalet, 

Côtes-du-Nord, Pronteau. 
Lenormand. Prot. 
Lepervanche (de). Mme Rabaté, 
L'Huillier (Waldeck). | Ramette. 
Lisette. Renard, 


Mme 
Lozeray, 


Rigal Albert}, Loiret, 


Mail'ocheau. \ime Roca, 

Mamadou Konate. Rochet Waldeck), 

Mamba Sano. Rosenblatt. 

Manceau. Roucaute :Gabriel}, 

Marty André\, Gard. 

Masson  'Albert), Roucaute Roger}, 
Loire. Ardèche, 

Maton. Rule. 

André Mercier {Oise | Mlle Rumeau, 

Mme Mety. Savard. 

Meunier Pierre) Mme Schell, 
Côte-d'Or, Servin. 

Michaut {Victor}, Signor 
Seine-Inféricure, Mme Sportisse. 

Miche! Themier 


Mido: Thorez ‘Maurice), 
Mokh!ari, Thuillier. 
Montagnier, Tillon (Charles). 
Môquet, Touchard, 

Mora Touias. 


Morand. 
Mouton. 


Tourne. 
Tourtaud. 


Mudry. Fr'cart, 
Musmeaux, Mme  Vaillant-Coutue 
Mme Naoutré rier. 


Mme Nedelec. Valentino. 


Noël (Marcel, Aube. | Vedrines. 

Palinaud. | Vergès 

Paul (Gabriel), Finis- | Mme Vermeersch. 
tère | Pierre 


Paumier, | Zunino, 


N'ont pas pris part au vole : 


MM. 
Ben Aly Chérif, 
Benchennouf 
Ben Tounes, Martine 
Boukadoum Mezerna. 

Cadi (Abdelkader). Nazi Boni, 
Ouedraogo 
Derdour, Saravane Lambert, 


Htissou 
Kh'der. 


Lam'ne Debaghine, 


(Henri). 


Me peuvent prendre part au vote 3 


MM. 
tabemananjara, 


Raseta 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. Jury. 
Bardoux Jacques), Masson (Jean), Hautes 
Paul Bastid. Marne 


Béchard. 
Bougrain. 
Lhevigne (de). 
Gay fFrancisque). 
Jeanmot, 


Mendès-France. 

Nacgelen (Marcel). 

Eugène), 
seine, 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Herriot, président da l'Asseme 
nationale, et M. bouxom, qui présidait 
la séance, 


hlée 


Les 


nombres annoncés € àävi 
Cté de: 

Nombre des votants... 103 
Majorité. 291 
Pour l'adoption ........ 
151 
Mais, après vérification, ces nombres ont 


rectif$s conformément à la liste de scru 


| tin ci-dessus. 


| 
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SCRUTIN (N° 


1062) 


Sur l'amendement de M. BLarrachin à l'arti- 
cle 5 du projet relatif à l'élection des con- 


seillers de la République ( 


(Nouvelle réparti- 


tion des sièges de la métropole ct départe- 


inents d'outre-mer), 


Nombre des votants. 
Majorité absolue ....... 


Pour l'adoption 


Contre 


599 
296 


210 


L'Assemblée nationale n’a pas adopté. 


Ont voté pour: 


MM. 
Airolïdi, 
AKku, 
Api (hy. 
Mlie Archimède. 
Arthaud. 


Astierde La Vigerie (d’). 


Auguet. 

Aujoulat. 
Ballanger (MRobert), 
Seinet- Oise. 

Rarel. 

Lirrachin. 

Barthélémy. 

Bartolini. 

Mine Bastide (Denise), 
Loire. 

Ben Aly Chérif. 

Benchennouf. 

Benoist (Charles), 

Bergasse. 

Berger. 

Besset. 

Bétolaud. 

Billat. 

Billoux. 

Biscarlet. 

Bissol. 

Blanchet. 

Poccagny. 

Boganda. 

Bonte (Florimond). 

Bourbon. 

Mme Boutard. 

Boutavant. 

Boysson (de). 

Brault. 


Mme Madeleine Braun. 


Brillouet. 
Cachin (Marcel). 
Cadi (Abdelkader). 
Calas. 
Camphin. 
Cance. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 
Casanova. 
Castera. 
Cermolacce. 
Césaire. 


Chaban-Delmas (Géné- 


ral), 
Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Mme Charbonnel. 
Chastellain. 
Chausson. 
Cherrier, 
Chevallier (Jacques), 
Alger 
Christiaens. 
Citerne. 
Cognioi. 
Costes (Alfred), 
Pierre Cot. 
Coulibaly Ouçzzin. 
Cristofol. 
Croizat. 
Mme Darras. 
Dassonville. 
Demusois, 
Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 
Pjemad. 
Mme Douteau. 
Doyen. 
Dreyfus-Schmidt. 
Dubois (René-Emile), 
Puclos (Jacques), 
Seine, 


Duelos (Jean), Seine- 


et-Oise. 


Seine. 


Dufour. 

Dumet (Jean-Louis). 
Duprat (Gérard). 
Marc Dupuy (Gironde). 
Dutard,. 

Duveau. 

Mme Duvernois. 
Fajon (Etienne). 
Fayvet. 
Félix-Tchicaya. 
Fievez. 

Mme François. 
Frédéric-Dupont. 
Mme Galicier. 
Garaudy. 

Garcia. 

Gautier. 

Gavini. 

Genest. 
Giacobbi. 

Mme Ginollin. 
Giovoni. 

Girard. 

Girardot, 
Gosnat. 

Gosset 

Goudoux. 


Grenier (Fernand). 
Gresa (Jacques). 


Gros. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 

Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guiguen. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire 

Guyot (Raymond), 
Seine. 

Hamani Diori. 

Hamon (Marcel). 

Mme Hertzog-Cachin. 

Houphouet-Boigny. 

Joinville (Général), 
[Alfred Malleret]. 

Juge. 

Julian (Gaston), Hau- 
es-Alpes. 

Kriegel-Valrimont, 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Lamps 

Lareppe. 

Laurelli. 

Lavergne. 

Lecœur. 

Mme Le Jeune (Hélène), 
Côtes-du-Nord. 

Lenormand. 

Lepervanche (de). 

L'Huillier (Waldeck). 

Lisette. 

Llante. 

Lozeray. 

Maillocheau. 

Mallez. 

Mamadou Konate. 

Mamba Sano. 

Manceau. 

Martine. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire, 

Maton. 

André Mercier (Oise). 

Mme Mety. 

Meunier (Piarre\ Côte- 
d'Or. 


Michaut (Victor), 
Seine-Inférieure. 

Michel. 

Midol. 

Mokhtari. 

Montagnier. 

Montel (Picrre). 

Môquet, 

Mora. 

Morand. 

Mouton. 

Mudry. 

Musmeaux. 

Mme Nautré. 

Mme Nedelec. 

Nisse. 

Noël (Marcel), Aube. 

Patinaud. 

Paul 
tère. 

Paumier. 

Perdon (Hilaire). 

Mme Péri. 

Péron (Yves). 

Petit (Albert), Seine. 

Peyrat. 

Peytel. 

Pierrard. 

Pinay. 

Pirot. 

Poumadère. 

Pourtalet « 

Pronteau. 

Prot. 

Mme Rabaté. 

Ramette. 


(Gabriel), Finis- 


Renard. 

Mme Reyraud. 

Rigal (Albert), Loiret. 

Mme Roca. 

Rochet {(Waldeck). 

Rollin (Louis). 

Rosenblatt. 

kRoucaute (Gabriel), 
Gard 


Roucaute (Roger), 
Ardèche. 

Ruffe, 

Mile Rumeau. 

Savard, 

Schauffler. 

Mme Schell. 

Servin, 

Signor. 

Mme Sportisse. 

Thamier. 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud. 

Tricart. 

Mme Vaillant-Coutu- 
rier. 

Vedrines. 

Vergès, 

Mme Vermeersch. 

Pierre Villon. 

Zunino. 


Ont voté contre: 


MM. 
Abelin 
Abnne. 
Allonneau. 
Amniot (Octave). 
André (Pierre). 
Anlier. 
Anxionnaz. 
Aragon (d’}, 
Archidice, 
Arnal. 
ASseray. 
Aubarne. 
Auban, 
Aubry. 
Audeguil. 
Augarde. 
Aumeran (Général). 
Babet (Raphaël). 
Bacon. 
Badie. 
Badiou 
(Charles), 
Maine- Loire. 
Barbier. 
Barrot. 
Bas. 
Baudry d’Asson (de). 
Baurens. 
Baylet, 
Bayrou. 
Beauquier. 
Bèche. 
Bégouin. 
Béné (Maurice). 
Bentaïeb. 
Béranger (André). 
Bergeret. 
Bessac. 
Beugniez. 
Bianchini. 
Bichet. 
Bidault 
Bilières 
Binot. 
Biondi. 
Blocquaux. 
Bocquet. 
Edouard Bonnefous. 
Bonnet. 
Borra. 
Mile Bosquier. 
Bouhey (Jean). 
Boulet (Paul). 
Bour. 
Bouret (Henri). 
Bourgès-Maunoury. 
Xavier-Bouvier, 
Ille-et-Vilaine. 
Bouvier-0'Cottereau, 
Mayenne. 


Brusset (Max). 
Bruyneel, 
Burlot. 

Buron. 

Caillavet. 

Capitant (René). 

Caron. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 

Cartier (Marcel), 
Drôme. 

Casteliani. 

Catoire. 

Catrice. 

Cayeux (Jean). 

Cayol. 

Cerclier. 

Chamant. 

Charlot (Jean). 

Charpentier. 

Charpin. 

Chassaing. 

Chautard. 

Chaze. 

Chevalier (Fernand), 
Alger. 

Chevallier (Louis), 
Indre. 

Chevallier (Pierre), 
Loiret, 

Clemenceau (Michel). 

Clostermann. 

Coffin. 

Colin. 

Cordonnier. 

Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 

Coste-Floret (Paul), 

Coty (René). 

Coudray. 

Courant, 

Couston. 

Crouzier. 

Cudenet. 

Dagain. 

Daladier (Edouard). 

Damas. 

Darou. 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 
David (Marcel), 
Landes, 

Defferre. 

Defos du Rau. 

Degoutte, 

Mme Degrond. 

Peixonne. 

Delachenal, 

Delahoutre. 


Delbos (Yvon). 

Delcos. 

Denais (Joseph). 

Denis (André), Dor- 
dogne. 

Depreux (Edouard). 

hesbors. 

Desjardins. 

Desson. 

Devemy. 

Devinat. 

Dezernaulds. 

Dhers. 

Diallo (Yacine). 

Mlle Dienesch. 

Pixmier. 


Doutreilot. 

Draveny. 

Duforest. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannès). 

Mile Dupuis (José), 
Seine. 

Dupuy (Marceau), 
Gironde. 

Duquesne. 

Durroux. 

Dusseau'x. 

Elain. 

Errecart. 

Evrard. 

Fagon (Yves). 

Faraud. 

Farine (Philippe). 

Farinez. 

Faure (Edgar). 

Fauvel. 

Félix {Colonel). 

Finet. 

Fonlupt-Esperaber. 

Forcinal. 

Fouvyet. 

Frédet {‘Maurice). 

Froment. 

Furaud, 

Gabelle. 

Gahborit. 

Gaillard. 

Gallet 

Galy-Gasparrou. 

Garavel. 

Garet. 

Gau. 

Gazier. 

Geoffre (de). 

Gernez. 

Gervolino. 

Godin. 


Gorse. 

Gouin (Félix). 

Gozard 

Grimaud. 

Guérin (Maurice), 
Rhône. 

Guesdon. 

Guilbert. 

Guillant (André). 

Guille. 

Guillou (Louis), Finis- 
tère. 


Guitton. 

Guyomard,. 

Guyon (Jean-Ray- 
mond)\, Gironde. 

Halbout, 

Henneguelle. 

Horma Ould Babana. 

Hugues (Emilei, 
Alpes-Maritimes. 

Hulin. 

Hussel. 

Hulin-Desgrècs. 

Jhuel. 

Jacquinot. 

Jaquet. 

Jean-Moreau. 

Joubert. 

Jouve (Géraud). 

Juglas. 

Jules-Julien Rhône. 

Kauffmann. 


Kir. 

Krieger (Alfred). 
Kuehn (René). 
Labrosse. 
Lacaze (Ienri). 
Lacoste. 

Lalle, 


Lamarque-Cando. 

Lambert (Emile- 
Louis), Doubs. 

Mile Lamblin. 

Lamine-Guèye. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Picrre-Oliviery, 

Laribi. 

Laurens (Camille), 
Cantal. 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Lecacheux. 

Lecourt. 

Le Coutaller, 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt. 

Mme Lefebvre (Frane 
cine), Seine.- 

Lefèvre-Portalis. 

Legendre. 

Lejeune (Max), Somme; 

Mme Lempereur, 

Le Sciellour. 

Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau. 

Le Troquer (André) 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry-Level. 

Loustau. 

Louvel, 

Lucas. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Macouin. 

Malbrant. 

Marcellin. 

Marc-Sangnier. 

Marie (André) 

Marin (Louis). 

Maroselli. 

Martel (Louis). 

Martineau. 

Maurellet, 

Maurice-Petsche. 

Mauroux. 

Mayer (Daniel), Seine. 

René Mayer, Cons- 
tantine. 

Mazel. 

Mazier. 

Mazuez 
nand). 

Meck. 

Médecin. 

Mehaignerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 

Mercier (André-Frans 
çois), Deux-Sèvres 

Métayer. 

Jean Meunier, Indre 
et-Loire. 

Michaut. (Louis), 
Vendée. 

Michelet. 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan. 

Mollet (Guy). 

Mondon. 

Monin 

Monijaret. 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montillot. 

Morice, 

Moro-Giafferri 

Mouchet,. 

Moussu. 

Moustier (de). 

Moynet. 

Mutter (André). 

Ninine. 

Noël (André), Puy<e 
Dôme. 

Noguères, 

Olmi. 

Orvoen. 

Palewski. 

Pantaloni. 

Penoy. 

Petit (Eugène - Claus 
dius). 


(Pierre - Fer. 


(de). 
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petit (GUY), Basses- 
pyrénées. 

Mme Peyroles. 

pflimlin. 

Philip (André). 

Pierre-Grouèês. 

pineau. 

pleven (René). 

pPoimbœuf, 

Mme Poinso-Chapuis. 

Poirot MauricC). 

poulain, 

Pourtier. 

Pouyet. 

Mlle Prevert. 

Prigent (Robert), 


Nord. 
Prigent (Tanguy), 
Finistère. 
Queuille. 
Quilici. 
Rabier. 
Ramadier. 
R'amarony. 
Ramonet. 
Raulin-Laboureur {de). 
Raymond-Laurent. 
Recy (de). 
Reeb. 
Resaudie. 
Reille-Souit. 
Rencurel. 
Tony Révillon. 
Reynaud (Paul). 
Ribeyre (Paul). 
Xicou. 
Rincent. 
hRivet. 
Poclore. 
Roques, 
Roulon. 
Saïd Mohamed Cheïck 
Sauder. 
Schaff. 

Scherer {Marc}. 
Schmiit (Robert), 
Haute-Vienne. 
Schmitt {Albert}, Bas- 

Rhin. 
Schmitt (René), 
Manche. 


N'ont pas pris 


MM. 
Ben Tounes. 
Boukadoum. 
Condat-Mahaman. 
Derdour. 
Guissou 


(Henri), 
khider. 


Schneiter. 

Schuman Robert), 
Moselle. 

Schumann 
Nord. 

Segelle. 

Senghor. 

Serre. 

Sesmaisons (de). 

Siefridt, 

Sigrist. 

Silvandre. 

Simonnet. 

sion 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Smaïl. 

Solinhac. 

Sourbet. 

Taillade. 

Teitgen (ilenri), 
Gironde. 

Teitgen (Pierre), Ille- 
etVilaine. 

Temple. 

Terpend. 

Terrenoire. 

Thectten. 

Thibault, 

Thiriet. 

Thomas (Eugène). 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy (de). 

Triboulet. 

Truffaut. 

Valay. 


(Maurice), 


Vendroux. 
Verreyras. 

Very {E 
Viard. 

Viatte. 

Villard. 

Viollette (Maurice). 
Vuillaume, 
Wagner. 
Wasmer. 

Mile Weber. 
Wolff 

Yvon. 


part au vote: 


Lamine Debaghine. 
Mezerna. 

Nazi Boni. 
Ouedraogo Mamadou. 
Rousseau. 

Saravane Lambert. 
Valentino. 


Nc peuvent prendre part au voie: 


MM. 
cImaranjara, 


Pal 


Rasela. 
tavoahangy. 


Excucés ou absents par conpé: 


MT. 
Bardoux (Jacques), 
Paul Rastide, 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque). 
déanmot. 


July. 

Masson (Jean), 
Marne. 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel). 

Rigai (Eugène), 
seine. 


Iaute- 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard THerriot, 
blée nalionale, et M. 
la séance. 


président de l’Assem- 
Bouxom, qui présidait 


Les nomkres annon:és en Séance avaient 
été de: 

Nombre des volants.  C00 
Majorité absolue : 
Pour l'adoption 211 
Mais, après vérification, ces nombres ont 


été reclifiés conformément à la liste de scru- 


tin ci-dessus. 


0 


SCRUTIN (N° 1063) 


Sur l'amendement de M. Silvandre repris par 
M. Guillon à l'article {er du projet relatif 
à l'élection des conseillers de la République 
{Conseillers élus par les territoires d'outre- 


ner). 


Nombre des 
Majorité absolue 


Pour l'adoption 


Contre 


589 
295 


200 
389 


L'Assembiée nationale n’a pas adopté 


Ont voté pour : 


MM. 
Abnne. 
Airoldi. 
Aku. 
Apithy. 
Mile Archimède. 
Arthaud. 


Astier de LaVigerie(d’). 


Auguet. 

Babet (Raphaël). 
jallanger Robert), 
Seine-et-Oise. 

sarel. 
Barthélémy. 

Bartolini. 


Mme Bastide (Denise), 


Bayro 
Ben Chérif. 
Benchennouf. 
Benoist (Charles). 
Berger 
Besset. 
Bilia*. 
Billoux. 
Bircariec 
Bissol. 
Blanchet. 
Bonte (Florimond). 
>ourbon. 
Mme Buutard. 
Boulavant, 
Bovsson (de). 
brauit. 


Mme Madeleine Braun. 


Briliouet. 

Cachin (Marcel). 

Cadi (Abdelkader). 

Calas 

Carphin. 

Cance. 

Cartier Marius), 
ilaute-Marne. 

Casanova. 

Castellani, 

Castera. 


.Cermolacce. 


Césaire. 
Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Mme Charbonnel. 
Chausson. 
Cherrier. 

Citerne. 

Cogniot 
Condat-Mahaman. 


Costes (Alfred), Seine. 


Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin. 

Cristofol, 

Croizat. 

Mme Darras. 

Dassonville. 

Demusois. 

Denis {Aïlphonse\, 
Haute-Vienne. 

Pevinat. 

Djemad. 

Mine Douteau. 

hoven. 

Drevyfus-Schmidt. 

buclos (Jacques), 
Seine. 


Duclos (Jean), Scine- 
ot-Oise. 
Dufour. 
Dumet (Jean-Louis). 


Duprat (Gérard). 
Marc Dupuy (Gironde) 
Dutard. 

Mme Duvernoïs. 


Fajon (Etienne). 
Faye. 
Féiix-Tchicaya. 
Fievez 

Mme François. 
Mine Galicier. 
Garaudy. 

Garcia. 

Gautier. 
Genest. 
Gervolino. 

Mme Ginollin. 
Giovoni. 

Girard. 

Girardot. 
Gosnat. 
Goudoux. 
Gouge, 

Greftier. 
Grenier (Fernand). 
Gresa (Jacques). 
Gros. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rose), 

Seine. 
Guiguen, 
Guillon (Jean), 

et-Loire. 
Guyot {Raymond}, 

Seine. 

Hamani Diori. 
Harnon (Marcel). 
Mme Hlertzog-Cachin. 
Horma Ould Babana. 
Houphouet-Boigny. 
Joinville (Général), 

{Alfred Malleret]. 
Juge 
Julian {Gaston), 

Hautes-Alpes, 
Kriegel-Valrimmont. 
Lambert (Lucien), 

Bouches-du-R hône. 
Mme Lambert {Maric), 

Finistère, 

Lamps 

Larcppe. 

Lavergne. 

Lecœur. 

Mme Le Jeune (Hé- 
lène), Côtes-du-Nord. 

Lenormand. 

Lepervanche (de), 

L'Huillier (Waldeck). 

Lisette. 

Liante 

Loze:ay. 

Maillocheau., 

Malbrant. 

Mamadou Konale. 

Mamba Sano. 

Monceau. 

Martine. 

Martv (André). 

Masson (Albert), 

Loire. 

André Mercier 
Mme Mety. 
Meunier (Pierre), 

Côte-d'Or. 
Michaut (Victor), 

Seine-Inférieure 
Miche! 

Midoi 


Indre- 


{Oise 


Mckbhtari. 


| 


Montagnier. 
Môquet. 
Mera 
Morand, 
Mouton, 


Mud:y. 

Musmeaux. 

Mme Nautré. 

Mme Nedelec, 

Ninine 

Noël (Marcel), 

Patinaud. 

Paul (Gabriel), 
tère. 

Paumier. 

Perdon (liilaire). 

Mme Péri. 

Péron (Yves). 

Petit (Albert). 

Petit 
dius:. 

Peyrat. 

Pierrard. 

birot. 

Poumadère 

Pourtalet,. 

Pronteau. 

Prot 

Mme Rabaté. 
\amette. 

Renard. 

Mme Reyrand. 

Rigal (Albert), Loirei. 

Mme Roca. 


Aube. 


Finis- 


t), Seine. 
{Eugène - Clau- 


Rosenb'alt. 
Roucaute (Gabriel), 
Gard. 
Roucaute 
Ardèche. 

Ruife. 

Mlle Rumeau 

Saïd Mohamed Cheikh, 

Savard. 

Mme Schell, 

Servin. 

Signor. 

Mme Sportisse. 

Thamier. 

Thorez (Maurice). 

Thwilier. 

Tilon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud, 

Tricart. 

Mme Vaillant - Coutu- 
rier. 

Valentino. 

Vedrines. 

Vergès. 

Mme Vermeersch. 

Pierre Villon. 


(Roger), 


Rochet (Waïldeck). Zunino. 
Ont voté contre : 
MM. Capdeville. 
Abelin. Capitant (René). 
Allonneau. Caron. 
Amiot (Octave). Carter (Gilbert), 
André (Picrre). Seine-et-Oise. 
Antier. Cariier (Marcel), 
Anxionnaz. Drôme, 
Aragon (d'). Catoire. 
Archidice, Catrice. 
Arnal. Cayeux Jean). 
ASSCra y. Cayot. 
Aubarme. Cerclier 
Auban. Chaban-Delmas 
Aubry. (Général), 
Audeguil, Chamant 
Augarde, Chart (Jean). 
Aujoulat, Charpentier, 
Aumeran {général}. Charpin. 
Bacon, Chassaing. 
Badie. Chastellain, 
Badiou. Chautard. 
Parangé (Charles), Chaze. 
Maine-et-Loire, Chevalier (Fernand), 
Barbier. Alger. 
Barrachin. Chevalier, (Jacquet), 
Barrot. Alger. 
Chevallier (Louis), 
Baudry d'Asson (de). Indre. 
Baurens. Chevallier (Pierre}, 
Baylet Loiret 
Beauquier. Christiaens 
Bèche. Clemenceau (Michaty, 
Bégouin. Clostermann. 
(Maurice). Coftin 
Bentaieb. Colin. 
jéranger (André). Cordonnier. 
Pergasse. Coste-Floret (Alfra1}, 
aute-Garonne. 
Coste-Flo (P 
Beugniez. Coly ‘René) 
Bianchini 
bichet. | Courant. 
Bidauit Georges). Couston: 
Billères Crouzier. 
binot Cudenet. 
Biondi Dagain. 
BIGcquaux. Daladier (Edouard), 
Bocquet Damas. 
joganda, Darou. 
Edouard Bonnefous. David (Jean-Paul) 
Seine-et-Oise. 
Marce an- 
Bouhey (Jean). Deflerre. 
Bour. Defos du Rau. 
bouret (Henri). Degoutte. 
Bourgès-Maunoury. [Mme Degrond, 
Xavier Bouvier, Ille- | Deixonne. 
et-Vilai ine. | D lachenalL 
Bouvier - O'Cottereau, | Delahoutre, 
Mayenne | (Yvon). 
Brusset (Max), Delcos. 
Br uyneel. Denais (Joseph). 
Burlo Denis (André), Dor- 
Buron. dogne 
Caillavet. Depreux (Edouard). 
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Deshors. 
Desjardins. 
‘Desson, 
Devermy 
Dezarnaulde. 


Dhers 
Diallo ,Yacine). 
Mile lienesch, 


Dixmie” 
bominjon. 


Douala 

Doutrellot 

Draveny 

Dubois (René-Emile). 
Duforest 

Dupraz (Joannès), 
Dupuis (José), 

Dupuy Marceau), Gi- 
ronde 


Duquesne, 
Durroux 
Dusseaulx. 
bDuveau. 


Farine 
Farinez 
Faure 
Fauvel. 
Félix (Colonel), 
Finet 
Fonlupt-Esperaber. 
Forcinal. 
Fouvet. 
Frédéric-Dupont 
Frédet (Maurice). 
Froment,. 
Furaud. 
Gabelle. 
Gaborit. 
Gaillard. 
Gallet 
Galy-62 sparrou. 
Garavel. 
Garet. 
Gau 
Gavini. 
Gazier. 
Geoffre (de). 
Gernvz 
Giacobbi. 
Godin. 
Gorse 
Gosset 
Gouin 
Guzard, 
Grimaud. 
Guérin (Maurice), 
Rhône. 
Gu: sdon. 
Guilbert 
Guillant 
Guille 
Guillou Gouis), Finis- 
tère, 
Guitton 
Guyomard 
Guyon (Jean - Ray- 
mond), Gironde. 
Halbout 
Henneguelle. 


(Philippe). 


(Edgar). 


(Félix}, 


(André). 


Hugues (Emile). 
Alues-Maritimes, 

Hulin 

Hussei 

Hutin-Desgrèes. 

ihue, 

Jacquinot, 

Jaquet 

Jean-Moreau. 

Joubert. 

Jouve (Géraud). 

Jugias 

Jules-Julien, Rhône. 

Kauffmann 

kir. 


Krieger (Alfred). 

Kuehn (René). 

Labrosse. 

Lacaze (Henri). 

Lacoste. 

Lale 

Lamarque-Cando. 

Lambert (Emile-Lonis) 
Doubs. 

Mile Lamblin, 


Lamine-Guèye. 
Laniel (Joseph). 


Lapi: (Picrre-Olivier). 
Laribi 
Laurelli. 


Laurens (Camille), 
Cantal. 

Lauren! (Augustin), 
Nord 

Le Bail 

Lecacneux. 

Lecourt 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz, 

Leenhardt 

Mme Lefebvre (Fran. 
cine), Seine. 

Lefevre-Pontalis. 

Legendre 

Lejeune (Max),Somme. 

Mine Lempereur. 

Le sciellour. 

Lescorat. 

Lespés 

1.2tourneau. 

Troquer (André). 

Levindrey. 

Liquard. 

Livrv-Level 

Louslau, 

_ouvel 

Lucas 

Charles Lussy. 

Mabrut 

Macouin. 

Mailez 

Marcellin 

Marc-Sangnier, 

Marie 'André). 

Maroselli 

Marte' /Louis). 

Martineau. 

Maurellet. 

Maurice Petsche. 

Mauroux 

Mayer (Daniel), Seine 

Rens Mayer, Cons- 
tantine. 

AMaze, 

Mazier. 

Mazuez 
nand), 

Meck 

Médecin. 

Mehaignerie, 

Mekx. 


Menihon 

Mercier ‘’André-Fran- 
çois) Deux-Sèvres. 
Métayer 

Jean Meunier, inûre- 
et-Loire. 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet. 

Minjoz 

Mitterrand. 

Moct, (Jules), 
Moisan 

Moilet (Guy). 
Mondon. 

Monin 

Monijaret. 

Mon‘ 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montel (Pierre). 
Montillot. 

Morice. 
Moro-Giafferri (de). 
Mouchet, 


(Pierre - Fer- 


Mouseu 

Mousher (de). 
Moynet. 

Mutter (André). 
Nisse. 


Noë! (André), Puy-de- 
Dôme. 

Noguères. 

Olmi 

Orvoen. 

Palewski. 

Pantaioni. 

Penoy. 

Petit (Guy), Basses- 
Pyrénées, 

Mme Peyroles. 

Peylel. 


Pfiimlin. 


Philip (André). 


Pierre-Grouès. 

Pinay. 

Pineau 

Pleven (René). 

Poimbœæut. 

Mme Poinso-Chapuis. 

Porrot (Maurice). 

Poulain 

Pouriier, 

Pouyet 

Mlle Prevert, 

Prigent (Robert), 
Nord 

Prigent! (Tanguy), 
Finistère, 

Queuille. 

Quilci. 

Rabier 

Ramadier 

Ramarony. 

Ramonet 

Rau:in-Laboureur (de). 

Raymond Laurent, 

Recy (de). 

Reep. 

Regaudie. 

Reille-Soult 

Tony Révillon. 
teynaud (Paul), 

Ribeyre (Paul), 

Kicou. 

Rincent. 

Rivet 

Roclore 

Rollin (Louis). 

Roques 

Roulon 

Rousseau. 

Sauder. 

Schaff 

Schauffler 

Scherer (Marc). 

Schmidt {Robert), 
Haule-Vienne. 

(Albert), Bas- 
khin. 

Schmitt (René), 
Manche. 

Schneiter. 


N'ont pas pris 


MM 
Ben Tounes. 
Boukadoum. 
Boulet ‘Paul), 
Derdour 
Dumas (Joseph). 
Guissou (Henri). 
Khider. 


Schuman (Robert), 


oseLe. 

Schumann (Maurice), 

Nord. 

Segelle. 

Senghor. 

Serre 

Sesmaisons (de). 

Siefridt. 

Sig, ist 

Si:vandre. 

Simonnet, 

Sion. 

Sissoko (Fily-Dahbo), 

Smaï!. 

Soiinhac. 

Sourbet.' 

Taillade 

Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Teitgen (Pierre), 
et-Vilaine. 

Tempie 

Terpend 
Terrenoire. 
Theelten. 

Thibault 

Thiriet 

Thomas (Eugène). 
Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis). 
Tinguy (de). 
Triboulet. 

Truffaut, 

Valay. 

Vée 

Vendroux. 
Verneyras. 

Very (Emmanuel), 
Viard. 

Viatte. 

Villard. 
Viollelte (Maurice), 
Vuillaume. 
Wagner 

\Vasmer. 

Mile Weber. 

Wolf. 

Yvon. 


part au vote : 


Lamine .Debaghine, 
Marin (Louis). 
Mezcrna, 

Nazi Boni. 
Ouedraogo Mamadou. 
Rencurel. 

Saravane Lambert. 


Ne peuvent prendre part au vote: 


MM 
Rabemaäananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM 
Bardoux (Jacques). 
Paul Bastid., 
Béchard. 
baugrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque). 


N'ont pas pris 


M. Edouard Herriot, président de l’Assem- 
blée nationale, et M. Bouxom, qui présidait 


la séance. 


Jeanmot. 
July. 


Masson (Jean), Haute- 


Marne. 
Mendès-France. 
Naegelen (Marcel). 


Rigal (Eugène), Seine. 


part au vote: 


Les nombres annoncés en séance avaient 


été de: 


Nombre des VOIS: 
Majorité absolue 


Pour l'adoption 
Contre 


599 
300 


201 
398 


Mais, après vérification, ces nombres ont 
été rectifiés conformément à la liste de scru- 


tin ci-dessus, 


—+02— 


SCRUTIN (N° 1064) 
Sur l'amendement de MM. Cudenet et Baylet 
à l'article 10 du projet relatif à l'élection 
des conseillers de la République. 


Nombre des votants... 


Majorité absolue 


Contre 


Pour j'adoptiOn 


587 
294 


404 
183 . 


L'Assemblée nationale a adopté. 


Ont voté pour : 


MM. 

Abelin. 

Ahnne. 

Allonneau. 

Amiot (Octave). 

André (Pierre), 

Antier. 

Anxionnaz. 

Aragon (d’). 

Archidice, 

Arnal. 

Asseray. 

Aubame. 

Auban. 

Aubry. 

Audeguil, 

Augarde, 

Aujoulat. 

Aumeran (Général), 

Babet (Raphaël), 

Bacon. 

Badie, 

Badiou. 

Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 

Barbier. 

Barrachin. 

Barrot. 

Bas, 

Baudry d'Asson (de). 

Baurens. 

Baylet. 

Bayrou. 

Peauquier. 

Bèche. 

Bégouin. 

Réné (Maurice). 

Bentaïeb. 

Péranger (AnGré), 
Jergasse. 

Bergeret, 

Pessac. 

Bétolaud. 

Beugniez. 

Bianchini. 

Bichet. 

Bidault (Georges). 

Billères. 

Binot. 

Biondi. 

Blocquaux. 

Bocquet, 

Boganda. 

Edouard Ponnefous. 

Bonnet. 

Borra. 

Mile Bosquier. 

Bouhey (Jean). 

Dour. 

Bouret (Henri). 

Bourgès-Maunoury. 

Xavier Bouvier, 
Ille-et-Vilaine 

Bouvier - O’Coticreau, 
Mayenne. 

Brusset (Max). 

Bruyneel, 

Burlot. 

Buron. 

Caillavet. 

Capdeville. 

Capitant (René). 

Caron. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 

Cartier (Marcel), 
Drôme. 

Castellani. 

Catoire, 

Catrice, 

Cayeux (Jean). 

Cayol. 

Cerclier, 


Chaban-Delmas {Géné 
ral), 

Chamant, 

Charlot (Jean). 

Charpentier, 

Charpin. 

Chassaing 

Chasteïllain., 

Chaulard. 

Chaze. 

Chevalier (Fernand), 
Alger. 

Chevallier (Jacques), 


Alger. 

Chevallier (Louis), 
Indre. 
Chevallier 
Loiret. 
Chritiaens. 
Clemenceau 
Clostermann. 

Coffin 
Colin. 
Cordonnier. 
Coste-Floret (Alfred), 
Ilaute-Garonne. 
Coste-Floret (Paul), 
Hérault. 

Coty (René). 
Coudray, 

Courant. 

Couston. 

Crouzier. 

Cudencet, 

Dagain, 

Daladier (Edouard), 

Damas. 

Darou. 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 

David (Marcel), 
Landes. 

Defferre. 

Defos du Rau. 

Degoutte. 

Mme Degrond, 

Deixonne. 

Delachenal, 
Delahoutre. 

Delbos 
Del:0os. 
Denais (Joseph). 

Denis (André), 
Dordogne. 

Depreux (Edouard). 

Deshors. 
Desjardins, 

Désson. 

Devemy. 

Devinat. 

Dezarnaulds, 

Dhers 

Diallo (Yacine). 

Mile Dienesch. 

Dixmier. 

Dominjon. 

Douala. 

Doulrellot, 

Draveny. 

Dubois (René-Emilc), 

Duforest. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannès). 

Mlle Dupuis (José), 
Seine. 

Dupuy (Marceau), 
Gironde. 

Duquesne, 

Durroux. 

Dusseaulx, 

Duveau, 

Elain. 

Errecari. 


(Pierre), 


(Michel) 


(Yvon). 


| | | 
| | | 
| | | | 
| | 
| | | 
Fazon (Yves). | 
Faraud | 
| | | | | 
| | | | 
| | | | 
| | | | | 
| | | | 
| | | | 
| | | 
| | | 
| | | | 
| | | 
| | | 
| | | | 
| | | 
| | 
| 
| | 
| | 
| | 
| 
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Evrard. Le Troquer (André). Ramonet. Silvandre. " 
lagon (Yves). Levindrey. Raulin-Laboureur(de) ar 
Faraud. Liquard. Raymond-Laurent,  |Sion. Krie el-Valrimont 
(Philippe). (de). Sissoko (Fily-Dabo). Lambert (Lucien) Péron (Yves) 

arine stau. Smañl. Bouches-du-Rhône Petit (AIb ) 

1 ert), Seine. 
(Edgar). Lambert (Marie), | Peyrat. 
Fine Mabrut. ony Révillon. Teitg enr 
Forcinal. Malbrant. R'beyre (Paul). Teitgen (Pierre), 
pouyet. Mallez. Ricoü ille-et-Vilain 
Frédet (Maurice). Marc-Sangnier. Rivet. Terpend. Lenormand. Mme Rabaté. 
Froment. Marie (André). Roclore. Terrenoire. Lepervanche (de) Ramette. 

Furaud. Marin (Louis). Rollin (Louis) Theetten. LH Lier Renard. 

Cabelle. Maroselll. (Waldeck). {Mme Reyraud. 
Gaborit,. Martel (Iouis). Ro Thiriet. Liante. Loiret 
Gaillard. Martineau. Rousseau. e Roca. 

Galy-Gasparrou. Maurice-Petsche. Sauder. ‘[Tinaud (Jean-Louis) Rosenblatt. 
Garavel. Mauroux. Schaff. Tinguy (de) Roucaute (Gabriel), 
Garet. Mayer (Daniel), Seine. | Schauffler. Triboulet. Manceau. Gard. 

Gau. René Mayer, Scherer (Marc). Truffaut. Marty (André). one (Roger), 
Gavini, Consiantine. Schmidt (Robert) Valay. Mass Alb 

Gazier. Mazei. Haute-Vienne. Valentino. Loire. huge. 

ücoftre (de). Mazier. Schmitt (Albert), Vée. Matos: 
Gernez. Mazuez (Pierre - Fer- Bas-Rhin. is 

Giacobbi. Manche Very (Emmanuel). Meunier (Pierre) 

Godin. Médecin. Sehneiter. Viard Côte-d'Or. Mme Sporti 

Gorse. Mebaignerie. Schuman (Robert) Viatte M Vi nn 
Cost Mekki Moselle , Villard Michaut (Victor), Thamier. 

Gouin (Félix). Menthon (de). Schumann (Maurice), | Violletie (Maurice) - 
Gozard. Mercier (André-Fran- Nord | Vuillaume. Mid 

Grimaud. cois), Deux Sèvres. | Segelle Wagner. 
Guérin (Maurice), Métayer. Senghor. Wasmer Mon ‘ar: Touchard. 

Rhône. Jean Meunier, Serre. Mlle Weber: 
Guesdon. Indre-et-Loire. Sesmaisons (de). Woiff Tourne. 

Guilbert. Michaud (Louis), Sietridt Yvon. der 

Guillant (André). Vendée. Sigrist \ricart. 

Guille. \tichelet. Mme Vaillant-Coutu- 
Guillou (Louis), Minjoz. Vedrir 

Finistère, Mitterrand. 
Guitton. Moch ‘Jules). Mme Nautré. Vergès. 
Guyomärd. \oisan. Mme Nedelec. Mme Vermeersch, 
Guÿon (Jean- Ray- Mollet (Guy). MM. Dassonville. Noël (Marcel), Aube. | Pierre Villon. 

mnond), Gironde. Mondon. Demusois. Zunino. 
Halbout. Monin. Aku. Denis (Alphonse), Paul (Gabriel), 
Henneguelle. Monjaret. A} ithy. Iaute- Vienne. Finistère. 
Horma Ould Babana. | Mont. Mlle Archimède, Djemad. 
lugues (Emile), Monteil (André), N' 

Alpes-Maritimes. Finis Astierde La Vigerie(d”. | Doyen. 
Hulin. Môntel (Pierre) Auguet. bréyfus-Schmidt. juissou ( 

Ifussel. Montillot . Ballanger (Robert), Duc los (Jacques), Be Quissou (Henri). 
Hutin-Desgrèes. Morice. Seine-et-Oise. seine. en Aly Chéri. Khider. 

Jacquinht, ( . Barthélémy. Seine-et-0ise. en ounes. Martine. 

Jaquet. Mouse. Bartolini. Dufour. (Paui) 

JuDert. Moynet. re. arc ondat-Mabhaman. | Saravane L: 
Jouve (Géraud). Muiter (André). Benoist (Chartes). À 
Noël (andré), Ne peuvent prendre part au vote: 
lou 
Kries uy-de-Dôme. aya. | Ras 
Labrosse. Olmi, t. Mme François. 
Lacaze (Henri). Mme Galicier. 

Lacoste. (Fiorimiond). Excusés ou absents par congé: 
Lamarque-Cando. Penoy. à Gautier. MM ty 
Lambert (Emile- Petit (Eugène - Clau- Boutavant Genest. B July. 

Louis), Doubs. dius). Mme Ginollin, (Jacques). Masson (Jzan), Iaute- 
Lamine-Guèye. yrénées. ougrain Naegelen (Mare 

(Pierre-Olivier). (Marcel). Goudoux. Gay (Francisque). "Seine. , 
Laurelii. Philip (Andréj. Camphin Gouge. 
Laurens (Camille), -Grouès. Cance. 
antal. inay. ler : 

Nord: Pleven (René). Casanova M. Edouard Herriot, président de lAsseme 
1e Mme Chapuis. | blée nationale, et M. Bouxom, qui présidait 

ecacheux. -Chapuis. | Fermois la séance. à 
Poirot (Maurice). Mme uuérin (Rose), 

crivain-Servoz. Ps nombres cnnoncés en séance avaien 
Pouyet, (de). Guillon (Jean), rabres cnnon en séance avaient 
Mme Lefebvr (Fran-| Mlle Prevert. Chausson, 

cine), Seine, Prigent (Robert), Cherrier. Guyot (Raymond), Nombre des votants............. 503 
Letèvre-Pontalis. Citerne. Majorité absolue 297 

egendre. rigent (Tanguy) Cogniot. amani Diori. 0 io 

Lejeune (Max), Somme.| Finistère. Costes (Alfred), Seine. | Ilamon (Marcel). 

Le Scic!lour. Quilici. Coulibaly Ouezzin. Houphouet-Boigny. Mais, après vérification, ces nombres ont 
Lescorat. Rabier. Cristotol. Joinville (Général), été rec tifé s conformément à la liste de scru- 
Lespès. Ramadier. Croizat. {Alfred Malleret]. tin ci-dessus. 

Letourncau. Ramarony, Mme Darras. Juge, 
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SCRUTIN (N° 1065) 


Sur le sous-amendermnent Demusois à l'amen- 
dement Cudenet à l'articie 11 du projet rela- 


til à l'élection des 
blique. 

des 
&bso ue 


Nombre 
Majorité 


Pour l'adoption 


Contre 
L'ASS: 


votants. 


mbiée nationale n’a 


conseillers de la Répu- 


183 
316 


a pas adopté, 


Ont voté pour : 


MM. 

Airoli. 
Aku. 
Apilhy. 
Alle Archimède, 
Arthaud, 
de La Vigerie » 
Auguet. 
Ballanger ‘Robert, 

Seine-et-Oise. 
Bare: 
Ba: thélé my. 
Bartolini. 
Mme Bastide (Denise), 

Loire, 
Benoist 
Ber "ver. 
Besset, 
Billat. 
Billoux. 
Biscarlet, 
Bissol. 
Blanchet, 
Boccagny. 
Bonte ‘Florimond). 
Bourbon. 
Mme Boutard, 
Boutavant, 


{Charles). 


Boysson tde). 

Brault 

Mme Madeleine Braun. 

uet, 

Cachin (Marcel). 

Calas 

Camphin, 

Lance, 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 

Casanova, 

Caslera. 

Cermolacce. 

Césaire. 


Chambeiron. 
Chambrun (de). 


Mine Charbonnel 
Chausson. 

Cherrier, 

Citerne 

Cogniot. 

Costes Alfred), Se ne. 
erre Cot. 


Coulibaly Ovezzin, 

Cristafol, 

Croizat. 

Darras, 

bassonville, 

Dermusois, 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 

Djemad. 

Mme Douteau, 

bDayen. 

Drevfus-Schmiät. 

Durlos (Jacques), 
Seine 


Duclos (Jean), Seine- 
et-Oise, 

Dufour, 

Dumet (Jean-Louis). 

Duaprat (Gérard). 

Mare Dupuy (Gironde). 

Dut ard 

Mme Duvernoie, 

Fajon (Etienne). 

lFevet 

Félix-Tchicaya 

Fiev: Z 

Mme François 

Mme Galicier 

Garatndy. 

Garcia 

Gautier. 

Genest 


Mine Ginoilin. 
Giovoni. 

Girard 

Girardot. 
Gospat. 
Houdoux. 
Gouge. 

Greffier 

Grenier (Fernand). 
Gresa (Jacques), 
Gros. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mine Guérin (Rose), 

Seine. 

Guiguen. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire. 

Guyot (Raymond), 
Seine 

JHamani Diori. 

hamon (Marcel). 

Mme Hertzog-Cachin 
Houphouet-Boigny. 

Joinville (Général) 
[Alfred Malleret). 

Juge. 

Julian (Gaston), liau- 
tes-Alpes, 

Kriegel-Valrimont 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône, 

Mme Lambert (Maric), 
Finistère. 

Lamns 

Lar 

Lavergne, 

Lecœur 

Mine Le Jeune (Hé'ène), 
Côtes-du-Nord. 

Lenormand. 

Lepervanche (de) 

L'Huillier (Watdeck). 

Lisette., 

Llante. 

Lozeray. 

Maillocheanu., 

Mamadou Konate, 

Mamba Sano. 

Manceau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 


np 
ph 


Loire. 
Maton. 
André 
Mme Mety. 
Meunier (Pierre), 

Côte-d'Or. 
Michaut (Victor), 

Seine-Inférieure, 
Michel. 

Mido. 
Mokhtari, 
Montagnier. 
Môquet, 
Mara, 
Morand. 
Mouton, 
Mudry, 
Musmeaux, 
Mme Naulré. 
\me Nede ec. 
Noël (Marcel), 
Patinaud. 
Paui {Gabriel}, Fimis- 
tère. 
Paumicr. 
Perdon (HHaire),. 
Mme Péri. 
Péron (Yves). | 
P2tit Albert), seine 
Peyrat 
Prerrard 


Mercier (Oise). 


Aube. 


Pirot 
Poumadère, 
Pourtalet, 
Pronteau, 
Prot. 
Mme Rabaté. 
Rametle, 
Renan, 
Mme Reyraud, 
Rigal (Albert), 
Mme Roca. 
Rochet !Waldeck), 
Rosenblatt. 
Roucaule (Gabriel), 
Gard. 
Roucaute 
Ardèche. 
Ruffe. 
Mlle Rumeanu. 
Savard. 


(Roger), 


Loiret. ! 


Mme Schell 
Servin. 

Signor. 

Mme Sportisse. 
Thamier 

Thorez (Maurice). 

Tillon “Éharles). 
Touchard. 
Toujas. 
Tourne, 
Tourtaud, 
Tricart. 

Mme Vaillant 

rier. 
Vedrines. 
Vergès. 

Mme Vermecrsch. 
Pierre Villon, 
Zunino. 


- Coutu- 


Ont voté contre : 


MM. 

Abelin, 

Allonnean. 

Amiot (Octave), 

André (Pierre), 

Antier 

Aragon 

Archidice, 

Arnal. 

ASSCTAY, 

Aubame, 

Auban, 

Aubry, 

Aude: uuil, 

Augarde, 

Aujoulat,. 

Aumeran (Général). 

Bacon. 

Badiou. 

Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire, 

Barbier. 

Barrachin, 

Barrat, 

Bas. 

Baudry 

Baurens. 

Beauquier. 

Bèche, 

Bentaïeb. 

Béranger (André). 

Bergasse, 

Bergeret, 

Bessar, 

Béto'aud. 

Beugniez. 

Bianchini, 

Bichet, 

Bidault (Georges). 

Binot. 

Biondi 

BRlocquaux, 

Bocquet, 

Bozanda, 

Bonnet, 

Borra 

Mille Bosquier, 

Bouhey (Jean). 

Boulet (Paul), 

Bour. 

Rouret Henri). 

Bourgès-Maunoury. 

Xavier Rouvier, Ille- 
et-Vilaine. 

Bouvier - O'Cottereau, 
Mayenne, 

Brusset Max). 

Bruvneel. 

Bur!nt. 

Buron. 

Capdeville, 

Caron, 
Cartier (Gibert}, 
Seine-et-Oise, 

Cartier (Marcel), 
Drôme. 

Catoire. 

Catrice, 

Caveux 

Cayol, 

Cerclier, 

Chamant, 

Charlot {Jean). 

Cnarpentier, 

Charpin. 

Chactellain. 


d'Asson (de). 


tJean), 


Chautard. 

Chaze. 

Cheval'er 
A.£ 
chevalier (Louis), 
Indre, 

Christiaens. 

Clemenceau (Michel). 

Coffin. 

Colin. 

Cordonnier, 

Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne, 

Coste-Floret (Paul), 
Hérault. 

Coty (René). 

Coudray, 

Courant, 

Couston. 

Crouzier. 

Dagain. 

Damas, 

Darou. 

David (Marcel), 
Landes, 

Defferre. 

Defos du Rau 

Mme Degrond. 

Deixonne. 

Deiachenal. 

Delahoutre. 

Delbos (Yvon). 

Denais (Joseph). 

Denis (André), Dor- 
dogne. 

Depreux (Edouard). 

PDeshors 

Desjardins. 

Nesson. 

Devemy. 

Dhers 

Diallo (Yacine). 

Mile Dienesch. 

Dixmier. 

Dominjon. 

Douala. . 

boutrelot. 

Draveny. 

Dubois {René-Emile). 

DPuforest. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannés;. 

Mile Dupuis (José), 
Seine. 

Duquesne. 

Durroux. 

Dusseaulx. 

Duveau. 

Elain. 

Errecart. 

Evrard. 

Fagon (Yves). 
Farand, 

| Farine 


| Fauvel. 

télix (Colonel). 
Finet. 
Fonlupt-Esyeraber. 
Fouvet. 
Frédéric-Dupont. 
Frédet (Maurice). 
Froment. 

Furaud. 

Gabelle, 

Gallet, 

Geret, 


(Fernand), 


(Philippe). 


Gan. 

Gavini, 
Gazier. 
Geoffre (de). 
Gernez. 
Gorse. 


Gosset 

Gouin (Félix), 

Gozard. 

Grimaud. 

Guérin (Maurice), 
Rhône. 

Guesdon. 

Guilbert. 

Guillant (André). 

Guille. 

Guillou (Louis), Finis- 
tère. 

Guitton. 

tHuyomar. 

Guyon (Jean -Ray- 
“nond), Gironde. 

Halbout. 

Henneguelle. 

Hulin. 

Hussel. 

Hulin-Desgrèces. 

jéeruinot, 

Jacvet. 

Jean-Moreau. 

Joubert. 

Jouve (Géraud). 

Juglas. 

kir 

Labrosse. 

Lacaze 

Lacoste. 

Lalle. 

Lamarque- -Cando. 

Lambert (Emile-Louis), 
Doubs. 

Mlle Lamblin. 

Lamine-Gueye. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Laribi. 

Laurelli. 

Laurens 
Cantal. 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bai!. 

Lecacheux., 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt. 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 

Lefèvre-Pontalis, 

Legendre 

Lejeune (Max), Somme 

Mme Lemnereur. 

Le Sciellour, 

Lescorat. 

Lecspès, 

Lelourneau. 

Le Troquer (André). 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry-Level, 

Loustau. 


(Camille), 


Louvel. 


Lucas. 
Charles 
Mabrut. 
Macouin, 

Ma:!ez. 

Marcellin. 
Marc-Sangnier. 

Marie (André). 

Marin (Louis). 
Maroselli. 

Martel (Louis). 
Marlineau. 

Maurellet. 
Maurice-Petsche, 
Mauroux. 

Mayer (Daniel), Seine. 
René Mayer, Constan- 
tine. 
Mazel. 
Mazier. 
Mazuez 
nand). 

Meck. 
Meéhaignerie. 
Mekki. 
Menthon (de). 


Lussy. 


{Pierre - Fer- 


Mercier (André-Fran. 
cois), Deux-Sèvres. 
Métayer. 


Jean Meunier, Indre- 
et-Loire. 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Mic he! et, 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan. 

Mollet (Guy). 

Monin. 

Monjaret. 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère, 

Montel (Pierre), 

Montillot. 

Morice. 

Mouchet, 

Moussu. 

Moustier (de). 

Moynet 

Mutter (André). 

Niine. 

Nisse. 

Noël (André), Puy-de- 
Dôme. 

Noguëres. 

Orvoen. 

Palewski. 

Penoy. 

Petit (Guy), 
vrénées 

Mine Peyroles, 

Peyt tel, 

Pflimlin. 

Philip (André). 

Pierre-Grouès, 

Pinay 

Pineau. 

Poimbœuf, 

Mme  Poinso-Chapuis 

Poirot (Maurice), 

Pouiain. 

Pouyet. 

Mlle Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord. 

Prigent (Tanguy), 
Finistère, 

Queuille. 

Quilici. 

Xabier. 

Ramadier. 

Ramarony 

Raymond-Lauren! 

Recy (de). 

Reeb. 

Regaudie. 

Reï!le-sSoult. 

Reynaud (Paul) 

Ribeyre (Paul), 

Ricou., 

Rincent, 

Rivet. 

Roclore, 

Rol:n 

Roques, 

Roulon., 

Rousseau. 

Saudeiï. 

Schaff 

Schauffler. 

Scherer (Marc). 

Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne. 

Schmitt (Albert), Bas 
Rhin. 

Schmitt (René), 
Manche, 

Schneiter, 

Schuman (Robert), 
Moselle, 

Schumann (Maurice) 
Nord. 

Segelle, 

Senghor. 

Serre. 

Sesmaisons (de). 

Siefridt. 

Sigrist. 

Silvandre, 

Simonnet, 

Sion 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Smañl, 


Basses- 


(Louis). 


| 
| | 
| | 
| | | | 
| | | 
| | 
| | 
| 
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nguy (de Evrard. Levindrey. 
SCRUTIN (N° 1066) Fagon (Yves). Liquard, 
Taillade. Truffaut, Faraud. Livry-Leveï, 
Tei ten (Henri) Valay. Sur l'amendement de MM. Cudenet et Baylet | Farine (Philippe). Loustau. 
onde. ‘ Vée. à l'article A4 du projet relatif à l'élection | Farinez. Louvel. 
religen Pierre), Ille- Verney ras. des conseillers de la République, Lucas. 
TP latte. jori S 
Villard. Majoriié Fonlupt-Esperaber. Malbrant, 
Theetten. Vuillaume. Pour l'adoption 400 Forcinai. Mallez. 
Thibault Wagner. | Fouvyet. Marcellin. 
Wasmer Frédéric-Dupont. Marc-Sangnier. 
l astral Anri 
Thomas (Eugène). Weber. L'Assemblée nationale a adopté. 
Ti -Louis Furaud. Maroselli. 
finaud (Jean-Louis). Ont voté pour : Martel 
Gaborit. Martineau. 
‘ont pas pris part au vote : MM. Chaban-Delmas ( Gaillard. Maurellet 
N pas p t Gabet. Maurice-Petsche. 
i Ahnne. amant. Galv-Gasparrou. Mauroux. 

MM. pe Allonneau. Chariot Jean), Ceravel. P Mayer (Daniel), Seine. 
Ahnne. Amniot (Octave). Charpentier, Gar:t. René Mayer, Cons- 
ANXIONN AZ. André (Pierre). Charpin. Gau. tantine. 

Babet (Raphaël). Antier. Chassaing Masc!. 
Badie. Anxionnaz, Chastellain, Gazier. Mazicer. 
Baylet. Godin, Aragon (d’). Chautarq Geotfre (de). Mazuez (Pierre-Fer 
Arnal. icvalier (Fernan Gervolino, >ck 
Aubame, Chevallier (Jacques), | Godin. Mehaignerie. 
pt ogg jules Julien, Rhône Auban. Alger. Gorse. Menthon (de). 
Ben Tounes, Kauffmann. Aubry. Chevallier (Louis), Gosset. Mercier (André-Fran- 
Billères. Khide Audeguil, Indre. Gouin (Félix). Deux-Sèvres 
Edouard Bonnelous. (Alfred) Augarde. Chevallier (Pierre), Gozard. tayer. 
Kuehn (René). Aujoulat. Loiret. - | Grimaud. Jean Meunier, Indre- 
Cadi (Abde Lamine bebaghine. Aumeran (Général). | Christiaens. Guérin (Maurice), et-Loire. 
Malbrant. Babet (Raphaël), Clemenceau (Michel). Rhône. Michaua (Louis), 
édeci Badie, Coflin. Guilbert. Michelet. 
Chaban-Delmas (Géné- | Médecin. Badiou. Colin. Guillant (André). Min joz, 
ral). Barangé (Charles), | Cordonnier. Guill2. Mitterrand. 
Chasseing. Moro-Giafferri (de). Maine-et-Loire. Coste-Floret (Alfred), | Guillou (Louis), Finis-| Moch (Jules). 
(Jacques), \: erri Barbier. Ilaut>-Garonne. tère. Moisan. 
A.8e Barrachin. Coste-Floret (Paul Guitton. Mollet (Guy 
Foiret Pantaloni. | Bas. Coty ‘René. Guyon (Jean - Monin. 
Cleste rmann. Petit (Eugène - Clau- | Baudry d'Asson (de). Laudray mond), Gironde. Monjaret, 
ven (René Baylet. wuston. Henneguelle. Monteil (André), F4 
Da:ulier (Edouard). Horma Oud Babana.| nistère. 
David (Jean-Paut!}, Beauquier. Cudenet. Hugues (Emile), Montel (Pierre). 
Seinc-et-Oise. RaulinLaboureur (de). | Bèche. Dagain. Alpes-Maritirnes,. Montillot. 
Rencurel, | Bégouin. Daladier (Edouard), | Hulin. 
Tony Révillon Béné (Maurice). Damas, Iussel. Moro-Giaflerri (de). 
Derdour. Saïd Mohamed Cheick Bentaieb. Darou. lutin-Desg es, Mouchet, 
Devinat. Saravane Lambert, | Béranger (André). David (Jean-Paul), Ihuel. Moussu. 
Dezarnaulds. Val Bergasse. (Sei ne- st-Oise }. Jacquinot. Moustier (de). 
Dupuy (Marceau}, tend Bergeret. (M: arcel), Lan- | Jequet Moynet. 
Gironde. Maurice! Bessac. dés. Jean-Morea Muiter (André), 
Faure (Edgar). (Maurice). Rétolaud. Joubert. Ninine. 
Beugniez. Defos du Rau Jouve (Géraud). Nisse, 
Bianchini. Degoutte. Juglas. Noël (André), Puy dæ 
iche ules-Julie \hône Dôme 
Ne vent prendre part au vote: Bichet. Mme De grond. Julien, RI 
peu Bidault (Gcorges). De ixonne. 
xillères. ir. 

MM. Rasela. Krieger (Alfred). Orvoen 
Rabeimananjara. Biondi. Delbos (Yvon) Kuehn (René). Palewsk 

acaze (Henri). enoy, 
Excusés ou absents congé : Bocquel. De (Joseph). À 
Boganda. Denis (André), Dor- | Petit (Euzène - 
Edouard Bonnefous. dogne Lalle. dit 

MM. July. Bonnet. Deproux (Edouard) Lamarque-Cando, Petit (en, \, Dasses 

Bardoux (Jacques), Masson Jean), HHautc- Borra. LambertErmile- Pyrénées, 
Paul Bastid, Marne. Mlle Bosquier. Desjardins Louis), Doubs. Mme lPeyroles. 
Béchard. Mendès-France. Bouhey (Jean). Desson, Mlle Lanblin. 
Boucgrain. Naeogelen (Marcel). Bour. Devernv Lamine-(ruèye. Pflrnlin 
(de). (Eng, Bouret (Henri). Devinat. Laniel (Joseph). Philip “(André). 
Gay (Francisque). Seine. Bourgès-Maunoury. Dezarnau!ds. Larie Pierre-Grouès. 
Jeanmot. Xavier Bouvier, bhers. Laure!l ay. 
et-Vilaine. Diallo (Yacine}, L: (Camille), René) 
rier-O'Cottereau, | Mile Diencesc ntat, æven (René). 
N'’ont pas pris part au vote: h. Lauren! ( August) Poimbœuf. 
a minio Nord, Mine Poinso-Chapu!s 
M. Edouard Ierriot, président de l'Assem- | Brusset Le Bali. Poirot (Maurice) 
blée nationale, M. Bouxem, qui présidait Lecacheux. Poulain. 
la séance. Draveny. Lecourt. Pourlier. 
Caillavet. Dubois (%ené-Emile). | Le Coutaïler. 
ke x raie Capdeville. Duforest. Lécrivain-Servoz. Mlle Prever 
Les nombres annoncés en séance avaient Capitant (René). Duras (Josep’.). Leehnardt. Prigent (Tanguy), Fte 
été de: Caron. | Düupraz Mme Lefebvre (Fran- ère. 

Nombre des votants... 533 Cartier (Gilbert), Mile Dupuis (José cine), Seine. 

Majorité absolue 261 Seine-et-Oise. Seine. Lefèvre-Pontalis. 

Cartier (Marcel), Dupuy (Marceau), Gi- { Legendre. Queuille. 

Pour l'adoplion 185 Drôme. ronde. Lejeune(Max), Somme. | Quilici. 
Castellani. Duquesne, Mine Lempereur. Rabier. 
ji ‘aloi urTOUX. Le Sciellour. armadier. 
Mais, après vérifkalion, ces nombres ont Lescorat. Ramarony. 
élé reclifiés conformément à Ja liste de scru- Dean) Lespès. Ramonet. 
tin ci-dessus. Cayol. Elain. Letourneau. Raulin-Laboureur {de}, 
Cerclier, Errecart, Le Troquer (André). | Raymond Laurent, 
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>), Silvandre. Guigu Musmeaux. 
Jean), Indre- | Mme Nautré, SCRUTIN (N° 1067) 
Regaudie. Sion et-Loire. Nazi Boni, 


Reille-Soult, 
Rencurel. 

‘Tony Révillon 
Reynaud (Paul). 
Ribeyre (Paul). 


\ICOU. 
Rincent. 
Rivet. 

Rociore 

Rollin (Louis). 
Roques, 
Roulon. 
Rousseau. 


Saïd Mohamed Cheikh. 


> 


£chauffler. 
Scherer (Marc). 
Schmidt (Robert), 
Haute- Vienné. 
Schmitt (Albert), 
Rhin. 
Schmitt (René), 
Manche. 
Schneiter. 
Schuman (Robert), 
Moselle, 
Sebumann 
Segelle. 
Senghor. 
Serre 
se maisons 
It. 
Sicrist, 


(de). 


Bas- 


(Maurice), 


Sissoko (Fily-Dabo), 

Solinhac. 

Sourbet, 

Taillade. 

Teitgen 
ronde. 

Teitgen (Pierre), 
cl- lai ne. 

Temp'e. 

Terpend. 

Terrenoire. 

fheetten. 

Thibault. 

Thiriet. 

Thomas 

Thorol. 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy (de). 

Tribhoulet. 

Truffaut. 

Valay. 

Vée. 

Vendroux. 

Verneyras. 

Very (Emmanuel). 

Viard. 

Viatte. 

Villard. 

Violletite (Maurice). 

Vuillaume. 

Wagner. 

Waëmer. 

Mile Weber. 

Wolf. 


Ille- 


(Henri), 


(Eugène), 


Yvon. 


Ont voté centre : 


MM. 
Boulet (Paul). 
Laribi. 


| Mekki. 
| Smaïl. 


N'ont pas pris part au vote: 


MM. 
AirolGi. 
Aku. 
Apithy. 
Mlle Archimède. 
Arthaud. 


Aslierde La Vigerie (d’). 


Auguet. 

Ballanger (Robert), 
Seine-et-Oise, 
Bare!. 

Barthélémy. 
Barlo!ini. 


Mme Bastide (Denise), 


loire. 
Ben Aly Chérif. 
Benchennouf. 
Benoist (Charles). 
Ben Tounes, 
Berger, 
Besset, 
Billat. 
Billoux. 
Biscarlet. 
Bissol. 
Blafchet. 
Boccagny. 
Bonte (Florimond). 
Boukadoum. 
Bourbon. 
Mme Boutard. 
Boutavant. 
Boysson (de). 
Brault. 
Mme Madeleine Braun 
Brillouet. 
Cachin (Marcel). 
Cadi {Abdelkader}, 
Calas. 
Camphin, 
Cance. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 
Casanova. 
Castera. 
Cermolacce. 
Césaire, 
Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Mme Charbonnel. 
Chausson, 
Cherrier, 


Cilerne. 

Cogniut. 

Condat-Mahaman. 

Costes !Alfred), 

Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin. 

Cristofol. 

Croizat. 

Mme Darras. 

Dassonville, 

Demusois, 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne, 

Derdour. 

Djemad. 

Mine Douteau. 

Doyen. 

Dr2yfus-Schrnidt, 

Duclos (Jacques), 
Seine. 

Duclas #fJean\, 
et-Oise. 

Dufour. 

Dumet {Jean-Louis}. 

Duprat (Gérard). 

Marc 

butard. 

Mme Duvernois. 

Fajon (Etienne). 

Fay:t. 

Félix-Tchicaya. 

Fievez. 

Mme François, 

Mine Galicier. 

Garaudy. 

Garcia. 

Gautier. 

Genest. 

Mme Ginollin. 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot. 

Gosnat. 

Goudoux. 

Gouge, 

Gretlier. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 


Seine-Inféricure. 
Mme Guérin (Rose), 


Seine. 


Seine. 


Scine- 


Dupuy (Girond2), 


Mme Guérin (Lucie), 


Guissou (Henri). 

Guyot (Raymond), 
Seine. 

Hamani Diori. 

Hamon (Marecl). 

Mme  Iertzog-Cachin 


JHounhouect- Boigny. 


Joinville (G énéral). 
{Alfred Malleret]. 

Juge. 

Julian (Gaston), 
tes Alpes. 

Khider. 

KriegchValrimont, 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère, 

Lamine Debaghine. 

Lampe. 

Lareppe 

Lavergne. 

Lecœur. 

MmeLeJeune(Hélène) 


Côtes-du-Nord, 
Lenormand. 
Lepervanche (de). 


L'Huillier (Waldeck). 


Lisettle 

Llante. 

Lozeray. 

Maillocheau. 

Mamadou Konale. 

Mamba Sano, 

Manceau. 

Martine. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 

Maton. 

André Mercier, 

Mme Metv. 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or. 

Mezerna. 

Michaut (Vicior), 
Seine-Inférieurc. 

Michel. 

Mido!. 

Mokhtari. 

Montagnier. 

Môquet, 

Mora. 

Morand, 

Mouton. 

Mudry. 


Joire. 


Oise 


Mme Nedelec. 

Noël (Marcel), Aube. 

Oucdraogo Mamadou. 

Patinaud. 

Paul (Gabriel), Finis- 
tère. 

Paumier. 

Perdon (ililaire). 

Mme Péri, 

Péron (Yves). 

Petit (Albert), Seine 

Peyrat. 

Picrrard. 

Pirot. 

Poumaière. 

Pourtalet. 

Pronteau. 

Prot. 

Mme Rabaté, 

Ramette. 

Renard. 

Mme Revraud. 

Rigal (Albert), Loiret. 

Mrie Roca. 

Rochet (Waldeck), 

Rosenphfatt. 

Roucaute (Gabriel), 
Gard. 

Roucaute (Roger), 
Ardèche. 

Mile Rumeau. 

Saravane Lambert, 

Savard. 

Mme Schell, 

Servin. 

Signor. 

Mme Sportisse. 

Thamier. 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Ti 

Tric. 

Mme ‘vaillant - 
rier. 

Valentino. 

Vedrines. 

Vergès,. 

Mme Vermeersch. 

Pierre Villon. 

Zunino. 


Coulu- 


Ne peuvent prendre part au vote: 


MM. 
Rabemananjara. 


Rasela. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM. 
Bardoux (Jacques). 
Paul Bastid. 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque). 
Jeanraot, 


July. 

Masson (Jean) 
Marne. 

Mendè:-France. 

Naegelen (Marcel). 

Rigal (Eugène), 
Seine. 


. Haute- 


N'ont pas pris part au vote: 


M Edouard Jerriot, 


président de l'Assem- 


blée nationale, el M Bouxom, qui présidait 


la séarcte. 


Les nombres annoncés en séance avaient 


été de 
Nombre des votants... #11 
Majorité 206 
Pour l'adoption 407 
à 
Mais. avrès vérification, ces nombres ont 
été reclifés conformément à la liste de scru- 
ci-dessus. 


Sur l'amendement de M. Dour à l’article 41 
du projet relatif à l'élection des conseillers 
de la République (Vote par procuration). 


Nornbre des 
Majorité abso:ue 


Pour l'adoption 


Contre 


375 
183 


L'Assemblée nationale a adopté, 


Ont voté pour : 


MM, 
Abelin, 
Ahnne. 
Allonnvau, 
Amiot (Octave). 
André (Pierre). 
Anxionnaz. 
Aragon (d). 
Archidice., 
Arnal. 
ASSeray. 
Aubame, 
Auban. 
Aubry. 
Audeguil. 
Augarde. 
Aujoulat. 
Aumeran (Générel). 
Babet (Raphaël). 
Bacon. 
Badie. 
Badiou. 
Barangé (Charles), 
Maine- et-Loire. 
Barrachin. 
Barrot, 
Bas. 
Baudry d'Asson (de). 
Baurens. 
Bayiet. 
Bayrou. 
Beauquier. 
Bèche. 
Bégouin. 
Béné (Maurice). 
Bentaïech. 
Béranger (André). 
Bergasse., 
Bergeret, 
Bessac, 
Bétolaud. 
Beugniez. 
Bianchini. 
Bichet. 
Bidault (Georges). 
Bil'ères. 
Binot. 
Biondi. 
Biocquaux. 
Bocquet, 
Boganda. 
Edouard Bonrefous. 
Bonnet, 
Borra. 
Mlie Bosquier. 
Bouhey (Jean), 
Boulet (Paul). 
Bour, 
Bouret {Tenri). 
Boursès-Maunoury. 
Xavier Bouvier. 
Ile-et-Vilaine. 
Bouvier - O’Coitercau, 
Mayenne. 
Brusict (Max). 
Bruyneel, 
jurlot, 
Buron. 
Caillavet. 
Capdeville. 
Capitant (René), 
Caron. 

Carue: (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 
Cartier (Marcel), 

Drôme. 
Caästellani, 
Catoire, 
Catrice. 
Cayeux (Jean). 
Cayol. 

Cerclier. 


Chaban-Delmas 
(Général), 

Charlot (Jean). 

Charpentier. 

Charpin. 

Chassaing. 

Chautard. 

Chaze. 

Chevalier (Fernand). 
Alger. 

Chevaïilier (Jacques), 
Alger. 

Chevallier (Louis), 
Jndre. 

Chevalier (Pierre), 
Lorcet. 

Clemenceau (Michel). 

Clostermann. 

Colfin, 

Colin. 

Cordonnier, 
Coste-F'oret (Alfred) 
Haute-Garonne. 
Coste-Florct (Paul), 

Hérault. 

Coty (René). 

Coudray. 

Courant. 

Couston. 

Crouzier. 

Cudenet. 

Dagain 

Daladier (Edouard) 

Damas. 

Darou. 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 
David (Marcel). 
Landes. 

Defferre. 

Defos du Rau. 

Degoutte. 

Mine Degrond. 

Deixonne. 

Delahoutre. 

Delbos (Yvon). 

Delcoes. 

Denais (Joseph). 

Denis (André), 
Dordogne. 

Depreux (Edouard). 
Desjardins, 

Desson. 

Devemy. 

Devinat 
Dezarnaulds. 

Dhers. 

Diallo (Yacine). 

Mile Dicnesch. 

Dominjon. 

Douala 

Doutrellot. 

Draveny. 

Duforest. 

Dumas (Joseph). 

Dupraz (Joannès). 

Mlle Dupuis (José), 
Seine. 

Dupuy (Marceau) 
Gironde. 

Duquesne. 

Durroux. 

Dusseaulx. 

Duveau. 

Elain. 

Errecart. 

Evrard. 

Fagon (Yves). 

Faraud. 

Farine (Philippe). 

Farinez. 

Faure (Edgar). 

Fauvel. 
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Félix (Colonel). 
'inet. 

Fonltupt-Esperaber. 
Forcinal. 

Fouyet. 
Frédéric-Dupont. 
Frédet (Maurice). 
Froment, 

Furaud. 

Gabelle. 

Gaborit. 

Gaillard, 

Gallet. 
Galy-Gasparrou. 

Garavel. 

Garet. 

Gau. 

(razier. | 

Geoftre (de). 

Gernez. 

Gervolino. 

Giacobbi. 

Godin. 

Gorse. 

osset. 

Gouin (Félix). 

Gozard. 

Grimaud. 

Guérin (Maurice), 
Rhône. 

Guesdon. 

Guilbert. 

Guillant (André): 

Guille. 

Guillou (Louis), 
Finistère. 

Guitton. 

Guyomard. 

Guyon (Jean-Ray- 
mond), Gironde. 

Halbout. 

Henneguelle. 

Horma Ould Babana. 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes. 

Hulin. 

Hussel. 

Hutin-Desgrèes. 

Jhuel. 

Jaquet. 

Joubert. 

Jouve (Géraud). 

Juglas. 

Jules-Julien, Rhône, 

Kauffmiann. 

Khrieger (Alfred), 

Kuehn (René). 

Labrosse, 

Lacaze (Henri). 

Lacoste. 

Lamarque-Cando, 

Lamberl (Emile- 
Louis), Doubs, 

Mlle Lamblin. 

Lamine-Guèye. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Pierre-Olivier}, 

Laribi. 

Laurelli. 

Laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Lecacheux, 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt (Francis). 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 

Lefèvre-Pontalis, 

Legendre. 

Lejeune (Max), Somme. 

Mme Lempereur. 

Le Sciellour. 

Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau. 

Le Troquer (André). 

Levindrey. 

Liquard. 

Livry-Level. 

Loustau, 

Louvel. 

Lucas. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Macouin. 

Malbrant. 

Marcellin. 

Marc-Sangnier. 


A. 


Marie (André). 

Maroselli. 

Martel (Louis). 

Martineau. 

Maurellet 

Maurice-Petsche. 

Mauroux. 

Mayer (Daniel), 

René Mayer, 
Constantine. 

Mazel. 

Mazier. 

Mazuez 
nand) 

Meck. 

Médecin, 

Mehaignerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 

Mercier (André-Fran- 
çois), Deux-Sèvres. 

Métayer. 

Jean Meunier, 
Indre-ct- Loire, 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet, 

MinJoz. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan. 

Mallet (Guy. 

Mondon. 

Monjaret, 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montel (Pierre). 

Montillot. 

Morice. 

Moro-Giafferri (de). 

Mouchct. 

Moussu. 

Moustier (de). 

Mutter (André). 

Ninine. 

Nisse. 

Noël (André), 
Puy-de-Dôme. 

Noguères. 

Olmi. 

Orvoen. 

Palewski, 

Pantaloni. 

Penoy. 

Petit 
dius). 

Mme Peyroles, 

Peytel. 

mlin. 

Philip (André). 

Pierre-Grouès, 

Pineau. 

Pleven (René). 

Poimbæuf. 

Mme Poinso-Chapuis, 

Poirot (Maurice). 

Poulain. 

Pourtier. 

Pouyet. 

Mle Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord, 

Pr gent (Tanguy), 
Fini slère, 

Queuille. 

Rabier. 

Ramadier, 

Ramonet. 

Raulin-Laboureur (de) 

Raymond-Laurent, 

Recy (de). 

Reeb. 

Regaudie, 

Reille-Souit, 

Rencurel. 

Tony Révillon. 

Reynaud (Paul). 

Iticou. 

Rincent. 

Rivet. 

Rollin (Louis). 

Roques, 

Roulon. 

Rousseau. 

Saïd Mohamed Cheikh. 

Sauder, 

Schaff. 

Schauffler. 


Seine 


(Pierre - Fer- 


(Eugène - Clau- 


Scherer (Marc). 


Schmidt (Robert}, 
Haute-Vienne, 

Schmitt (Aïbert), 
Bas-Rhin. 

Schmitt (René), 
Manche, 

Schneiter. 

Schuman (Robert), 
Moselle, 

Schumann (Maurice), 
Nord. 

Segelle, 

Senghor. 

Serre. 

Sesmaisons (de), 

Siefridt. 

Sigrist. 

Silvandre. 

Simonnet. 

Sion. 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Smaïl. 

Solinhac, 

Taillade. 


Teitgen (Henri), 
Gironde. 


Ont voté 


MM, 
Airoldi. 
Apithy. 
Mlle Archimède. 
Arthaud., 
Astier de La Vigerle (d’). 
Auguet, 
Ballanger (Robert), 
Seine-et-Oise, 
Barel. 
>arthélémy. 
Bartolini. 
Mme Bastide (Denise). 


Loire. 

Benoist (Gharles), 

Berger, 

Besset, 

Billat. 

Billoux. 

Biscarlet, 

Bissol. 

Blanchet, 

Boccagny, 

Bonte (Florimond). 

Bourbon. 

Mme Boutard. 

Boutavant. 

Boysson (de), 

Brault. 

Mme Madeleine Braun. 

Brillouct. 

Cachin (Marcel), 
Calas, 

Camphin, 

Cance. 

Cartier 
Haute-Marne, 

Casanova. 

Castera. 

TCermolacce, 

Césaire. 

Chambeiron, 

Chambrun (de). 

Mme Charbonnel 

Chausson, 

Cherricr, 

Citerne. 

Cogniot. 

Costes (Alfred}, Seîne. 

Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin. 

Cristofol. 

Croizat. 

Mme Darras. 

Dassonviile. 
Demusois. 

Denis (Alphonse), 
flaute-Vienne. 
Diemad 

Mme bLoutcau. 
Doyen. 
Drevfus-Schmidt. 
Duclos (Jacques), 
Seine. 

Duclos (Jean), 
Seine-ct-Oise. 
Dufour. 


Durmet (Jean-Louis). 


Teitgen 
Ille-et-Vilaine 

Terpend. 

Terrenoire, 

ThibaulL. 

Thiriet. 

Thomas (Eugène), 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy (de). 

Truffaut, 

Valay. 


Vendroux. 
Verneyras. 

Very (Emmanuel). 
Viard. 

Viatte. 

Villard. 

Viollette (Maurice). 
Vuillaume, 
Vagner. 

Wa:mer. 

Mlle Weber, 
Wolff, 

Yvon. 


contre : 


Duprat (Gérard). 

Marc Dupuy (Gironde) 

Dutard. 

Mme Duvernois. 

Fajon (Etienne). 

Fayet. 

Félix-Tchicaya. 

Fievez. 

Mme François, 

Mme Galicier. 

Garaudy. 

Garcia. 

Gautier. 

Genest. 

Mme Gino!llin. 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot. 

Gosnat. 

Goudoux. 

Gouge. 

Greffier. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 

Mine Guérin (Rose), 
Seine 

Guiguen. 

Guillon (Jean), 
Indre-et-Loire. 
Guyot (Raymond), 

Seine. 
Famani Diori. 
Hamon (Marcel). 
Mme Herlzog-Cachin. 
Houphouet-Boigny. 
Joinville (Général) 
{Alfred Malleret], 
Juge. 
Julian (Gaston), 
Hautes-Alpes. 
Kriegel-Valrimont, 
Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône, 


Mme Lambert (Marie), 


Finistère, 

Lamps. 

Lareppe. 

Lavergne. 

Lecœur, 

Mme Le Jeune{Hélène), 
Côtes-du-Nord. 


| Lenormand, 


Lepe rvanche (de). 

L'Huillier (Waldeck). 

Li<ette, 

Llante. 

Lozeray. 

Maillocheau, 

Mamadou Konate, 

Mamba Sano. 

Manceau 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire. 

Malon. 


André Mercier, Oise 


Mme Mety, 
Meunier (Pierre), 
Côte4’'Or. 
Michaut (Victor), 
Seine-Inférieure, 
Michel. 
Midol. 
Mokhtari. 
Montagnicr, 
Môüquet. 
Mora. 
Morand. 
Mouton. 
Mudry. 
Musmeaux. 
Mme Nautré. 
Mme Nedelec. 
Noël (Marcel), 
Patinaud. 
Paul (Gabriel}, 
Finistère. 
Paumier. 
Perdon (I laire), 
Mme Péri. 
Péron (Yves), 
Petit (A'bert), 
Peyrat. 
Pierrarnd. 
Pirot, 
Pounradère, 
Pourta'et. 
Pronteau, 
Prot 
Mme Rabaté, 


Aube. 


Seine. 


N'ont pas pris 


MM. 
Antier. 
Barbier, 
Ben Aiy Chérif, 
Benchennouf. 
Ben Tounes, 
Boukadoum. 
Cadi (Abdelkader). 
Chamant. 
Chastellain. 
Chr istiaens, 
jat-Maha 
De lac henal. 
Derdour. 
Deshors. 
Dixmie 
Dubois 
Gavini. 


nan. 


5-Emile) 
(Henri), 
Jacquinot, 
Jean-Moreau. 
Khider, 

kKir, 

Laille. 


Ramette. 
Renan, 
Mme Reyraud. 
Rigal (A.bert), 
Mine Roca, 
Rochet (Waldeck),. 
xosenblatt, 
Roucaute (Gabriel), 
Gard. 
Roucaute 
Ardèche, 
Rutfe. 
Mlle Rumeau, 
Savard. 
Mme Schell. 
Servin. 
Signor. 
Mme Sportisse, 
Thamier. 
Thorez (Maurice). 
Thuillier. 
Tilon (Charles), 
Touchard, 
Toujas. 
Tourne. 
Tourtaud. 
Tricart. 
Vailiant - 
rier. 
Véedrines. 
Vergès. 
Mme Verméersch, 
Pie rre Villon, 


Loiret. 


AOSCT) , 


Coutu- 


part au vote : 


Lamine Deba 
Laurens 
Cantal 
Mailez. 
Marin (Louis). 
Martine 
Mezerna, 


£ghine, 
(Camille), 


Monin. 

Moynet, 

Nazl Boni, 

Ouedrago Mamadou, 

P: tit (Guy 
Basses-P yrénées, 

Pinay 

Li, 

R iron y 

Ribe (Paul), 

Ro 

Larabert. 

Sourbet, 


Temple, 
Thectten, 
Triboulet 
Valentino, 


Ne peuvent prendre part au vote : 


MM. 
KRabemananjara, 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM. 
Bardoux (Jacques), 
Paul Bastid, 
Béchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de), 
Gay (Francisque). 


Jeannmwt. 

July 

Masson (Jean), 
Haute-Marne, 

Mendès-France 

Naegelen (Marcel; 

Rgal (Eugène), Seine, 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Herriot, 
biée nationale, et M. 


seance. 


sident de 
qui 


l'Asserm- 
présidait 


pre: 
pPouxom, 


Les 
été de: 


normbres 


Nombre des votants... 


Majorité absolue 


Pour l'adoption 


Contre 
Mais, 


après 


ci-dessus. 


annoncés 


vér.flcat 
été roctifiés conformément 


lon, ce3 


avaient 


. 


283 


rombres ont 
à la liste de scrutin 


+ 


| 
| | 
| 
| | 
| | 
| | | | 
| | 
| | | | 
| | | | 
| | 
| | 
| | EE 
| | 
| | | 
| | | 
| | | 
| 
| | | 
| 
| | 
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Peyrat. Savard. Draveny. Lecacheux, 
‘amendement de Mme Sportisse à l’ar- | Poumadère. Signor. Dumas (Joseph). Lécrivain-Servoz. 
At bis (nouveau) du projet relatif à | Pourtalet. Mine Sportisse. Dupraz 
l'élection des conseillers de la République. (José), à Ne 
Nombre des volants... 583 Mme Rabaté, (Charles) * 
Majorité absolue 292 . Lejeune (Max), Somme, 
Pour l'adoption 183 Mme Reyraud. Toujas. Durroux. ve 
Contre 400 Rigal (Albert), Loiret. ! Tourne. Dusseaulx. 
ali n'a pas adoplé. oche Waldeck rICart, 4US pes. 
L'Assemb:#e nalionale n’a pas adopté à Mme Vaillant-Coutu- Errecart. Lelourncau. 
Roucaute (Gabriel), _rier. Evrard. {André} 
oucau ?S. araud, 
MA Genest Ardèche. dé Mme Vermeersch. Farine (Philippe). Livry-Level, 
Mme Ginollin. Ruffe. Pierre Villon. Farinez. Loustau. 
AOL. Giovoni Mlle Rumeau. Zunino. Faure (Edgar). Eouvel. 
Fauvel, Lucas. 
rélix {C harics Lussy. 
Mile Archimède. Girardot, Ont voté contre : tes 
Astierde LaVigerie(d'). | Goudoux. Cartier (Marcel), 
Auguet. Abelin. Drôme. touvet. Mallez. 
Ballanger (Robert), Greliier. Ahnne. Castellani, Frédéric-Dupont. Marcellin. 
Seine-et-Oise, Grenier (Fernand). Allonneau. Catoire, Frédet (Maurice). Marc-Sangnier. 
Barel. à Amiot (Octave), Catrice. Froment, Marie (André). 
Barthélémy. ei j André (Pierre). Cayeux (Jean), Furaud Marin (Louis). 
Mme Bastide (Denise),! Seine-Intérieure. Anxionnaz erclier. va is). 
Loire, Mme Guérin (Rose), | Chaban-Delmas (Géné- | Gaboril. 
Benoist (Charles). Archidice. ral). Gallet. Maurellet. 
Berger. Arnal. Chemant. Galy-Gasparrou Maurice-Petsche. 
Besset, Guiion (Jean), Asseray. Charlot (Jean). Mauroux. 
Bilat. Aubame. Charpentier, Garet, Mayer (Daniel), Seine, 
Billoux. Guyot (Raymond), Auban. Charpin. René Mayer re 
Biscarlet. Seine. Aubry. Chassaing. Gevin! Constantine 
Bisso!. Hamani Diori, Audecuil. Chastellain Gazier_ Mazel 
Blanchet. Hamon (Marcel). Augarde. Chautard, (de) Mazier 
Boccagny. Mme Hertzog-Cachin. Aujoulat. Chaze, Gernez Mazuez (Pierre - 
Bonte (Florimond), Houphouet-Boigny. Aumeran (Général). Chevalier (Fernand), Cortoltae ” nand) 
Bourbon. Joinville (Général) Babet (Raphaël). Alger. Giacobbi. Mess 
Mme Boulard, {Alfred Malleret]. Bacon. Chevallier (Jacques), Ce Médecin. 
Boutavant. Juge. Badie. Alger. 
Brault. autes-Alpes, arangé (Charles né re. 10SSEL. Fr 
Mine Madeleine Braun. | Kriegel-Valrimont, Chevallier (Pierre), roc 
Cachin (Marcel. Bouches-du-Rhône. arrachin. iristiacns. 
Calas, Mme Lambert (Marie), Clemenceau (Michel). (Maurice), 
Camphin. Finistère. Bas. Clostermann, Michaud. (Louis), 
Cance. à Lampes. Baudry d'Asson (de). Coffin. Guilbert. Vendée. 
Cartier (Marius), Lareppe. Baurens. Colin. Guilla André} Michelet 
Haute-Marne, Lavergne. Bavlet. Cordonnier. (2 Minjoz. 
Casanova. Lecœur, Bayrou. Coste-Floret (Alfred), Louis Mitlerran] 
Castera. Mme Le Jeune (Hélène), | Beauquier. Haute-Garonne. uil -ouis), Moch (Jules) 
Cermolacce. Côles-du-Nord. Bèche. Coste-Floret (Paul), G ere. 
Césaire. Lenormand. Bégouin. Hérault. Mollet (Guy) 
Chambeiron. Lepervanche (de). Béné (Maurice). Coty (René). G 
Chambrun (de). L'Huillier (Waldeck). | Bentaieb. Coudray. Giro d 
Mme Charbonnel. Liselte, Béranger (André): Halbout” Monjarct 
Chausson. Llante. Bergasse. 4 Couston. 
Costes (Alfred), Seine. | Mamba Sano. Beugniez. Daladier (Edouard). Montillot 
Coulibaly Ouezzin. Marty (André), Bichet. ou. F 
Cristofof, Masson (Albert), Bidault (Georges). David (Jean-Paul), (de). 
Croizat. Loire, Billères. Seine-et-Oise, 
Mme Darras. Malton. Binot. David (Marcel), d 
Dassonville. André Mercier, Oise. | Biondi. Landes. (de). 
Demusois. Mme Mety. Blocquaux. Detferre, ‘(André) 
Denis (Alphonse), Meunier (Pierre), Bocquet, Defos du Rau. Jouve (Géraud) Nini ls . 
Doyen Michei. Borra. Delachenal, N 
Dreyfus-Schmidt. Mido!. Mlle Bosquier. Delahoutre. 
Durlos (Jacques), Mckhtari. Bouhey (Jean), Delbos (Yvon). + 
Seine. Montagnier. Boulet (Paul). Delcos. an (René). Palewski 
Duclos (Jean), Môauet. Bour. Denais aprosse. p 
Seine-et-Oise, Mora. Bouret (Henri). Denis (André), Lacaze (Ienri). }- cl 
Dufour. Morand. Bourgès-Maunoury, Dordogne. Lacoste. Pelit (Eugène - 
Dumet (Jean-Louis). Mouton. Xavier Bouvier, Derreux (Edouard), Lalle. 
Duprat (Gérard). Mudry. Ille-et-Vilaine. Deshors. Lamarque-Cando. 
Mare Dupuy, Gironde, | Musmeaux. Bouvier - O'Cotltereau, | Desjardins. Lambert (Emile- M asses- E nées 
Dutard. Mme Nautré. Mayenne, Desson. Louis), Doubs. es. 
Mme Duvernois. Mme Nedelec. Brusset (Max). Devemy. Lamblin. 
Fajon (Etienne), Noël (Marce:}, Aube. ! Bruysnecl, Devinat. Lamine-Guèye. 
Fayet Pautinaud. Burlot, Dezarnaulds. Laniel (Joseph). hilip (An À ). 
Félix-Tchicaya. Paul (Gabriel), Buron. Dhers. Lapie (Pierre-Olivicr). | Pierre-Grouës. 
Fie vez. Finistère. Caillavet. Diallo (Yacine), Laurelli. Pinay. 
Mme François. Paumicr. Capdeville. Mlle Dienesch. Laurens (Camille), Pineau. 
Mme Galicier. Perdon (Illilaire), Capilant (René). Dixrnier, Cantal. Pleven (René). 
Garandy, Mme Péri. Caron. Dominjon. Laurent (Augustin), Poimbœuf. 
Garcia. Péron (Yves). Cartier (Gilbert), Douala. Nord, Mme Poinso-Chapuis 
Gautier, Petit (Albert), Seine. Seine-et-Oise. Doutrellot. Le Bail. 


Poirol (Maurice). 


poulai 
pourti 
pouyc 
Mile 
prigen 
Nord 
prigeu 
Fini 
Queuil 
Quiici 
Rabicr 
paulin 
Ray 
ReCY 
Rech. 
Regau 
Reille- 
Rencu 
Tony 
RibeY 
pince 
Rivet. 
Rollin 
Roqui 
Roulo 
Rous: 
Saïd ! 
Saude 
Schal 
Schat 


Pal 


| 
Shn 
Pas 
Sehn 
Ma 
Schn 
Sehu 
Mo 
Ben 
penc 
Ben 
Boul 
Cadi 
Con 
Der 
Khi 
Lan 
Rat 
Pat 
Bo: 
Ch 
Ge 
la 
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Schumann (Maurice), Joinville Noël (Marcel), Aube. 
Nor SCRUTIN (N° 1069) {Alfred Malleret]. Noguères. 
pour + Segelle .,,.. | Jouve (Géraud). Patinaud. 
PU overt Senghor. Sur l'amendement de M. Borra à l'article 51 bis | Juge, Pau! (Gabriel), Finig 
Porut (Robert), Serre du projet relatif à l'élection des conseillers | Julian (Gaston), Hau- tère. 


Nord. 

Prigent 
Finistère. 

Queuille. 

Quiiicl. 

Rabicr. 

Ramauler. 

Ramarony. 

Ramonct. 

paulin-Laboureur (de). 


Raymond Laurent. 
Recy (de). 
Rech. 


esaudie. 
kencurel. 

Tony Révillon. 
Reynaud (Paul), 
Ribeyre (Paul). 
R'eou, 

Rincent, 

pivot. 

Raciore. 
Rollin (Louis). 
oques. 

Roulon. 
Rousseau. 

Said Mohamed Cheick. 
Sauder. 

Schaff. 
Schauffier. 

Kchorer (Marc). 
Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne. 
Senmitt (Albert), 

Pas-Rhin. 

Schmitt (René), 
Manche. 
Schneiler. 

Schuman (Robert), 
Moselle. 


N'ont pas pris 


MM. 
Ben Aliy Chérif, 
Benchennouf. 
Ben Tounes. - 
Boukadoum. 
Cadi (Abdelkader). 
Condat-Mahaman. 
Derdour. 
Guissou 
Khider. 


Lomine Debaghine. 


(Henri). 


Sicfridt. 
Sigrist. 
Silvandre. 
sSimonncet. 


Sion. 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Solinhac. 

Sourbet, 

Taillade. 

Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Teitgen (Picrre), 
flle-ct-Vilaine. 

Temple. 

Terpend. 

Terrecaoire. 

Theellen, 

Thibault. 

Thirict. 

Thomas (Eugène). 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy. (de). 

Triboulct. 

Truffaut. 

Valay. 

Vée. 

Vendroux. 

Verneyras. 

Very (Emmanuel). 

Viard. 

Viale. 

Villard. 

Viollette (Maurice). 

Vuillaume. 

Wagner. 

Wasmer. 

Mlle Weber. 

Wolf. 

Yvon. 


part au vote : 


Laribi. 

Martine. 

Mekki. 

Mezerna. 

Nazi Boni. 
Ouedraogo Mamadou. 
Pan:aloni. 

Saravane Lambert. 
Smaïil. 

Valentino. 


Ne peuvent prendre part au vote : 


MM. 
Ribemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM. 
Rardoux (Jacques), 
Paul Bastid. 
Réchard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay {Franciscue). 


Jeanmot. 

July. 

Masson (Jean), 
Haute-Marne, 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel). 

Rigal (Eugène), Seine. 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Ierriot, 


président de l’Assem- 


lke nationale, et M. Bouxom, qui présidait 


la sance. 


Les nombres 
été de: 


Nombre des 
Majorité absolue 00 0 


Pour l’adoplion 


Contre 


annoncés en séance 


avaient 


593 
297 
183 
410 


Mais, après vérification, ces nombres ont 
(8 rectifiés conformément à la liste de scru- 


Ün ci-dessus, 


+0. 


de la République. 


Contr2 


MM. 

Airoldi. 

Aku. 

Allonneau, 

Apithy. 

Archidice. 

Mlle Archimède., 

Arnal. 

Arthaud, 

Astier de La Vigerie {d”). 

Aubame. 

Auban. 

Aubry. 

Audeguil. 

Auguet. 

Badiou. 

Ballanger (Robert), 
Seine-et-Oise. 

Barel. 

Barthélémy. 

Bartolini 

Mme Bastide (Denise), 
Loire. 

Baurens. 

Bèche. 

zen Aly Chérif. 

Benchennouf. 

Benoist (Charles). 

Berger. 

Besset. 

Bianchini. 

Bi:lat, 

Billoux. 

inot. 

Biscariet. 

Bis:o!. 

Blanchet. 

Boccagny. 

Bonte (Florimond). 

Borra. 

Bouhey (Jean). 
>ourbon. 

Mme Boutard. 

Boutavant. 

Boysson (de). 

Breult. 

Mme Madeleine Braun 

Brillouet. 

Carhin (Martel). 

Cadi (Abdelkader). 

Cala. 

Camphin, 

Cance, * 

Capdrville. 

Cartier (Marcel), 
Drôme. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 

Casanova. 

Castera 

Cerclier, 

Cermolacce. 

Césaire 

Chambeiron. 

Chambrun (de). 

Mme Charbonnel. 

Charlot (Jean), 

Chausson. 

Chaze. 

Cherrier. 

Citerne. 

Coffin. 

Cogniot. 

Cordonnter. 

Costes (Alfred), Seine. 

Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin. 

Cristofol, 

Croizat. 

Dagain. 


Dainas. 


Nombre des 
Majorité absolue 


Pour l'adoplion 


588 
295 


280 
308 


L'Assemblée nationale n’a pas adopté. 


Ont voté pour : 


Darou. 

Mme Darras, 

Dassonville. 

David 'Marcel), 
Landes. 

Detrerre, 

Mine Degrond. 

Deixonne. 

Demusots. 

Denis  ,Alphonse), 
Haute-Vienne. 
Depreux (Edouard). 

De:son. 

Diallo ,Yacine). 

Djemad. 

Mme Douteau. 

Doutrellot. 

Doyen. 

Draveny. 

Dreyfus-Schmidt. 
Duclos (Jacques), 
Seine. 

Duclos (Jean), Seine- 
et-Oise. 

Dufour 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat {Gérard). 

Marc Dupuy (Gironde). 

Durroux. 

Dutard. 

Mme Duvernois. 

Evrard. 

Fajon (Etienne). 

Faraud. 

Fayet. 

Félix-Tchieaya. 

Ficvez. 

Mme François. 

Froment. 

Mme Galicier, 

Garaudy. 

Garcia. 

Gautier, 

Gazier. 

Genest, 

Gernez. 

Mme Ginollin, 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot. 

Gorse. 

Gosnat. 

Goudoux. 

Goug ». 

Gouin (Félix), 

Gozard. 

Greffior. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 
Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure, 
Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guesdon. 

Guiguen. 

Guille. 

Guillon ‘Jean), Indre- 
ct-Loire, 

Guitton. 

Guyon (Jean - Ray- 
mond), Gironde. 


Guyot (Raymond), 
Scine. 
IHamant Diori. 


lHiamon (Marcel). 
Henneguclle. 

Mme Hertzog-Cachin. 
Houphouet-Boigny. 
Hussel. 

Jaquet. 


tes-Alpes. 

Kriegel-Valrimont. 

Lamarque-Cando. 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

£emine-Guèye. 

Limps 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Larepp2. 

Laurent {Augustin}, 
Nord. 

Lavergne. 

Le Bail. 

Lecœur. 

Le Coutaller. 

Leenhardt (Francis). 

Mine Le Jeune (Hé- 
lène},Côtes-du-Nord. 

Lejeune Max), Somme. 

Mme Lempereur. 

Lenormand, 

Lepervanche (de). 

Le Troquer (André). 

Levindrey. 

L'Huillier (Waldeck). 

Liselte. 

Llante. 

Loustau. 

Lozeray. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Maillochzau. 

Mamadou Konaté. 

Mamba Sano. 

Manceau. 

Martine. 

Marty (André). 

Messon (Albert), 
Loire. 

Maton. 

Maurallet. 

Mazier. 

Mazuez 
nand). 

André Mercier, Oise. 

Métayer. 

Mme Méty. 

Jean Meunier, 
et-Loire. 

Meunier (Pierre), Côte- 
d'O 


(Pierre - Fer- 


Indre- 


Michaut (Victor), 
Sein2-Inférieure. 

Michel. 

Midol. 

Minjoz. 

Mokhtari. 

Mollet (Guy). 

Montagnicr. 

Môquet. 

Mora. 

Morand. 

Mouton. 

Mudry. 

Musmeaux. 

Mme Nautré. 

Mme Nede'ec, 

Ninine. 


Ont voté 
MM. 


Abelin. 

Anne. 

Amiot (Octave). 

André (Pierre). 

Antier. 

Anxionnaz. 

Aragon 

ASsera y. 

Augarde. 

Aujou:at, 

Aumeran (Général). 

Babet (Raphaël). 

Bacon. 

Badie 

Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 

Barbier 

Barrachin, 

Barrot, 

Bas. 


Baudry d’Asson (de). 


Paumier. 

Perdon (Hilaire). 
Mme Péri. 
Péron (Yves). 
Petit (Albert), 

Peyrat. 

Philip (André). 
mierrard 

Pirot. 
Poirot 

Poulain. 

Feumadère. 
Fourlalet. 

Pouyet. 

Prigent (Tanguy) 
Finistère. 

Prenteau. 

Prot. 

Mme-Rabaté. 

Rabier. 

Ramette. 

Reeb. 

Regaudie. 

Renard 

Mme Reyraud. 

Ricou. 

Rigal (Albert), Loiret, 

Rincent. 

Rivet 

Mme Roca 

Rochet (Waldeck}. 

Rosenblatt 

Roucaute (Gabriei), 
Gard 


Seine 


(Maurice). 


Mile Rumeau. 

Savard 

Mme Schell. 

Schmitt (René), 
Manche, 

Segelle. 

Senghor. 

Servin. 

Signor 

Silvandre. 

Sion 

Sissoko (Fily-Dabo}s 

Mmé Sportisse. 

Thamier 

Thorez (Maurice), 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud. 

Tricart. 

Mme 
rier 

Vedrines. 

Vée 

Vergès. 

Mme Vermeersch. 

Very {Emmanuel}, 
Picrre Villon. 
Wagner. 

Zunino. 


Vaillant-Cout# 


contre : 


Baylet. 

Bayrou 

Beauquier, 

Péné (Maurice). 
Bentaieb 

Béranger (André}, 
Bergasse, 


Bergveret, 


Bexsac. 
Bétolaur1. 
Beugniez 
Bichet. 


Bidault (Georges). 
Billères, 

Biondli. 

Blocquaux. 

Bocquet 

Joganda, 

Edouaic Bonnefous 
Bonnet. 

Bosquicr, 


| 


5972 ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 AOÛT 1948 
soulet (Paul), Gabelle, Moro-Giafferri {de). Sauder 
Bour. Gaborit. | Mouchet. Schaïf. SCRUTIN (N° 1070) 
Bouret (Henri). Gaillard, Moussu. Schauffier. 
Bourgès-Maunoury. Gallet. Mousti2r (de), Scherer (Marc). Sur l'amendement de Mme Sportisse à pa, 
Xavier Bouvier, lile- | Galy-Gasparrou. tré) ticle Ai ter nouveau du Projet relati 
et-Vilaine. Garavel. Mutter (André). aute-Vienne. l'élection des conseillers de la Ré 
Bouvier - O'Cottereau, | Garet. Nisse. Schmitt (Albert), Bas- République, 
Mayenne Gau. Noël (André), Puy-de- Rhin. 


Brasset (Max). 
bruyneel. 


Burlot. 

bBuron. 

Caillavet 
Capitant (René). 
Caron. 


Seine-et-Oise, 


Castella 

Catoire. 

Cal 2e. 

Cayeux (Jean) 

Ca yol. 

Chaban-Delmas (Géné- 
ral) 

Chamant 

{ harpe ier 

Charpi 

Chassaing, 

Chasteilain. 

Chautard, 


Chevalier (Fernand), 
Alger 
(Jacques), 


Chevaïlier 

Indre 
Chevallier 

Loiret, 
Chrisliaens, 
Clemenceay 
Clostermann. 
Co) 
{ 


(Louis), 


(Pierre), 
(Michel) 


oste-Floret (Alfred), 
Ilaute-Garonne 

Coste-Floret (Paul), 
Hérault. 


iCT (Edouard), 
(Jean-Paul), 
Sejne-et-Oise. 


Lefos du Rau, 
Degoutte. 
Delachenal, 
Delahoutre 
belbos (Yvon}, 
Lie 
benais (Joseph). 
Denis (André), Dor- 
d 
Deshors 
Desjardins 
Devemw. 


D vinat. 
Dezarnauls. 
blers. 
Mile Dienesch. 
Dixmier. 
Dominjon, 
Douala, 
Dubois 
DPuforest 
Dumas (Joseph). 
Dupraz (Joannès). 
Mile Dupuis (José), 
Seine. 
Dupuy (Marceau), 
Gironde, 
nuquesne, 
Dusseaulx, 
PDuveau, 


René-Emile), 


Flain. 

Errecart. 

Fason (Yves). 
Farine (Philippe). 
Farinez. 

Faure (Edgar), 
Fauvel. 

Félix (colonel). 
Finet 
l'onlupt-Esperaber, 
Forcinal. 

l'ouvet 

Frédéri Dupont, 
Frédet (Maurice), 


Gavini. 

Geoitre (de}, 

Gervolino, 

Giacobbi, 

Godin. 

Gosset, 

Grimaud. 

Guérin (Maurice), 
Rhône. 

Guilbert. 

Guillant (André). 


Guillou (Louis), Finis- 
tère. 

Guyomard. 

Halbout 


Horma Ould Babana. 
Hugues (Emilc), 
Alpes-Maritimes. 


Hulin. 
Ilutin-Desgrées. 
Ihuel. 


Jacquinot. 

Jean-Moreau. 

Joubert. 

Jug'as 

Jui»s-Julien, Rhône. 

Kauffmann. 

Kir. 

Krieger (Alfred). 

Kuehn (René). 

Labrosse. 

Lacaze (Henri). 

Lacoste. 

Laile. 

Lambert (Emile-Louis), 
Doubs. 

Mile Lamblin. 

Laniel (Joseph). 

Laurelli. 

Laurens (Camilie), 
Canlal. 

Lecacheux. 

Lecourt.. 

Lécrivain-Servoz. 

Mme Fofcbvre (Fran- 
cine}, Seine. 

Lelèvre-Pontalis, 

Legendre. 

L2 Sciellour, 

Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau. 

Liquard. 

Livry-Level, 

Louvel. 

Lucas. 

Macouin. 

Malbrant, 

Mallez. 

Marcellin. 

Marc-Sangnier, 

Marie (André), 

Marin (Louis). 

Marosel!i 

Martel (Louis), 

Marlineau. 

Maurice-Petsche. 

Mauroux 

Mayer {Daniel), Seine, 

René Mayer, Constad-. 
line, 

Mazel. 

Meck. 

Médecin. 

Mehaignerie, 

M2nlhon (de). 

Mercier {André-Fran- 
"ois), Deux-Sèvres. 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet 

Mitterrand. 

Moch (Jules), 

Moisan. 

Mondon. 

Monin. 

Monjaret, 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montel (Pierre). 

Montillot. 


Morice. 


Dôme. 
Olrai. 
Orvoen 
Palewski. 
Pantaloni, 
l'enoy. 
Petit 

dius}, 
Petit (Guy), bBasses- 

Pyrénées. 

Mme Peyroles, 
Peytel. 

Pfimlin. 
Pierre-Grouès. 

Pinay. 

Pineau 

P'even (René). 
roimbæœutf. 
Poinso-Chapuis. 
Pourtier. 

Mile Prevert. 
Prigent (Robert), 

Nord 

Queuille. 

Quilici. 

Ramadier. 
Ramarony. 

Rämonet. 
Raulin-Laboureur (de). 
Raymond Laurent, 
Recy (de). 
Reille-Souit. 
Kencurel. 

Tony Révillon. 
Reynaud (Paul), 
Ribeyre (Paul). 
Rcclore. 

Rollin (Louis), 
icques. 

Roulon 

Rousseau. 

Saïd Mohamed Cheikh. 


(Eugène - Clau- 


N'ont pas pris 


MM 
Ben Tounes. 
Boukadoum, 
Condat-Mahaman, 
Derdour 
Guissou (Henri). 
Khider. 
Lamine Debaghine. 


Schneiter. 

Schuman (Robert), 
Moselle. 

Schumann (Maurice), 
Nord. 

Serre. 

Sesmaisons (de). 

Siefridt. 

Sigrisc. 

Sinonnet, 

Solinhac. 

Sourbet, 

Taillade. 

Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Teitgen (Pierre), Ille- 
et-Vilaine. 

Temple. 

Terpend. 

Terrenoire. 

Theetten. 

Thibault, 

Thiriet. 

Thomas (Eugèneÿ), 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis), 

Tinguy (de). 

Triboulet, 

Truffaut, 

Valay. 

Vendroux. 

Verneyras. 

Viard 

Viatte. 

Villard. 

Viollette (Maurice), 

Vuillaume. 

Wasmer. 

Mile Weber, 

\Volff. 

Yvon. 


part au vote 


Laribi, 

Mekki. 

Mezerna. 

Nazi Boni. 
Oucdraogo Mamadou 
Saravane Lambert. 
Smail. 

Valentino. 


Ne peuvent prendre part au vote: 


* MM. 
Rabemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 
Bardoux (Jacques). 
Paul Bastid. 
Béchard 
Bougrain, 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque). 
Jeanmot. 


JULY 

Masson ‘Jean), Haute- 
Marne. 

Mendès-France. 

Naegelen (Marcel). 

Rigal (Eugène), 
Seine. 


N'ont pas bris part au vote: 


M. Edouard Herriot, 


président de l'Assem- 


hiée nationale, et M. Bouxom, qui présidait 


la séance. 


Les nombres 


été de: 


Nombre des votants. 


Majorité absolue 


Pour l'adoption 
Conte 


Mais, après vérificallion, 


annoncés en séance avaient 


599 

300 
280 
419 


ces nombres ont 


été rectifiés conformément à la liste de scru- 


lin cldessus. 


— 13 


Majorité absolue 299 


Pour l'adoption 


Contre 


183 
ao1 


L'Assemblée nationale n'a pas adapts, 


: Ont voté pour: 

MM. Genest. 
Airoldi. Mme Ginollin. 
Aku. Giovoni. 
Apithy. Girard. 

Mille Archimède. Girardot, 
Arthaud. Gosnat. 
Astier de La Vigerie(d’) | Goudoux. 
Auguet. Gouge. 
Bailanger (Robert), Greftier. 


Seine-et-Oise. 
Barel. 
Barthélémy. 
Bartolini. 
Mme Bastide (Denise), 
Loire. 
Benoist (Charles). 
Berger. 
Besset, 
Billat. 
Billoux. 
Biscarlet. 
Bissol, 
Blanchet, 
Boccagny. 
Bonte (Florimond),. 
Bourbon. 
Mme Boutard, 
Boutavant. 
Boysson (de). 
Brault, 
Mme Madeleine Braun. 
Brillouet. 
Cachin (Marcel). 
Calas. 
Camphin. 
Cance. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 
Casanova. 
Castera. 
Cermolacce. 
Césaire. 
Chambeiron, 
Chambrun (de). 
Mme Charbonnel. 
Chausson. 
Cherrier. 
Citerne. 
Cogniot. 
Costes (Alfred), Seine 
Pierre Cot. 
Coulibaly Ouezzin. 
Cristofol. 
Croizat 
Mme Darras. 
Dassonville. 
Demusois. 
Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 
Djemad. 
Mme Douteau. 
Doyen. 
Dreyfus-Schmidt. 
(Jacques), 


eine. 

Duclos (Jean), Seinc- 
et-Oise. 

Dufour. 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Marc Dupuy (Gironde). 

Dutard. 

Mme Duvernois. 

Fajon (Etienne). 

Favet, 

Félix-Tchicaya. 

Fievez. 

Mme François. 

\ime Galicier. 

Garaudy. 

Garcia. 

Gautier, 


Grenier (Fernand), 
Gresa (Jacques). 
Gros. 
Mine Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rose), 
Seine, 

Guiguen. 

Guillon (Jean), Indre 
et-Loire. 

Guyot (Rayrmond}, 
Seine. 

Harmani Diori. 

Hamon (Marcel). 

Mme Hertzog-Cachin, 

Houphouet-Boigny. 

Joinville (Général), 
[Alfred Malleret}. 

Juge. 

Julian (Gaston), Iaw 
tes-Alpes. 

Kkriegel-Valrimont. 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône, 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Lamps. 

Lareppe. 

Lavergne, 

Lecœur. 

Mme Le Jeune (Hé: 
lène), Côtes-du-Nord. 

Lenormand. 

Lepervanche (de). 

L'Iluilier (Waldeck}, 

Liseite. 

Llante, 

Lozeray. 

Maillocheau. 

Mamadou Konale,. 

Mamba Sano. 

Manceau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire. 

Maton. 

André Mercier (Oise), 

Mme Mety. 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or. 

Michaut (Victor), 
Scine-Inférieure, 

Michel. 

Midol. 

Montagnier, 

Môquet. 

Mora. 

Morand, 

Mouton. 

Mudry. 

Musmeaux, 

Mme Nautré,. 

Mme Nedelec. 

Noël (Marcel), Aub?. 

Patinaud. 

Paul (Gabrlel}, Finis- 
tère 


Paumier. 

Perdon (Hilaire). 
Mme Péri. 

Péron (Yves). 
Petit (Albert), Seine. 


pochet 
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poucau 
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joucau 
Ardèc 
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arehidi 
Arnal. 
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Boga 
Fdou 
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prontea 
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| 
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Scrvi à ubois ecourt. 
pourlalt Mme umas crivain-Serv ouyet. umann (Mauri 
pronteou. Mme Sportisse. Dupraz (Fran Prevert. 
pamefte. Tillon Dupuy Letèvre-P Prigent (Tang | Serre. 
puy (Marc ontalis. (Tangu À 
ek ouias. uquesne. e ax). S euilie, 
Mine Rogae Tourtaud. Dusseaulx. Le Sciellour. Rabier. 
Mme Vai la!n. espès. tamarony. 
cdrines. vrard. Le Troquer (André). aulin-Labourc 
Roucat (Roger), Vergès. Fagon (Yves). indrey. rbet. 
Pierre V ‘arine (Philippe). ry-Leve eeb. ellgen (Henri, G 
(Edgar). Lucas. et- Vi 
Ont voté contre: (Colonel). Lussy Révillon. 
MM. Fonlup{-E Macouin. Da (Paul). Cerrenoire 
Casteilani Pouyet. Rincent. 
“(oct Catoire Frédéric-Dupont. Rivet. Thiriet. 
aYCUX ‘roment. Marie (André). horal. 
ionnaz. aroselli 8. 4 
Aragon (d Cerclier. Roulon. (de). 
(d”). Chaban-Del saborit. cl (Louis). Rousses riboulet. 
are} id lice. -Delmas (Géné- Gaillard. Truffaut. 
anal. Gallet. Maurcliet. K Mohamed Cheikh, Valay. 
Aubame, (Jean). Garavel. Mauroux. SChalr. endroux. 
Aubin. Garet. Mayer (Daniel), Seine 
Aubry. Gant. René Mayer, Constan- Marc). Very (Emmanuel) 
ru Chastellas Gavini. tine. Schmidt (Robert) Viard 
Chaut: Gazier. Mazel Haute-Vienne. Viatle. 
 — Geoffre (de). Mazier. Schmiit (Albert), Bas Villard. 
in (Général). Chevalie Gernez. Mazuez (Pierre - Fer Rhin. }, BaS-! Violette (Mauric 
(Raphaël). (Fernand), - Fer- Schiniit (René) \uillaurne. 
jaron. C siaro bi. Manche, Vagner. 
)rse. : iaignerie. Schuma Mlle Webe 
ine-el-Loire. ouin (Félix). à ercier (André-Fran- [von. 
jarrachin. rimaud étayer. 
Baudry d’ASS Clostermann. + | Guesdon. Micha MM. 
‘olin. Michelet.” enchennoul. 
eauquier, e Alfre uil itterra oukadoum,. 
Biche. -Garonne. ed), (Louis), Finis- | Moch jules) Cadi_ (Abdelkader). 
(Paul, Guitton. Moisan. De Ouedra M 
Henneguclle Mont. 
liorma Ould Babana Monte:l (André), Ne peuvent prendre part au vote: 
Bei Dagain. Hugues (Emile) Finistère. 
Daladic Alnos-Maritm Montel (Pierre) MM. 
ianchini. adier (Edouard). Hulin. + Montiilot. Rabemananjara. 
het Hussel! Morive Ravoahangy 
(Georgesÿ ärou. Hutin-9 Moro Giafferi £Y. 
in-Desg siafferi 
David (Jean-Paul), Ihuel Mouchet. Excusés ou 
Jacquinot Moussu. absonts par congé: 
io aux. À Jean- Movnet. ea 
Boganda. Defos du Rau. Jouy Ninine. ré). Masson (Jean) 
Bonnefous Jugias (Géraud). Nisse. Bougrain Marne (Jean), Tautee 
Mile Bosquier Delachenal Gay (Franscisque). (Marcel). 
Bouhey \ elahoutr cs. gal (Eugène), Sein 
Boulet Paul)" (Yvon). Orvoen 
our, iCOS. ‘on i 
Bouret (Henri). Denais (Joseph) t pas pris part au vole: 
avier Bouv alle. 1Fur: nationale, et M. résident de TAsse 
et-Vilaine. ier, llle- | Depreux (Edouard) (Eugène - Clau- la séancc ale, et M. Bouxom, qui 
Bouvier-O’Cotterea Deshors. amarque-Cando. Petit | 
Mayenne. u, |Desjardins. Lambert (Emile- Ps Basses- 
Brusset (Max). Desson. Louis), Doubs. renees Les 
Bruyneel, Devemy. Mile Lamblin. Pe: me Peyroles été en 
uron. zarnaulds. aniel (Joseph). 
Caillavet. Dhers. Larie André), des votants 
Capitan Dien ù aurens (Cami IN 347 
artier ominijon. aurent Au ven (René). 
Seine- Douala, Nord. (Augustin), | Poimbœæur. Mais, a] 
Doutrellot. Le Bai. Poinso-Chapuis été re 3 vérifiration, ces 
Lecacheux. Poulai conformé ment à la list | 
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ASSEMBLEE NATIONALE — 2° SEANCE DU 18 


AOÛT 1948 


SCRUTIN 


Sur l'ame 


à d'article 


ndement de 
ht du projet relatif à l'élection 


(N° 1071) 


M. Mamadou Konanté 


des conseillers de la République, 


Benchennouf. 
Benoist (Chartes). 
burcer 

Besset. 

Biliat. 

Biscarlet, 


Bissol, 
Blanc “het, 
Bocc ap 44 


Bonte (F ond). 
Bourbon. 
Mine Boutard, 
Boutavant. 
Boy<sson (de). 
Brault. 
Mine Madeleins: Braun. 
Brillouet. 
Cachin (Marcel). 
Cadi (Abdelkader). 
Calas. 
Camphin. 
Cance. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 
Casanova. 
Castera. 
Cermolacce, 
Cés aire. 
Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Charbonnel. 
Chausson, 
Cherrier. 
Citerne 
Cogniot 
Ccstes (Alfred), 
Pierre Cot. 
Coulibaly 
Cristofoi. 
Croizat 
Mme Darras, 
Massonville, 
De musois. 
Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 
Dicrnad, 
Mine Douteau. 
Dreyfus-Schmidt, 
Duclos (Jacques), 
Seine. 
Duclos (Jean), 
et-Oise. 
Dufour. 
Dumet (Jean-Louis), 
Duprat (Gérard). 
Marc Dupuy (Gironde), 
Dutard. 
Mme Duvernois. 
Fajon (Etienne). 
Fay ret, 
-Tchicaya. 
Fiéve 
Mme Françots. 
Mme Gaiicier, 


Seine. 


Ouezzin. 


Seine- 


Nombre des votants. 496 
Majorité 248 
Pour l'adoption .......... 188 
Contre 307 
L'Asssmhés natlonale n’a pas adopté. 
Ont voté pour : 
MM. Garaudy. 
Airoldi Garcla. 
Gautier. 
y Genest 
Mlle Archimède, Mme (inoilin. 
aud. Giovon!. 
Astier de La Vigerie{d”}) | Girard, 
met. Girardot, 
Balianger (Ro aisé Gosnat. 
scine-et- bise Goudoux, 
Pare!. Gouzge 
Barthélémy. Greffier 
Bartolini. Grenier (Fernand). 
Mine Bastide (Denise), | Gresa (Jacques). 
Loire, Gros 
Aly Chérif, Mme Guérin (Lucie), 


Scine-Infcrieure. 
Mine Guérin (Rose), 
Seine 
Guiguen. 
Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire, 
Guyot (Raymond), 
Seine 
Haman: Liori. 
llamon (Marcel). 
Mine Hertzog-Cachin. 
Horma Ould Babana. 
Houphouct-Boigny. 
Joinville (Général), 
[Alfred Malleret]. 
uge. 


ti s-Alpes. 
Kriegel-Vatrimont. 
Lambert (Lucien), 
zouches-du-Rhône. 
Mme Lambert (Marie}, 
F inistè re. 
Lamps 
Lareppe. 
Lavergne. 
Lecœur, 


Maillocheau. 

Mamadou Konate. 

Marnba Sano., 

Manceau. 

Martine. 

Marty (André). 

Masson (Albert}, 
Loire. 

Maton. 

André Mercier (Oise). 

Mme Mety. 

Meunier (Pierre), Côte- 


Michaut (Victor), 
Seinc-Inférieure. 

Michel. 

Midol. 

Mokhtar:. 
Montagnier, 
Môquet. 

Mora. 

Morand. 

Mouton. 

Mudry. 
Musmeaux. 
Mme Nautré. 
Mme Nedelec, 
Noël (Marcel), Aube. 
Patinaud. 


tère, 


Juiian (Gaston), Hau- 


Mme Le Jeune 
lène}), Côûtes-du-Nord. 

Lenormand, 

Lepervanche (de). 

L'Huillier (Waldeck 

Lisette. 

Llante. 

Lozeray. 


Paut (Gawriel), Finis- 


Paurmier. 

Perdon (Hilaire). 
Mine Péri 
Péron (Yves). 


Petit (Albert), Seine. 
Peyra! 

P'rot. 

Poumadère, 

Pourtaiet 

Pronicau. 

Prot. 

Mme Rabaté. 
Rarielie. 

Renard. 

Mine Reyraud. 

Riga! (Albert), Loiret 
Mine 

tochet (Waldeck}). 


Kosenblatt 

Roucaute 
Gard. 

Roucaute 
Ardèche. 


‘(Gabriel}, 


(Roger), 


Ruffe. 

Mile Rumeau. 
Savard. 

Mme Schelt 
Servin. 

Signor. 

Mine Sportisse. 
Thamier. 

Thorez (Maurice), 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud, 

Tricart, 
rier. 
Vedr nes. 

Vergès. 

Vermeéersch. 
Pierre Villon, 
Zunino. 


Vai'lant-Coutu- 


Ont voté contre: 


MM, 

Abelin. 
Amiot (Octave), 
André (Pierre), 
Antier. 
AnxiIOnnaz. 
Aragon (d'}, 
ASSeray, 
Augarde. 
AU) joulat. 
Aumeran (Général}, 
Babet (Raphaël), 
Bacon. 
Badie. 
Barangé (Charios), 

Maine-et-Loire, 
Barbier. 
Barrachin,. 
Barrot. 
Bas. 


Baudry d'Asson {de}. 


Baylet. 

Bayrou. 

Beauquier 

Bégouin. 

béné (Maurice), 

Bentaieb, 

Béranger (André). 

Bergasce. 

Bergeret, 

Bessa?, 

Betolaud. 

Eeugniez, 

Bichet, 

Bidauit (Georges). 

Billères 

Biondi. 

Blocquaux, 

Boc quet, 

3oganda. 

Edouard Bonnefous, 

Bonnet, 

Mile Bosquier, 

Roulet (Paul. 

Bour. 

Bouret ‘HMenri). 

Bourgès-Maunoury. 

Xavier bouvier, :lle- 
et-Vilaine. 

Bouvier - O’Cottereau 
Mayenne 

Brusset (Max), 

Bruyneel. 

Burlot. 

Buron. 

Caillavet. 

Capitant (René); 

Caron, 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise, 

Castellani, 

Catoire, 

Catrice. 

Cayeux (Jean), 

‘a 


Cayol, 

Chaban-Deimas {Géné- 
ral). 

Chamant. 

Charpentier, 

Charpin, 

Chassaing. 


Chastellain. 

Chautard, 

Chevalier (Fernand), 
Alger. 

Chevailier (Jacques), 
Alger. 

Chevallier (Louis), 
Indre, 
Chevallier 
Loiret, 
Christiaens, 
Clemenceau (Michel). 
Clostermann. 

Colin, 
Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 
Ccste-Floret (Paul), 
Hérauit, 

Coty (René). 

Coudray. 

Courant, 

Couston. 

Crouzier, 

Cudenet, 

Daladier (Edouard), 
David {Jean-Pauls, 
Seine-et-Oise. 
Defos du Rau. 
Degoutte. 
Delachenal. 
Delahoutre. 
Delbos (Yvon). 
Delcos. 

Denais (Joseph). 
Denis (André), 
dogne. 
Deshors. 
Desjardins. 
Devemy. 

Devinat. 
Dezarnauilds, 
Dhers. 

Mile Dienesch. 
Bixmier. 
Dominjon. 
Louala. 

Dubois 
Duforest. 

{Joseph}. 
Dupraz (Joannès),. 
Mile Dupuis (José), 
Seine. 

Dupuy (Marceau), Gt 
ronde. 

Duquesne. 
Dusseaulx. 

Duveau. 

Elain. 

Errecart. 

Fagon (Yves)! 

Farine (Philippe). 

Farinez. 


(Pierre), 


Dor- 


el. 
Félix (Colonel). 
Finet. 


Fonlupt-Esperaber. 

Fou 

F 


Frédet (Maurice) 
| 


Gabelie. 

Gaborit. 

Gaillard. 

Galet. 

Galy-Gasparron, 

Garavel, 

Garet. 

Gavint 

Geoffre (de), 

Gervotino, 

Giac Le bi, 

[PE (Tes 

Gosset 

Grimaud. 

Guérin (Maurice), 
Rhône. 

Guilbert. 

Guillant André). 

Guiilonu (Louis), Finls- 
tère. 

Guyomard, 

Halbout. 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes, 

Hulin. 

Hutin-Desgrées, 

Jhuel. 

Jacquinot, 

Jean-Mecreau, 

Joubert, 

Jug'as. 

Juies-Juiien, Rhône. 

Kauffmann. 

Kir, 

Kriegor (Alfred}e 

Kuenn (René, 

Labrosse. 

Lacaze (Henri), 

Lacoste, 


Lalle. 
Lambert (Emile- 
Louis), Doubs, 


Mile Larmblin. 
Lauie! (Joseph), 
Laure!li. 
Laurens (Camille), 
Cantal. 
Lecacheux, 
Lecourt,. 
Lécrivain-Servoz. 
Mine Lefebvre (Fran- 
cine}, Seine. 
Lefèvre-Pontalis, 
Legendre, 
Le Sciellour, 
Lescorat. 
Lespès. 
Letourneau, 
Liquard. 
Livry-Level, 
Louvel. 
Lucas. 
Macouin. 
Malbrant. 
Mallez. 
Marceitin 
Mar:-Sangnier. 
Marie (André). 
Marin (Lcuis), 
Maroselli. 
Martel (Louis}, 
Martineau. 
Maurice-Petsche, 
Mauroux. 


Mayer (Danlel}, Seine. 


René Maver, Cons- 
tantine. 

Mazei. 

Méck. 

Médecin. 

Mehaignerie, 

Menthon (de), 

Mercier (André-Fran- 
çois), Deux-Sèvres. 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet. 
Mitterrand. 

Moch (Jules), 

Moisan. 

Mondon. 

Monin. 

Monjaret. 

Mont. 

Monteii (André), 
Finistère. 

Montel 

Montill 

Morice, 


Moro-Giafferri 
Mouchet. 
Moussu, 

Moustier (de}. 
Moynet. 

(André), 


Noël (André 
h Puyds 


Oimi 

Orvoen. 

Palewski. 

Pantaloni, 

Penoy, 

(Eugène - Clan 

Petit (Guy) Bass 
Pyrénée 

Mme 

Peytel. 

Pfünln. 

Picrre-Grouès, 

Pinay. 

Pineüu. 

Pleven (René), 

Poimbæuf. 

Mme  Poinso-Chapulks 

Pourtier. 

Miie Prevert, 

Prigent (Robe:t}, 
Nord. 

Queui!le. 

Quilici. 

Ramadier. 

Ramarony. 

Ramonet. 
Raulin-Laboureur (de), 

Raymond-laurent, 

Recy (de). 

Roille-Souit, 

encurel. 

Tony Révillon. 

Reynaud (Paui}, 

Ribeyre (Paul), 

Roclore. 

Rolin (Louis), 

Roques. 

Roulon. 

Rousseau. 

Saïd Mohamed Choc 

Sauder. 

Schaff. 

Schauñff!er. 

Scherer (Marc), 

Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne. 

Schmitt (Albert), Das 
Rhin. 

Schneiter. 

Schuman (Robert}, 
Moselle, 

Schumann {Maurice}, 
Nord, 
Serre. 
Sesmaisons 
Siefridt. 
Sigrist, 
Simonnet, 

Solinhac. 

Sourbet. 

Taillade. 

Teitgen (Honri), 
Gironde. 

Teitgen (Pierre), H'# 
et-Vilaine, 

Teinp'e. 

Terpend, 

Terrenoire, 

Theetten. 

Thibault. 

Thiriet, 

Thomas (Eugène), 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy (de). 

Triboulet, 

Truffaut. 

Valay. 

Vendroux. 

Vernesras. 

Viard. 

Viatte, 

Villard. 

Violette (Maurice 

Vuillaume, 

Wasmer. 

Mile Weber, 

Wolff. 


(de), 


Yyon, 
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N'ont pas pris part | 5275 
au vote: 
SCRUTIN (K° 1072) Poumadère. 
Khider. Sur à Pourta!et. 
Lamarque-Candn. du projet relatif à à l'article | Mme ti 
Lamine Debaghine. de la République ction des conseillers 
amine-Guèye, Mine Rabaté 
Aubame, | ane Thorez (1 je 
Auban. Lapie (Pierre-Givier). Nombre des votants... 
Läribi. Majorité absolue — Ton (C 
Aubry. Laurent (Augustir Mme Reyraud Ton (Charles). 
audeguil, Nord pu Pour l'adoption Rigal (Albert). Loiret Fouchard, 
ba lion. Contre Mine Roc Toujas 
jaurens. che al: - 
ken Tounes. eenhardt (Francis). ationale n'a pas adopté. Roux: - Tricart. 
pianchini Lejeune (Mäx), Somme. avaule {Gabriel}, Mme Vailia 
not Mme Lempereur. Ont voté pour : Gard. À ail.a Coulu- 
Borra. “if (André? MM Roger), Vedrines. 
ukado sirardot, Mme Vermrerse 
Cartier Maureliet Mlle 10 Idoux. Schell £unino 
Drüme, Mazier 4 Arthaud. 
À Mazue stier de LaVigerie{ 
Charlot Jean). À (Pierre - Fer- Auzuet. }. Grenier Fernand). Ont voté contre : 
ean Meunier are Mine Guérin (Laciel, | Ahnne 
Mezerna. Mme Guérin Rose) And’é Loiret, - 
Mollet (Guy) nxionnaz Clemenceau Michel} 
Boni, (Charles). Jean), Indre. | Aragon (d”). uiostermann. 
et-Loire Asser ray. Coin. 
\ime Degrond Noguères. Billat Guyot (Raymond), Augarde. Coste-Floret (Alfred), 
leixonne. Mamadou. | Billoux Aujoulat. 
Poulain. Hertzog-Caehin. Bacon. Cotv René) 
Pouyet, anchet. IHor:na Ould Bahana Badie. Coudray 
Prigent Houphouet-Boigny, | Parangé (Charles), Courant. 
Alfr x ier rouzier 
.Yrard. Regaudie Boutavant Julian (G Barro! Daladie 
Ricou. (de). tes-Alpes. Bas. David (Jean-Paul), 
IOMENL, Rincent rauit. rieg2l-Valrir jaudry d’' à , 
Gazier Mine Madelei Valrimont. audry d'Asson (de). cinc-et-Uise. | 
Corner Rivet. Madeleine Braun. | Limbert (Lucien), Baylet. Deios du Pau 
Saravane Lambert Bauches-Ju-Rhôn>,. Bayrou. Degoutte 
Guyon (Jean-Ray- (Fiy-Dabo}, Castera, lène) ligne | 
mond), Gironde. Valentino Cermolacce. Lenormand Bétolaud Deshors. u 
ussel. Chambeir L'Huillir evemy, 
J iquet, mmanue}). Chambrun (de). Lisette. Bidault (Gcorges) À 3 
Jouve (Géraud), Mme Charbonnel. Liante Billières | Dezarnaulds, 
Chausson. Lozerav. Biondi :) 
Cherrier. Maillocheau Blocquaux hHienesch. 
Citerne, À ixnier 
peuvent prendre part au vote: Cogniot im! Dorninjon 
Rosete Costes (Alfred) Seine. |! Manteau 
Rabemananjara Pierre Cot, |Martine | unis Mené-EFmie) 
njara, Ravoahangy, : Marunc Duforest 
Ouezzin. Marty (André) Mile Rosquier. uforest 
Ex ofol, Masson Bout J ph}. 
cusés ou absents par congé: Croizat. Loire. Dupraz (Joanpès) 
MM Mme Maton Bouret ‘Henri Dupuis 
Be July. Passonvi ndré Marcier (Oï Seine 
\échard (Aiphonse) leunier (Pierre et-Vilaine 
bougrain. | Côte-d'Or. Bouvier - O‘Cottereau, Puquesne 
Chevigné (de). | | Riga ” Michaut (Victor) Mayenne | Dusseaulx, 
Jeinmot. ne. Dre Michel, \ruyneel. 
clos (Jacques) Mokhtari 
, ari. Buron (Yves), 
N'ont pas pris pari au vote : seine. ' Montagnier Cailtavet, Farine Phi'ippe) 
M. Ed + Duclos (Jean), Seine- | Môqut. Capitant (René Farinez. 
M. Edouard Herriot, préside A et-Oice, \ “pl t (René). Faure ’Fd 
blée nationale, et M. ent de PAssem- | Dufour Caron Edgar) 
Ja séance juxom, qui présidait Morand, Cartier (Gilbert) IVe 
e, umet (Jean-Louis). Mouton. Seine-el Félix (Colonel), 
(Gérard), Mudry. Castellani Finet. 
Marc Düpuy (Gironde | Musineau Catoire Fonlupt-Esperab 
Les nombres annoncés en séance butard, Afme Nautre tri Forcinal 
Nombre d Fajon Etienne). Noël Aube (Jean). Fr dr Duoont 
Major eg votants. 02 Fayet, Patinaud. Chahan-Delmas {Cént Frédet (Maurice! 
2 ité absolue Félix-Tchicaya. “a äban-Delmas | Furaud 
Fievez y Pau! (Gabriel), Finis- ra le 
our l'adoption . M tère., Chamant Gabwlle 
1e >alicier p iv | LEE G l'arsi 
Mais apr Garaudy erdon (Hilaire) In 
été <es nombres on! Garcia. Péri | 
ün ci-dessus ormément à la iste de sery. | Gautier. Péron (Yve | ( Garavel. 
Genest. Petit (Albert), Seine | Che Garet, 
Mme Ginollin Pe] yrat A rnand), 
Giovoni, Pier rrard, Cavi 
Pirot. Cnevaifl ‘que 
A} | e) 
GEI 1110 
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Giacobbi, Mutter (André). Bad!ou. Lamine-Guèye. 
Godin. Nisse. Baurens. Lapie (Pierr2-Olivier). SCRUTIN (N° 1073) 
Gosset. Noël (André), Puy-de- | Bèche. Laribi. : 

Grimaud. Dôme, Ben Aly Chérif. Laurent (Augustin), Sur l'article 55 du projet relatif à l'éecti 
Guérin (Maurice), Olmi. Benchennouf. Nord. d Ceill de la Ré Clion 
Rhône, Orvoen. Ben Tounes. Le Bail. es conseillers de la République, 

Guibert. Palewski. Bianchini. Le Coutaller. 
Guiilant (André).  |[Panta:oni. Binot. Leenhardt (Francis). Nombre des votants............., 594 
Guillou (Louis), Finis- a Borra. Lejeune (Max), Majorité absolue 293 
tère. vetit (Eugène - Clau- | Bouhey (Jean). somme. A 
Guyomand dius). Mme Lempereur. adoption 
Jlalbout. Petit (Guy), Basses- Cadi (Abdelkader). Le Troquer (André). 
Hugues (Emiie}), Pyrénées. Capdeville. Levindrey. 
Alpes-Maritimes, Mme Peyroles, Cartier (Marcel), Loustau. L'Assembiée nationale a adopté. 
lin. Cerclier. abrut. 
Jhuel. Pierre-Grouès. Charlot (Jean). Maurellet. Ont voté pour : 
Ja-quinot. Pinay, Chaze Mazier. 
Jean-Moreau. Pineau Coffin. Mazuez (Pierre - Fer- MM. Cerciier. 
Joubert. Pieven (René). Condat. nand). Abelin. Chaban-Delmas (Géns. 
Juglas. Poimbœuf. Cordonnier. Mekki. shnne. ral). 
Jules-Julien, Rhône. Mme Poinso-Chapuis Dagain. Métayer. Allonneau. . Chamant. 
Kauffmann. Pourtier Damas. Jean Meunier, Indre- | Amiot (Octave). Charlot (Jean), 
kir. \ille Prevert. Darou. 2t-Loire. André (P.erre). Charpentier. 
Krieg2r (Alfred). Prigent (Robert), David (Marcel), Mez?rna. Antier. Charpin. 
Kuehn (René). Nord. Landes, Minjoz. Anxionnaz, Chassaing,. 
Labrosse. Queuille. Defferre. Mollet (Guy). Aragon (d’), Chastellain, 
Lacaze (Henri). Quilici. Mme Degrond. Nazi Boni, Archidice. Chaulard, 
Lacoste, Rabier. Deixonne. Ninine. Arnai, — Chaze. 
Lalle. Ramarony. Depreux (Edouard). Noguères. Asseray. Chevalier (Fernand), 
Lambert (Emile- Rainonet. Derdour, Ouedraogo Mamadou. Aubame. Alger, 
Louis), Doubs. Raulin-Laboureur (de). | Deeson. Philip (André). ‘ Auban. Chevalier (Jacques), 
Mlle Lamblin. Raymond-Laurent. Diallo (Yacine}. Poirot (Maurice). Aubry. Alger. 
Laniel (Joseph). Recy (de). Doutrellot. Poulain. Audeguil. Chevallier (Louis), 
Laurelli. Reille-Soult. Draveny. Pouyet. Augarde. Indre. - 
Laurens (Camille), Rencurel. Durroux. vrigent (Tanguy), aujouiat, Chevallier (Pierre), 
Cantal. Tony Révillon. Evrard. Finistère, Aumeran (Général). Loiret. 
Lecacheux. Reynaud (Paul). Faraud, Ramadier. Babet (Raphaël). Christiaens, 
Lecourt. Ribeyre (Paul). Froment, Reeb. Bacon. Clemenceau (M:chet), 
Lécrivain-Servoz Roclore. Gazier. Regaudie. Badie, Clostermann. 
Mine Lefebvre (Fran-|Mollin (Louis). Gernez. Ricou. Badiou. Coffin. 
cine), Seine. Roques. Gorse. Rincent. Barangé (Charles), Colin. 
Lefèvre-Pontalis, Roulon. uin (Félix), Rivet Mainc-ct-Lore. Cordonnier. 
L:sendre. Rousseau. Gczard. Saravane Lambert. Barbier. Coste-Floret (Alfred), 
Le Sciellour. saïd Mohamed Cheick. | Guesdon. Schmitt (René), Barrachin. Haute-Garonne. 
Lescorat. Sauder. Guille. Marche. Barrot. Coste-Floret (Paul), 
Lespès. schaif Guissou (Henri). Segelle. Bas. 3 Hérault. 
Letourneau, Schauffler. Guitton. Senghor. Baudry d'Asson (de).|Coty (René). 
Liquard. Scherer. Guvon (Jean - Ray- Silvandre. Baurens. Coudray. 
Livry-Level. Schmidt (Robert), mond}), Gironde, sion. Baylet. Courant, 
Louvel. Haute-Vienne Henneguelle,. Sissgko (Fily-Dabo). Bayrou. Couston. 
Lucas, Schmitt (Albert), Bas- | Fussel. Smaïl. Beauquier. Crouzier. 
Mavouin, Rhin. Jaquet. Valen{ino. Bèche. Cudenet. 
Maïbrant. Schueiter. Jouve (Géraud). Vée. Bégouin. bagain. 
Mallez. Schuman (Robert), Khider. Very (Emmanuel), Béné (Maurice). Daladier (Edouard) 
Marcellin. Moselle. Lamarque-Cando. Wagner. Bentaicb. Damas. 
Marc-Sangnier. Schumann (Maurice), | Lamine D?baghine. Béranger (André), Darou. 
Marie (André). Nord. Bergasse. David {Jean-Paul}, 
laroselli. sesmaisons e). avid (Marcel) 
Martel (Louis). siefridt. Ne peuvent prendre part au vote Bétolaud. Landes, j 
Martineau, Sigrist Beugniez. Defferre. 
Maurice-Petsche. simonnet, MM. Raseta. Bianchini. Pefos du Rau. 
Mauroux. Solinhac. Rabemananjara. Ravoahangy. Bichet. Pegoutte. 
Mayer (Daniel), Sein2 | Sourbet. Bidault (Georges). Mme Degrond. 
René Mayer, Cons- Taillade. | Billères. Deixonne. 
tantine, Teitgen (Ifenri), Excusés ou absents par congé : Binot. Delachenal, 
Mazel. Gironde. Biondi, De'ahoutre. 
Meck. Teitgen (Pierre), Ille- MM July Blocquaux. Delbos (Yvon). 
Médecin.  et-Vilaine. Bardoux (Jacques). | Masson (Jean), Haute | Pocquet. Delcos, 
Muhaignerie, Temple. Paul Bastid Marne Boganda. Denais (Joseph). 
Menthon (de). Terpend. Mendès-France Edouard Bonnefous, Denis (André), 
Mercier (André-Fran- Terrenoire. Bouerain Naecelen (Marcel) Bonnet, Dordogne, 
cois\, Deux-Sèvres, Theetten. Chevigné (de) Rigal (Eugène) Borra. Depreux (Edouard). 
Michaud ‘Louis), Thibault Gay (Francisque) Seine. Mlle Bosquier. Desaors. 
Vendée, Thiriet. Jeanmot ÿ 0 Bouhey (Jean). Desjardins. 
Michelet Thomas (Eugène). Boulet (Paul). DPesson. 
litterrand. Thoral. Bour. Devemy, 
Moch (Jules). Tinaud (Jean-Louis). à Bouret (Henri. Devinat. 
Moisan. Tinguy (de). N'ont pas pris part au vote: Bourgès-Maunoury. Dezarnaulde, 
Mondon. Triboulet. Xavier Bouvier, Dhers. 
Monin. Truffaut. M. Edouard ferriot, pwésident dg l'Assem- Lle-et-Vilaine. Diallo (Yacine). 
Moniaret. Valay. biée nationale, et M. Bouxom, qui présidait | Bouvier - O’Cottercau, | Mile Dienesch. 
Mont. Vendroux. la séance, Mayenne. Dixmier. 
Monteil (André), Verneyras. Brusset (Max). Dominjon. 
Finistère. Vian. Bruyneel, Douala. 
(Pierre). Burlot. Doutrellot, 
ontillot, Villard. séance rai Buron. Draveny. 
Aorice. Violletle (Maurice). annoncés en séance avaient Cai:lavet. Dubois dtené-Emile). 
ouchet, Wasmer. 3 Capitant (René). Dumas (Joseph). 
Moussu. Mile Weber. Caron, Dupraz (oannès). 
Mousti?r (de). Wolf. Majori Cartier (Gilbert), Mile Dupuis (José), 
Moynet. Yvon. 


N'ont pas pris 
MM. 
Allonneau, 


Archidice. 


part au vote: 


Aubame, 
Auban. 
Aubry. 
Audeguil, 


Pour l'adoption 185 


Contre .... 


218 


Mais, après vérification, ces nombres ont 
été rectifiés conformément à la liste de scru- 


iin ci-dessus. 


© 


Seine-et-Oise. 
Carlier (Marcel), 
Drôme. 
Castellani. 
Catoire. 
Catrice. 
Cayeux (Jean). 
Cayol, 


seine. 
Dupuy (Marceau), 
Gironde. 
Duquesne. 
Durroux. 
Dusseaulx. 
Duveau. 
Elain. 


grrecari 
Fagon 
Faraud. 
Farine ( 
Farincz. 
paure ( 
juvel. 
porcinal 
pouyet. 
Frédéric 
prédet { 
men 
faraud. 
belle. 
ahorit. 
Gaillard. 
(allet. 
saravel. 


on 
Ha!bo: 


LE 
| 
V2! i. 
(ernez. 
ervolit 
jjacobl 
God.n, 
osset. 
Grimau 
suérin 
Rhôn 
Guillai 
] 
quil: 
aitto 
Guyon 
Jugue 
Husse 
Hutin 
Ihuel. 
Jacqu 
Jaque 
Jcan- 
Joubt 
a 
Kauf! 
Kir, 
nrie£s 
Kuel 
La 
Laco 
Lallé 
Lam 
Lam 
Lan 
LAU 
Lau 
N 
Le 
lee 
Lec 
Le 
Let 
Mn 
Le! 
. Le 
Le 
M1 
Le 
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etourneau. Ramonet. Sigrist. Mme Lambert (Marie),, Mme Péri. 
prrecart Le Troquer (André). Raulin-Laboureur (de). Finistère, Péron (Yves). 
Evrard (yves). Levindrey. Raymond-Laurent, Simonnet. Lamps. Petit (Albert), Scina 
Fagon Liquard. Recy (de). Sion. : Lareppe. Peyrat. 
(Philippe). Livry-Level, Ree Sissoko (Fily-Dabo), Lavergne. Pierrard. 
Farine Loustau. Regaudie, Solinhae. Lecœur. Pirot. 
Lucas. encure aillade, Côtes-du-Nord. ourtalet. 
Mabrut. € 
Ribe re (Paul). Teitgen (Pierre) L'Huillier (Walieck).! Mme Rabaté. 
Macouin. me Ra 
Malbrant. Ricou. Ille-et-Vilaine. Lisette. Ramette. 
Mallez. Rincent. Temple. Liante. Renard. 
jant. Marcellin. Rivet. Terpend. ozeray. Mme Revyrand. 
Frédé Marc-Sangnier, Roclore. Terrenoire. Maillocheau. Rigal (Albert), Loiret 
Fréd ment Marie (André), Rollin (Louis), Thectten. Mamadou Konate, Mme Roca. 
Marin (Louis). Thibault. Mamba Sano. Rochet (\Waldeck). 
Maroselli. oulon Thiriet. Manceau. Rosenbiatt. 
ouis) Rousseau Thomas (Eugène), Marty (André). Roucaute (Gabric!} 
ar Martineau. Saïd Mohamed Chelck. | Thoral. : Masson (Albert), Gard. 
l'allet. Maurellet. Sauder. Tinaud (Jean-Louis). Loire Roucaute (Roger), 
Maurice-Petsche. Schaïf. Tinguy (de). Maton. Ardèche. 
Mauroux Schauffler, Triboulet, André Mercier, Oise. | Ruite. 
ri Mayer (Daniel), Seine. | Scherer. Truffaut. Mme Mety. Mile Rumeau, 
René Mayer, Meunier (Pierre), Savard. 
Cayhi onstantir aute-Vienne ée. Côte-d'Or. Mme Schell, 
Schmitt (Albert), Vendroux. Michaut (Victor), Servin. 
offre (de). Mazier. Bas-Rhin. Verneyras. Seine-Inférieure. Signor., 
Gerncz Mazuez (Pierre - Fer- (René). (Emmanuel), Michel. Mme Sportisse. 
srvolit Manche. iar( Midol. Thamier. 
Schneiter. Viatte. Mokhtari. Thotez (Maurice). 
Médecin Schuman (Robert), Villard. Montagnier, Thuillier. 
Mehaignerie Moselle. Viollette (Maurice). Môquet. Tillon (Charles). 
Mentnon (de) (Maurice), Mora. Touchard. 
Nord. Jagner. r ujas 
fin (Félix). Mercier (André-Fran- | < Toujas. 
>i3) Deux-Sèvres L Mouton. Tourne. 
utrin (Maurice serre. Wolf. Musmeaux, Tricart. 
Sesmaisons (de). Yvon. Mme Nautré. Mme Vaillant-Coutu 
iesdon, Michaud (Louis) Siefridt. Mme Nedelec. rier, 
gi Noël {Marcel}, Aube. ! Vedrines. 
t (André). Michelet Ont voté contre : Patinaud, Vergès. 
Minjoz. Paul (Gabriel), Mme Vermeersch, 
La (Louis) Mitterrand MM. Denis (Alphonse), Finistère, Pierre Villon. 
Pinist Airoldi. Haute-Vienne. Paumier Zunino. 
inistère, Moch (Jules). ie 
Aku. Djemad, Perdon {Hilaire) 
Moliet (Guy) Apithy. Mme Doutean, 
Mile Archimède, Doyen. 
on Mondon. Arthaud. Dréyfus-Schmidt. N'ont pas pris part au vote : 
bout.” Asticrde LaVigerie{d'}. | Duclos (Jacques). 
MOnJarer, Auguet. Seine amine Debachin 
Mont I ue MM. Lamine Debaghine 
jatlanger (Robert) Duclos (Jean), e 
Barel. Dufour. Ben Tounes Mekki. 
\ues-Marilimes. Montel (Pierre), Barthélémy. Dumet (Jean-Iouis), 
Bartolini. Duprat (Gérard). Cadi (Abdelkader) Nazi Boni 
tin Desorèes Morice, : Mme Bastide {Dentse), | Marc Dupuy (Gironde). Condat-Mahaman, Manon. 
Duel. Loire, putard. Derdour, | Saravane Lambert 
lacquinot Beno:st (Charies). Mme Duvernois, Guissou (Henri). Smaïil. 
Berger, Fajon (Etienne), Khider, Vaientino 
lean-Moreau. oyne at Félix-Tchicaya 
Billat. 3 
Séraud) (André), Bi!loux. Me peuvent prendre part au vote: 
Biscarlet. 
Nisse. icsol Mme Galicier 
Julien, Rhône. Noël (André), Garaudy. R 
kir, Noguères. Gautier. 
Krieger (Alfred). Olmi, Bonte_ (Flortmond). wenest. 


Kuehn (René). 
Abroscse 

lacaze (Henri). 
acoste, 
ille, 
Limarque- 


Cando, 
mbert (Emile- 
Louis), Doubs. 
Lamblin. 
limine-Guèye. 
laniel (Joseph). 


ipie (Pierre-Olivicr\. 


laurelli. 
(Camille), 
Cantal, 

laurent (Augustin), 
Nord. 

Le Bail. 

Lecacheux. 

Lecourt. 

Le Coutaller. 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt, 

Mme Lefebvre (Fran- 
eine), Seine. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Le (Max), Somme. 
\me Lempereur. 

Le Sciellour, 

Lescorat. 

Lespès, 


Orvoen. 

Palew:ki. 

Pantaloñi. 

Penoy. 

Petit 
dius). 

Petit (Guy), 
Basses-Pyrénées. 

Mme Peyroles, 

Peytel. 

Pfimlin. 

Philip (André). 

Pierre-Grouès. 

Pinay. 

Pincau. 

Pleven (René), 

Poimbœuf. 

Mme Poinso-Chapuis. 

Poirot (Maurice), 

Poulain. 

Pourtier. 

Pouyet. 

Mlle Prevert. 

Pri {Robert), 


Prigent (Tanguy), 
Finistère. 

Queuille, 

Quilici. 

Rabier. 

Ramadier. 

Ramarony. 


(Eugène - Clau- 


Bourbon. 

Mme Boutayd. 

Boutavant, 

Boysson (de). 

Brault. 

Mme Madeleine Braun. 

Brillouet. 

Cachin (Marcel). 

Calas. 

Camphin, 

Cance. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne, 

Casanova, 

Castera. 

Cermolacce, 

Césaire. 

Chambeiron. 

Chambrun (de), 

Mme Charbonnel, 

Chausson. 

Cherrier. 

Citerne. 

Cogniot. 

Costes (Alfred), Setne. 

Pierre Cot, 

Coulibaly Ouezzin, 

Cristofol. 

Croijizat. 

Mme Darras, 

Dassonville. 

Demusois, 


Girard. 
Girardot, 
Gosnat. 
Goudoux. 


Gouge. 

Greffier. 

Grenier (Fernand), 
Gresa (Jacques). 
Gros, 

Mme Guérin (Lucie), 


Seine-Inféricure. 


Mme Guérin (Rose), 
Seine. 
Guiguen 


Guillon (Jean), 
Indre-et-Loire, 
Guyot (Rayinond), 

Seine, 
Hamani Diori. 
Hamon (Marcel). 
Mme Hertzog-Cachin. 
Houphouet-Boigny, 
Joinville (Général) 
{Alfred Maïllerel], 
Juge. 
Julian (Gaston), 
Hautes-Alpes. 
Kriegel-Vairimont, 
Lambert (Lucien), 


Bouches-du-Rhône, 


Excusés ou absents bar congé : 


Bardoux (Jacques), 
1l tid, 

Jugra 


ioné (de). 
Gay {Francisque), 


| deanmot, 


| July. 

{ Haute-Marne 

Mendès-Francé 

Nat lon (Ma el\ 
Rigal 


N'ont pas gris part au vote: 


M. Edouard 
Le nationale 
la ince, 


Herriat, 
et M. 


Bouxom, 


pre di nt 


qui présidait 


Les nombres annéencés éance avaient 
été de: 

Nombre des volants. se 
Majorité absoïue 297 
Pour l'adoption 410 
183 
Mais, après vérifikation, ces nombres ont 
été reclifiés conformément à la liste de seru- 


tin ci-dessus. 


| 

| 

| | 

| 
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SCRUTIN (N° 1074) 


Sur l'amendement de M. Rabier à l'article 56 
du projet relatif à l'élection des Conseillers 


de la République, 


Noimbr , des 


Pour l'adoption 


237 

Majorité absolue nos 119 
93 
144 


Contre .... 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 


Ont volé pour : 


MM. 
Allonneau. 
Arch'dice. 
Arnal. 
Aubame. 
Auban. 

Aubry. 

Audeguil. 

Badiou. 

Baurvne, 

Bèche. 

Ban” ‘ini. 

Bino:. 

Borra. 

Bouh:y (Jean). 

Capdeville. 

Cartier (Marcel), 
Drôme. 
erciier. 


Char'ot (Jean). 
Chaze, 

Coffin. 
Cordonnier. 
Dagain. 

Damas. 

Darou. 

David Marcel), 

Landes, 


Deflerre. 

Mine Degrond. 
Deixonne. 

Depreux (Edouard), 
Desson. 

Diallo (Yacine). 
Doutre:lot,. 

Draveny. 

Durroux. 

Evrard. 

Faraud. 

Froment, 

Gazier. 
Gernez. 
Gore. 
Gouin 
Gozard. 
Guesdon, 
Guille. 
Guitton. 


(Félix) 


Guyon (Jean - Ray - 
mond), Gironde. 


| 

| 

Uenneguel!e. | 


Ont voté 

AM. 
Ahnne. 
André {Pierre), 
Antier. 
Anx:onnaz. 
Aumeran (Général). 
Babe! (Raphaël). 
Badie. 


Barbier. 
Barrachin. 
Baudry d’Asson 
Bavle! 

Bavrou, 
Bécouin. 

Ben Aly Chérif. 


(de). 


Benchennouf 

Béné Maurice). 
Bergasse. 

Bélolaud. 

Bil'ères. 

Edouard Bonnefous 
Mlle Bosquier. 
Bouic! Paul). 
Xav'er Bouvier, 


Ille-et-Vilaine. 
Bouvier-0'Cottereau, 
Mayenne, 


Hussel, 

Jaquet, 

Jouve ‘Géraud). 

Lamarque-Cando. 

Lamine-Guèye. 

Lapie (Pierre-Olivier). 

Laurent (Augustin), 
Norli. 

Le Bail. 

Le Coutaller. 

Leenhardt (Francis), 

Lejeune (Max), Somme. 

Lempereur. 

Le Troquer (André). 

Levindrey, 

Loustau. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Maurellet. 

Mazier. 

Mazuez 
nand). 

Métayer. 

Jean Meunier, 
€t-Loire. 

Minjoz. 

Mollet (Guy). 

Ninine. 

Noguères, 

Philip (André). 

Poirot (Maurice). 

Poulain. 

Pouyet. 

Prigent (Tanguy), 
Finistère, 

Rabier. 

Reeb. 

Regaudie. 

R'cou. 

Rincent. 

Rivet 

Schmitt (René), 
Manche, 

Segelle. 

Senghor. 

Silvandre. 

Sissoko ({Fily-Dabo). 

Vée, 

Very- (Emmanuel). 

Wagner, 


(Pierre - Fer- 


Indre- 


contre : 


Brusset 

Bruyneel. 

Cadi (Abdelkader). 

Caillavet. 

Capitant (René). 

Castellani. 

Chaban-Delmas (Géné- 
ral). 

Charmant. 

Chassaing. 

Chastellain. 

Chevalier (Fernand), 
Alger. 
Chavallier 
Alger. 
Chevallier 
Indre. 
Chevallier 
Loiret. 
Christiaens. 
Clemenceau 

Clostermann. 
Courant. 

Crouzier. 

Cudencet, 

Daladier (Edouard), 


(Max). 


(Jacques), 
(Louis), 


(Pierre), 


(Michel). 


Apithy. 


David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 
Desouttle. 
Delachenal. 
Delcos. 

Denais (Joseph). 
Deshor:. 
Desjardins, 
pevinat.* 
Dezarnau:ds. 
Dixmier, 

Dubois (René-Emi:e). 
Dupuy (Marceau), 
Gironde, 

Dusseauix. 

Faure (Edgar). 
Félix (Colonel). 
Forcina!. 

Frédéric-Dupont. 

Frédet (Maurice). 

Furaud. 

Gaborit. 

Gai.lard. 

Galy-Gasparrou. 

Garav°!. 

Gavini. 

Geoffre (de). 
Gervolino. 
Giacobbi. 

Godin. 

Guillant (André). 

Jlorma Ould Babana. 

Iluguces (Emile, 
A'pes-Mariümes, 

Jacquinot. 

Jean-Moreau. 

Joubert. 

Jules-Julien, Rhône. 

Kauffmann. 

Kir. 

Krieger (Alfred). 

Kuehn (René). 

Laille, 

Laurens (Camille), 
Cantal. 

Lecarheux. 

Lécrivain-Servoz. 

Lefèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lespès. 

Liquard. 

Livry-Level. 


Macouin, 


N'ont pas pris 


MM. 
Abelin. 
Airoldi. 
Aku. 
Amiot ‘{Octave). 
Aragon (d’'). 

Mlle Archimède. 

Arthaud. 

Astier.le La Vigerie (d”). 

Augarde. 

Auguet. 

Aujoulat, 

Bacon. 

Ballanger (Robert), 
Seine-ct-Oise. 

Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 


Barrot 

Barthélémy. 

Barto!ini. 

Bax, 

Mme Bastide (Denise), 
loire, 

Beauquier. 

Benoist (Charles). 

Bentaieb. 

Ben Tounes. 

Béranger (André). 

Berger 

Bergeret, 

Bessac, 

Besset 

Reugniez. 

Bichet. 

Bidault 

Bil'at. 

Billoux. 

Biondi. 

Biscarlet. 


(Georges). 


Bisso!, 


Malbrant. 
Malez. 
Marcellin. 
Marin (Louis). 
Martine. 
Médecin. 
Micaelct, 
Mondon. 
Monin, 

Montel ‘Pierre). 
Montilot. 
Moro-Giafferri (de). 
Moustier (de). 
Moynet. 

Mutter {André). 


Pan!aloni. 

Petit (Eugène - Clau- 
dius}. 

Petit (Guy), Dasses- 
Pyrénées. 

Peytel, 

Pinay. 

Pleven (René). 

Pourlie?, 

Quilivi. 

Ramarony. 

Ramonet, 

Raulin-Laboureur(de). 

Recy (de). 

Rencurel. 

Tony Révillon. 

Ribeyre (Paul). 

Rociore. 

Rollin (Louis). 

Roulon, 

Rousseau 

Saïd Mohamed Cheikh. 

Schauffler. 

Serre. 

Sesmaisons (de), 

Sourbet. 

Temp'e. 

Terrenoire, 

Theetten. 

Triboulet. 

Vendroux. 

Viard. 

Violletie 


(Maurice). 
Wolf. 


part au vote: 


Blanchet. 
Blocquaux. 
DCCAZNY. 
PBocquet. 

Boganda. 

Bonnet. 

Bonte (Florimond). 
Boukadoum. 

Pour. 

Bourbon. 

Bouret (Ilenri). 
Bourgès-Maunoury. 
Mme Boutard. 
Boutavant. 

Boys: n (de). 
Brault. 

Mme Madeleine Braun. 
Bril'ouet, 

Burlot. 

Buron. 

Cachin (Marcel). 
Calas. 

Camphin. 

Cance, 

Caron. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 
Cartier (Marius), 
Ilaute-Marne. 

Casanova. 


Cayol. 
Cermolacce. 
Césaire. 
Chambeiron. 
Chambrun (de). 
Mme Charbonne!, 
Charpentier. 
Charpin. 
Chausson, 


Chautard, 

Cherrier, 

Citerne. 

Cogriot. 

Colin. 

Condat. 

Coste-Floret (Alfred), 
Ilaute-Garonne. 

Coste-Floret (Paul), 
Hérault. 

Costes (Alfred), Seine. 
Pierre Cot, 

Coty (René). 

Coudray. 

Coulibaly Ouezzin, 
Couslon. 

Cristofol, 

Croizat. 

Mine Darras. 
Dassonville. 

Defos du Rau. 
Delahoutre, 

Delbos (Yvon). 

PDemusois, 

Denis (Alphonse), 
Hhaute-Vicnne. 
Denis (Andrc), Dor- 
dogne. 

Derdour. 

Devemy. 

Dhers. 

Mlle Dienesch. 
Djermad. 

Dominjon. 

Douala. 

Mme Douleau. 
Doyen. 
Dreyfus-Schmidt., 
Duclos (Jacques), 
ine. 

Duclos (Jean), Sine- 
ei-Oise, 


Duforest, 

Dufour. 

Dumas ‘Joseph). 
Dumet (Jean-Louis). 
Duprat (Gérad),. 
Dupraz (Joannès). 


Mile Dupuis (José), 

Mare Dupuy (Gironde). 
Duquesne. 

Dutard. 

Duveau. 

Mme Duvernois. 

Elain. 

Errecart. 

Fagon (Yves). 
Fajon (Etienne). 
Farine (Philippe). 
Farinez. 

Fauvel. 

Fayet. 
Félix-Tchicaya. 
Fievez. 

Finet. 
Fouyet. 

Mme François. 
Gabelle, 

Mme Galicier. 
Gallet, 

Garaudy, 

Garcia. 

Garet, 

Gau. 

Gautier. 

Genest, 

Mme Ginollin. 

Giovoni. 

Girard. 

Girardot, 

Gosnat. 

Gosset, 

Goudoux. 

Gouge. 

Greffier. 

Grenier Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Grimaud, 

Gro3. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 

Guérin (Maurice), 
(Rhône). 

Mine Guérin 
Seine. 

Guiguen., 

Guilbert, 


{Rose}, 


Guillon (Jean 

Indre 
uillou (Louis), Fin: 
tère. AUS), Finis 

Guissou (Tenri), 

Guyomard. 

Guyot (Raymond), 
Seine. 


Hamant Diori, 

Hamon (Marcel). 

Mme 

Houphouet Boigny. 

Hulin. 

Hu:in-Desgrèes. 

Jhuel. 

Jo'nville (Général), 
[Alfred Mallerel], 

Juge. 

Juglas. 

Jullian (Gaston), 
tes-Alpes. 

Khider. 

Kriege'-Valrimont. 

Labrosse. 

Lacaze (Henri). 

Lacaste 

Lambert (Emile. 
Louis), Doubs. 

Lambert (Lucien), 
Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Mile Lamblin, 

Lamine bDebaghine, 

Lamps. 

Lanicl (Joseph), 

Lareppe. 

Laribi. 

Laurelli. 

Lavergne. 

Lecœur, 

Lecourt. 

Mme Lefebvre (Fran 
cine), Seine. 

Mme Le Jeune {Hé 
lène), Côtes-du-Nord. 


Lenormand. 
Lepervanche ‘{de). 
Le Scicilour. 
Lescorat, 
Letourneau. 
L'Huillier {Waïldeck)}, 
Lisette. 

Liante. 

Louvel. 

Lozeruy. 

Lucas, 


Maillochesu. 

Mamadou Konaie 

Mamba Sano. 

Manceau. 

Marc-Sangnier. 

Marie (André). 

Maroselli. 

Martei (Louis), 

Martineau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire, 

Maton. 

Maurive-Petsche. 

Mauroux, 

René Mayer, Cons- 
tantine. 

Mazet. 

Meck. 

Mchaignerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 

André Mercier, Oise, 

Mercier ({André-Fran- 
çois), Deux-Sèvres. 

Mme Mety 

Meunier (Pierre), Côte 
d'Or. 

Mezerna. 

Michaud 
vendée. 

Michaut (Victor), 
Seine-Inférieure. 

Michel. 

Midol. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan. 

Mokhtari. 

Monjaret. 


(Louis), 


Mont, 


Mayer ‘Daniel), Seine. 


Mont 
Monte 
Finis 
Ma 
Moral 
Mori 
Mouci 
Mouto 
Mudry 
Musir 
Na7l B 
mme 
Noël 
Noël ! 
orvoel 
era 
patina 
paul 
tère 
paumi 
penoy. 
perdor 
| 
péron 
petit 
peyral 
Mme 
piiml 
pierra 
pierre 
pinea 
pirot. 
poim 
Mme 
pour 
pour 


{ 


\ 
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| NO 
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| Que 
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Ra 
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| | Rer 
| | Re 
| 
Rig 
| | Mn 
Ro 
| | Ro 
| | Ro 
| Ro 
| | [ 
| Re 
| 
| | 
| | 
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| 
| | 
| Bare! 
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| Castera. | 
Catoire. | 
Catrice. 
| | 
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Montagner. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Morand. 

Morice., 

Mouchet. 

Moussu 

Mouton. 

Mudry. 

aux. 

Nautré. 

Naz! Boni. 

me Nedelec. 

(André), Puy-de- 


pome. 

Noël (Marcel), Aube, 
orsoell. 

Mamadou. 
atinaud. 

(Gabriel), Finis- 
paumier. 

penoy. 

verdon (Hilaire). 
Mme Péri. 

Péron (Yves). 

petit (Albert), Seine. 
peyrat. 

Mme Peyroles. 
pilimlin. 

Pierrard, 
pierre-Grouès. 

pineau. 

pirot. 

Poimbœuf. 

Mme Poinso-Chapuis. 
poumadère. 

pourtalet, 

Mile Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord. 

Pronteau. 

Prot. 

Queuiile. 

Mme Rabaté. 
Ramadier, 

Ramette, 
Raymond-Laurent. 

Reille-Soult. 

Renard. 

Reynaud (Paul). 

Mme Rfyraud, 

Rigal (Aïbert), Loiret. 

Mine Roca. 

Rochet (Waldeck). 
toques. 

Rosenblatt. 

Roucaute (Gabriel), 

oucaute (Roger 
ger), 


Ruffe. 

Mile Rumeau. 

Saravane Lambert. 

Sauder. 

Savard, 

SchafT. 

Mme Schell. 

Scherer. 

Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne. 


[Schmitt (Albert), Bas- 


Rhin. 

Schneiter. 

Schuman (Robert), 
Moselle. 

Schumann (Maurice), 
Nord. 

Servin. 

Siefridt. 

Signor. 

Sigrist. 

Simonnet. 

Smail. 

Solinhac. 

Mme Sporlsse. 

Taillade. 

Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Teitgen (Pierre), Ille- 
et-Vilaine. 

Terpend. 

Thamier. 

Thibault. 

Thiriet. 

Thomas (Eugène). 

Thoral. 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Tinaud (Jean-Louis). 

Tinguy (de), 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud. 

Tricart, 

Truffaut. 

Mme Vaillant-Coutu- 
rier. 

Vaïay. 

Valentino. 

Vedrines. 

Vergès. 

Mme Vermeersch. 

Verneyras, 

Viatte. 


Vuillaume. 
Wasmer, 
Mlle Weber, 
Yvon. 
Zunino., 


Ne peuvent prendre part au vote : 


MM. 
Ribemananjara. 


Raseta. 
Ravoahangy. 


Excusés ou absents par congé : 


MM. 
Birdoux (Jacques). 
Paul Bastid. 
Béchard. 
Bour-ain. 
Chevigné (de). 
Gay (Francisque). 
Jeanmot. 


July. 
Masson (Jean), Haute- 
Marne. 
Mendès-France. 
Naegelen (Marcel), 
(Eugène), 
eine. 


N'ont pas pris part au vote: 


M. Edouard Herriot, 


biée nationale, et M. 
la séance. 


président de l’Assem- 
Bouxom, qui présidait 


Les nombres annoncés en séance avaient 


été de: 


Nombre des 259 


Mijorité absolue 


130 


Pour l'adoption 93 


Mais, après vérification, ces nombres ont 
été rectifiés conformément à la liste de scru- 


ci-dessus. 


SCRUTIN (N° 1075) 


Sur l'amendement de M. Bouvier-0'Cottereau 
à l'article 57 du projet relatif à l'élection 
des conseillers de la République. 


Nombre des votants... 583 
Majorité absolue 292 
Pour l'adoption 62 


L'Assemblée nationale n'a pas adopté, 


Ont voté pour: 


MM. 
André (Picrre), 
Antier. 
Aumeran (Général). 
Barrachin. 
Baudry d’Asson f{de). 
Bergasse. 
Bétolaud, 
Mlle Bosquier, 
Boulet (Paul), 
Xavier Bouvier, fle- 
et-Vilaine. 
Bouvier - O‘Cottereau, 
Mayenne. 
Brusset (Max). 
Bruyneel. 
Chevalier (Fernand), 
Alger. 
Chevallier (Louis), 
Indre, 
Clemenceau (Michel). 
Courant. 
Crouzier. 
Denais (Joseph). 
Deshors. 
Dixmier. 
Dusseaulx. 
Félix (Colonel). 
Frédéric-bDupont. 
Frédet (Maurice). 
Furaud. 
Geoffre (de). 
Guillant (André). 
Horrma Où] Babana. 
Joubert. 


Laurens (Camille), 
Cantal. 
Lecacheux 
Lécrivamm-Servoz. 
efèvre-Pontalis. 
Legendre. 
Lespès 
Liquard. 
Livry-Level, 
Macouin. 
Marcellin. 
Michelet. 
Monte! (Pierre). 
Montiilot. 
Moustier (de). 
Mutter (André). 
Nisse. 
Palew=ski. 
Petit (Guy), Basses- 
Prrénées, 
Peytel. 
Ramarony. 
Recy (de). 
Ribeyre (Paul). 
Rollin (Louis). 
Roulon 
Rousseau, 
Schauffler. 
Serre. 
Sesmaisons (de), 
Sourbet. 
Terrenoire, 
Theelten. 
Viard. 


Ont voté contre: - 


MM. 

Abelin. 
Ahnne. 
Airoldi. 
Aku. 
Allonneau, 
Amivt (Uctave). 
Anxionnaz. 
Apithy. 
Aragon (d’). 
Archidice. 
Mlle Archimède, 
Arnal. 
Arthau® 
ASserav. 
Astier de La Vigerie(d”). 
Aubame, 
Aubhan. 
Aubrv. 
Audeguil. 
Augarde. 
Auguet. 
Aujoulat. 
Babet (Raphaël). 
Bacon. 
Baäie. 
Badiov. 
Ballanger (Robert), 

Seine-et-Oise. 
Barangé (Charles), 

Maine-et-Loire. 
Barbier. 
Barel. 
Barrot 
Barthélémy. 
Barlolink 


as. 

Mme Bastide (Denise), 
Loire. 

Baurens. 

Baylet. 

Bayrou. 

Beauquier, 


Bèche. 

Bégouin. 

Béné (Maurice). 
Benoist (Charles). 
Bentaieb. 
Béranger (André). 
Berger. 

Bergeret. 

Bessac, 

Besset. 

Beugniez. 
Bianchini, 

Bichet. 

Ridault (Georges), 
Billat. 

Billères, 

Billoux. 

Binot. 

Biondi. 

Biscarlet. 

Bi=col 

Blanchet. 
Blocquaux. 
Boccagny. 
Bocquet. 

Boganda. 

Fdouard Bonnefous. 
Bonnet. 

Bonte (Florimond). 
Borra. 

Bouhey (Jean). 
Bour. 

3ourbon. 

Pouret ‘Ienri). 
Mme Boutard 
Boutavant 
Boysson 
Brau!t 

Mme Madeleine Braun. 
Rril'ouet, 

Burlot. 

Burn, 


Cachin (Marcel), 

Caillavet, 

Calas. 

Camphin. 

Cance. 

Capdeville, 

Capitant (René). 

Caron. 

Cartier (Gilbert), 
Seine-et-Oise. 

Cartier (Marcel), 
Drôme. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 

Casanova. 

Castellani, 

Castera. 

Catoire. 

Catrice. 

Cayeux (Jean). 

Ca vol, 

Cerclier. 

Cermolacce, 

Césaire, 

Chaban-Delmas (Géné- 
ral). 

Chamant. 

Chambeiron. 

Chambrun (de). 

Mme Charbonnel, 

Charlot Jean). 

Charpentier. 

Charpin. 

Chassaing. 

Chastellain, 

Chausson, 

Chautard. 

Chaze 

Cherrier. 

Chevallier (Jacques), 
Alger. 
Chevallier 
Loiret. 

Christiaens. 
Citerne. 
Clostermann. 
Coffin. 
Cogniot. 
Colin. 
Cordonnier. 
Coste-Floret (Alfred), 
Haute-Garonne. 
Coste-Floret (Paul), 
Hérault. 

Costes { Alfred), Seine. 

Pierre Cot. 

Coty (René). 

Coudray 

Coulibaly Ouezzia. 

Couston. 

Cristofol. 

Croizat. 

Cudenet. 

Dagain. 

Daladier (Edouard). 

Damas. 

Darou 

Mme Darras. 

Dassonville. 

David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise. 

David (Marcel), 
Landes. 

Defferre 

Defos du Rau. 
Degoutte. 

Mine bDbegrond, 

Deixonne 

De!achenal 

Delahoutre. 

Delbos Yvon), 
Delcos 

Demu:ois. 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 

Denis (André), Dor- 
dogne 

Depreux (Edouard). 
Desjardins. 

Desson. 

Devermy. 

Devinat 
D2zarneaulds. 
hhers 

Diallo {Yacine}. 
Mile Dienesch. 

Djemad 

Dominjon. 

Douala 

Mme Douieau. 


(Pierre), 


Doutrellot. 

boyen. 

Draveny. 

breyfus-Schmidt. 

Dubois (René-Emile). 

Duelos (Jacques), 
seine . 

Duclos (Jean), Seine 
et-Oise. 

Duforest. 

Dufour, 

Dumas (Joseph). 

Dumet (Jean-Louis). 

Duprat (uérard). 

Dupraz {Joannès), 

Mlle Dupuis (José), 
seine. 

Marc Dupuy (Gironde). 

Dupuy (Marceau), 
Gironde. 

Duquesne. 

Durroux. 

Dutard. 

Duveau. 

Mme Duvernois. 

Elain. 

Errecart, 

Evrard. 

Fagon (Yves). 

Fayon (Etienne), 

Faraud 

Farine (Philippe; 

Farinez. 

Faure (Eügar). 

Fauvel. 

Fayet. 

Félix-Tchicaya. 

Fievez 

Finet. 

Fonlupt-Esperabef. 
Forcinal 

Fouyet. 

Mme François. 
Froment, 

Gabelle. 

Gaborit. 

Gaillard 

Mme Gaiicier. 

Gallet 
Galy-Gasparrou 

Garaudy. 

GaravelL. 

Garcia. 

Garet. 

Gau. 

Gautier. 

GavinL 

Gazier. 

Genest. 

Gernez. 
Gervolino. 
Giacobhi. 

Mme Ginollin 
GIiovonL 

Girard 

Girardot, 

Godin. 

Gore. 

Gosnat 

Gosset 

Goudoux. 

Gouge. 

Gouin (Félix). 
Gozard. 

Gretfier 

Grenier {Fernand}. 
Gresa (Jacques). 
Grinaud. 

Gros 

Mu.e Guérin (Lucie), 
seine-inférieure., 
Guérin (Maurice), 
"Rhône 

Mme Guérin (Rose), 
seine 

Guesdon. 
Guiguen. 


Guilbert. 


Guil 
{Guillon (Jean) Indre 


el-Loire 
Guillou (Louis), Finis- 


torp 


Guitton 

Gu;omard 

Guson (Jean Ray 
mond\. Gironde 

Guyot (Raymond), 


Seine 


Halbout. 
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[lenneguelle. Mchaignerie. Renard, Mne orlisse. 

e lertzog-Cachir. Menthon (de). Rencurël. Taillade. Sur l'amendement de M. Desson à l'article 
Mercier (Oise). | Tony R‘vilion. Teitgen (Henri), du projet relatif à l'élection des conseil. 
ioupaouri PBoiguny. An {C ) 4 ? illers 
Hugues (Emile), Mercier (André-Fran- Reynaud (Paul). Gironde. de la République. 

cois), Deux-Sèvres. Mine Reyraud. Teitgen (Pierre), 
{ Indre-et-Loire. Rivel. Pour l'adoption 119 
Meunier (Pierre), Mme Roca. Thibaut, Contre 282 
\ ict. Côte-d'Or Rochet (W aldeck). (E 4 
in-Moreau icha Louis Rociore. Thomas (Eugëne). 
(Général) (Louis), Roques Thoral. L'Assemblée nationale n'a pas adopté. 
Aifred Mallerct] Michaut (Victor), Gabriel) 
| Gard. Tillon (Charles). Ont voté pour : 
Gaston), flau-! Mitterrand. Touias. | Archidice, Le Bail. 
\ipes Moch (Jules). Sail Cheïkh Tourne Arnal. Lecourt. 
Mokhtari, Triboulet, Auban. Lechnardt (Francis) 
Vairimont, Mollet (Guy). Schaft Tricart. Aubry. Lejeune (Max), 
(Alfred). Mondion. Mme Schell Tecffaut. Audeguil, somme. 
René). Monin Scherer, Mme Vaillant-Coutu- Badiou. Mme Lempereur. 
Monjaret, Schmidt (Robert) “rien Baurens, 
Mont. ut -\ ienne + Valay. Bèche. 
Montagnier. Schmitt (Albert), Bas- | Vedrines. Bianchint, Loustau. 
11e Montel! (André), Rhin Binot Charles Lussy. 
1] anao Finistère. itt né) Ver droux Biondl. Mabrut. 
Ermile-Louis), M6 t à. Borra. Marie (André). 
Schneiter Mme Vermecrsch. J 
(Lucien), Schuman (Robert) Bourgès-Maunoury. Maurellet. 
Morict Vers Emmanuel) Capdeville Maurice-Petsche. 
(Marie}, \oro-Giaferri (de), Schumann (Maurice), | Viaite. Cartier (Marcel), Mayer (Daniel), Seine, 
Fin.sière Mouchet Nord. Viltard Drôme René Mayer, Conslan: 
D. Moussu Segelie. Pierre Villon. Cerclier. tine. 
Mouton. Senghor. Viollette (Maurice). Charlot (Jean). Mazier. 
\ioynet. Servin Vuillaume, Chaze, Mazuez (Pierre - Fer 
Muury iefridt Coffin. nand). 
pie (Fi U r). | Musmeaux Signor Wasmer. Cordonnier. Métayer. 
Mine Nautré Sigrist. Mlle Weber, Coste-Floret (Paul), Jean Meunier, 
\ime Nedelcc. Sijvandre Wolf. Hérault. Indre-et-Loire, 
Linine Coty (René). Minjoz. 
Noël (André), Puy<e- | Sion. Zunino. Dagain. Mocl (Jule 
+ el (Ma ), Aube. N'ont pas pris part au vote: David (Marcel), Morice. 
NUSUETES Landes Ninine. 
Olrni MM Laribi. Defferre. Noguèr 
Feancis), Ben Aly Chérif. Marin (Louis). Mme Degrond. Pfhimlin. 
Panta Benchennouf, Martine. Dcixonne. Philip (Andrée 
(rran Palinaud Ben Tounes Mekki. Pi 
Paul (Gabriel), Finis- | Bo kadoum. Mezerna Delbos (Yvon), ineau. 
Le, seune | Cadi ‘Abdelkader. | Na Boni epreux (Edouard}. (Mauricel. 
| Cûtes-du-Nord. | imier Condat, Ouedra0g9 Mamadou Diallo Yacine} 
Pi lour. vane Lambert, Doutrellot. Prigent (Tanguy), 
nan raon qi aire). Ehider. o Draveny Finistère, 
Péron Lamine Debaghine. Dupraz  (Joannès). 
Petit (Albert), Seine. Durroux, 
Petit (Eugène - Glau- Ne peuvent prendre part au vote: Reeb. 
MM. ia. ev A}, 
Mine Peyroles Rabemananjara Ravoahangy. Gazier. Ricou. 
tant Excusés ou absents par congé: Gouin (Félix) Rivet. 

Plerrard xcusés ou Schmitt (René), 
MM. July. | Guesdon, Schneiter 
\ozeray Pine: PBardoux (Jacques), Masson (Jean), Haute- | Guille. Schuman” (Robert) 
bu Pirot ‘ Paul Bastid, Marne, Guitton. Moselle + 
Luscy Béchard. Mendès-France. Guyon (Jean - Ray- Sevelle. 

- Cheyigné (de). (Eugene), Henneguelle. Silvandre 

\ialbrant, Mme Poinso-Chapuis. Gay (Francisque), Seine. ILussel. 

lailez. loirot (Maurice), Jeanmot, t 
irnadot] Ko! ite Poulain. aque Sissoko (Fily-Dabo),. 

lamba San0. Pouradère. Jouve (Géraudÿ Teitgen 

ale N'ont is rt au vote! Lacoste. lile-et-Vilaine. 
lancean. Pourta et. Lamarque-Cando, Thomas (Eugène} 

tane André) Pouset M. Fäouard Merriot, président de l'Assem- | Lamine-Guèye. Vée 


laroselii 
iartei 


(Louis), 


(André). 


1101), 
r 


iuricc-Petsche. 


Marty 
Masson (Aiberti, 
Loire 
Aaton. 
Maurettet 
LA | 
Aauroux 
Javer (Dar 
ené Ma 
tantine. 
14 , 

Z { 


Mile Prevert, 

Prigent (Robert), 
Nord. 

l'rigent (Tenguy), 
Finistère, 

Pronteau, 


Pro! 
Queuille. 
Quilici 

Mme fRabaté, 


Raulin-Laboureur (de). 


r- | Raymond-Laurent 


| Reeb. 


biée nationale, et M. 
ia séance, 


Bouxom, qui présidait 


Les nombres 


été de: 


Nombre des votants. 


Majorité absolue 


Pour l'AdoOpion 


Contre 
après 


Mais, vérifica 


its Sance avalent 


600 
201 


63 
537 
ces nombres ont 


tion, 


rectifiés conformérpent à Ja liste de scru- 


ci-dessus. 


Laniel (Joseph), 
Lapie (Pierre-Olivier). 


Ont voté 


MM. 
Abelin. 
Ahnne. 
Amiot (Octave), 
André (Pierre), 
Antier 
Anxionnaz. 
Aragon (d’} 
Asseray. 
Augarde. 
Aujoulat. 


Aumeran (Généralÿ, 


Very (Emmanuel). 
Wagner. 


contre : 


Babet (Raphaël). 
Bacon. 

Padie. 
Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 

Larbier 

Barrachin. 

Barrot, 

Bas 

Baudry d'Asson 
Baytel. 

Bayrou. 


pégoui 
pental 
péran: 
perse! 
pes:à 
peusn) 
pichet 
pidau! 
pillère 
pocqu 
pocqu' 
Me 
poulet 
pour 
pourt 
xavier 
et-\ 
pouviel 


May 
prusse 
puron 
Capila 
Caron 
Cartel 
Gastel 
Catoit 
Care. 
Cayo! 
Gé 
Cham 
Cha”! 
Cha<: 
Ch 
Chaul 
Al: 
Al! 
Che\ 
in 
Che 
Le 
Chr 
Cler 
Clo: 
Coli 
Cos 
Co: 
Coi 
Cor 
Cri 
Cu 
Da 
Da 
De 
De 
D 
D 
1 
] 
] 
| 
Seine. Ha! 
Rarmadier 
Ramette 
| 
| 
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peauquier. Farine (Philippe). Moro-Giafferri (de). Sauder. Guillon (Jeanij, Musmeaux. 
BéLOU Farinez. Mouchet, Schaff Indre-et-Loire. Mme Nautré. 
péne (Maurice). at À raté Moussu. Schauffler. Guissou (Henri). Nazi Boni. 
pentaieb Fau Moustier (de). Scherer. Guyot ‘Raymond), Mme Nedelec. 
pranger (André). Félix colonel). Moynet. Schmidt (Robert), Seine Noël (Marcel), Aube. 
pergasse- Finet. Mutter (André). Haute-Vienne. Hamani Diori. Ouedracgo Mamadou 
pergeret. Fonlupt-Esperaber. Nisse. Schmitt (Albert), Hamon (Marcel). Patinaud. 
Forcinal. Noël (André), Puy- Bas-Rhin. Mme Hertzog-Cachin. | (Gabriel), 
étolaud. Fouyet. e-Dôme. Schumann (Maurice Houphouet-Boigny, Finistère. 
Frédérie-Dupont €), 
peugniez. rédéric-Dupont. Nord. Joinville (Général), |Paumier 
pichet. Frédet (Maurice), Orvoen. Serre {Alfred Ma'leret]. Perdon (Hilaire). 
pidaul? (Georges). Furaud. Palewski, Sesmaisons (de). Juge Mme Péri. 
pillères Gabelle, Pantaloni. Siefridt, Julian (Gaston), Péron {Yves). 
p'ocquaux. Gaborit. Penoy. Sigrist. Hautes-Alpes. Petit (Albert), Seine. 
pocquet. Gaillard. Petit (Eugène - Clau- | Simonnet Khider. Peyrat. 
porn Gaïlet. dius). Solinhac. Kriegel-V alrimont, Piérrard. 
ar Bonnefous. Galy-Gasparrou. Petit (Guy), Sourbet. Lambert Lucien) Pirot. 
Garavel Basses-Pyrénées. Taillade Bouches-du-Rhône. | Poumadère. 
Mlle “hosquier. garet. Mme Peyroles, Teitgen (Henri), Mme Lambert (Marie), | Pourlalet. 
ierre-Grouès. j “baghi rot 
uret Geoffre (de). Pinay. Mme Rabaté. 
xavier Bouvier (Ille- | Gervolino. Pleven (René). Terrenoire Lareppe Rametté. 
et-Vilaine). Giacobbi. Poimbœuf. Theelten. Laribi. Renard. 
pouvier-0’Cottereau, Godin. Mme Poinso-Chapuis. Thibault. Lavergne. Mme Reyraud, 
Mayenne. Gosset. Pourtier. Fhiriet. Lecœur. Rigal {Albert}, Loiret. 
prusset (Max). a, ; Mlle Prevert. Thoral. Mme Le Jeune (Hé-|Mime Roca 
proyrieel. Guérin (Maurice), Prigent :Robert), Nord | Tinaua (Jean-Louis). iène), Côtes-du-Nord. | Rochet (Waldeck}. 
purlot. Rhône. Quilici. Tinguy :de). Lenormand. Rosenblatt. 
Guilbert. Ramarony. Tribouiet. Lepervanche (de) Roucaute (Gabriel}, 
Havet. Guil!'an!t (André). Ramonet. Truffaut AV Gard. 
Raymond-Laurent, Vendroux. Liane Ardèche. 
Cortier (Gilberty, Recy (de). Verneyras. Lozeray. Ruffe. 
seine et-Oise. a:bou Reille-Soult, Viard. : Mai!locheau Mlle Rumeau 
Cas ‘elani. Horma Ould Babana. | ponecurel. Viatte 1. 
Catoire lugues (Emile), Tony Révillon. Villard Mamadou Konate Lambert 
Ca’ Ribéyre (Paul). Vioilette (Maurice). Mme Schell 
Ce (Jean). FHulin. Roclore. Vuillaume. Martine Servin 
Ca Hutin-Pesgrèes. Rollin (Louis) Wa< artine Servin 
lhuel. in (LOUIS). Wasmer Marty (André). Signor. 
- Detmas Roques Mlle Weber ‘Albe 
Général). Jacquinot. Roulon. Wolff . Masson ‘Albert, Loire. | Smaï.. 
Charpentier. Joubert. Saïd Mohamed Cheikh 
Charpin. Juglas. André Mercier, Oise. Thorez iMauric2) 
Chastellain. auffmann N° Meunier (Pierre), illon (Charles). 
Chautard. Kir. ont pas pris part au vole : Côte-d'Or. Touchard 
Chevalier (Fernand), |Krieger (Alfred). MM. Cogniot Mezerna. Toujas 
Alser. Kuehn ‘Renéj. Airoldi, Condat-Mahaman, Michaut (Victort, Tourne 
Chovallier (Jacques), | Labrosse. AKU. Costes {Alfreu), Scine. Seine-Inférieure. Tourti aud. 
Alger. Lacaze (Henri). Apithy. Pierre Cot. Michel. Frcart 
Chevallier (Louis), Lalle Mile Archimède. Coulibaly Ouezzin. Midoi Mme Vail'ant-Coutw 
Indre. Lambert (Emile- Arthauu Cristofor, Mokhtari rier 
Chevall'ér (Pierre), Louis), Doubs. Astier de LaVigerie {d'). | Croizat Montagnier. Valentino. 
Loiret, Mile Lamblin. Augue!. Mme Darras. Moquet. Vedrines. 
Christiaens, Laurelli. Ballanger ES Dassonville. Mora Vergès 
Clemenceau (Michel). | Laurens (Camille), Seine-et-Oise, Demusois. Morand. Mme Vermecrsch 
Clostermann. Cantal Bare. Denis ,A'phonse), Mouton. Pierre Villon. 
Colin Lecacheux. Barthélémy. Haute-Vienne. Mudry. Zunino. 
Coste-Floret (Alfred), | Lécrivain-Servoz. Bartolini. Derdour. 
Mme Lefebvre (Fran- Bastide (Denise), 
oudray, cine), Seine. oire. Mme bDouieau. Ne peuvent preñdre part au vote: 
Courant, Lefèvre-Pontalis. Ben Aiy Chéri. boven. 
Couston. Legendre. Benchennouf. Dreylus-Schmidt. 
Crouzier. Le Sriellour, Benoist (Charles), Ducios Jacques), Raseta 
Cudenet. Lescorat. Ben Tounes. Seine. Rabemananjara. Ravoahangy. 
Daladier (Edouard). Lespès, Berger. Duclos Jean; 
David (Jean-Paul), Letourneau. Besset. Seine-et-Oise. 
Seine-et-Oise. Liquard Biliat. Dufour. Excusés ou absents par congé ! 
Pefos du Livry-Level. Billoux. bumet Jean-Louis). 
Desoutte. Louvel. Biscarlet, Duprat (Gérard). MA 
De'achenal, Lucas Bissoi. Mare Dupuy, Gironde |, MM. Jeanmot. 
Delahoutre. Macouin. Banchet. Uu:ard. ardoux ‘Jacques), july... 
Denais (Joseph). Ma!lez. Bonte (Florimond). Fajon (Etienne). Haute-Marne. 
Denis (André), Marcellin. Boukadoum. Faye! Mendèes-France. 
Dordogne. Mare-Sangnicr. Bourbon. FAlix Tehicaya bevigné Naegelen «Marcel. 
Deshors. Marin (Louis). Mine Boutard. Fievez Gay {Francisque). Riga, (Eugène), Seine, 
Martel (Louis). François. 
)evemy. Martineau. Boy=son (de). Mme Galcier, 
Mauroux. Garaudy. N'ont pas pris part au vote : 
bezarnaulds. Mazel. Mme Madeleine Braun 
Phers. Meck. Brillouet, Gautier. M. Edouard Herriot, président de l'Assems 
Mlie DPienesch. Médecin. Cachin {Marcel}. fienes: blée nationale, et M. Bouxomn, qui présidait 
Dixmier. Mehaignerie. Cadi (Abdeikader). Mme Ginollin. la séance. 
Dominjon. Menthon (de). Calas. 
Douala. Mercier (André - Fran- | Cainphin. Girard 
Hubois (René-Emile). çoisi, Deux-Sèvres. | Cance. Girardot, Les nombres onnencés en séance 
Duforest, Michaud (Louis), Cartier (Marius), Gosna:. nnoncés en en 
Dumas (Joseph). Vendée. Haute-Marne. 
Mlle Dupuis {José}, Michelet, Casanova. Gouse Vombre des “votants 117 
Seine Moisan. Castera ureflier. Majorité shaolte 
Dupuy {Marceau), Mondon. Cermolacece. Grenier ; Fernand). 
Gironce. Monin. Césaire. Gresa (Jacques) Pour l'adoption 119 
Duquesne. Monjaret. Chambeiron. Gros 
Dusseau!x, Mont Chambrun (de). Mme Guérin (Lucie), 
Duveau. Monteil (André), Mme Charbonnel. Seine-Inférieure. Mais, apres vérif nombres 
Elain. Finistère. Chaus:on. Mme Guérin (Rose), (le recu nformément à la liste de scru 
Errecart. Montel (Picrre). Cherrier. Seine, 
Fagon (Yves). Montillot. Citerne. Guiguen. 


» 
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Kauffmann Petit (Guy) Capdeville Guyot (R 
SCRUTIN (N° 1077) Kir. Ymond), 


Sur l'arlicle 60 du projet relatif à l'élection 
des conseillers de la République. 


Nombre des 


Majorité absolue 


Pour j'adoption 


Contre 


volants 
281 


601 


234 
277 


nationale a adopté. 


Ont voté pour : 


MM. 
Abeiln, 
shnne. 
Arniot (Octave), 
André (P.erre). 
Antier, 
Aragon (d'}). 
\ASSETAY. 
Augarde, 
aujoulat, 
Aumeran (Générai}. 
Babel (Raphaël), 
bacon. 
Badie, 
Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire, 
Barbier, 
Barrachin. 
bas, 
Baudrv 
Baylet. 
Bayrou 
Beauquier, 
Bégouin. 
Béné (Maurice), 
Bentaieh, 
Béranget 
Bergasse, 
scrgeret, 
Be sut 
Beugniez, 
pichet. 
Ridault (Georges), 
Billères. 
Blocquaux, 


d'Asson (de). 


(André). 


Bocquet. 

Boganda, 

Edouard Bonnefous, 
et, 

M!!e josquier. 
Boulet (Paul), 
Bour. 

Bouret (Henri) 


Xavier Bouvier, 
Ille-et-Vilaine. 

jouvier - O'Cottereau, 
Mayenne, 

Brusset (Max), 

Bruynecl, 


(Gilbert), 
Seine-et-Oise, 

Castellani. 

Catoire. 

Catrice. 

Cayeux (Jean). 

Cayo. 

Chaba 


Chamant. 
Charpentier, 

Charpin. 

Chassaing. 

Chastellain, 

Chautard, 

Chevalier (Fernand), 
Alger. 

Chevallier (Jacques), 
Alger. 

Chevallier (Louis), 
inâre. 

Chevallier (Pierre), 
Loiret, 

Christiaens. 

Clemenceau (Michel), 

Clostermann. 

Colin. 


Coste-Floret (Alfred), 


Haute-Garonne, 


n-Deimas {Géné- 


Coudray. 
Courant, 
Couston, 
Crouzier, 
Cudenet. 

Daladier (Edouard). 
David (Jean-Paul), 
Seine-et-Oise, 

Defos du Rau, 
Degoutte, 
Delachenal, 
Delahoutre. 
Delcos, 
benais (Joseph). 
Denis (André), 
Dordogne, 
Deshors. 
Desjardins. 
Devemy, 
Devinat. 
Dezarnauds, 
Dhers, 
Mile bienecsch, 
Dixmier, 
Dorminjon. 
Douala, 
Dubois (René-Emile), 
Duforest. 
Dumas (Joseph). 
Mlle Dupuis (José), 
seine. 
Dupuy (Marceau), 
Gironde. 
Duquesne. 
Dusseaulx. 


Farine (Philippe). 

Farinez. 

Faure (Edgar), 

Fauvel 

Félix (Colonel). 

Finet. 

Fonlupt-Esperaber. 

Forcinal. 

Fouyet, 

Frédéric-Dupont. 

Frédet (Maurice). 

Fuüraud. 

Gabelle, 

Gaborit. 

Gaillard. 

Gallet 

Galy-Gasparrou. 

Garavel 

Garet. 

Gau. 

Gavin. 

Geoffre (de), 

Gervolino. 

Giacobbi. 

God n. 

Gosset. 

Grimaud, 

Guérin (Maurice), 
Rhône, 

Guilbert. 

Guillant (André). 

Guillon (Lonis), 
Finistère. 

Guyomard. 

Halbout 

Horma Ould Babana. 

Hugues (Emile), 
Alpes-Maritimes, 

Haulin. 

Hutin-Desgrèes, 

Ihuel. 

Jacquinot. 

Jean-Moreau. 

Joubert, 

Juglas. 

Jules-Julien, Rhône. 


Krieger (Alfred). 
(René. 
Labrosse. 
Lacaze (Henri). 
Lalle. 
Lambert (Emile- 
Louis), Doubs. 
Mile Lamblin, 
Laribi. 
Laurelli. 
Laurens (Camille), 
Cantal. 
Lecacheux, 
Lécrivain-Servoz. 
Mme Lefebvre (Fran- 
cine}, Seine. 
Lefèvre-Pontalis. 
Lesendre. 
Le Scielicur, 
Lescorat. 
Lespès, 
Letourneau, 
Liquard. 
Livry-Level. 
Louvel, 
Lucas. 
Macouin,. 
Maibrant. 


Mallez. 


Marceilin. 

Marc-Sargnier, 

Marin (Louis), 

Martel (Louis), 

Martineau. 

Mauroux, 

Mazel. 

Meck. 

Médecin 

Méhaignerie, 

Mekki, 

Menthon {de}, 

Mercier 
çois), Deux-Sèvres. 

Michaud (Louis), 
Vendée, 

Michelet, 

Moisan. 

Mondon. 

Monin. 

Monjaret, 

Mont. 

Monteil (And), 
Finistère. 

Montel (Pierre). 

Moro-Giafferri (de). 

Mouchet. 

Moussu. 

Moustier (de), 

Moynet, 

Muiter (André), 

Nisse. 

Noël (André), 
Puy-de-Dôme. 

Olmi. 

Orvoen, 

Palewski. 

Pantaloni. 

Penoy. 

Petit (Eugène- 
Claudius). 


Ont voté 


MM, 
Airoldi, 
Aku. 
Allonneau, 
Apithy. 
Archidice. 
Mile Archimède, 
Arnal, 
Arthaud. 
Astierde la Vigerie (d’). 
Aubame. 
Auban, 
Aubry. 
Audeguil. 
Auguet. 
Badiou. 
Ballanger (Robert), 
Seine-et-Oise. 
Barel. 
Barthélémy. 
Bartolini. 
Mme Bastide (Denise), 
Loire. 
Baurens. 
Bèche, 


(André-Fran- 


Basses-Pyrénées. 
Mme Peyroles. 
Peytel. 
Picrre-Grouès, 
Pinay. 

Pleven (René). 

Poimbœuf. 

Mme Poinso-Chapuis. 

Pourtier. 

Mile Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord. 

Quilici. 

Ramarony. 

Reamonet. 

Raulin-Laboureur (de). 

Raymond Laurent. 

Recy (de). 

Reille-Souit, 

Rencurel. 

Tony Révillon. 

Ribeyre (Paul). 

Roclore. 

Rollin {Louis}. 

Roques, 

Roulon. 

Rousseau. 

Saïd Mohamed Cheick. 
Sauder. 

Schaff. 

Schauffler. 

Scherer. 

Schmidt (Robert), 
faute-Vicnne. 
Schmitt (Aibert), 

Bas-Rhin. 
Schumann (Maurice), 

Nord. 

Serre, 
Sesmaisons (de). 
Siefridt, 

Sigrist. 
Simonnet, 
Smail. 

Solinhac. 
Sourbet. 
Taillade, 
Teitgen (Henri), 

Gironde. 
Temple. 

Terpend. 
Terrenoire. 
Theetten. 
Thibault. 
Thiriet. 
Thoral. 
Tinaud (Jcan-Louis). 
Tinguy (de). 
Triboulet. 
Truffaut. 
Valay. 
Vendroux. 
Verneyras. 
Viard. 
Viatte. 
Villard. 
Vio!lette (Maurice). 
Vuillauime, 
Wasmer. 
Mlle Weber. 
Wolff. 


Yvon 
contre : 


Benoist (Charles), 
Berger, 

Besse! 

Biaurhini, 

Billat. 

Billoux, 

Binot. 

Biscarlet, 

Bissol. 

B'anchet, 
Boccagny. 
Bonte (Florimond). 
Borra. 

Bouhey (Jean), 
Bourbon. 

Mme Boutard. 
Boutavant, 
Boysson (de}, 
Brauit. 

Mme Madeleine Braun. 
Brillouet. 

Cachin (Marcel). 
Calas, 

Camphin, 


Cance. 


Cartier (Marcel), 
Drôme. 
Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 
Casanova. 
Castera. 
Cerclier. 
Cermolacte, 
Césaire, 
Chambeiron. 
Chambrun (de), 
Mme Charbonnel, 
Charlot (Jean). 
Chausson, 
Chaze. 
Cherrier. 
Citerne. 
Coffin. 
Cogniot 
Cordonnier, 


Costes (Alfred), Seine. 


Pierre Cot, 
Coulibaly Ouezzin, 
Cristofoi, 
Croizat. 
Dagain. 
Damas. 
Darou. 
Mme Darras. 
PDassonville, 
David (Marcel), 
Landes, 
Defferre, 
Mine Degrond. 
DPeixonne, 
Demusois. 

Denis (Alphonse}, 
Haute-Vienne. 
Depreux (Edouard), 

Desson. 

Diallo {Yacine). 

Djemad. 

Douteau, 

Doutrellot. 

Doyen. 

Draveny. 

Dreyfus-Schmidt. 

Duclos (Jacques), 
seine, 

Duclos (Jean), 
Seine-et-Qise, 

Dufour. 

Dumet (Jean-Touis). 

Duprat (Gérard). 


Marc Dupuy (Gironde). 


Durroux. 

Dutard. 

Mme Duvernois, 

Evrard. 

Fajon (Etienne), 
Faraud. 

Favet. 
Félix-Tchicaya. 

Fievez. 

Mine Francois. 

Froment. 

Mme Gaiicler, 

Garaudy. 

Garcia. 

Gautier, 

Gazier, 

Genest. 

Gernez. 

Mme Ginollin. 

Giovoni, 

Girard. 

Girardot, 

Gorse, 

Gosnat. 

Goudoux, 

Gouge. 

Gouin 

Gozard. 

Greftier. 

Grenier (Fernand), 

Gresa (Jacques). 

Gros. 

Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 

Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guesdon, 

Guiguen. 

Guilie, 

Guillon (Jean), 
Indre-et-Loire, 

Guitton. 

Guyon (Jean-Ray- 
mond}), Gironde. 


eine, 

Hamani Diori. 

Hamon (Marcel), 

Henneguelle, 

ouphouet-Boieny 

Hussel, 

Jaquet. 

Joinville (Générat, 
(Alfred Malleret}, 

Jouve (Géraud), 

Juge, 

Julian (Gaston) 
Ifautes-Alpes, 

kriegel-Valrimont, 

Lamarque-Cando, 

Lambert (Lucien! 
Bouches-du-Rhône, 

Mine Lambert {Marie 
Finistère. 

Lamine-Guèye, 

Lamps. 

Lapie (Pierre-Olivien, 

Lareppe. 

Laurent (Augus{in) 
Nord. 

Lavergne, 

Le Bail. 

Lecœur. 

Le Coutaller, 

Leenhardt (Francisi, 

Mme Le Jeune{Hélène), 
Côtes-du-Nord. 

Lejeune (Max), Somme, 

Mine Lempereur, 

Lenormand, 

Lepervanche {de}, 

Le Troquer (André, 

Levindrey, 

L'Huikier (Waldeck 

Lisette, 

Liante. 

Loustau. 

Lozeray. 

Charles Lussy. 

Mabrut, 

Maillocheanu. 

Mamadou Konuta 

Mamba Sano, 

Manceau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire, 

Maton. 

Maurellet, 

Mazier. 

Mazuez 
nand),. 

André Mercier, Oise. 

Métayer. 

Mme Mety. 

Jean Meunier, 
Indre-ct-Loire. 

Meunier (Pierre) 
Côte-d'Or, 

Michaut (Victor), 
Seine-Inférieure, 

Michel. 

Midol. 

Minjoz. 

Mokhtari. 

Mollet (Guy) 

Montagnier, 

Montillot. 

Môquet, 

Mo:a. 

Morand, 

Mouton, 

Mudry, 

Musmeaux, 

Mme Nautré. 

Mme Nedelee, 

Ninine. 

Noël (Marcel), Aube 

Noguères. 

Patinaud. 

Paul (Gabriel), 
Finistère, 

Paumier. 

Perdon (Ililaire). 

Mme Péri. 

Péron (Yves), 

Petit (Albert), Seins, 


Peyrat. 
Philip (André). 
Pierrard. 


Pirot. 
Poirot (Maurice). 


{Pierre - Fer. 
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ulain. 

Poumadère. 

pourtalet. 


ou 
(Tanguy), 

pinistère. 
pronteau. 

ne Rabaté, 
Rabicr. 

Rech. 

Reg raudie. 
Renard. 

Mme R oY 

al (Albert), Loiret. 
Rincent. 

Rivet. 

Mme Roc 

Rochet ‘aideck). 
posenb'att. 

aute (Gabriel}, 


1rd. 
{Roger}, 
Arâèe he. 
Mile Rumeau. 
Savard. 


Mme Schell. 


K'ont pas pris 


MM. 

Ben AÏY Chénif, 
Benchennouf, 

Ben Tounes. 
Biondi. 

PRourgès-Maunoury, 
Cadi Abdelkader: 
Condat. 

nte-Floret (Paul), 
Hérault. 

Coty (René). 
Delbos (Yvon), 
Derdour, 

Dupraz (Joannès). 
Guissou (Henri). 
Khider. 
Lacoste. 
Lamine Pebaghine. 
Laniet 
Lecourt 
Marie (André), 
Martine. 


Schmitt (René). 
Manche. 

Segelle. 

Senghor. 

Servin, 

Signor. 

Silvandre. 

Sion. 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Mme Sportisse. 

Thamier. 

Thorez (Maurice). 

Thuillier. 

Tillon (Charles). 

Touchard. 

Toujas. 

Tourne. 

Tourtaud. 

Tricart. 

Mme Vaillant Coutu- 
rier, 

Vedrines. 

Vée 

Vergès. 

Mme Vermeersch. 

Very (Emimanuss,, 

Pierre Villon. 

Wagner. 

Zurino. 


part au votc : 


Maurice-Petsche. 


Mayer (Daniel), Seine. 


René Mayer, 
Constantine, 

Mezerna 

Mitterrand, 

Moch (Jules). 

Morice. 

Nazi Boni, 

Ouedraogo Mamadou. 

Pflimlin. 

Pinean, 

Queuille. 

Ramadier, 

Reynaud (Paui). 

Saravane Lambert. 

Schneiter. 

Schuman {Robert}, 
Mosefhe. 

Teitgen ‘Pierre), 
Ilie-et-Vilaine. 
Thomas (Eugène). 

Valentino. 


He peuvent prendre part au vote : 


MM. 
Fübcrmananjara. 


| Rasela. 
| Ravoahangy. 


Excucsés ou aksents par congé : 


MM. 
Bardoux {Jacques}, 
Paul Baslid, 
Béce hard. 
Bougrain. 
Chevigné (de). 
Gay {Francisque). 


Jeanmat, 

July. 

Masson {Jean}, 
Haute-Marne. 

Mendès-France, 

Naegelen (Marcel). 

Rigal (Eugène), Seine. 


N'ont pas pris part au vote : 


M. Edouard Herriot, 
blée nationale, et M. 
di sance, 


président de l'Assem- 


Bouxom, qui présidait 


Les nombres annoncés 


cté de: 


en séance avatent 


Nombre des 970 
Majorité absolug 289 


Pour l'adoption ...,...... 900 


CORTE 


après 


vérification, ces nombres ont 


conformément à la liste de scru- 


SCRUTIN (N° 1078) 


Sur l'amendement de M. Pour après l'arti- 


cle 6t du projet relatif à l'élection des cou- 
seillers de la République. 


Nombre des votants......,,.,.... 560 
Majorité absolue 281 


Pour l'adoption ...,...... 165 
Contre 395 


L'Assemblée nationale n'a pas 


adopté. 


Ont voté pour: 


MM. 

Abelin. 

Amiot (Octave). 

Aragon (d’). 

ASSeray. 

Augarde. 

Aujoulat, 

bacon. 

Barangé (Charles), 
Maine-et-Loire. 

Barrot. 

Bas. 

Beauquier. 

Béranger (André). 

Bergeret, 

Bessac. 

Beugniez. 

Richet. 

Bidault (Georges). 

Blocquaux, 

Bocquet. 

Béganda. 

Bonnet. 

Mlle Bosquier. 

Bour. 

Bouret (Henri). 

Burlot. 

Buron. 

€ aron 

Cartier {Gilbert}, 
Seine-et-Oise. 

Catoire, 

Catrice. 

Cayeux (Jean). 
Cayol. 

harpentier. 

Charpin. 

Chautard. 

Ch: (Fernand), 
A!£ 

(Louis), 
Indre, 

Colin 

Coste-Floret (Alfred,, 
llaute-Garonne, 

Coudray. 

Courant. 

Couston 

Defes du Rau. 

Dei: juire 

Denis {André), Dor- 
dogne. 

Peshors, 

Deverny 

Mile Di enese 

bixmier. 

Dominjon, 

Douala 

Duforest 

Dumas (Joseph). 

Mlie Dupuis {José}, 
Seine 

Duquesne, 

Dusseau!x. 

Duveau, 

Elain. 

Errecart. 

Fagon (Yves), 

Farine (Philippe). 

Farinez. 

Fauvel, 

Finet, 

Fonlupt-Esperaber. 

Fouvyet. 

Furaud, 

Gabelle. 

Gallet, 

Garet. 

Gau. 

Goscet, 

Grimaud. 

Guérin (Maurice), 
Rhône, 


Guilbert. 

Guillant (André). 

(Louis), Finis- 
ière. 


Guyomard, 

Haibout, 

Holin. 

Hutin-Desgrées. 
lhuel. 

Juglas. 

1abrosse. 

Lacaze (Henri). 

Lambert (Emile -Eouis), 
Doubs. 

Mlie Lamblin. 

Laribi. 

Laurelli. 

Lécrivain-Servoz. 
Mme Lefebvre (Fian- 
cine), Seine. : 

Le Sciellour. 
Lescorat. 

Lespès. 

Letourneau. 
Liquard. 
Livry-Level. 

Louvel 

Lucas. 

Marcellin. 
Marc-Sangnier, 
Marin (Louis), 
Maruel {Louis). 

Marlineau. 
Mauroux, 

Maze! 

Meck. 

Mehaignerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 

Mercier (André-Fran- 
çais), Deux-Sèvres. 

Michaud (Louis), 
Vendée, 

Michelet, 

Moisan, 

Monijaret. 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère, 

Mouchet. 

Moussu, 

Nisse. 

Noël (André), Puy-le- 
Dôme. 

Orvoen. 

Paleweki. 

Pénoy. 

Mme Peyroles. 

Pierre-Grouès. 

Paimbæutf 

Mme Poinso-Chapuis 
Mile Prevert 

Prigent (Robert}, 
Nord. 

Raymond-Laurent 
Recy (de). 

Reille-Souit. 

Roques. 

Sauder, 

Schaff 

Scherer. 

Schmidt (Robert), 
ifjaute-Vienne 

Schmitt (Albert), Bas 
Rhin 
Sechnmann (Maurice), 
Nord. 

Serre. 

Siefridt. 

Sigrist. 

Smaïl 

Solinhac 

Taillade. 


Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Terpend, 

Terrenoire, 

Thibault, 

Thiriet. 

Thoral. 

Tinaud (Jean-Louis). 
Tinguy (de). 


Truffaut. 
Valay,. 
Verneyras, 
Viard. 
Vialte. 
Villard. 
Wasmer, 
Mlle Weber, 
Yvon. 


Ont voté contre: 


MM. 
Ahnne. 
Airoldi. 
Aku. 
Allonneau. 
André (Pierre). 
Antier. 
Anx onnaz, 
Apithy. 
Archidice. 
Mlle Archimède. 
Arnal. 
Arthaud. 


Astier de LaVigerie(d'}. 


Aubame, 

Auban. 

Aubry. 

Auceguil, 

Auguet, 

Aumeran (Général). 

Babet (Raphaël). 

Badie. 

Badiou. 

Ballanger 
Seine-et-Oise. 

Barbier. 

Barel 

Barrachin. 

Barthélémy. 

Bartolini. 


Mine Bastide (Denise), 


Loire. 
Baudry d’Asson (de). 
Baurens. 
Bay:et. 
Bavrou, 
Bèche. 
Bégouin. 
Béné (Maurice). 
Benoist (Charles). 
Be ra 


Bétolaud. 
Bianchini. 
Billat. 
Billères 
Billoux. 


Rissol. 

Blanchet. 

Boccagny. 

Bonnefous. 

Bonte {Florimond). 

Borra 

Bouhey ‘Jean). 

Bourbon. 

Mme Boutard. 

Boutavant. 

Xavier Bouvier, fle- 
et-Vilaine. 

Bouvier - O'Coitereau, 
Mayenne. 

Bovsson (de). 

RBrault. 


Mme Madeleine Braun. py 


Brillouet, 
kHrusset Max). 
RBruyneel 
Cachin 


€ amp! in, 
Cance 
Capdeville. 


Capitant (René). 


Carlier (Marcel), 
Drôme. 
Cartier ’Marius}, 


Haute-Marne. 


a: nova 
cast 
Cas! 1 
Cermoïlacce 
Cé 11i 


ral). 
Chamant. 
Chambeireon. 
Chambrun (de}. 
Mme Charbonnel, 
Charlot (Jean), 
Chassaing 
Chas tellain. 
Chausson. 
Chaze 
Cherrie” 
allier (Jacques), 


chevall ier (Pierre), 

Loiret 
Christiaens. 
Citerne. 


Clostermann. 

Coffin 

Cogniat. 

Cordonnier. 

Costes 

Pierre Cot. 

Couiibaly Ouezzin. 

Cristofol, 

Croizat. 

Cronzier, 

Cudenet 

Dagain. 

Daladier (Edouard). 

Damas. 

Darou 

Mme Darras 

Dassonville. 

David (Jean-Paur, 
Seine-et-Oise, 

David ‘Mareel), 


De! cos 
Demusois. 
Denais (Joseph) 


Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne 

Depreux (Edouard). 

Desjardins 


Desson 

Devinat 
Dezarnauds 
Dial'o ‘Yacine) 
Djemad, 


\Mime bDouteau 
Doutrellot. 
Doven 

Draveny 
Dreyfus-Schmidt 


met (Jean-Louis). 
Duprat ‘Gérard) 


Dupuy (Marceau), 
le, 

Durroux. 

Dutard 

Duvernois 
rard 

ii (ktienne) 

Faraud 

Faure (Edgar), 

Fayvet. 

Fé li ix colonel) 
-Trhicaya. 


Fé 

di, 

Mme Francois. 
Fr 


| 
| 
| 


Chaba: i-Delmas (Géné- 


Clemenceau (Michel). 


Alfred}, Seine. 


Dubois ‘né-Emile) 

Duclos (Jacques). 
Seine 

Duclos (Jean), Seine- 
et-Oise. 

Dufour. 


Marc Dupuy (Gironde), 


| 
| 
| , 
| | | 
| Delxonne 
| 
| 
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Gaborit. Llante. j Rigal (Albert), Loiret. | Sissoko (Fily-Dabo). 
Gaillard. Loustau. Rincent. Sourbet. SCRUTIN (N° 1079) 
Mme Galicier. Lozeray. Rivet Mme Sportisse. s 
Galv-Gasparrou. Charles Lussy. Mme Roca. Temple. Sur l'ensemble du projet relatif à l'élection 
Garaudy. Mabrut. Rochet (Waldeck). Thamier. des conseillers de la République, 
Garavel, Macouin. Roclore. Theetten. 
iautier, Malbrant. osenbla Thuillier. 
iazier, Mamadou Konale. ard, ouchard. 
Genest. Mamba Sano. Roucaut> (Roger), Toujas. Pour l'adoption ..…...... 48 
Geotfre (de). Manceau. Ardèche. Tourne. Contre ,.................. 183 
Gernez. Marty ‘André). Roulon. Tourtaud. : 
Gervolino. Masson (Albert), Rousseau. Triboulet. L'Assemblée national: a adopté, 
Giacobbi. Tricart. 
Mme Ginollin. aton Mile Rumeau. Mme Vailant-Coutu- 
Giovoni. Maurellet. Saïd Mohamed Cheikh. rier. Ont voté pour: 
Girard. Mazier. Savard. Vedrines, 
Girardot. Mazuez (Pierre - Fer- | Schauffier. Vée,. 
Godin. nand). Mme Schell. Vendroux. MM. Cerclier. 
Gorse. Médecin. Schmitt ’René), Vergès. Abelin. Chaban-Deïmas (Géns. 
Gosnat. Ardré Mercier, Oise. Manche. Mme Vermeersch. Ahnne. ral). 
Goudoux. Métayer. Segelle, Very (Emmanuel). Allonneau. Chamant. 
Gougt. Mmée Méty. Senghor, Pierre Vil'on. Amiot (Octave). Charlot (Jean). 
Gouin (Fix), Jean Meunier, Indre- | Servin. Viollette (Maurice). André (Pierre). Charpentier. 
Gozard. et-Loire. Sesmaisons (de). Vuillaume, Anlier. Charpin. 
Greffier. Meunier Pierre}, Côt2- | Signor Wagner. Anxionnaz, Chassaing, 
Grenier (Fernand). d'Or. Silvandre. Wolff. (d'). Chastellain. 
Gresa (Jacques). Michaut (Victor), Sion. Zunino. Archidice. Chautard. 
Gros. Seine-Intérieure. Arnal. Chaze. 
Mme Guérin (Lucie), Michel. (Fernand), 
Seine-Inférieure. Midol. , : e 
Mme Guérin (Rose), | Minjoz. N'ont pas pris part au vote: Auban, Chevallier (Jacques), 
Seine, Mokhtari, , Aubry. Alger. 
Guesdon. Mollet (Guy). MM. Martine. Audeguil. Chevallier (Louis), 
Guiguen. Mondon. Ben Aly Chérif, Maurice-Petsche. Augarde. Indre. 
Guille. Monin. Benchennouf. Mayer (Dani2l), Seine. | Aujoulat. Chevallier (Pierre), 
Guillon (Jean), Indre- | Montagnier. Ben Tounes. René Mayer, Cons- | Aumeran (Général). Loiret. 
| et-laire. Montel (Pierre). Biondi. tantine. Babet (Raphaël). Chevigné (de). 
Guitton. Montillot. Boukadoum. Mezerna. Bacon. Christiaens. 
Guyon (Jean -KRay- Môquet. Boulet (Paul). Mitterrand. Badic. Clemenceau (Michel), 
“ mond). Gironde. Mora. Bourgès-Maunoury. Moch (Jules). Badiou. Clostermann. 
Guyot ‘Raymond), Morand. Cadi {Abdelkader). Morice. Barangé (Charles), Coffin. 
Moro-Giafferri (de). Condat, Nazi Boni. Maine-et-Loire. Colin. 
Hamani Diori. Moustir (de). Coste-Floret (Paul), Ouedraogo Mamadou. | Barbier. Cordonnier 
Hamon (Marcel). Mouton. Hérault. Pflimlin. Barrachin. Coste-Floret (Alfred), 
Henneguelle Movnet. Coly (René). Pineau. Barrot, Haute-Garonne. 
Mme Hertzog-Cachin | Mudry. Delbos ‘Yvon). Bas. Coste-Floret (Paul, 
Horma Ould Babana, | Musmeaux. Derdour Ramadier. Baudry d’Asson (de).| JHérauit. 
uphouel- Boigny. Muller (André). Durraz (Joannès), Reynaud (Paul). Baurens, Coty (René). 
uvues (Emile), Mme Nautré. Guissou (Henri). Saravare Lambert. jaylet. Coudray. 
sn :-Maril mes, Mine Nedelec Khider. Schneiter. Bayrou. Courant. 
Huscel. Ninine. Lacoste. Schuman Robert}, Beauquier. Couston. 
Jacquinot. Noël (Marcel), Aube. | Lamine Debaghine. Moselle. Bèche. Crouzier. 
Jaquet. Noguères Laniel (Joseph). Teitgen (Pierre), Ille- | Bégouin. Cudenet, 
Jean-Moreau. Olmi. Lecourt. et Vilaine. Béné (Maurice). Dagain. 
Joinville (Général), Pantalom. Marie (André). his (Eugène. Bentaieb. Daladier (Edouard). 
Alfred Malleret]. Patinaud. Mercselli. Valentino. Béranger (André). Damas. 
Joubert. Pau! (Gabriel), Finis- Rergasse, Darou. 
Juge aum:er. . eSSac. eine-et-Oise. 
Juies-Julien. Rhône. |Perdon (Hilaire). Ne peuvent prendre part au vote: Bétolaud. David (Marcel), 
Julian (Gaston), Hau-| Mme Péri. Beugniez, Landes, 
tes-Alpes. Péron ‘Yves). MM. Raseta. Bianchini. Defferre. 
Kauffmann. Petit (Albert), Seine. | Rabemananjara, Ravoahangy. Bichet. Defos du Rau. 
Kir Petit Eugène), dit Bidault (Georges). Degoutte. 
Kriegel-Valrimont. Claudius. Billères. Mme Degrond. 
Krieger (Alfred). Petit (Guy), Basses- Excusés ou absents par congé: Binot. Deixonne 
Kucun René). Pyrénées. Biondi. Delachenal. 
Lalle Peyrat. MM. July. Blocquaux. Delahoutre. 
Lamarque-Cando, Peytel. Bardoux (Jacques). Masson (Jean), Haute- | Focquet. Delbos (Yvon). 
Lambert (Lucien), Philip {André}. Paul Bastid. Marne. Boganda. Delcos,. 
B uches-du-Rhône. Pierrard. Béchard. Mendès-France. Edouard nnefous. Denais (Joseph, 
(Marie), à Bougrain. Naegelen Marcel). (André), Dor 
Chevigné (de). Rigal (Eugène) ogne. 
amine-Guèye. Pleven (René). Mlle Bosquier. 
Poirot (Maurice). Seine. Bouhey (Jean). (Edouard). 
Lapie (Pierre-Olivier). | Potlain. Bour. Desson. 
Lareppe. Poumadère, Bourel (Henri). Devemy. 
Laurens (Camille), Pourtalet, Bourgès-Maunoury. Devinat. 
Cantal. Pourtier, N'ont pas pris part au vote: Xavier Bouvier, Ile- | rsrnauids 
Laurent (Augustin), | Pouyet. el-Vilaine. Dhers. 
Nord Prigent (Tanguy), M. Edouard Herriot, président de l’Assem- << ypiaciges Diallo (Yacine) 
Lavergne. Finistère. blée nationale, et M. Bouxom, qui présidait fayenne. Mile Dienesth ‘ 
Le Bail. Pronteau. la séance. Brusset (Max), ml sch. 
Lecacheux, Pro! Bruyneel, 
Lecœur. Quilici. Burlot. 
Le Coutaller. Mme Rabaté. Buron. 
Lecenhardt (Francis). Rabier. nombres annoncés en séance avaient 
Lefèvre-Pontalis. Ramarony. de: Capdevi 
Mine Le Jeune (Hé | Ramonet. Nombre des votants... 5172 Caron 
lène:, Cô‘es-du-Nord | Raulin-Laboureur (de). Majorité absolue 287 Cartier . (Gilbert), (Joseph). 
Lejeune (Max), Somme | Reeb Pour l'adoption 467 Seine-et-Oise, 
Mme Lempereur. Regaudie. Conire 105 Cartier (Marcel) upuis (José), 
Lepervanche (de). Rencurel. Mais, après vérification, ces nombres ont | Caslelant. 
(André). été recuif s conformément à la lisle de seru- | (atrice Duquesne. 
4 i 
L'Iluillier  (Waldeck). | Ribeyre (Paul). Cayeux (Jean), 
Lisette. Ricou. 2 — Cayol, usseaulx, 


Erre 
Evra 
Far! 
Farl 
Faui 
pau 
Fél 
pine 
fon! 
porc 
Fous 
4 
Fréd 
Fro! 
4 Gal 
Gail 
Gall 
Gal 
Ge 
Ger 
Ger 
Got 
{01 
(0: 
G01 
Go 
Gu 
Gu 
Gu 
Ga 
À 1 
Gt 
À G 
] 
er 
] 
4 H 
Ji 
: 
J 
J 
L 


ASSEMBLEE NATIONALE — 2 SEANCE DU 18 AOÛT 1948 


5985 


puveau. 
Elain. 

Evrard. 
Fagon (Yves). 
Faraud. 
Farine (philippe). 
Farinez. 

paure (Edgar). 
pauvel. 

peux (Colonel). 
pinet. 
ronlupt Esçeraber. 
porcinal, 

Fouyel. 
prédéric-Dupont. 
prédet (Maurice), 
Froment, 

Furaud. 

Gabelle. 

aborit, 

illard. 

Gallet 
Galy-Gaspar ou. 
Garavel. 


Gazier. 

Geotfre tde). 

Gernez. 

Gervolino. 

Gjacobbi. 

n. 

forse 

Gosset. 

Gouin (Félix). 
Gozard. 

Grimaud. 

quérin (Maurice), 
Rhône. 

Guesdon. 

Guilbert. 

Guillant (André). 
Guille. 

Guillou (Louis), Finis:- 
tère. 

Guitton. 

Guyomard. 

Guyon (Jean - Ray- 
mond), Gironde. 

Ha!bout. 

Hennegueïle. 

Ould Bebana. 

Juzues (Emile), 
\ines-Maritimes. 

Hulin. 

Hussel. 

Jutin-Desgrèes. 

Jhuel. 

Jicquinot, 

faquet. 

Jean-Moreau, 

Joubert, 

Jouve (Géraud). 

Juglas. 

Jules-Julien, Rhône. 

kricger (Alfred). 

Kuehn (René). 

Labzesse. 

Lacaze (Henri), 

Lalle. 
Limarque-Cando. 

Lambert (kmile- 
Louis), Doubs, 

Mile Lamblin. 

Lamine-Guèye. 

Laniel (Joseph). 

Lapie (Pierre-Olivier). 
aurelli, 

Laurens (Camille), 
Cantal. 

Laurent (Augustin). 
Nord. 

Le Bail. 

Lecacheux. 

Lecourt. 

ie Coutalier 

Lécrivain-Servoz. 

Leenhardt (Francis). 

Mme Lefebvre (Fran- 
cine), Seine. 

Letèvre-Pontalis. 

Legendre. 

Lejeune (Max), Sorume 

Mme Lempereur. 

Le Sciellour. 

Jescorat. 


Lespès. 

Letourneau. 

Le Troquer (André), 

Levindrey, 

Liquard. 

Livry-Level, 

Loustau. 

Leuvel. 

Lucas. 

Charles Lussy. 

Mabrut. 

Mäcouin. 

Malbrant. 

Mallez. 

Marcellin. 

Marc-Sangnier, 

Marie (André). 

Marin (Louis). 

Maroselli. 

Martel (Louis). 

Martineau, 

Meurellet. 

Maurice-Petsche, 

Mauroux. 

Mayer {Daniel}, Seine. 

René Mayer, Coni- 
tantine, 

Mazel. 

Mazier. 

Mazuez 
nand), 

Mecxk. 

Médecin. 

Mehaignerie. 

Mekki. 

Menthon (de). 

Mercier (André-Fran- 
çois), Deux-Sèvres. 

Métayer. 

J:an Meunier, Indre- 
et-loire. 

Michaud (Louis), 
Vendée. 

Michelet. 

Minjoz. 

Mitterrand. 

Moch (Jules). 

Moisan. 

Mollet (Guy). 

Mondon. 

Monin. 

Monjaret. 

Mont. 

Monteil (André), 
Finistère. 

Montel (Pierre), 

Mentillot, 

Morice. 

Moro-Giafferri (de). 

\Miouchet, 

Moussuy. 

‘ioustier {de}. 

Moôynet. 

Mutter (André). 

Ninine. 

Nisse. 

Noël (André), Puy-de- 
Dôme. 

Noguères. 

Olmi. 

Orvoen 

Paleweski. 

Pan:‘aloni. 

Penay. 

Petit (Eugène), dit 
Claudius. 

Petit (Guy), Basses- 
Pyrénées, 

Mme Peyroles. 
Peytel. 

Pfhiniin. 

Philip (André). 

Pierre-Grouës, 

Pinay. 

Pineau. 

Pleven (René), 
Poimbæutf. 

Mme Poinso-Chapuis. 
Poirot (Maurice), 
Poulain. 

Pourtier, 

Pouyet. 

Mile Prevert. 

Prigent (Robert), 
Nord 


(Pierre - Fer- 


Prigent (Tanguy) 
Finistère. 

Queuille. 

Quilici. 

Rabier. 

Ramadier. 


Ramarony. 

Ramonet. 

Raulin-Laboureur ‘de). 

Raymond-Laurent. 

(de). 

Reepb. 

Regaudie. 
Reille-Souit,. 
Rencurel. 

Tony Révillon. 
Reynaud (Paul). 

Ribeyre (Paul). 

Ricou. 

Rincent. 

Rivet. 

Roclore. 

Rollin (Louis). 

Roques. 

Rou:on. 

Rousseau. 

Saïd Mohamed Cheikh. 

Sauder. 

Schaff. 

Schauffler. 

Scherer. 

Schmidt (Robert), 
Haute-Vienne. 

Schmitt (Albert), Bas- 
Rhin. 

Schmitt (René), 
Manche, 

Schneiter. 

Schuman (Robert), 
Moselle. 

Schumann (Maurice), 
Nord. 

Segelle. 

Senghor. 

Serre. 

Sesmaisons (de), 

Siefridt. 


Ont voté 


MM. 
Airoïdi. 
Aku. 
Apithy. 
Mlle Archimède. 
Arlhaud. 
Astierde La Vigerie (d’). 
Auguet. 
Ballanger (Robert), 
Seine-et-Oise, 
Barel. 
Barthélémy. 
Bartolini. 
Mme Bastide (Denise}, 
Loire. 
Benoist (Charles), 
Berger. 
Besset, 
Billat. 
Billoux. 
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Boccagny. 

Bonte (Florimond). 

Bourbon. 

Mme Boutard, 

Boutavimt. 

Boy:son {Ge). 

Brault. 

Mme Made'eine Braup 

Brillouet. 

Cachin (Marcel). 

Calas. 

Camphin. 

Cance. 

Cartier (Marius), 
Haute-Marne. 

Casanova, 

Castera. 

Cermolacce. 

Césaire. 

Chambeiron,. 

Chambrun (de). 

Mme Charbonnel, 

Chausson, 

Cherrier. 

Citerne. 

Cogniot. 

Costes (Alfred), Seine. 

Pierre Cot. 

Coulibaly Ouezzin. 

Cristofol. 

Croizat. 

Mme Darras. 

Dassonville, 


Sigrist. 

Siivandre. 

Simonpet. 

Sion. 

Sissoko (Fily-Dabo). 

Smail. 

Solinhac, 

Sourbet. 

Taillade. 
Teitgen (Henri), 
Gironde. 

Teitgen (Pierre), Ille- 
et-Vilaine. 

Temple. 

Terpend. 

Terrenoire. 

Theetten. 

Thibault. 

Thiriet. 

Thomas (Eugène). 

Thoral, 

Tinaud (Jea 

Tinguy (de). 

Triboulet,. 

Truffaut. 
Valay. 

Vée. 
Vendroux, 
Verneyras. 
Very (Emmanuel). 
Viard. 
Vialte. 

Villard. 
Viollelle (Maurice), 
Vuillaume, 
Wagner. 

Wasmer. 

Mile Weber. 

Wolff. 

Yvon. 


contre : 


Demusois. 

Denis (Alphonse), 
Haute-Vienne. 

Djemad. 

Mme Douteau., 

Doyen, 

Dreyfus-Schmidt. 

Ducios (Jacques), 
Seine. 

Duclos (Jean), Seine- 
et-Oise, 

Dufour. 

Dbumet (Jean-Louis). 

Duprat (Gérard). 

Marc Dupuy (Gironde). 

Dutard 

Mme Duvernois, 

Fajon (Etienne), 

Fayet. 

Félix-Tchicaya, 

Fievez. 

Mme François. 

Mme Galicier, 

Garandy. 

Garcia. 

Gautier, 

Genest. 

Mme Ginollin 

Giovoni, 

Girard. 

Girardot. 

Gosnat. 

Goudoux, 

Goucge. 

Greffier. 

Grenier (Fernand). 

Gresa (Jacques). 

Gros. 
Mme Guérin (Lucie), 
Seine-Inférieure. 
Mme Guérin (Rose), 
Seine. 

Guiguen. 

Guillon (Jean), Indre- 
et-Loire, 

Guyot (Raymond), 
Seine. 


Bamani Diori. 

Hamon (Marcel), 

Mme Hertzog-Cachin. 

Houphouet-Boigny. 

Joinville (Général), 
[Alfred Malleret). 

Juge. 

Julian (Gaston), Haur- 
tes-Alpes. 


Lambert (Lucien), 


Kriegel-Valrimont. Paumicr. 


Bouches-du-Rhône. 

Mme Lambert (Marie), 
Finistère. 

Lemps 

Lareppe. 

Lavergne. 

Lecœur 

Mme Le Jenne ({Hé- 
lène), Côtes-du-Nord. 

Lenormand. 

Lepervanche (de) 

L'Huillier (Waldeck). 

Lisette. 

Llante. 

Lozeray. 

Maillocheau 

Mamadou Konate. 

Mamba Sano. 

Manceau. 

Marty (André). 

Masson (Albert), 
Loire. 

Malon. 

André Mercier (Oise). 

Mme Mely. 

Meunier (Pierre), 
Côte-d'Or 


Perxdon (Hilaire). 
Mme Péri. 

Péron (Yves). 

Petit (Albert) Seine 
Peyrat. 

Pierrard. 

Pirot. 


Poumadère. 
Pourtalet. 
Pron'eau, 
Prot. 
Mme Rabats, 
Rameite. 
Renard. 
Mine Reyrau«. 
Rigal (Albert), 
Mine Roca. 
ochet (Waldeck). 
Rosenblatt, 
Roucaute (Gabriel) 
Gard 
Roucaute {Roger}, 
Ardèche. 


Loire. 


Mile Rumeau. 
Savard. 

Mme Schell. 


Servin. 

Michaut (Victor), Signor 
Seine-Inféricure. Mme Sportisse. 

Miche! Thamier. 
Midol. Thorez (Maurice) 
Mokhtari. Thuillicer. 
Montagnier. Tilon (Charles). 
Môquet, Touchard 
Mcra Toujas. 
Morand Tourne. 
Mouton Tourtaud, 
Mudry. Tricart, 
Musrmeaux. Mme Vaillant - Coutu. 
Mme Nautré. rier. 
Mine Nedelec. Vedrines. 
Noël (Marcel), Aube. | Vergès. 


Patinaud, 
Paul (Gabriel), Finis- 
tère. 


Mme Vermeéersch. 


Pierre Villon. 


Zunino. 


S'est abstenu volontairement : 


M, Boulsi Paul). 


N'ont pas pris 


MM. 
Ben Aly Chérif. 
enchennouf. 
Ben Tounces. 
Boukad'oum. 
Cadi (Abdelkader), 
Condat. 
Derdour. 
Guissou (Henri). 


part au voie: 


Khider. 

Lamine Debaghineé 
Laribi. 

Martine. 

Mezerna. 

Nazi Boni. 
Ouecdraogo Mamadou 
Saravane Lambert, 
Valentino. 


Ne peuvent prendre part au vote: 


MM. 
Rabemananjara. 


Rase!a 
Ra VOuhangy. 


Excusés ou absents par congé: 


MM. 
Bardoux (Jacques), 
Paul Bastid. 
Béchara. 
kougrain. 
Chevigné fde). 
Gay (Francisque). 
Jeanmot. 


N'ont pas pris 
M. Edouard Herriot, 


July. 

Masson (Jean), 
harne 

Mendès-France 

Nsegelen (Marc), 

Rigal (Eugène), 


Seine, 


Haute 


part au vote: 


président de l’Asgserrie 


blée nationale, et M. Bouxom, qui présidait 


la séance, 


Les nombres annoncés en séance avaienŸ 


été de: 


Nombre deg votants... 599 
Majorité gDsolne : 297 


Pour l’adoption 


310 


Mais, après vérification, ces nombres ont 
été rectifiés conformément à la liste de scru 


Ün ci-dessus. 
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ASSEMBLEE NATIONALE — 2% SEANCE DU 18 AOÛT 1948 


Rectification 


gu comple rendu in exlenso de la 3 séance 
du 12 août 1948. 


{Journal officiel du 13 août 1%M8. 


Dans le scrutin {n° 1019) sur l'amendement 
de M. CGristolo: à l'artile 2 du prajet relatif 
à l'élection des conseillers de la République 
proportionnelle appliquée à partir de deux 
sièges) : 

. M. Boulet (Paul), porté comme ayant voté 
« contre », déclare avoir voulu voter « Pour ». 


Dans le serulin (n° 1620) sur l'amendement 
de M, Yves Pé:on à l'article 2 du projet re- 
atif à l'élection des conseiliers de la Répu- 
blique (proportionnelle appliquée à partir de 

i 
trois sièges): 

M. Boulet (Paul), porté comme ayant voté 
« contre », déclare avoir voulu volé « pour ». 


Rectiñcation 


au comple rendu in extenso de la 3° séance 
du 17 août 1948. 


{Journal officiel du 18 août 1918.) 


Dans le serulin (n° 1040) sur la première 
artie de l’amenilement de M. René Pleven à 
ler du projet relatif à l'élection des 
conseillers de la République (suppression des 
couscillens désignés par l’Assemblée naiio- 
pale) : 

MM. Buron et Elain, portés comme ayant 
voté « contre », déclarent avoir voulu voter 
pour ». 
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Ordre du jour du jeudi 19 août 1948. 


A seize heures, — re SÉANCE PCBLIQUE 


4% — Vote en deuxième lecture du projet 
de oi relatif aux sépuliures porpétuelles des 
victimes civiles de la gucrre (nos 4915-5091, — 
M. Wagrer, rapporteur). {S2us réserve qu’il 
ait pas ébat.) 

2, — Fixation de la date de discussion des 
: 

lo De M. Frédéric-Dupont, sur la politique 
du Gouvernement en Indochine, noiarmment 
à la suite de ia décision du congrès socie- 
liste d'ouvrir des pourparlers avec Ho Chi 
Miuh, agent de Moscou en Indochine, qui a 
trahi sa parole, fait assassiner nos Ccompe- 
triotes et Zarde encore des otages en vinsation 
des lois de guerre: 

%0o De M. Devinat, Sur la politique du Gou- 
vernement en Indochine; 

20 De Castellani, sur les conséquences de 
l'accord de la Baie d'Along pour les passes- 
gions françaises de Cochin‘hine, les trois 
villes de Hanoï, Tourane et Haïphong et pour 
l'avenir de l’Union française; 

4e De M. Jean Guillon, sur la politique que 
poursuit le Gouvernement à l'égard du Viet- 
Nam. 


3. — Discussion du projet de loi concernant 
la liquidation de biens, droits et intérêts jila- 
liens en Tunisie, (Nos 3913-4676 -5050. — 
M. d'Aragon, rapporteur.) 

4, — Discussion du projet de loi relatif à cer- 
taines dispositions financières à prendre pour 
l'apolicalion de l'accord de coopéralion éco- 
normnique conelu entre la République francaise 
et les Etats-Unis d'Amérique, (Nos 4750-5084. 
_— M. Charles Barangé, rapporteur général.) 

5. — Discussion du projet de loi relatif à 
l'exercice de certaines” fonctions dans les 
entreprises nationalisées. (Nos 4559-4812; — 
C', Jean-Louis Tinaud, rapporteur.) 

6. — Discussion du projet de loi et de lettres 
rectificatives au projet de loi fixant l’évalua- 
tion des voies et moyens du budget général 
pour l’exercic: et relatif à diverses _dis 
positions d'ordre financier. (Nos 
— M, Charles Barangé, rapporteur général.) 


7. — Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de crédits et autorisation d’engage- 
ment de dépenses (dépenses civiies de recons- 
truction et d'équipement) en vue du regrou- 
pement des services administratifs. (N° 4990.) 


8. — Discussion du projet de loi portant ou- 
verture de crédit au titre du budget du minis- 
tère de la production industrielle pour l’exer- 
cice 1947. (Nos 4153-5306. — M. Buron, rappor- 
teur.) 


9. — Discussion du projet de loi tendant à 
la reconduction de l'allocation temporaire aux 
vieux pour le troisième trimestre de l’année 
1918. (No 5230.) 

10. — Discussion du projet de loi portant 
ouverture de crédits et autorisation d’engage- 
ment de dépenses sur l'exercice 1948. (No 5154.) 

11. — Discussion du projet de loi portant 
ouverture de crédits au titre du budget ordi- 
naire de l'exercice 148 (services civils). 
(No 5263.) 

42. — hiscussion du projet de loi et de Ja 
lettre rectificative au projet de loi portant mo- 
dification des autorisations d'engagement de 
dépenses et des crédits accordés par la loi 
no 48-166 du 21 mars 1943, (Nos 1958-5297.) 

43. — Discussion du projet de loi portant re- 
trait du privilège d'ém'ssion de la Banque de 
l'incGochine, {N° 2532.) 

44. — Discussion du projet de loi relatif à 
la création d’un institut d'émission de l’Indo- 
chine, (No 2553.) 

15. — Discussion du projet de loi relatif à 
la garantie des titres néerlandais circulant en 
France. (No 3923.) 

46. — Discussion du projet de loi relatif aux 
élections cantonales, (No 5156.) 

17. — Discu:sion, en deuxième lecture, du 
projet de loi portant modification et codifica- 
tion de la législation relative aux raprorts des 
bailleurs et locataires ou occupants de locaux 
d'habitation ou à usage professionnel et insti- 
tuant des allocations de logement. (No 5204) 


A vingt et une heures. — 2° SÉANCE PUBLIQUE 
Suite de la discussion des affaires inscrites 
l'ordre du jour de la première séance. 


à 


Séances du jeudi 19 août 1948. 


Des billets portant la date dudit jour et va- 
lables pour K journée comprennent: 

Galeries. — Depuis M. Joubert, jusques et y 
compris M. krieger. 

Tribunes — Depuis M. Cherrier, jusques et 
y compris M. Colin. 


Liste des projets, propositions ou rapporis 
mis en distribution le 19 août 1948. 


No 2392. — Projet de loi portant retrait du pri- 
vilège d'émission de la banque de l'In- 
dochine (renvoyé à la commission des 
territoires d'outre-mer). 

2533. — Projet de loi relalif à la création 
d'un institut d'émission de l'Indochine 
(renvoyé à la commission des territoires 
d'outre-mer). 

N° 5191 (rectifié). — Rapport par M. Mokhtari 
au nom de la commission de l'intérieur 
sur la proposition’ de loi relative aux dé- 
lais de route ct droit de passage gratuit 
des fonctionnaires originaires des lerri- 
toires d'outre-mer exerçant dans la mé- 
tropole. 

No 231, — Rapport par M. Lareppe au nom de 
la commission de la reconstruction sur 
le projet et la proposition de loi relatifs 
à la loi du ?8 octobre 1916 sur les dom- 
mages de guerre. 

N° 3260, — Rapport par M. Segelle au nom de 
la commission du travail sur l'avis donné 
par le Conseil de la République sur la 
proposition de loi étendant le bénéfice 
de la sécurité sociale aux étudiants. 


Z 


No 5261. — Proposition de loi formulée 
M. Ahmed-Yahia et {transmise par 
président du Conseil de la Républin 
tendant à compléter l'article 56 > 
loi du 20 septembre 4947 portant statu 
organique de l'Algérie (renvoyée à L 
commission de l'intérieur), q 


No 5262. — Proposition de loi formulée par 
M. Ahmed-Yahia et transmise par M. }e 
résident du Conseil de la République 
endant à compléter l'article 57 de Ja loi 
du 20 septembre 1917 portant statut Ôr- 
ganique de l'Algérie (renvoyée à la com- 
inission de l'intérieur). 


No 95269. — Proposition de loi formulée par 
M. Lacaze et transmise par M. le pré. 
sident du Conseil de la République re. 
tive au code général des contributions 
directes (renvoyée à la commission des 
finances). 


No 5271 (1). — Demande en autorisation de pour. 
suiles contre un membre de l'Assemblée. 


No 5273, — Proposition de loi formulée pat 
M. Ahmed-Yahia ei transmise par M. ke 
président du Conseil de la République 
tendant à compléter l'article 53 de la ni 

. du 20 septembre 1947 portant statut or. 
ganique de l'Algérie (renvoyée à la com- 
mission de l'intéricur). 


N° 5274. — Proposition de loi formulée par 
Mme Saunier et transmise par M. le pré. 
sident du Conseil de la République ten. 
dant à réprimer la contrelaçon des jn- 
dustries saisonnières de l'habillement 
(renvoyée à la commission de la justice! 


No 5275 (1). — Demande en autorisation de 
poursuiles contre un membre de l'As 
semble. 


N9 5284. — Projet de loi modifiant et complé. 
tant certaines dispositions annexées an 
décret du 29 avril 4940 portant codifica. 
tion des dispositions législatives régis 
sant le crédit agricole (renvoyé à la 
commission de l’agriculture). 


No 5288. — Rapport par M. Mekki au nom de 
la commission de la défense nation 
sur le projet de loi portant dérlassement 
d’une partie des fortifications de la place 
d'OrKansville (Algérie). 


Ne 5289. — Lettres rectificatives au projet de 
loi fixant l'évaluation des voies et 
moyens du budget général pour l'exer- 
cice 198 et relatif à diverses dispositions 
d'ordre financier (renvoyé à commis 
sion des finances). 


No 5292, — Rapport par M. Emile-Louis Lam- 
bert au nom de la commission de la dé. 
fense nationale sur la proposition de lui 
relative à un contingent de croix de 
guerre à l'occasion du premier congrès 
national et international des combattants 
volontaires des armécs francaises et 
alliées. 


No 5296. — Avis de M. Temple au nom de fl 
commission des territoires d’outre mer 
sur le projet de loi portant eréalion d'un 
centre national du tourisme. 


No 5297. — Lettre rectificative au projet de ‘oi 
portant modification des autorisations 
d'engagements de dépenses et des cr 
dits accordés par la loi du 21 mars 19:s 
(renvoyée à commission 
finances). 


No 5208, — Rapport par M. Forcinal au nom 
de la commission de la défense nationale 
sur l’avis donné par le Conseil de la 
République sur le projet de loi ratifiant 
les attributions de croix de Ja Légion 
d'honneur et de Ja médaille militaire 
faites au titre du décret du » septem- 
bre 1939 et de l'ordonnance du 7 jan- 
vier 1944. 


(1) Le tirage de ce document est limité aux 
besoins de Mmes et MM. les députés et des 
services de l'Assemblée nationale, 


Paris. — imprimerie des Journaux officiels, 31, quai Voltaire, 
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